
 1

L’homme trafiqué 
 
 
 
 

L’effroyable  imposture cabalistique se déroulant devant nos yeux. 
 
 
 
 
 
 

« L’illusion crée par notre pacte sera si énorme, si vaste, qu’elle échappera à leur perception. 
Ceux qui la verront passeront pour fous1. » 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 

Par  Hamed Raivelot.  
  2012 (hamed.raivelot@in.com) 

                                                 
1 « Le mot « fou » tire son étymologie première du phonème d’exaspération « fff » provoqué par les discours d’un 
être « différent », « incompris ». Traditionnellement, le fou du roi était avant tout « celui à qui rien n’échappait, qui 
voyait tout » et non un hurluberlu. La qualification de fou, au sens d’un psychisme différent n’est donc pas 
rigoureusement inexacte ici, et si le fou désigne celui auquel rien n’échappe, je me soumets volontiers à ce jugement. 
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Avant propos : 
La plupart des gens lucides et intellectuellement honnêtes  sont dorénavant capables d’accepter 
l’idée que les événements du 11 septembre 2001 ont été commandités par Le Mossad et la CIA, 
que la politique extérieure française est décidée et mise en oeuvre par des sayanim2 israéliens 
comme Bernard-Henri Lévy, corroborée par les crypto-sionistes ou initiés politiques comme 
François Hollande, Moscovici, Fabius, Valls, Copé. Le tout est vendu à l’opinion publique par la 
presse de propagande sioniste désormais en place sur tous les médias, ne trouvant que quelques 
voix dissidentes sur Internet. Si l’on a pu croire que la crise systémique économique était  une 
fatalité depuis 2002, les décisions aberrantes prises en 2008 prouvent sans ambiguïté qu’une 
crise majeure économique est délibérément voulue et  délibérément organisée par les banques 
supra-étatiques comme Goldman Sachs et de la Réserve « fédérale » américaine. En parallèle, 
les pays européens ont perdu totalement _ par voie parlementaire contre l’avis exprimé par 
référendum du peuple_ tout pouvoir législatif, judiciaire, budgétaire au profit d’institutions 
européennes douteuses, si ce n’est non élues. Le Nouvel ordre mondial sioniste en place en 
Israël et aux Etats-Unis s’étend donc doucement mais sûrement à l’Europe suivant les discours 
publics, déjà anciens,  prononcés par les Rockefeller3 et Rothschild4. 
 Cependant,  personnes ne semble réaliser clairement, qu’au-delà de ces grandes instances 
décisionnaires et financières, existe un réseau d’anonymes communautaires disséminé dans 
nos villes et nos campagnes, soudé à l’extrême, qui prépare  jours après jours le terrain pour la 
réalisation de ce « Nouvel ordre mondial communautaire ». Même les plus informés des 
citoyens rechignent à croire que le nouvel ordre mondial n’est pas qu’une question d’hyper 
classe politique et financière, mais bien un question de prise de pouvoir anonyme dans un 
effort communautaire. On peut, soit penser que ce tissu communautaire est un moindre mal pour 
diriger l’humanité, soit penser qu’il s’agit d’une malédiction pour l’humanité. On peut se dire 
qu’il s’agit d’un bienfait ou d’une horreur absolue. Quoiqu’il en soit, là est désormais le seul 
                                                 
2 Sayan (Pl. Sayanim) : Agent de pression Israélien. Il en est 6000 répartis sur le territoire français. Ils sont plus ou 
moins exposés médiatiquement. Le plus illustre est Bernard Henri Lévy. Leur action est dénoncée par un juif 
courageux, Jacob Cohen dans «  Le printemps des Sayanim ». Monsieur Cohen, bien que Juif, a fait l’objet de 
plusieurs agressions en 2012 de la part de la LDJ (Ligue de défense Juive). 
3 « Nous sommes reconnaissants au Washington post, au New York Times, au Time magazine et à d’autres 
importants organes de presse dont les directeurs ont assisté à nos réunions et tenu leurs promesses de discrétion 
pendant près de quarante ans. Nous n’aurions pas pu développer notre plan pour le monde si nous avions été 
exposés aux regards de l’opinion publique pendant toutes ces années. Mais le monde est maintenant plus complexe 
et mieux préparé à s’acheminer vers un gouvernement mondial (…). La souveraineté supranationale d’une élite 
d’intellectuels et de banquiers mondiaux est certainement préférable à l’autodétermination pratiquée au cours des 
siècles passés. » (David Rockefeller, discours d’ouverture de la réunion du groupe Bilderberg. Baden Baden, 1991) 
ou  dans « Mémoire » page 405 de l’édition originale : « Certains croient que nous, les Rockefeller faisons partie 
d’une secrète cabale travaillant contre les meilleurs intérêts des Etats-Unis, me caractérisant moi et ma famille en 
tant qu’internationalistes et conspirant avec d’autres autour de la terre pour construire une politique globale ainsi 
qu’une structure économique plus intégrée _ un seul monde si vous voulez_ Si cela est l’accusation, je suis coupable 
et fier de l’être. » 
4 « Donnez moi le contrôle sur l’émission de monnaie d’une nation, et je me ficherai bien de qui fait ses lois » 
citation de Mayer Amschel Rotschild (1744-1812). Il est à remarquer que quand bien même, la création monétaire 
(pouvoir régalien) est depuis longtemps confisquée aux peuple par la violence (assassinat de Lincoln, ou Kennedy), 
tous les autres pouvoirs ont suivi (législatif, justice et puis en octobre 2012, le vote du budget). Plus rien n’est entre 
les mains de représentants du peuple. Tout est décidé dorénavant par des oligarques non élus crypto-sionistes 
européens tels Herman Van Rompuy. 
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clivage sérieux _ conscient ou inconscient _ qui demeure dans nos sociétés : accepté-je que ma 
destinée soit régie par le sionisme ou n’accepté-je pas le sionisme comme maître de ma 
destinée collective ? Chacun doit faire ce choix, chacun doit trancher cette unique et ultime 
décision. Le problème étant que le pouvoir sioniste occulte ne dit jamais son nom et ne se 
présente jamais comme sioniste. Ses moyens et ses lignes directrices sont largement ignorés de 
tous. Beaucoup se doutent bien de l’impact du sionisme sur notre quotidien, mais pensent 
encore qu’il s’agit d’un moindre mal. Ceux-là sont dans une molle approbation. Si ce sont des 
petits « ducs » de province, insérés dans le milieu bourgeois pseudo-intellectuel citant Sartre 
pour la forme, ils peuvent d’ailleurs être récupérés dans cette ambiance de gouvernance 
secrète, en entrant dans la franc-maçonnerie de bas degrés.5 Tous les pouvoirs, tous les centres 
décisionnels privés et publics en Occident sont désormais entre des mains sionistes ou plus 
rarement d’affiliés soumis à l’ordre sioniste. Plus personne ne devrait ignorer la réalité de la 
prise de pouvoir sioniste et les moyens qu’elle utilise. Tout le monde devrait faire son choix en 
son âme et conscience. Mais pour cela, encore faut-il avoir pleinement connaissance de ceux 
qui nous dirigent actuellement. Or la plupart des gens sont dans une ignorance totale des 
méthodes sionistes de conquête et de subversion. Pour les non-communautaires comme moi, et 
vous sans-doute, le choix est simple : soit vous cautionnez par votre silence ce nouveau mode de 
contrôle de la société_ au fonctionnement anonyme et opaque où certaines vies humaines sont 
bafouées_ ou vous les dénoncez car vous craignez que la prise de pouvoir sioniste totale ne 
s’arrête pas là, mais qu’elle évolue vers des plans d’une autre envergure _ un mariage entre 
communisme et capitalsime sous férule sioniste. Ce serait l’épisode suivant de ce qui aurait été 
entrepris en URSS. (Ce qui s’est soldé par la mort de millions de Russes dans les camps aux 
mains de cinquante concentrationnaires tous Juifs : Kaganovitch, Yagoda, Frenkel, Jejoff, 
Rappaport, Abramovici, Ouritski, Firine, Apetter…). Tout me porte à croire, que vous réaliserez 
bientôt l’étendue de l’effroyable imposture et de la guerre quotidienne de l’information encore 
dissimulée dont vous êtes les victimes. Dès lors, soit vous commencerez à vous rebeller contre 
l’ordre sioniste et affilié, soit vous fuirez à l’étranger, car bientôt, il ne sera plus possible de 
croire que nous vivons des « temps modernes infiniment raffinés », où la mentalité sioniste ne 
serait plus capable de provoquer des morts par millions comme elle l’a fait au siècle dernier en 
promulguant et finançant deux guerres ainsi que les Goulags de l’URSS. 
 Ce livre prétend briser la spirale du fonctionnement communautaire secret à l’échelle 
quotidienne qui permet de contrôler et surveiller le peuple. Ce secret devient de plus en plus 
difficile à maintenir pour les sionistes et affiliés, ce qui se traduit par l’apparition de phénomènes 
ciblés d’élimination ou d’empoisonnement psychique des acteurs de la dénonciation comme 
moi, comparable à ce qui a été utilisé contre les dissidents Russes comme Soljenitsyne. Il ne 
sera bientôt plus possible aux sionistes et affiliés de maintenir ce secret.  Car l’éveil des 
consciences est là. Cet éveil est sensible chez les vingtenaires même si la jeunesse _porteuse 
naturelle d’espoir_  se disperse encore un peu dans les activités de son âge, ce qui atténue la 
colère. Cet éveil  est virulent chez les trentenaires déclassés socialement par rapport à ce que 
leur intelligence devrait leur permettre si le manque de soumission à l’ordre sioniste ne les 
tuait pas définitivement de manière occulte, lors d’opérations indignes, anonymes sionistes6. 
                                                 
5 La franc-maçonnerie n’étant devenue pour les bas degrés qu’un moyen de coopter les goys notables provinciaux, en 
leur donnant un petit peu à goûter de ce goût du secret, pour pourvoir, au passage, d’autant mieux surveiller ces goys 
pas trop bêtes. 
6 Raymond Barre, peu avant de mourir, déclara in extremis, sur France Culture : « Je tiens à vous dire que sur cette 
affaire, je considère que le lobby Juif, pas seulement en ce qui me concerne, est capable de monter des opérations 
qui sont indignes, et je tiens à le dire publiquement. » 
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Cet éveil ne concerne cependant pas encore les couches populaires. Ces couches n’ont plus les 
moyens intellectuels de se figurer le monde tel qu’il est.  Et si ces classes populaires s’éveillent, 
ce sera de toute manière, dans une bestialité guidée par des clivages accessibles à leur faible 
intellect _ principalement un clivage ethnique. Malheureusement, les sionistes dirigeront cet 
éveil bestial des classes populaire à leur avantage en opposant_ sur un clivage ethnique_ les 
caucasiens de souche à faible intellect aux immigrés africains (qui ont déjà naturellement 
tendance au repli communautaire ethnique). Les sionistes seront les grands vainqueurs de ce 
pugilat interethnique qu’ils se seront efforcés de créer depuis 40 ans sous un paravent droit-de-
l’hommiste et d’immigration dite « économique »_ c’est pour dire que le plan de neutralisation 
de l’Europe par le biais ethnique a été décidé depuis très longtemps dans les hautes instances 
Juives de ce monde7. Les voix pacifiques (comme l’association Egalité et réconciliation de 
l’intellectuel dissident Alain Soral) seront bientôt impuissantes pour informer le peuple de base 
de cette machination ; elles seront entraînées qu’elles le veuillent ou non dans cet affrontement 
ethnique sanglant8 ; d’autant plus sanglant que des mercenaires payés par les sionistes et affiliés 
seront déployés en Europe comme ils l’ont été en Libye ou en Syrie pour mettre le feu aux 
poudres et perpétrer des attentats sous faux drapeaux pour que les deux côtés s’accusent 
mutuellement et s’entretuent. En dernier lieu, les dissidents pacifiques seront obligés de se battre 
du côté de leur ethnie dans un chaos où personne ne comprendra rien à ce qui se passe, où tout 
le monde sera manipulé par les organes de presse demeurant (tous aux mains sionistes), et où 
chaque recoin du territoire français, surtout périurbain, sera un espace de guérilla, difficile pour 
la survie. Et comme les ethnies africaines sont encore beaucoup plus racialement soudées que 
l’ethnie blanche qui n’a désormais ni conscience ni fierté de race ; un conflit interethnique en 
France risque de se concrétiser par de lourdes pertes où la population caucasienne blanche 
sera la plus touchée. 
Ainsi, prenons quelques minutes pour comprendre qui sont les réels responsables de tout cela. 
Bien entendu, à la base, il y a la folie Talmudo-sioniste éternellement revancharde face au monde 
de « Rome » dont nous sommes les héritiers, dans une volonté folle d’hégémonie mondiale 
toujours plus renforcée, sur laquelle nous reviendrons amplement. Mais qui sont_ à part les 
sionistes_ en toute objectivité nos bourreaux indirects ? Qui sont ceux dont l’ignorance et la 
mystification atteint des sommets ? Ce ne sont ni les vingtenaires et trentenaires caucasiens et 

                                                 
7 « Il faut avoir vécu dans les coulisses de la politique pour se rendre compte que le monde est dirigé par des 
personnes tout à fait différentes de ce que s’imagine le peuple » (Benjamin Disraëli (1804-1881), 40ème  (et 42ème) 
premier ninistre du Royaume-Unis). 
« Le monde est dirigé par 300 israélites que je connais. » Walter Rathenau (1867-1922), ministre du Reich 
allemand dans les années de la république de Weimar, mort assassiné. (Le 17 juillet 1933, Hitler honora 
publiquement les assassins de Rathenau.). 
8 Discours de Rav ron Chaya sur « comment arrivera la victoire d’Israël » Vidéo, 2012 : « C’est marqué dans les 
textes que quand arrivera la fin des temps, il y aura une grande guerre dans le monde… On n’est pas prophète ni fils 
de prophète, c’est vrai que tout le monde sent un peu [dit-il en se touchant le nez] que c’est pour bientôt, on sait pas 
quand ça se passera, c’est marqué très clairement qu’il y aura une grande guerre entre l’occident et l’orient, je 
rajouterai même un petit truc : c’est marqué dans les écrits de Ravi « Ameche Meapt » qu’à la fin des temps, les 
peuples voudront faire la guerre entre eux, mais ils verront, que s’ils font la guerre entre eux, le seul qui va en 
profiter en fait c’est le peuple d’Israël. Alors ils vont tout faire pour pas rentrer en guerre, mais néanmoins c’est 
marqué : « Par la tignasse de leurs cheveux, de force, ils seront obligés de rentrer en guerre, et il a rajouté, on 
peut dire cela en mon nom, comme si on l’entendait de la bouche d’un prophète. » » 
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africains éveillés comme Kémi Seba9, ni les couches à faible intellect ignorantes caucasiennes, 
mais bien les catégories suivantes, dont vous faites peut-être partie : 

• les quadragénaires, quinquagénaires, sexagénaires caucasiens actifs ou en retraite, dont 
la vision du monde est intégralement façonnée par les médias sionistes et affiliés, que 
rien ne peut plus sortir de leur paradigme illusoire. Il semble qu’ils ne peuvent plus 
réaliser pleinement que des anonymes sionistes et affiliés sont le chaînon exécuteur de 
la philosophie de conquête du nouvel ordre mondial. Ils ne croient pas au Nouvel 
Ordre Mondial, ne veulent, ne peuvent plus y croire. Même les plus lucides l’ignorent 
ou veulent l’ignorer avec d’autant plus de véhémence qu’ils estiment que leur fin de 
vie constitue « un bonus » de loisirs... Même les « intellectuels » autoproclamés de ces 
catégories l’ignorent totalement. Ils ont voté Hollande ou Sarkozy ou Mélenchon… 
Tout sauf Marine Le Pen (qui bien qu’étant obligée de montrer des gages de 
soumission au sionisme, constitue une alternative goy, ne serait-ce que dans son 
terreau idéologique paternel non talmudique). 

• Les immigrés de première, deuxième, troisième génération d’ethnies africaines qui sont 
tout autant sous influence « viscérale » des médias sionistes et affiliés, constituent la 
deuxième catégorie responsable indirectement de la situation. Ce sont ces immigrés qui 
ont élus François Hollande à la place de Marine Le Pen, pensant qu’il s’agissait là 
encore d’une élection à clivage ethnique, le seul clivage qui fonctionne encore pour 
diriger leur vote. Or cette élection proposait deux choix : le choix des candidats sionistes 
de droite ou de gauche avec la sécession définitive de nos démocraties européennes aux 
sionistes et affiliés organisés désormais des deux côtés de l’Atlantique en institution 
supra-étatiques (choix présenté par la presse comme un progressisme, une démocratie 
renforcée, une ouverture sur le monde…) ou le choix de l’organisation à l’échelle du 
pays de nos institutions monétaires, législatives, judiciaires, budgétaires (choix présenté 
quotidiennement sur toutes les antennes comme raciste, obscurantiste, protectionniste, 
fermé sur le monde, dangereux, nazi, fasciste... etc.). Les africains non éveillés (tout 
comme les bobos quadra et quinqua) ont été mystifiés encore une fois (pour la 3ème 
élection présidentielle consécutive) par les médias sionistes, ne comprenant pas qu’un 
vote patriotique était dans leur intérêt. (En effet, comment résister à la déferlante 
quotidienne sioniste infiltrée dans le moindre flash info, au moindre JT, dans la 
moindre colonne de presse ! C’est impossible à moins d’avoir de solides bases 
historiques de compréhension de ce qui se passe en Europe comme guerre de IVème 
génération : la guerre d’opinion par une presse affiliée au pouvoir sioniste : Pravda 
intégralement au service du pouvoir en place). Hollande a donc été élu (il en aurait été 
exactement de même si Sarkozy, Mélenchon.. avaient été élus). Le clivage n’est plus la 
droite contre la gauche. Le clivage c’est : sionisme supra-étatique piloté par le marché 
et la finance apatride, ou l’organisation des peuples à l’échelle des nations. L’État 
français n’aura plus d’espoir de se reconstituer par les urnes. C’est terminé. 

• La dernière catégorie, et non des moindres, futur bras armé de la phase finale de 
conquête du Nouvel Ordre Mondial sioniste est constituée par les jeunes, voire très 
jeunes immigrés africains anarchistes en rejet de tout, incontrôlables, ayant perdu tout 

                                                 
9 Kemi Seba, né à Strasbourg en 1981, installé depuis 2011 au Sénégal, activiste antisioniste et prédicateur noir 
panafricain (prônant le retour des Africains en Afrique), ayant compris que l’importation africaine en Europe 
répondait uniquement à une logique marchande et une stratégie impérialiste sioniste de dilution ethnique 
européenne et attisement des tensions interethniques comme marge de manœuvre politicienne. 
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ciment social, toute valuation de la vie d’autrui, dans un fonctionnement purement 
d’appartenance ethnique, se prétendant islamiques (un islamisme criant, ostensible, 
revanchard, vengeur, dont ils ne perçoivent pas la sagesse, loin de la lumière divine 
reçue dans sa sphère la plus intime) pour la plupart, sans doute poussés à la haine et 
armés par des infiltrés sionistes. Ils sont actuellement poussés à souhaiter un conflit 
armé civil en France, par, notamment, des groupes de rap crypto-sionistes islamiques, ils 
sont poussés à voir le caucasien comme un ennemi. C’est précisément par ces centaines 
de milliers d’individus décérébrés, animaux et violents, regroupés à la périphérie des 
grandes agglomérations françaises _que les bobos quinqua et sexa feignent d’ignorer ou 
osent encore penser victimes de racisme _  que va venir le chaos en France. Ces jeunes 
vont être armés et récupérés par des mercenaires armés (appelés « Al Qaïda » pour 
effrayer le crédule européen), envoyés sur place par les sionistes eux-mêmes (comme ils 
l’ont fait en Libye). Ces mercenaires existent déjà, ce sont des combattants armés, 
drogués, vaguement fanatisés, recrutés dans des couches ultra défavorisées du Maghreb, 
d’Afghanistan, du Yémen, qui sont entraînés, armés par les services américano-franco-
israéliens. Ces mercenaires  ont été envoyés en Libye pour y créer le chaos. Puis ils ont 
été dépêchés en Syrie. Ces mercenaires sont situés dans des bases en Afrique du Nord et 
déposés par les services franco-américano-israéliens pour déstabiliser des zones si 
besoin est, en se faisant passer pour « l’armée rebelle » dans les médias sionistes 
français. Cette « armée rebelle » massacre la population autochtone, tue la police avec 
des moyens armés importants (dont les occidentaux ne se demandent jamais la 
provenance ! Comme si les « opposants » _ ces fameux « rebelles » des JT de 20h_ 
avaient tous des pick-ups avec mitrailleuse automatique dans leur garage et des 
kalashnikov avec des dizaines de chargeurs et des grenades dans leur cuisine, achetés au 
sook du coin !). Le pays sous attaque (Libye, Syrie)  envoie l’armée pour empêcher ces 
mercenaires de tuer le peuple et la police. Puis les médias occidentaux sionistes disent 
que l’armée du régime en place « bombarde les populations »…La bobo européenne est 
convaincue…Son mari s’en fout… Il n’en faut pas plus pour vendre la guerre à l’opinion 
de nos jours.. Telle est la guerre de IVème génération. (Infiltration de mercenaires 
/massacre aveugles des populations par ces mercenaires / propagande journalistique 
accusant le régime / chute du régime antisioniste).   Ces mercenaires vont être dépêchés 
en France, à commencer par les grandes villes du Sud (Marseille) dès que le signal 
politique aura été donné ; ils vont constituer des milices ethniques faisant alliance avec 
les jeunes de banlieue africains encore sauvages (et ré-islamisés de l’intérieur 
notamment par des fonds Qataris et Américains) et ils vont tuer indistinctement tout 
caucasien alentours. Ce sont les acteurs futurs d’une rage génocidaire aveugle qui va 
décimer dans un futur proche la population caucasienne en Europe. Tel est le plan réel 
des sionistes et affiliés. Une fois cette première vague de guerre civile initiée par les 
sionistes (Ils attendront consciencieusement qu’il y ait assez de victimes avant 
d’intervenir), la coalition armée franco-américano-israélienne interviendra au prétexte « 
de protéger les populations civiles » (exactement de la même manière qu’ils justifient les 
bombardements en Libye ou Syrie) avec des moyens d’une autre ampleur militaire pour 
anéantir les mercenaires (qui se feront, au final, tuer par leur employeur sioniste !) avec 
les jeunes de banlieue cooptés qui y passeront aussi. La force militaire israélo-
américaine pourra tout aussi bien bombarder des zones civiles tuant indistinctement 
caucasiens autochtones, mercenaires et africains de banlieue cooptés. Il en résultera une 
diminution de la population européenne souhaitée. Le choc psychologique chez les 
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survivants sera tel qu’ils seront en mesure d’accepter n’importe quel gouvernement 
dictatorial pourvu que celui-ci garantisse le retour à  la paix. Si les autorités sionistes 
décident qu’il n’y a pas eu assez de morts, le recours à de fausses épidémies déclanchées 
(mais aux morts réels) est envisageable. L’Afrique du nord deviendra en même temps le 
théâtre de l’affrontement de la coalition franco-britanico-israélo-américaine contre les 
pays musulmans du monde, sous prétexte de défense d’Israël qui serait soi-disant 
menacée, maintenant que les pays alentours ont été ré-islamisés par ces mêmes 
israéliens ! Il y aura des morts par millions, et peut-être le recours à l’arme atomique 
dans certaines régions au sous-sol pauvre. La Russie et la Chine s’impliqueront ou non 
dans le conflit. Il pourra être étendu au Venezuela et au reste des pays non alignés. 

 
Seul un recul important face au travail de manipulation quotidien par la presse sioniste très 
organisée de France peut vous amener vers cette lucidité. Il serait donc temps pour ceux qui 
ferment les yeux sur ce nouveau mode de contrôle, qu’ils participent à la résistance active pour 
empêcher la mise en application de cette destinée pour l’Europe. S’il en est encore temps. 
 
La catégorie à qui s’adresse ce livre de façon privilégiée : ce sont les éveillés adolescents,  
vingtenaires et trentenaires caucasiens mais surtout africains d’origine à bon potentiel 
intellectuel pour qu’ils fassent au quotidien l’éducation des futurs africians anarchistes et 
violents de banlieue qui seront cooptés par les mercenaires sionistes. Car ces africains de 
banlieue ne respectent et n’écoutent que leur ethnie. Cet ouvrage va leur permettre de se 
préserver et d’endiguer l’influence des sionistes et affiliés au quotidien. Cela suffira-t-il ? Si la 
Russie envoie de manière très réactive des troupes en Europe, identifie et neutralise très vite les 
mercenaires infiltrés dans les populations civiles, alors le renversement des sionistes est 
possible. Mais quel intérêt aurait  la Russie à faire cela ? Cela déplacerait le conflit armé à 
l’intérieur de son territoire de manière anticipée. Cela est peu probable. 
 

*** 
 
Même les intellectuels qui connaissent le jeu du chat et de la souris entre Juifs et français 
depuis des centaines d’années10 ignorent que le combat pour la liberté ne se situe déjà plus 
depuis longtemps dans la sphère politique mais dans la sphère anonyme.  Même ceux qui sont 
éveillés historiquement, qui connaissent le décret royal de 1394 punissant de mort toute 
présence Juive sur le royaume de France reconduit systématiquement,  jusqu’à Louis XVI, puis 
la naïveté de Napoléon et de ses premiers « états généraux juifs » ; Napoléon qui voulait 
s’enorgueillir d’avoir réglé la question juive par cette formule « Je suis loin de vouloir rien faire 
contre ma gloire et qui puisse être désapprouvé par la postérité.  Il y aurait de la faiblesse à 
chasser les Juifs, il y aura de la force à les corriger », puis enfin l’acquisition de la citoyenneté 
qui scellera définitivement le sort de la France  par le droit qui leur avait été formellement 
refusé jusqu’alors d’occuper des postes important dans les administrations. S’en est suivie 
                                                 
10 Le premier édit expulsant les juifs du territoire de France, confisquant tous leurs biens fut signé par Philipe Le 
Bel en 1306 reconduit en 1324. En 1357, Le roi Jean Le Bon accorde une période de 20 ans « à titre d’essai » aux 
quelques juifs qui étaient restés en France pour s’assimiler. La trêve est dénoncée en 1380 pour éviter de 
sanglants pogroms à Paris résultant toujours des agissements des juifs. En 1394, le Roi Charles VI fait signer un 
ultime décret bannissant à perpétuité tout juif du royaume de France sous peine de mort. Les juifs français 
restant émigrent alors vers l’Allemagne et les terres encore primitives de la Russie et de la Pologne. Fait unique 
en Europe, la France sera purgée de présence Juive pendant près de 400 ans… 
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l’infiltration de nos assemblées, le gouvernement Gambetta, Blum, jusqu’à l’accès à la 
présidence de la république en 2007, portée dans une ascension irrémédiable permise par la 
presse juive-sioniste11.  Depuis la fin de la monarchie, il règne cette sempiternelle foi que 
« nous vivons des temps nouveaux, assagis, en rupture totale avec les millénaires 
précédents… en somme que l’humanité n’aurait environ que 50 à 60 années « qui 
compteraient » derrière elle… », où les appétits féroces de conquête communautaire sioniste et 
affiliés _ démontrés sur des millénaires et sur tous les continents _ ne seraient plus d‘actualité 
pour les communautaires contemporains… Cette croyance renforcée bien sûr par la réécriture 
perpétuelle des manuels d’histoire et des films historiques présentant comme des « âges des 
ténèbres » ces époques où la France, à la différence de l’Allemagne ou de la Russie se défendait 
férocement des pharisiens, où les gens n’avaient pas la « sophistication » intellectuelle pour 
marcher le nez rivé sur leur I-phone dans la rue en pensant à l’organisation de leur « dîner 
presque parfait » dans leur intérieur M6 déco...Ce qui semble dorénavant être  la représentation 
la plus parfaite d’une vie humaine vécue au maximum.. Comme si l’invention de l’électricité, du 
moteur à explosion, d’Internet et toutes les autres avancées technologiques rendaient désormais 
impossibles le dessein messianique ancestral sioniste inscrit pourtant noir sur blanc dans 
l’ancien testament12 et repris dans le Talmud13, d’enchaîner tous les peuples de la terre à Israël 
pour obtenir la grâce divine de leur messie une fois venu sur terre… 
 Personne n’ose prononcer ce mot « juif » sans sentir « une gêne » irrationnelle, comme si 
prononcer ce mot était un acte répréhensible en soi, en échos au crime des crimes : la shoah. 
Shoah, dont toute contestation, aussi argumentée soit-elle, est interdite par la loi, ce qui constitue 
un cas unique au monde de législation autoritaire sur l’Histoire. Personne ou presque ne réalise 
à quel point ces communautaires sionistes anonymes participent au contrôle, à la surveillance, 
depuis l’intérieur des nations. Personne n’évoque jamais ce rôle de contrôle perpétuel des 
populations autochtones qui s’accompagne de la prise de pouvoir dans tous les secteurs clés de 
la société (médias, politique, santé, artistique). Si beaucoup constatent la solidarité juive-
sioniste, et la surreprésentation qui en découle partout, peu réalisent que cette montée en 
puissance ne serait jamais possible sans l’avilissement, la destruction mentale et psychique des 
meilleurs éléments goys des nations, et ce, dès l’enfance. Sans ce laminage goy, les plans 
sataniques des élites juive-sionistes et affiliées ne se réaliseraient jamais puisque le maintien 
intellectuel goy constituerai un barrage infranchissable à leur domination. Personne ne semble 
prêt à s’imaginer qu’il côtoie sans doute tous les jours des anonymes communautaires sans s‘en 
apercevoir. Ou s’il côtoie des juifs avérés, typiques, qui se revendiquent comme tels, personne 
ne réalise que ceux-ci remplissent une fonction de juif « pittoresque » pour rassurer les 
éventuels antisionistes sur le caractère rare et isolé de l’hostilité juive envers les goys, en 

                                                 
11 « Sioniste » ne sera pas employé dans son sens historique comme un mouvement initié par Théodore Herzel au 
XIXème mais bien au sens communautaire du terme, comme ensemble humain usant de la culture du secret et la 
dissimulation de ses procédés afin d’assurer une domination matérielle totale sur l’humanité, le tout sur un vague 
tapis messianique d’implantation de sa capitale à Jérusalem dans un état allant du Nil à l’Euphrate. En conséquence, 
toute accusation aveugle d’antisémitisme primaire est caduque puisque de plus en plus de juifs fidèles à la Thora, tels 
le Rabbin Weis, dénoncent l’usurpation identitaire sioniste : « La presse est manipulée par les sionistes, et détenue 
par les sionistes qui ne dépeignent que le côté sioniste des choses et ignorent totalement la vision ou la voie de la 
vraie religion » 
12 « A ta descendance, je donnerai ce pays, à partir du fleuve d’Egypte, jusqu’au grand fleuve, le fleuve Euphrate » 
Génèse 15 :48 
13 « Tous les peuples de la terre seront enchaînés au trône d’Israël, à la suite d’une guerre mondiale atroce où les 
trois quarts des populations seront décimées. Il faudra trois cent ânesses pour porter les clés du trésor. » Le Talmud. 
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perpétuant l’image du juif débonnaire à la Michel Boujenah. En gros, personne ne semble 
accepter que la façade et le mensonge chez ces communautaires soient constants malgré les 
multiples enseignements de l’histoire. Personne ne semble s’imaginer que des hommes puissent 
avoir un mode d’existence si double au quotidien. Personne ou presque ne pourrait imaginer 
qu’une jeune femme blonde attrayante est juive-sioniste, ou qu’un « ami » de longue date, aux 
traits et prénoms bien franchouillards est une sentinelle communautaire qui partage habilement 
notre quotidien, avec lequel on peut tout à fait passer de bons moments, tout partager, mais qui 
se doit de déclencher l’alerte à sa communauté en cas d’intérêt soudain pour des théories 
« conspirationnistes » ou révisionnistes, ou qui se doit d’entreprendre contre nous, toute action 
que lui aura dicté la communauté local, même si au fond d’elle, elle peut avoir une petite 
sympathie pour nous.14 
Si vous progressez dans la découverte de la Kabbale, la communauté sioniste organisera votre 
isolement, votre surveillance et à terme votre élimination (accident fortuit ou inoculation de 
maladies, empoisonnement divers, déclenchement de cancers). Pour la plupart des gens,  le juif-
sioniste est une entité abstraite, immatérielle ou véritablement trop  typique pour ne pas être 
perçue comme juive, comme si les juifs-sionistes n’étaient cantonnés qu’aux sphères médiatiques 
et politiques, avaient tous des physiques ou des patronymes hyper reconnaissables, que la 
mentalité et les aspirations des communautaires anonymes étaient diamétralement opposées de 
celle des leaders sayanims exposés comme BHL ou Attali … Il n’en est rien. Chaque 
communautaire anonyme travaille à l’occasion  imperceptiblement pour sa communauté. Même 
si cette action est rare et quasi insignifiante ! Il est des jours, une majorité de jour, où les juifs-
sionistes mènent des existences tout à fait similaires à la votre, et dont l’action kabbalistique ne 
se cantonne qu’à un petit coup de pouce à un autre membre de la communauté. Quoi de plus 
« normal », allez vous me dire ? Certes, mais il y a le reste, que je partage ici, fruit de mon 
expérience : il y a ces juifs-sionistes qui « débloquent » totalement,perdent toute mesure de c 
equ’ils font, qui, délibérément laminent de la manière la plus vicieuse qui soit du goy, qui se 
perdent eux-mêmes dans une existence purement revancharde et corrosive pour les goys, à qui 
on donne des petits ordres de mission de surveillance par ci, des empoisonnements par là, et 
surtout qui ne nourrissent et ne se soudent que grâce aux messages cabalistiques quotidiens à la 
radio, dans les films ou dans les discours. Certes, tout Juif peut se refuser à de tels agissements 
quotidiens, mais il sera exclu du levier communautaire, sa vie sera moins aisée matériellement, 
plus difficile. Cependant, il sera laissé tranquille. Par contre, si, comme Jacob Cohen, un Juif du 
peuple se met à dénoncer le sionisme _ ses modes d’action, et ses objectifs de conflits pour 
détruire les nations de l’intérieur_ il s’expose à être excommunié de la communauté, et donc, à 

                                                 
14 « En France, le petit peuple, il connaît pas beaucoup les Juifs, il les reconnaît pas dans la masse… Il ne sait même 
pas où ils se trouvent…les gueules qu’ils ont, qu’ils peuvent avoir, leurs manières. D’abord ils sont tous camouflés, 
travestis, caméléons les Juifs, ils changent de noms comme de frontière, ils se font appeler tantôt bretons, auvergnats, 
corses, l’autre fois Turandots, Durandards, Cassoulets… n’importe quoi… qui donne le change… qui sonne 
trompeur. Dans la bande c’est encore les Meyers, les Jacobs, les Lévy qui sont le moins dangereux, les moins 
traîtres. Il faut se donner un peu de mal pour s’y reconnaître dans les Juifs, le peuple, il aime pas se donner du mal. 
Pour le peuple, un juif c’est un homme comme un autre… ça lui suffit 100 pour 100 comme explication… Les 
caractères physiques moraux du Juif, son arsenal infini de ruses,  de cautèles,  de flagorneries, son avidité délirante… 
sa traîtrise prodigieuse… son racisme implacable… son pouvoir inouï de mensonge, absolument spontané, 
monstrueux de culot… l’Aryen les encaisse en toutes occasions… en plein, les subit, s’en dissout, s’en effondre, en 
crève, sans se demander un seul petit instant ce qui lui arrive… ce qui se passe ?... Quelle étrange musique ?... Il 
crève comme il a vécu, jamais détrompé, cocu jusqu’aux tripes. Il fonctionne intégralement et de toute sa viande… 
esprit et carcasse pour la prospérité, la gloire de son parasite le plus intraitable, le plus vorace, le plus dissolvant : le 
Juif ! » Bagatelles pour un massacre. Céline  
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recevoir un traitement pire que celui du goy de base (car le Juif dissident détient normalement la 
Kabbale _ il sait parfaitement qui est Bob Marley, ce que permet la drogue en occident... _ donc 
il peut la diffuser, ce qui représente le danger ultime pour la communauté sioniste et affiliée, dont 
la survie dépend de la dissimulation perpétuelle de la vérité).  
C’est sur ce côté presque accessoire dans la vie de l’être communautaire que les gens ont un 
problème de compréhension. Ils pensent machinalement que s’il y avait « complot » des 
sionistes et affiliés, ces sionistes seraient reclus, dans des caves à échafauder des plans de 
bataille dans la pénombre, qu’ils seraient tous voûté habillés de noir avec des nez crochus et 
des lèvres lipeuses, sous une ampoule éclairant à peine… Ils ne comprennent pas le concept de 
« peuple-prêtre »communautaire en 2012, de Kabbale (ou cabale) en 2012, de langage codé que 
les sionistes utilisent en 2012. Ils ne s’imaginent pas que la plupart des juif-sionistes de 2012, 
grâce au captage des traits physiques européens en mixant des femmes sionistes à des goys 
européens pendant deux siècles  puisse avoir donné naissance à des sionistes aux physiques de 
nordiques, de métisse, de sudiste ou de toute autre ethnie. Qu’ils puissent y avoir des blonds, 
des noirs parmi eux, des physiques gracieux, épanouis, resplendissants, qu’on admire pour 
être si épanouis et léger dans une vie qui nous semble à nous, moins aisée… Ils ne s’imaginent 
pas que cette entente juive-sionistes peut se manifester dans des situations aussi insignifiantes 
qu’au détour d’une discussion autour d’un café, dans une boîte de nuit ou un bar, à la pause de 
midi, sur Facebook, au lycée, dans une entreprise, dans les chansons, dans les films, par petites 
allusions discrètes, au sein d’un groupe d’amis, pour se refiler des infos sur untel, dans 
l’immobilier pour capter, au cas par cas, des marchés par réseau, et SURTOUT en tissant le 
réseau en permanence par SMS, par réseau social,  en se refilant des infos sur les goys de son 
entourage en permanence, que telle ou telle insinuation obscure en notre présence était en fait la 
manifestation de deux communautaires parlant métaphoriquement, à demi-mot pour ne pas être 
compris. Non, décidément,  le goy a une image du complot exclusive comme les réunions du 
« Bilderberg » de la « trilatérale » du « skull and bones », qui ne sont que la partie émergée de 
l’iceberg satanique communautaire,  mais jamais personne n’émet la possibilité « d’entente » au 
quotidien des communautaires anonymes, d’existence de quartiers résidentiels juifs-sionistes où 
les noms diffèrent des « Cohen et Lévy ». Fort de ces clichés sur les « illuminatis », ou suivant 
des fausses pistes ésotériques ou même sectaires, voire extra-terrestres ! Lancées exclusivement 
par les juifs-sionistes pour faire diversion, le goy discrédite toute tentative d’explication 
rationnelle des manifestations pratiques de l’entente juive-sioniste. Puisque le goy, tel St 
Thomas, ne croit que ce que ses yeux bourrus voient, il ne constate « rien »  de bien anormal, 
il rejette donc en bloc toute idée de « complot » de communautaires anonymes. Cela ne 
l’empêchera pas de dire à l’occasion, pour se donner un vernis de lucidité affûtée à 
l’extrême ! : « Ah, de nos jours, tout passe par les réseaux, c’est comme ça… ». La plupart des 
goys sont incapables de visualiser qu’il n’y a en fait pas plus efficace qu’un mode de conquête et 
de domination au jour le jour, fondu dans la masse, aussi discret et imperceptible qu’un 
bruissement de feuilles au vent, comme une tâche de fond sur un ordinateur, tant qu’il est 
possible de lancer tel ou tel programme... Le goy ne s’imagine pas que le complot c’est 
précisément du « cas par cas », du « sur mesure » pour goy. C’est ce concept de conquête lente, 
au jour le jour, de « suivi goy personnalisé », tous les jours…_ par exemple, dissimulée dans 
une rédaction de journal, dans une école de journalisme, à la fac, dans un service hospitalier, 
dans une classe de lycée, dans les milieux artistiques, saisonniers…_ qui semble si difficile à 
accepter et donc à transmettre au goy!! Mais je rétorque, si vous saviez l’intarissable source de 
bonheur, de facilité, de confort mental, de confiance en l’avenir, d’hygiène de vie, de sentiment 
de puissance qui découle de la condition de sioniste, vous seriez les premiers à concéder une 
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petite surveillance par ci, un petit service par là, faire tourner un peu en bourrique tel goy, 
l’avilir un peu en échange de cette vie particulièrement agréable d’individu « élu » ! Il n’y a 
aucun doute là-dessus. Si l’on doit résumer la différence profonde de la psyché juive-sioniste sur 
celle goy, la version communautaire serait : « on ne fait pas d’omelette sans casser d’œufs »… 
Ou encore : « On ne fait pas d’omelette sans casser un peu de goy ». Pour eux, le plus fort (eux) 
doit se maintenir dans cette position coûte que coûte, point de « code moral » ni de « code 
d’honneur » ne doivent venir perturber cette domination prophétisée dans la Bible et le Talmud, 
tout simplement pour mener l’existence la plus pleine possible. Pleine en sentiments, pleine en 
réalisation, pleine sexuellement, pleine de santé par la connaissance réelle de l’optimisation du 
corps humain, et par le partage de toute connaissance utile…Tout en ayant clairement sous les 
yeux toute la misère de la vie à laquelle ils échappent, en constatant la descente aux enfers 
perpétuelle, l’avachissement lent mais certain de leurs esclaves goys, perdus de plus en plus 
par les illusions « du diable » spécifiquement aux mains juive-sionistes (On peut citer la 
chimifications de la nourriture, les métaux lourds et les conséquences sur le moral,  la 
pornographie française de M. Marc Herskovitz alias Marc Dorcel par exemple,_ nous 
reviendrons sur  la signification de la lettre « X » dans les « Films X »_ , l’ego, l’absence de 
transcendance, le désenchantement de l’époque). Ainsi les goys se retrouvent assis quelque part 
derrière un guichet de poste, balayant telle rue, à la caisse d’un supermarché, petit gratte papier 
du tertiaire bien efféminé, ingénieur bien discipliné, trentenaire dissident exclut socialement, 
sous surveillance resserrée et empoisonné, au milieu de plans précis d’élimination... Ou alors, 
s’ils réussissent tant bien que mal à se hisser vers la bourgeoisie ils sont les premiers à fermer 
les yeux sur ce communautarisme sioniste régnant, car au fond nous sommes tous égaux devant 
« l’économie de marché », et libre à nous d’entreprendre. L’appartenance sociale supérieure 
semble acheter leur amnésie aux goys bourgeois, mais pour combien de temps et pour quelles 
perspectives ? Dans un quotidien de l’instantanéité en rupture totale avec la mission ancestrale 
de transmission de valeurs et d’héritage civilisationnel à la descendance, il est encore possible 
de ne rien vouloir voir, ni de rien connaître des agissements sionistes. Dans ce cas, il ne faut pas 
faire hypocritement d’enfants_ à moins d’en faire avec une crypto-sioniste dont on ignore la 
condition_ car le rempart social ne tiendra pas une génération de plus pour l’entreprise de 
déshumanisation générale. (A propos des géniteurs goys, de nombreux bourgeois goys sont la 
cible privilégiée de crypto-juive sioniste qui vont se débarasser du bourgeois dès l’enfant né_voir 
le paragraphe sur les mères célibataires et la transmission du judaïsme). Ces classes supérieures 
trahiraient tout pour échapper à la « honte » d’être pauvre. Ce sont les premiers à fermer les 
yeux sur l’Empire sioniste qui en fera de joli morts-vivants bourgeois précaires en une 
génération à peine... Mais jusqu’où accepter la domination ? Jusqu’où le confort matérialiste les 
mènera ? Telle est la question. C’est précisément ce en quoi la noblesse d’antan fixait des limites 
traditionnelles d’honneur et de morale à ces processus d’amnésie par enrichissement personnel. 
Ils avaient une « épaisseur » bien supérieur par rapport à l’immédiateté des préoccupations 
bourgeoises goy actuelles. 
 
La nature semble pourtant donner raison aux juifs-sionistes et affiliés, dans la ruse et l’idéologie 
du secret : le coucou se développe au détriment de son hôte… Une meute de hyènes peut venir à 
bout d’un paisible éléphant isolé.  Le plus fort bouffe le plus faible. Point. Ils ne sont pas plus 
intelligents ni forts a priori, même si leur maintien corporel et mental les fait tôt ou tard dominer 
physiquement et intellectuellement les goys, ils sont juste plus organisés. L’Aryen goy, enfant 
tellement gâté par la nature s’est reposé sur ses lauriers, sur son génie naturel tandis que la 
médiocrité s’est patiemment organisée sur fond de ressentiment éternel : ressentiment envers 
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les hommes, ressentiment envers la nature défiée et non louée, ressentiment envers Dieu en 
choisissant de vénérer l’Antéchrist appelé le Dajjal, Satan, Jah, Yahweh ou Yawhé. Le génie 
du judaïsme-talmusique réside principalement dans le fait d’avoir rendu une cohésion à un 
peuple par l’agitation perpétuelle d’un ennemi à conquérir devant ses yeux, et d’avoir 
méticuleusement perpétué cette tradition au cours des âges. Or, avoir un ennemi est la 
condition sine qua none de la cohésion de tout groupe humain. Car l’homme a une profonde 
tendance individuelle. Agiter en permanence un ennemi est la seule condition qui va à l’encontre 
de l’irrémédiable solitude atavique d’homos sapiens qui défendait son existence, seul dans les 
plaines d’Afrique, ou en petites tribus, préservant avant tout son territoire de chasse pour 
survivre. Avoir un ennemi commun rassemble tout groupe humain, efface les différends, tout 
en détruisant pernicieusement l’esprit critique, l’esprit d’autocritique, vertu individuelle par 
excellence... C’est pour cela que tous ces communautaires quels qu’ils soient sont si exaspérants 
pour tout libre penseur solitaire. C’est pour cela d’ailleurs que tous les génies Juifs déchirent tôt 
ou tard le voile de l’appartenance communautaire pour accéder à l’universel ! « A plus d’un, on 
est déjà une bande de con », disait Coluche… Il arrive même aux familles goys _ divisées par 
essence, se renvoyant une image d’eux-mêmes qu’ils exècrent trop inconsciemment par rapport à 
leurs modèles juif-sionistes qu’ils déifient sans même le savoir_ de se réunir et de se ressouder 
en cas de péril, d’agression ou perspective de mort. Regardons comment nous nous sautons dans 
les bras pour un match de foot !...Comme nous bombons le torse pour une finale de coupe du 
monde. Comme notre cœur bat pour un but ! Le patriotisme est là, tapi en nous, il peut faire si 
chaud au cœur, nous faire nous sauter dans les bras… Pourquoi tous les jours ne seraient pas 
une finale de coupe du monde en France ? Et s’il faut pour cela que l’ennemi soit le sionisme, et 
bien il faudra prendre la responsabilité de proposer un meilleur système et que cet ennemi 
devienne de plus en plus un épouvantail imaginaire, un refus d’une idéologie plutôt qu’un groupe 
d’hommes communautaires. Ces hommes communautaires devront être réintégrés à la 
communauté humaine non secrète. Tout porte à croire qu’ils devront rire d’eux-mêmes tôt ou 
tard, plutôt que de sortir les crocs et de tuer alentours, dès qu’on identifie leurs modes d’action. 
 L’instinct de race (ou plutôt d’ethnie) est là  aussi, il faut le purger de l’auréole négative qui a 
été bâtie par les sionistes autour de cette réalité. Dire non au métissage forcé des peuples, ce 
n’est pas être raciste. Dire oui aux échanges, à la complémentarité des cultures évoluant sur des 
territoires où leurs races15 respectives sont nées en 1000 ans de sédentarité, voilà une vision en 
accord avec la nature. Nature, qu’inexplicablement, la vision sioniste souhaite assujettir ; nature 
que les sionistes ne perçoivent qu’à travers le prisme du défi. Il en va de la beauté de la diversité 
humaine. Il suffit de rappeler ces données anthropologiques à chacun, de  réveiller ce profond 
bon sens malmené par des décennies de propagande sioniste et affiliée. 
  
Les juifs-sionistes sont d’autant plus galvanisés dans leur tâche qu’ils ont réellement pris le 
pouvoir dans tous les domaines du monde Occidental, mais surtout, ils ont une attitude 
revancharde, légitimée par les pogroms antérieurs. Ce qu’ils font subir aux goys n’est en fait 
pour eux qu’une juste vengeance, de leur sentiment d’éternelle revanche16 depuis l’exode. 
C’est pour la « bonne» cause… Il faut réaliser qu’il s’agit réellement d’un mode de vie à part 
                                                 
15 La race est l’adaptation (notamment endocrinologique) d’une ethnie fixée sur un territoire donné pendant une 
période d’au moins 800 ans. 
16 « Israël n’a-t-il pas, par le biais de ce « Sauveur » (Jésus), de cet opposant, de ce liquidateur apparent d’Israël, 
atteint le but ultime de sa rancune sublime ? N’est-il pas conforme à la magie noire et secrète d’une politique 
véritablement grande de la vengeance, vengeance perspicace, souterraine, à l’action lente et calculée. » Nietzsche, 
Généalogie de la Morale 
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entière, voire d’une psychopathologie de masse du ressentiment, transhistorique, 
transnationale. 
Ce document est fait pour expliciter quelques unes de leurs méthodes de subversion et de 
destruction mentale et physique des individus goys. Dans un premier temps, j’explique comment 
les communautaires utilisent un deuxième sens caché dans la culture de masse, pour souder la 
communauté en permanence, pour faire la promotion d’attitudes de conquête envers les goys 
comme autant de recettes, ensuite je fais le lien avec les méthodes quasi-ancestrales de 
subversion des goys que les communautaires ont utilisé et utilisent chaque jours pour que 
l’Armageddon goy se poursuive à terme jusqu’à un esclavage complet de l’humanité sous les 
oripeaux détournés de « démocratie » et « droits de l’homme », avec implantation de puces 
RFID de contrôle dans chaque homme, la fin de l’argent papier pour rendre chacun esclave de 
la Banque, le fichage complet des individus, la prédestination de plus en plus précoce de leur 
destinée, un embrigadement total, une réécriture complète de l’histoire, une scission totale 
avec toute beauté d’un Homme universel, le deuil de l’idéal d’une humanité élevée au 
maximum dans chaque individu, pour faire du goy un esclave hyper spécialisé, consentent à 
tout, voire ne craignant plus la mort17, n’aspirant à rien d’autre, ne connaissant rien d’autre, 
bref…« demain à Jérusalem » dans un monde « 1984-trien ».... Tout en souplesse, dans nos 
culs d’éternels cocus de goys, relativement cocus en France car il n’y a jamais eu historiquement 
dans le monde de pays plus résistant à l’idéologie du secret que la France très Catholique, ce qui 
explique certainement que nous ayons eu, spécifiquement en France, une « fenêtre de tir » 
d’environ 400 ans pour développer une société goy avec le génie spécifique français, avec le 
façonnage du paysage français si idyllique, un développement des arts, de la pensée et de 
l’humour unique en occident, faisant dire à Nietzsche « qu’il n’y a pas en Europe quelque chose 
qui peut recevoir le qualificatif de culture si l’on se réfère à La France » (Ecce Homo). France, 
qui paradoxalement est devenue, en population, après les Etats-Unis et Israël, la troisième 
population sioniste mondiale… 
Comment les juifs-sionistes, qui ont fait de ce pays la troisième population mondiale sioniste 
peuvent s’accommoder de ce paradoxe que ce pays qu’ils plébiscitent tant, ait été le seul qui ait 
eu le plus l’opportunité de développer son génie et sa culture propre sans leur présence 
néfaste ?! C’est dans cette société purgée de toute influence secrète et conquérante pendant 400 
ans que la France a créé son identité si particulière par rapports à la Russie ou même 
l’Allemagne, ravagées bien plus précocement par la progression « géographique » des nomades 
communautaires dans ces pays, situés plus près de leur berceau Proche-Oriental. 
 Tout génie qu’ils aient été, les goys se sont condamnés eux-mêmes par  leur insouciance innée… 
« Pendant qu’ils regardent vers le ciel, occupons la terre »… dit de Talmud.  Le côté 
angélique, poète, rêveur de l’aryen est ce qui l’a définitivement condamné… Enfant trop doué 
de la nature, qui a reçu trop de dispositions intellectuelles et physiques, il s’est reposé sur sa 
force et sa beauté naturelle tandis que la médiocrité s’est organisée sur le sable Proche-Oriental, 
ruminant pendant de longs siècles son conflit avec un « bon Dieu ». Se plaçant du côté d’un Dieu 
de souffrance et de guerre, assoiffé de conquête, dans un rapport de redevabilité absurde, 
profondément débile, d’un peuple redevable à un « Dieu revanchard ». Un rapport jaloux, 
exclusif… Ce sublime instinct de vengeance et de ressentiment a été patiemment cultivé dans les 
ghettos de l’Est Européen  pour pallier à cette éternelle  injure esthétique que constituait la 
laideur surnaturelle des membres de cette communauté avant que le métissage avec des 

                                                 
17 Voir les citations édifiantes d’ « Une brève histoire de l’avenir », livre écrit par Attali en 2006 à la fin de cet avant 
propos. (Je n’invente RIEN !) 
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autochtones, et la transmission par la mère de la communauté leur permettent d’accéder à des 
physiques passe partout pour nous infiltrer encore plus profondément. L’éternel ressentiment 
était la valeur la plus sûre pour ne pas se résoudre à devenir « Romain », au sens de l’éternel 
conflit de « Rome » contre la « Judée ». Un ressentiment jamais rassasié, et qui ne sera sans 
doute jamais rassasié, même après la prochaine guerre qui se profile18. Même après, dix, vingt, 
trente guerres toutes plus sanglantes les unes que les autres qu’ils auront engendrées, comme ont 
été engendrées les deux précédentes par leur soin (assassinat par un étudiant Juif de l’Archiduc 
François-Ferdinand, financement par les banquier Juifs cyniques de Wall Street d’Hitler pour 
pallier à la crise de 1929 par une guerre bien destructrice et sanglante). Nous vivons les 
conséquences funestes de l’infinie candeur caucasienne, de cette paresse de bon élève aryen, trop 
doué pour juger bon de défendre ce qu’il est, pensant que la nature qui a été si généreuse avec 
lui va s’en charger… Candeur, dont le résultat est le gouvernement orwellien qui s’achève de se 
mettre en place actuellement par de médiocres fantômes organisés, assoiffés d’éternelle revanche 
pour l’injure esthétique anti-divine que constitue tout leur être. 
La France aura eu 400 ans pour elle entière, et avant cela 700 depuis Clovis, Ier roi des Francs 
pour développer sa culture, ses arts, son génie propre. 400 ans de quiétude qui l’ont fait 
s’endormir sur ses lauriers. Le temps pour « La  fille aînée de l’église »  d’enfanter tant de génie, 
tant d’Etienne de La Boetie, qui serait à nos côtés, du haut de ses 18 ans, le premier d’entre 
nous à crier ces vérités. Ainsi, la France est un objet unique au monde, un modèle de 
développement caucasien optimal, 1400 ans d’Histoire authentique du Vème siècle au second 
Empire…dont la révolution a sonné le premier glas, avec le génocide de la noblesse qui s’en 
suivit. Tout ça pour qui, pour quoi ? Pour les gouvernements Gambetta, Blum, puis après la 
parenthèse de 39-45 (totalement sous contrôle malgré les apparences), jusqu’à la présidence des 
Juifs Sarkozy et encore plus pitoyablement Hollande, pion factice d’un pouvoir définitivement 
privé par le traité de Lisbonne... Voilà comment la France a périclité, et ce n’est qu’un début. 
Des siècles ayant produit tant de savoir et de beauté ont été réduits à néant par l’aveuglement 
d’une génération de bobos inconscients, égoïstes, incultes, superficiels, fils de l’après guerre qui 
a connu le triomphe de la non-pensée féminine militante, prête à suivre aveuglément n’importe 
quel mirage sioniste…Beauté, qui est exclusivement exploitée dorénavant par nos hôtes 
communautaires pour l’industrie du tourisme, régissant la moindre bourgade touristique comme 
la Cité de Carcassonne, la moindre pierre posée par nos ancêtres, le moindre recoin de côte 
pittoresque transformé en centre balnéaire ou les stations de sport d’hiver... Tout cela est 
désormais exploité par ceux dont les ancêtres n’ont rien bâtit de leurs mains, mais ont néanmoins 
présidé récemment à l’édifications d’éphémères horreurs dégoulinantes de crasse, dix jours à 
peine après leurs inaugurations,  comme le centre Pompidou, la pyramide du Louvre ou la tour 
Eiffel défiant le peuple français traditionnel, comme un doigt d’honneur éternellement pointé 
vers le Sacré coeur…  
 
Remarque : si j’étais né juif-sioniste moi-même je participerais à coup sûr à la conquête et aux 
agissements de ma communauté, à moins que tel Otto Weininger ou Spinoza, ma volonté 
                                                 
18 « Les guerres et les révolutions sont les moissons du peuple juif » Disraeli (Premier ministre anglais). 
Lévitique XXVI (Prophète Daniel) : « 1914, le grand bouleversement mondial, le commencement de la fin des 
empires goyes ». 2013, la consécration finale ? Marcus Ravage, century magasine 1928 : « Nous [les Juifs], sommes 
des intrus, sommes des destructeurs, nous nous sommes emparés de vos biens propres, de vos idéaux, de votre 
destinée… C’est nous qui avons été non seulement la cause première de la dernière guerre, mais de presque toutes 
vos guerres. Nous n’avons pas seulement été les auteurs de la révolution russe, mais les instigateurs de toutes les 
grandes révolution de votre histoire ». 
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d’accéder à l’Universel me fasse avoir une vision très critique de cette communauté _ vision que 
tous les excommuniés de cette communauté ont eue dès qu’il s’en sont extrait19, preuve de 
l’aveuglement inouï communautaire qui faisait dire à Coluche « Dès qu’on est plus d’un, on est 
une bande de cons »... Comment choisir le camp goy, quand celui-ci est malheureusement 
statistiquement fait désormais d’alcooliques mesquins déshumanisés ou déséspérément incultes ? 
Or, je ne suis pas communautaire, je m’estime pourtant digne de vivre libre et faire honneur à ce 
don de vie qui coule en moi.  Comme tous les goys ayant montré une indiscipline et une 
résistance à la hiérarchie _ d’autant plus que j’ai compris que toute largesse n’est accordée à 
un goy que sous couvert d’inculture, d’absence de conscience de race, et de soumission 
consciente ou inconsciente à l’ordre établit juif-sioniste _  j’ai été particulièrement victime de la 
furie sioniste, il est naturel que je me défende. Je n’accepte pas leur domination illégitime et 
dégénérée, parce que je n’ai qu’une vie, parce qu’ils me suppriment petit à petit. Ils n’élèvent 
pas l’humanité en aucune façon. Je travaille au nom de mes ancêtres et pour que mes 
descendants vivent en hommes libres et heureux. A me relire, je me surprend même de tant de 
précautions sémantiques, circonvolutions, euphémismes pour parler de nos destructeurs, preuve 
que même l’esprit le plus informé sur le sionisme ne peut échapper à l’heure actuelle par leur 
patine intellectuelle… leurs jérémiades, bien que fantasmagoriques, qui finissent quand même 
par pénétrer mon cortex… 
 
Remarque2 : Ce qui suit vous sera d’autant plus facile à comprendre que vous aurez au cours de 
votre vie montré à un stade précoce une intelligence analytique supérieure (qui s’accompagne 
souvent d’une timidité, d’un rejet naturel, d’une incompréhension naturelle du monde à 
l’adolescence, puis d’une fuite vers les arts).  
L’autre paramètre principal de votre compréhension de la cabale tient dans votre insoumission 
naturelle. Si vous n’êtes pas dociles, que vous avez naturellement cette propension à remettre en 
cause toute hiérarchie, vous êtes devenu une personne inutile, voire dangereuse dans la vision 
esclavagiste des sionistes. Si vous réunissez ces pré-requis, vous avez automatiquement été, ou 
êtes à l’heure actuelle au centre de micro-kabbales (c’est-à-dire, au coeur d’une discrète prise en 
charge de votre cas). Vous avez côtoyé des sionistes, ou des juives-sionistes qui vous ont fait 
vivre un paradis artificiel sentimental, puis un enfer, sous fond de maltraitance psychologique, 
altération perpétuelle de votre vraie personnalité, puis glissement sournois vers des pratiques 
autodestructrices (alimentaires, tabagisme, alcoolisme ou drogue, voire suicide). 
 
Remarque3 : Si vous avez suivi une voie d’étude ou  professionnelle  et que vous vous y tenez 
contre vents et marées, sans démontrer un esprit particulièrement perspicace pour déceler la 
gigantissime supercherie, si vous vous vous êtes accommodé au combat perpétuel pour la 
moindre joie ou reconnaissance, et pensez qu’ il s’agit là d’un état de fait normal au 
fonctionnement de toute société, que la domination est un rapport inhérent à tout fonctionnement 
humain ; quelque part vous avez fait « le choix du moindre mal ». On vous laisse évoluer, en vous 
tenant à l’œil quand même... et en vous mettant une petite couche de bêtise « de sûreté » à 
l’occasion, par l’alcoolisation festive ou par quelques empoisonnements aux métaux lourds… 
L’action de laminage de base exercée par les communautaires sur vous n’a pas la rage ni 
l’intensité réservée spécifiquement aux gens qui ont manifesté un éveil trop important, ou un  
rejet trop intransigeant de toute voie de soumission. Vous êtes livrés à une existence avec des 
joies encadrées, standardisées. Et chose la plus importante, vous constituez la couche 
                                                 
19 Otto Weiniger, Roger Dommergue, Simone Weil (la philosophe), Spinoza.  
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consommatrice de la société sous contrôle, votre hiérarchie est ou sera irrémédiablement bientôt 
communautaire, vous êtes un élément  nécessaire à la perpétuation de la société Orwellienne  
par la trahison bourgeoise de toute conscience de race ou d’héritage, et croyance en la 
réécriture perpétuelle de l’histoire. Vous croyez les médias, vous croyez à l’alternance droite-
gauche et toutes les mises en scènes adjacentes (du style patriotisme=fascisme, mariage 
gay=progressisme, destruction de la cellule familiale=fatalité, infertilité=fatalité, non 
renouvellement des générations = fatalité, cancer= fatalité, guerre=paix, légèreté=bonheur, 
dérision de tout=humour…) Vous êtes sans doute soumis à une surveillance de base via les 
réseaux sociaux, votre adresse IP, vos mails. Vos comportements sont épluchés par des moteurs 
de recherche par « mots-clés ». Si une redondance sur « juif », « sionisme », « holocauste », « 11 
septembre », « Iran », « Chavez », « Alain Soral », « Dieudonné », « Thierry Meyssan »… est 
détectée automatiquement dans votre activité, vous serez surveillés plus activement, cette fois 
avec intervention d’un Web master humain. Ou si après quelques prises de conscience 
progressives, vous vous livrez à une personne juive (dont vous ne soupçonnez pas 5mn qu’elle 
soit juive-sioniste parce que vous ignorez tout des juifs sauf l’image pittoresque qu’ils 
véhiculent sciemment), si vous vous livrez donc sur des connaissances conspirationnistes (disons 
des doutes sur la version officielle du 11 septembre par exemple), vous allez entrer dans la phase 
2 de la surveillance. Si vous commencez à vous intéresser à des sujets qui ont un lien direct avec 
le sionisme (attentats du 11 septembre, guerres « humanitaires », mainmise Ashkénaze sur la 
FED, Talmudisme)… Les mailles de votre surveillance vont se resserrer. Si vous fréquentez des 
cryptos juif-sionistes (c’est à dire un Juif à l’allure goy, qui jamais ne parle de sa judéité ou ne la 
confesse, qui la garde scrupuleusement secrète, pour continuer à profiter de la solidarité 
souterraine communautaire tout en vivant impunément au milieu des goys et les influençant 
de manière néfaste), ceux-ci vont rendre vos échanges plus fréquents, multiplier les 
rencontres, se rende indispensable, pour sonder votre quotidien, vos peurs, vos attentes les plus 
intimes. Ils vont s’arranger pour pénétrer dans votre existence, pour ce faire, ils vont s’en 
référer à vos contacts parmi la communauté, aux fichiers accessibles à la communauté  qui 
répertorient vos passions, vos penchants sexuels, vos fantasmes, votre histoire, pour trouver une 
porte d’entrée, puis ils vont faire en sorte de vous isoler, vous orienter vers des plaisirs légers, 
vous conforter dans cette existence légère et soi-disant « festive ». Mais la fête rimera toujours 
plus avec autodestruction et avilissement. Chaque soirée organisée par eux, vous vous retrouvez 
au beau milieu d’un champ de bataille invisible. Vous serez isolés pendant qu’ils se repasseront 
toutes les infos et détails nécessaires sur vous et chercheront le moyen le plus efficace de 
contrôler votre intelligence dans les limites de l’acceptable pour leur sécurité. Quand vous 
serez assez égratigné intellectuellement ou physiquement, on vous orientera vers une voie pour 
laquelle votre intellect, votre soumission à la hiérarchie et votre degré de méfiance est 
compatible. Si vous êtes trop intelligent ou que vous en savez déjà trop sur le sionisme, vous 
serez tués socialement, psychiquement par empoisonnement aux métaux lourds, puis tués tout 
court. Vous vous sentirez comme ils veulent que vous vous sentiez : exclus, « à part », 
« incompris »… Par dépit, si vous jouez à ce qu’ils exigent pour devenir mondain, vous vous 
alcooliserez, vos neurones disparaîtront ainsi que votre charme et votre intelligence. Si vous 
résistez en solitaire et vous vous cultivez assez pour lire Céline (ses pamphlets), Le prix Nobel de 
la paix Soljenitsyne (« Deux siècles ensemble,  Juifs et Russe au XIXème et XXème siècle »), Lucien 
Rebatet « Les juifs et l’antisémitisme », Edouard Drumont « La France juive », et plus 
récemment l’historien Paul-Eric Blanrue « Le monde contre soi », ou « Israël, les juifs et la 
France » ou encore les spectacles de Dieudonné (« Mes excuses »), ou les interventions d’Alain 
Soral ou son livre sorti en 2011 « Comprendre l’Empire », ou d’un point de vue géopolitique le 
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journaliste animateur du site reseauvoltaire.org, Thierry Meyssan, vous risquez d’exposer des 
thèses en public à des personnes dont vous ignorez qu’elles sont juive-sionistes, puisqu’elles 
travaillent en permanence à le dissimuler. Ainsi, des crypto-juifs sionistes vont s’arranger pour 
pénétrer votre quotidien, très discrètement, très naturellement, pour vous montrer toute 
l’incongruité de remettre à tel point en cause le monde avec des « théories paranoïaques ». 
  Si vous êtes célibataire, une femme communautaire trouvera le moyen de pénétrer 
« fortuitement » votre quotidien, et vous séduire pour vous sonder insensiblement sur ces sujets, 
puis éventuellement, après parfois quelques années à provoquer un avilissement et/ou des 
situations de crises / malaises répétés, elle provoquera une séparation après la naissance de 
votre enfant afin qu’elle puisse l’élever dans l’alcôve juive-sioniste et lui transmettre la 
Kabbale en mère célibataire... (Voir le chapitre correspondant : « Le principe de création de 
l’armée de l’ombre sioniste est si simple que la plupart des esprits éveillés n’y ont jamais 
pensé »). Après cet épisode, on pourra organiser votre ruine, en mobilisant les communautaires 
infiltrés dans les organes administratifs sociaux, comme les impôts, la Caf, les conseils généraux, 
les mairies. Puis, si cela ne suffit pas, on vous fera mourir tôt ou tard d’un cancer que l’on vous 
aura inoculé dans votre eau de consommation, vos médicaments ou votre nourriture, ou tout 
autre moyen de tuer un individu en incriminant « la fatalité »... Surtout on vous empoisonnera 
aux métaux lourds. Votre cerveau ne deviendra plus qu’un laboratoire miniature où les 
sionistes auront fourgués tous les neurotoxiques disponibles. Entre temps, la litanie des 
jérémiades cinématographiques sur la shoah vous saisira au détour d’une affiche, ou d’une 
soirée sur le service public (comme il y en a chaque semaine depuis 60 ans maintenant !), ou 
dans un magazine, un article, vous faisant vous remettre en question encore et toujours… Pour 
vous persuader en permanence que c’est VOUS le monstre d’oser imaginer que des Juifs 
complotent alors qu’ils sont d’éternelles victimes, d’éternels incompris, d’éternels boucs 
émissaires… France Inter, à 80% juive-sioniste vous dira comment penser, quel est le « débat » 
du jour20, vous dira d’une voix forte, étudiée, quasi hypnotique pour qui voter, on vous dira 
tous les jours que le FN et tous les rares partis encore goys ou patriotiques sont des monstres 
sanguinaires ! On vous fera croire à l’alternance droite gauche, on dissimulera la judéité d’un 
François Hollande, d’un Kouchner, d’un Sarkozy, d’un Copé, de nos députés et de tant 
d’autres dans la presse : Pujadas, Duhamel, Apathie, Guetta, Bourdin… on vous abreuvera de 
« condamnations unanimes » par-ci, de « mesures de sanctions contre tel pays », par là… BHL 
vous tirera des larmes avec ses « dictateurs à renverser» par ci, de « guerre de 
démocratisation » par là… On vous vendra la guerre de conquête pour contrôler les pays qui 
seraient un peu trop dangereux militairement pour Israël, tout en convoitant leurs matières 
premières… On vous fera peur avec des pandémies pour vous vacciner avec du mercure, de 
l’aluminium pour altérer vos facultés mentales. On vous aura épouvanté pour prendre ces 
vaccins à grands coups de reportages au JT de Pujadas… Le Nouvel Obs., le Point, Le Figaro, 
Libé, Charlie Hebdo, les magazines télé : C à vous, C dans l’air, mots croisés, les JT,  etc.… vous 
serviront la même soupe, la même apparence de démocratie, les mêmes pseudos débats dont les 
catégories de pensée sont déjà prédéterminées ; le petit journal de canal + vous donnera une  
« illusion d’info subversive », embrigadant dès les jeunes années de formation la jeunesse avec 
ces messages quotidiens : patriotisme = racisme = fascisme = antisémitisme… employant des 
techniques encore plus subliminales que le reste. Un Jean-Michel Apathie vous chantera une 
sérénade aux accents méridionaux… Mais l’étau se resserrera. Il sera bientôt temps pour les 

                                                 
20 « Avant même que vous ayez commencé à penser, le pouvoir a déjà implanté en vous les catégories qui 
prédéterminent votre pensée » Michel Drac.  
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baby-boomers de réaliser qu’ils ont égoïstement dilapidé les bribes d’héritages civilisationnel 
dont ils ont profités, ils ont laissé faire les juif-sionistes, dilapidant le  potentiel de vie 
heureuse, authentiquement humaine puisque libre, pour leur descendance à une ou deux 
générations suivantes en Europe… (Mais comment leur en vouloir,  quand cela fait 200 ans 
que la France a commencé à baisser la garde ?). Qu’est-ce que cela aura coûté aux sionistes ? 
Pas grand-chose, quelques émissions radio yéyé, quelques slogans du style « sous les pavés la 
plage », le « peace and love », le « flower power », quelques artistes prosélyte de l’usage de la 
drogue comme Bob Marley, quelques organisations sionistes d’antiracisme crées dans le souci 
précisément d’inventer le concept de racisme puis de diviser les ethnies, la création du concept 
de la messe de l’information télévisuelle, quelques lois interdisant la mise en doute de dogmes 
d’impunité shoahtiques, le bombardement subliminal médiatique permanent pour inscrire dans 
votre esprit les limites d’un débat forcément binaire, mais surtout l’invention d’un nouveau mode 
de vie destructeur, le détournement de la fête ou du bal de village au profit  de soirées corrosives 
pour l’individu, où les instincts de violence, de compétition, d’avilissement sur fond de 
musique pathogène sont privilégiés, où l’idée de « partage » de drogue pour faire la fête est 
promulguée, sur fond de musique toujours plus abrutissante (« la goya »… apparue dans les 
années 70, renommée plus tard techno, promulguée par le Juif caricatural dans son rôle _comme 
les goys les aiment_ Jack Lang à la culture). Ces modes de vie sont devenus des nouveaux 
temples de la décérébration et de l’abrutissement de masse où les chefs d’orchestres sont 
d’anonymes sionistes où l’on détruit les goys par centaines, partout, tous les soirs, sur les cinq 
continents, 365 jours par an. Les années passeront, vos enfants rentreront de l’école tristes, 
comme traumatisés… Vous vieillirez, ils vivront encore avec moins de liberté, voire plus aucune, 
puis quelques générations plus tard, votre patrimoine génétique ne se retrouvera peut-être au 
mieux que dans des hommes-animaux, déshumanisés, programmés pour effectuer toute leur vie 
durant, une tâche grossière, puis finir comme vulgaire carburant ou nourriture pour animaux. Et 
peut-être inexplicablement, un esprit surgira, comprendra la situation et tentera de prévenir les 
autres, se disant qu’il n’est pas trop tard, que sur le papier, nous sommes encore les plus 
nombreux, que notre destinée n’est pas de finir esclaves… mais il sera traité de fou on le 
haïra, y compris par sa famille et ses proches, tout comme on m’a haït depuis que je me bats 
pour la vérité (et que je deviens de plus en plus sans charme à mesure que les sionistes m’ont 
empoisonné aux métaux lourds)… Il est alors à se demander ce que sera le monde de demain. 
Quand dans 10 ou 20 ans à peine le contrôle sioniste _ bien consolidé dans le bloc Atlantico-
européen organisé autour du Grand Israël constitué du Nil à L’Euphrate_ se sera étendu à l’Asie 
et à l’Amérique du Sud. Lisez les livres d’Attali, les juif-sionistes ne  cachent même plus sur 
leur programme21. Rockefeller insistait même dans un de ses discours qu’ils n’avaient qu’une 
fenêtre de tir de quelques dizaines d’années pour lancer un glissement pacifique vers le Nouvel 
Ordre juif-sioniste Mondial, sans quoi il y aurait une période de chaos. La période de chaos est 
désormais inévitable dans leur logique. A la suite de quoi, chaque individu survivant sera 
marqué biométriquement, localisable en permanence, voire pilotable hormonalement à 

                                                 
21 Il faut regarder les livres d’Attali comme un maquillage plus ou moins impénétrable d’une retranscription des  
directions décidées dans les hautes sphères sionistes et affiliées de ce monde. Par exemple en 2006, il retranscrit sous 
une forme interrogative des stratégies dont il est, avec d’autres, l’auteur : « Une guerre de religion opposera-t-elle 
chrétienté et Islam ? De nouvelles formes de relations sexuelles et amoureuses bouleverseront-elles la morale ? », 
dans Une brève histoire de l’avenir. Or, quels sont les deux sujets principaux affairant les médias en cette fin 2012 : 
mariage gay et le « danger » islamique. 
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distance22. Les hommes naîtront esclaves et mourront esclaves s’ils ne sont pas 
communautaires sans jamais avoir eu l’impression d’être esclave23… Le contrôle de la 
reproduction sera total, les individus non productifs pour l’élite seront éliminés purement et 
simplement. Le concept de cellule familial aura été banni de tous les esprits depuis longtemps. 
(Lire Jaques Attali : « Une brève histoire de l’avenir », je n’invente RIEN24 !! Il y parle de 
l’éclatement du concept de cellule familial, de sexe comme une valeur marchande, d’homme 
mobile sans racines comme but à atteindre, avec son concept « d’employabilité », 
d’ « hypernomadisme »…). Nous nous dirigeons vers cela. Il n’est peut-être pas encore trop 
tard. Si dans l’espace d’un à cinq ans, ces connaissances se diffusent à grande échelle, nous 
pouvons retrouver notre liberté et la garantir à nos descendants et tout en tirant les Juifs-
sionistes hors de leur propre tragédie millénaire autant suicidaire pour eux, que pour l’humanité 
entière. 

Montpellier, 2012. 

                                                 
22 « drogues et produits chimiques délivrés par des autoréparateurs »… évoqués dans « Une brève histoire de 
l’avenir ». 
23 Ceci était déjà constaté par le 3ème président des Etats-Unis Thomas Jefferson : « Je regarde vraiment avec 
commisération la grande masse de mes concitoyens qui, lisant les journaux, vivent et meurent dans la croyance 
qu’ils ont su quelque chose de ce qui s’est passé dans le monde à leur époque ». 
24 Citons quelques extraits d’ « Une brève histoire de l’avenir » Attali, Fayard ©2006 : « Le temps des hommes sera 
de plus en plus utilisé à des activités marchandes qui remplaceront les services gratuits, volontaires ou forcés ». « La 
durée de vie des immeubles sera de plus en plus brève ». « L’âge de la retraite s’élèvera jusqu’à 70 ans ». « Plus de la 
moitié des travailleurs changeront de résidence tous les 5 ans ». « La peur d’être lié, la fuite devant l’attachement, 
l’indifférence apparente deviendront (deviennent déjà) des formes de séduction. ». « Les formes les plus 
diverses de sexualité seront tolérées ». « La sédentarité sera l’ultime privilège des enfants, qui vivront souvent avec 
leurs grand parents, dans des lieux stables et protégés, où les parents, pour l’essentiel séparés, viendront 
alternativement passer un moment avec eux. » « se généralisera le travail de nuit et du dimanche ». « l’ubiquité 
nomade, s’inversera, vers 2030, en une hypersurveillance qui sera, la caractéristique de la forme suivante de l’ordre 
marchand ». « L’objet nomade unique sera intégré au corps…il servira de capteur et de contrôleur ». « Les services 
d’éducation, de santé… seront remplacés par des machines produites en série. » « Plus rien ne sera caché ; la 
discrétion, jusqu’ici condition de la vie en société, n’aura plus de raison d’être ». « Des objets industriels permettront 
à chacun d’autosurveiller sa propre conformité aux normes, des autosurveilleurs apparaîtront. » « Puis le marché, par 
nature planétaire, transgressera les lois de la démocratie, par nature locale. » « Les plus riches…considérerons leur 
séjour dans tout pays (y compris celui de leur naissance…) comme un contrat individuel excluant toute loyauté et 
toute solidarité avec leurs compatriotes. » « L’Afrique de demain ne ressemblera pas à l’Occident d’aujourd’hui ; 
c’est bien plutôt l’Occident de demain qui ressemblera à l’Afrique d’aujourd’hui ». « Le capitalisme ira alors à 
son terme : il détruira tout ce qui n’est pas lui. Il transformera le monde en un immense marché, au destin déconnecté 
de celui des nations, et dégagé des exigences et servitudes d’un « cœur ». » « Plus l’homme sera seul, plus il 
consommera, plus il se surveillera et se distraira afin de meubler sa solitude. » « Encore moins cherchera-t-on son 
bonheur dans celui de l’autre. Toute action collective semblera impensable, tout changement politique, de ce fait, 
inconcevable ». paragraphe intitulé : « la fin de la liberté au nom de la liberté ». « La sexualité sera le règne du 
plaisir, la reproduction celui des machines ». « L’être humain sera alors devenu un objet marchand ». « Puis 
l’homme, fabriqué comme un artefact ne pourra plus mourir, puisqu’il ne sera jamais né ». « Les maîtres de 
l’hyperempire : les hypernomades . Ils seront quelques dizaine de millions…Arbitres… Maîtres des richesses 
et des médias, ils ne reconnaîtront aucune allégeance, ni nationale, ni politique, ni culturelle… leur culture 
sera plus que jamais labyrinthique… Ils exerceront une influence déterminante sur le mode de vie de ceux qui 
s’évertueront à l’imiter. »… QUI SONT CES HYPERNOMADES D’APRES VOUS ? 
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                          L’homme trafiqué 
Par Hamed Raivelot. 

PARTIE I 

Le Monde en apparence et dans les faits : 
« La meilleure ruse du diable, c’est de nous persuader qu’il n’existe pas ». Dans ce monde qui 
acquiert une apparence toujours plus aseptisée, légère, festive et sans danger pour le citoyen, la 
réalité apparaît toujours plus corrosive, déstructurante, avilissante pour l’individu isolé non 
communautaire. Ce décalage entre apparence et réalité n’est-t-il pas précisément la signature de 
processus inavouables, immoraux, dissimulés à grande échelle ? Jusqu’à quand pourrons-nous 
raisonnablement invoquer une fatalité inexplicable pour justifier de la destruction des bases de 
nos sociétés, de nos mœurs, tradition et de la démocratie ? Y a-t-il besoin de parler de 
« complot » pour désigner une convergence d’intérêts immédiats d’une communauté 
d’homme ? Pour combien de temps encore pourra-t-on m’accuser d’avoir cette vision lucide et 
effrayante du monde en raison d’une angoisse personnelle, d’une frustration sociale ou d’une 
paranoïa schizophrène ? Que faudra-t-il pour prouver que mon constat est extralucide, et résulte 
d’une observation attentive de ce monde, d’une intransigeance totale face à l’invraisemblance  
et au mensonge aussi habilement déguisé soit-il ? Tout n’est-il pas entrepris pour faire croire à 
une fatalité du glissement inéluctable de l’humanité vers un destin déshumanisé, dilué, guerrier, 
décérébré, individualiste, sans repères familiaux, sans nations, sans traditions, sous contrôle total 
antidémocratique ? Comment ignorer dorénavant cette idéologie conquérante millénaire, prenant 
tantôt les oripeaux d’une religion, tantôt ceux du « progrès », du « modernisme ». Comment 
ignorer aujourd’hui cette tâche de fond conquérante qui coopte de par le monde des milliers de 
décideurs et surtout, c’est ce que je vais démontrer, des millions d’anonymes, fondus dans la 
masse, passés maîtres en objection de conscience, en surveillance discrète du troupeau que 
nous sommes devenus, passés maîtres en influence directe de tous nos comportements ? 
Quelles sont précisément les techniques employées par ces anonymes ? 
Tel est le coeur de cet ouvrage. 

Notre nouveau Dieu sur terre est parmi nous : le sionisme 
Quand nous parlons sionisme, nous parlons d’une action ambiante, multipotente, invisible… N’y 
a-t-il pas un parallèle flagrant avec un nouveau « Dieu humain », fondu parmi nous, nous 
façonnant à l’image qu’il désire ? Pour la plupart des gens, cela est impossible à imaginer 
puisqu’en apparence, on ne peut pas identifier formellement les artisans de ce glissement de 
l’humanité. Et pour cause, les anonymes communautaires cachent farouchement, dès les 
premières années de leur existence, leur appartenance communautaire. C’est un art de vivre, 
un art de la dualité propagé de générations en générations qu’ils appliquent au quotidien. 
Ils excellent dans cette dissimulation, dans cette existence crypto-individuelle double (« crypto » 
pour « cachée », « dissimulée »).  C’est là leur mission quotidienne : que tous nos soupçons 
d’appartenance communautaire deviennent grotesques, pour mieux nous influencer, à 
l’échelle du cercle d’ami, du camarade de classe, du collègue de travail ou au cours de toute 
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autre situation. Pour ce faire, ils peuvent s’appuyer sur l’art de la dissimulation et de la 
signification à double tiroir : la cabale, qui est traitée tout au long de l’ouvrage mais encore 
plus concrètement dans la partie « Messages juif-sionistes dans la culture populaire » à la 
fin de ce livre. 
 
Qui sont ces anonymes ménageant les apparences ? Comment exécutent-ils _chacun infiltrés dans 
son domaine_ leur besogne de maintien du secret et de la sécurité de la communauté. Comment 
d’autres sionistes plus corrosifs, participent quotidiennement à la conquête progressive du cheptel 
humain par la dégradation volontaire des physiques et des âmes au niveau de l’individu puis de la 
société entière ? Nous est-il « humainement » possible de croire que des humains sont 
empreints d’une idéologie si mortelle, quand tous les médias sous contrôle diffusent une 
impression de vie légère et insouciante ? La plupart des gens se refusent à y croire. Il leur est 
impossible de croire à un groupe dans le groupe d’une cohésion absolue, surpassant toute 
appartenance, ayant de tout temps joué sur la décadence d’autrui pour arriver à son but 
absurde d’hégémonie mondiale messianique. N’y a-t-il pas une réelle volonté derrière tout ça ? 
Un bénéfice immédiat procuré par l’ivresse de soumettre l’autre à sa force, en jouissant d’un 
quotidien rendu aisé matériellement par le levier communautaire ? Tout cela sur tapis 
messianique déroulé non sans entraves depuis plus de deux mille ans ? « Entraves » du passé, qui 
constituent autant de ressentiment pour anéantir sans sourciller aussi férocement que 
discrètement les autochtones des régions infiltrées ? Tout ceci exécuté avec l’affront de croire 
que le peuple infiltré y trouve après tout son compte tant qu’il a « du pain et des jeux »! 

Amnésie de classe ? 
L’appartenance à la frange supérieure en patrimoine de la société s’accompagne d’une relégation 
de l’idéologie du secret à un second plan. Le bourgeois entrepreneur ou financier pense le monde 
en terme de rempart que fournit une situation financière confortable, peu importe les 
phénomènes qui agitent le peuple, peu importe le devenir collectif. Son paradigme n’est basé 
qu’en terme de puissance monétaire. Toute autre considération n’est qu’un folklore pour amuser 
les classes inférieures. Et si les Juifs ont imposé le monde virtuel financier, c’est un moindre mal. 
Qu’ils se soient chargés de prendre cette responsabilité aux yeux du monde ne fait pas de 
différence par rapport à ce que ferait un autre groupe en charge. Voilà ce que pense le bourgeois 
entrepreneur ou financier. Il se croit extrait de ces problématiques, lui et sa progéniture, aussi 
sûrement qu’il peut lui financer des collèges privés. Ainsi, la problématique de l’affaiblissement 
volontaire de la population n’est qu’un effet secondaire de la bataille financière qui fait se lever et 
se coucher le monde tous les jours. L’argent est un graal de puissance masculine dans le 
référentiel devenu profondément féminin de notre échelle de valeur occidentale. La finalité 
immédiate est la survie du « petit » et ses conditions ; prérogative intrinsèquement féminine 
comme nous le détaillerons dans le paragraphe :(« Finance et physiologie féminine des 
inventions-suicides de l’humanité »). Le souci du devenir collectif, souci intrinsèquement 
masculin, a disparu au profit d’une direction absurde d’hégémonie mondiale, insufflée il y a 3000 
ans par Moïse, en plus de la circoncision au 8ème jour ayant tant d’effets désastreux. Rien ne vient 
perturber la marche de ce destin collectif appliqué par la communauté organisée juive. Et 
pourquoi ? Simplement parce qu’il n’y a pas d’autre projets mis sur la table25. Les politiciens 
                                                 
25 « Hitler a essayé de sauver toute une civilisation. Son entreprise fut un échec ; elle n’en est pas moins la dernière 
initiative de l’Occident. Sans doute, ce continent aurait mérité mieux. A qui la faute s’il n’a pas su produire un 
monstre d’une autre qualité ? » Emile Cioran. 
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goys ne participant qu’à un grand théâtre dont les sionistes sont désormais le chef d’orchestre. 
Nous nous plions au projet sioniste de contrôle du monde : le nouvel ordre mondial. Les moyens 
de ce nouvel ordre mondial, la partie corrosive sur l’individu et ses mœurs semblent 
éternellement indifférer le bourgeois qui se croit à l’abri derrière son rempart de classe. Bien 
entendu, le transcendant est relégué à des plans secondaires, ce qui renforce le côté incohérent de 
ces individus allant parfois à la messe, on ne sait pas bien pourquoi. Devant ce paradigme 
simplifié mais encore viable à l’heure actuelle, il est illusoire de vouloir introduire un clivage 
communautaire pour ces classes, puisque le marché serait ce devant quoi nous serions tous égaux. 
Le marché, c’est l’égalité. Ceux qui se plaignent de la situation n’ont qu’à s’en retourner contre 
eux-mêmes puisque l’égalité existe hors de toute tromperie : le marché. Pourtant Attali lui-même 
dans « survivre aux crises » met en garde que nulle population, quelle que soit sa classe ne sera à 
l’abri. Et quand Attali le dit, c’est qu’il en a été décidé ainsi...  

Ne nous trompons pas d’échelle pour un combat de vérité : 
Jusqu’à quand allons nous nous accommoder de mensonges ambiants, de « démocratie 
représentative bipartite », de « modernisation des moeurs » pour mieux cacher la réalité du projet 
en cours : simplifier  l’individu, l’affaiblir physiquement, détruire ses repères familiaux et la 
transmission, détruire sa transcendance, détruire sa nation, détruire ses traditions, le 
déraciner, détruire chimiquement son intellect, le standardiser, supprimer toute ethnie, 
toute diversité, tout sens supérieur du beau ? Y a-t-il encore des hommes mus par une 
conscience collective ? Y a-t-il encore des hommes prêts à se lever pour dénoncer cette 
effroyable imposture quotidienne désormais insupportable ? Y a-t-il encore des hommes, non 
pas pour dénoncer notre constitution européenne liberticide, non pas pour dénoncer l’esclavage 
artificiel des nations institutionnalisé par la « Dette », non pas pour dénoncer les attaques sous 
faux drapeaux telles que le 11 septembre, non pas pour dénoncer les Elites communautaires 
corrompues cooptant la sphère médiatique, politique, agroalimentaire, pharmaceutique, médicale,  
mais bien pour démasquer, identifier, rendre redevable les sionistes anonymes responsables 
d’une discrète action corrosive autour de vous, ceux qui participent discrètement au quotidien à 
cette idéologie, à l’échelle de nos vies de tous les jours ? Leur enlever cette arme cabalistique 
qui ne demeure dans leurs mains que parce que vous ne la voyez pas, et vous ne voulez pas 
la voir ! La liberté l’exige dorénavant. Il n’y a plus d’autre alternative qu’un soulèvement massif 
des consciences. Y a-t-il encore des hommes pour comprendre que là réside le seul salut 
possible pour eux et leur descendance ? Y a-t-il encore des hommes pour mesurer à quel point 
le quotidien n’est désormais plus qu’un grand théâtre sous contrôle, où nous jouons le rôle qu’il 
nous est laissé de jouer, où l’individu se fait discrètement dégrader s’il ne souscrit pas à ce nouvel 
ordre de la docilité, où la promesse d’une situation sociale à peu près stable nous achète notre 
silence et notre accord implicite à toute forme de dictature discrète, où tout individu est 
éliminé socialement puis réellement s’il le dénonce ? Y a-t-il encore des hommes et des 
femmes en mesure de puiser au plus profond de ce qui leur semble correspondre à l’humanité 
pour aller au delà du paravent, de l’enrobage médiatique permanent qui transforme la guerre en 
« paix », la destruction de l’individu en « liberté de mœurs et progrès », la santé des 
hommes en marché économique, l’esclavage social en « liberté », l’ignorance en « une 
qualité »26 … Y a-t-il encore des hommes capables du recul nécessaire à détecter la ruse, la 
tromperie, le contrôle dissimulé autour de nous ? Y a-t-il encore des gens pour dénoncer la 
promotion d’un présent de l’immédiateté, de l’autodestruction par la « fête », par la légèreté, 
                                                 
26 « WAR IS PEACE, FREEDOM IS SLAVERY, IGNORANCE IS STRENGH ». “1984” George Orwell. 
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par l’individualisme, par la promotion systématique d’attitudes dégradantes et perverses, et 
de l’autre, la triste réalité de conquête d’une communauté soudée utilisant la décadence au 
quotidien pour parvenir à ses fins ? 
 Quelles sont les règles, les ruses, les modes de vies et de transmission de ce satanisme au 
quotidien qui se déroule sous nos yeux sans que personne ne l’identifie ? Quel est cet art du 
langage double, cette cabalistique,  ces symboles à double signification et ces signes 
distinctifs qui sont utilisés autour de nous, sous nos yeux, par cette communauté organisée 
sans que jamais nous ne comprenions leur signification réelle ? Comment chacun de nous est 
désormais surveillé et gentiment dégradé en toutes occasions par ces communautaires anonymes 
en passe de devenir à tout jamais nos Dieux indiscutables ? Comment identifier les auteurs de 
cette conjuration aussi ardente que discrète, faisant du quotidien un vaste terrain de 
conquête des âmes et des physiques ?  

L’étendue de la conjuration empêche de croire en sa véracité : 
« L’illusion crée par notre pacte sera si énorme, si vaste, qu’elle échappera à leur perception. 
Ceux qui la verront passeront pour fous ». 
 
 Cette citation, sur la couverture du livre, est la vérité la plus ultime de notre quotidien ! 
Elle retranscrit à quel point je peux être désespéré parfois d’essayer d’ouvrir les yeux à mes 
contemporains…qui ne veulent pas de cette vérité, qui ne l’acceptent pas viscéralement, qui 
ne peuvent pas l’accepter. 
Plus cette conjuration est énorme et  vaste, moins la possibilité de l’identifier comme telle 
demeure. Ceux, comme moi, qui essaient de crier cette vérité sont traités de fous par les leurs 
proches, et mêmes par des gens sensibilisés au sionisme en général.  Ces intransigeants de la 
vérité comme moi sont vite pris en charge par la communauté sioniste et réduits au silence 
par tous les moyens, dont avant tout l’empoisonnement (métaux lourds, neurotoxiques), 
puis élimination directe (pseudo-accidents, maladies). 
 
 Nous avons assisté, en à peine 10 ans, à une intensification folle du contrôle des individus. Il est 
possible, dorénavant de savoir en cinq minutes ce que quiconque fait, où il se trouve, quelle est 
son humeur, sa situation matrimoniale, affective, son degré de scepticisme et d’insoumission au 
réel, ses envies du moments, ses passions, ses rêves... Cette surveillance n’est pas intégralement 
technologique, comme on pourrait le penser, il s’agit surtout de prendre la mesure de la 
surveillance et de l’influence humaine directe qui se fait à notre contact. Et pour ce faire il faut 
intégrer en profondeur le concept de crypto-sionisme, de l’ami qui trompe, de la métaphore 
qu’exprime historiquement le personnage de Judas par rapport à Jésus. Ils faut retrouver la 
force d’identifier comme sioniste tel ami pourtant jovial, sympathique, épanoui et léger en 
apparence, mais redevable à sa communauté au minimum d’une surveillance des personnes 
alentours et au maximum, d’un travail de sape ciblé, diablement27 discret sur vous, qui permet la 
prise de contrôle des peuples de l’intérieur, ainsi que la maintien de la sécurité de la communauté 
par le maintien ABSOLU du secret.  C’est l’échelle « micro-sioniste » de contrôle des individus. 
 

                                                 
27 Jamais inutile de le rappeler : « La meilleure ruse du diable, c’est de nous persuader qu’il n’existe pas ».  
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A grande échelle, le contrôle totalitaire européen ne se cache plus. Après avoir dépossédé les 
nations de tout pouvoir28, il a été mis en place le 16 février 2012, le parlement juif européen29 
dans les locaux de Strasbourg ! Sans une ligne dans la presse nationale ou aux JT... La 
mainmise totalitaire sur un processus aussi fondamental que la création d’argent papier, au sein 
d’une nation, est, depuis 1973 en France, entre les mains d’instituts privés strictement 
communautaires où le concept de démocratie est une plaisanterie : l’Europe est enchaînée 
depuis plus longtemps qu’on ne le croit, et les Etats-Unis encore depuis plus longtemps30. Les 
divertissements, la culture actuelle, la production littéraire sont dorénavant systématiquement 
empreintes d’un plan plus large d’hégémonie de la communauté régnante. Même si quelques 
personnes commencent à identifier cette idéologie au sommet, personne ou presque ne veut 
croire qu’il s’agit là de la partie émergée de l’iceberg sioniste, que cette domination ne 
pourrait se faire sans une base solide d’exécutants anonymes, et surtout, à votre contact. 

Réveillons-nous ! 
Cette divergence entre l’apparence et les faits, chacun la ressent instinctivement plus ou moins 
ardemment au fond de lui. C’est même le moteur principal de notre esprit d’analyse et de 
critique sur notre quotidien, présent malheureusement de manière si inégale dans la population. 
Cet instinct du faux nous dispense de tomber dans tous pièges médiatiques ou habitudes 
autodestructrices (drogue, alcool, promotion de la légèreté, de la bêtise, de la dérision totale, 
stigmate d’une époque désenchantée où le mensonge est roi et vecteur de plaisir chez 
certains). Un mensonge, une dérision du quotidien dans laquelle tant de nos contemporains se 
précipitent malheureusement tête baissée par pure influence, par diktat du premier monde qui leur 
est mis sous les yeux31. Cet esprit d’analyse a toujours nourrit mon parcours d’homme au sens 
noble du terme, au sens d’un être empreint d’une vision collective. En temps que contrepouvoir 
intègre, j’ai très vite été isolé, ostracisé, écarté et empoisonné aux métaux lourds et autres 
neurotoxiques pour être sûr que je ne puisse pas recommencer à alerter la population sur 
son invisible prison ! Pour être sûr que je ne sois plus éloquent ni convainquant… Ces 
quelques années d’éveil cabalistique, jalonnées de surveillance et d’empoisonnements m’ont 
laissé du temps pour confronter mon analyse au terrain. Tous les constats de cet ouvrage émanent 
d’ailleurs d’une vie internationale, infiltré dans tous les milieux sociaux, du saisonnier au rentier. 

                                                 
28 Marie-France Garaud (Présidente de l’Institut International de Géopolitique), le 23 octobre 2012 dans l’émission 
« Ce soir ou jamais » sur France 2. « MFG : L’Etat et la nation sont en péril redoutable, on peut même se demander 
s’ils existent en tant que tel juridiquement et politiquement… Je vous ai dit ça dix fois sur votre antenne. Taddeï : Ba 
alors ne le redites pas ! ah ah (entraînant rires de l’assemblée idiote ou partisane…). MFG poursuit imperturbable: 
« Nous ne sommes plus un Etat. La France n’est plus un Etat. Nous n’avons plus aucun pouvoir d’Etat. Nous 
n’avons plus le pouvoir de battre monnaie, de faire les lois, de rendre la justice, de décider de la paix et de la 
guerre. On avait encore un pouvoir parlementaire de voter de budget, on l’a perdu il y a quinze jours dans le vote 
de ce malencontreux traité [européen]. La marge de manœuvre est asymptotique à zéro ! »  
29 Inauguré le 16 février 2012 dans les locaux  de l’actuel parlement européen (EN TOUTE DISCRETION 
MEDIATIQUE, bien entendu !), le parlement Juif européen comporte 120 représentants, non pas issus des 27 pays 
membres, mais de 47 pays différents ! C’est l’intronisation d’un parlement à la foi confessionnel et supra européen 
au sein même de ce qui est sensé être le véritable parlement européen. Mesurez vous l’infamie ?! Pourquoi 
personne ne remet-il pas en cause la légitimité de ce parlement ?... Mystère… ? 
30 Voir note n°53 sur la guerre aux Etats-Unis entre le congrès et la Banque, où les victimes principales ont été 
Lincoln, puis Kennedy ( Les deux présidents morts assassinés pour avoir privé les banques privées de l’émission de 
monnaie et redonné au congrès le pouvoir exclusif d’emettre cette monnaie). 
31 « Nous sommes une matière qui épouse toujours la forme du premier monde venu. » Robert Musil, L’homme sans 
qualités. 
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Malgré les tentatives pour me réduire au silence, notamment par des empoisonnements répétés de 
substances sédatives ou toxiques, je suis parvenu à exprimer l’essentiel de ce qu’il faut savoir 
pour une révolution au quotidien qui puisse infléchir la direction orwellienne que prend 
l’humanité occidentale à l’heure actuelle (Si l’Occident et le Proche Orient deviennent totalement 
sous contrôle sioniste comme ils sont en passe de le devenir, le reste du monde suivra 
inexorablement dans la décennie à venir. Le moment est clé. Il faut que nous prouvions que nous 
voulons être des hommes et non pas des sous-hommes contrôlés). 

Chaque paragraphe de cet ouvrage relate des situations vécues : 
 J’ai recueilli ces notes au jour le jour dans mon carnet, dans cette existence nomade ne 
négligeant jamais l’impérieuse nécessité de cueillir le jour et de me maintenir, en dépit des 
empoisonnements, au mieux possible physiquement, condition sine qua none d’une pensée claire. 
 Chaque paragraphe résulte directement d’une situation vécue auprès de sionistes. Chaque 
concept n’est pas une folle abstraction Sartrienne de bourgeois coupé du terrain mais 
correspond à  un moment vécu, une discussion, un signe repéré, une attitude, une 
invraisemblance qui ne m’aura pas échappée, car je suis de ceux auxquels rien n’échappe. J’ai 
quelque part reçu l’infortune d’une personnalité très analytique de par une enfance particulière, 
propice à trouver refuge dans le monde des idées. Je peux restituer des discussions entières 
entendues il y a plus de 10 ans et les analyser à la lumière de ce que je sais dorénavant du monde. 
C’est là ma force, et ce qui m’a permis de tisser d’infinis liens entre mille situations vécues, pour 
finir par découvrir la cabale sioniste quotidienne. C’est de cette disposition naturelle et de mon 
vécu original, résolument insoumis, que j’ai extrait l’Effroyable imposture cabalistique présenté 
dans « L’homme trafiqué ». 

La marginalité et les itinéraires zigzaguant au service de l’écriture : 
 C’est tous ces moments, ces années de marginal, sur le terrain, dans les soirées, dans les 
administrations, dans les entreprises, dans la mondanité, dans l’hyper classe comme avec le 
mendiant du coin qui ont donné naissance à « L’homme trafiqué ». Je souhaite qu’on regarde 
cet ouvrage comme une contribution dissidente dénonçant les méthodes de subversion 
sionistes32 à l’échelle de l’individu. J’ai repoussé tant que j’ai pu l’écriture de ces amers constats, 
mais la vie s’est chargée de m’y ramener avec un zèle toujours plus pressant à mesure que je me 
refusais à y croire. J’ai bien essayé de réintégrer le troupeau des soumis à l’ordre sioniste plus ou 
moins conscients de ce qui se passe réellement en France et dans le monde,  suivant la maxime de 
Jules Renard33, mais j’en ai été empêché d’une manière quotidienne, vicieuse, virulente, bien 
entendu illégale et clandestine, me rappelant à l’amer combat farouche qui oppose le 
sionisme organisé aux pauvres petits dissidents essayant de comprendre le monde, ou plus 

                                                 
32 « Sioniste » ne sera pas employé dans son sens historique comme un mouvement initié par Théodore Herzel au 
XIXème mais bien au sens communautaire du terme, comme ensemble humain usant de la culture du secret et la 
dissimulation de ses procédés afin d’assurer une domination discrète totale, le tout sur un vague tapis 
messianique d’implantation de sa capitale à Jérusalem dans un état allant du Nil à l’Euphrate. En conséquence, toute 
accusation aveugle d’antisémitisme primaire est caduque puisque de plus en plus de juifs fidèles à la Thora, tels le 
Rabbin Weis, dénoncent l’usurpation identitaire sioniste : « La presse est manipulée par les sionistes, et détenue par 
les sionistes qui ne dépeignent que le côté sioniste des choses et ignorent totalement la vision ou la voie de la vraie 
religion » 
33 « En France le deuil des convictions se porte en rouge et à la boutonnière » Jules Renard. 
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généralement à l’individu non standard34. Il ne m’était même plus autorisé ne serait-ce que la 
servitude docile dans laquelle sont entretenus les gens qui « ne se prennent pas la tête » selon 
cette  expression si exaspérante.  
L’élément décisif a été la succession d’empoisonnements, sans doute aux métaux mous tels 
l’aluminium ou le mercure que le cerveau accumule et qui entraîne la destruction de la masse 
corticale, un vieillissement prématuré, un ralentissement cognitif et des conséquences à long 
terme. Mon être, ma joie de vivre, mes pensées ne sont qu’un lointain souvenir. Le plus dur à 
vivre est de voir le regard d’autrui changer sur moi. Il me reste assez de pensée pour comprendre 
que mon visage n’exprime plus d’intelligence. Les empoisonnements ont éteint mon regard, 
m’ont rendu bizarre, lent, mou, suspect. Chaque parole nécessite une concentration incroyable 
désormais. J’écris dans la hâte sachant que deux ou trois autres salves d’empoisonnement 
vont me nuire à un point clinique irréversible. Ils s’ingénieront alors à expliquer à ma famille, 
et à mes proches via des sionistes infiltrés dans leur cercle d’« amis », que j’ai telle 
« dégénérescence » rare, telle maladie schizophrénique, mais il n’en sera rien, j’aurai été 
empoisonné au point de n’être plus rien, de ne plus pouvoir me défendre. Mon corps sera 
vivant, mais ils auront fini par tuer mon esprit chimiquement, ce qui est moins spectaculaire 
qu’une mort mais tout aussi efficace. Fiché pour fiché, perdu pour perdu, je livre mon 
témoignage en espérant un changement, une révolution, un réveil national puis international, une 
identification des bourreaux et une réaction de légitime défense de la part des restes de nos 
civilisations non trafiquées. Ce savoir que je partage me coûte réellement au quotidien et risque 
de me coûter encore bien plus après validation et progression de ces idées dans la sphère 
dissidente et auprès du grand public. Je vois une sorte de Salut personnel à partager ces 
connaissances si ce n’est, sur un plan plus mystique, une tâche qui me serait confiée puisque je ne 
l’observe nulle part ailleurs, y compris sur le Net. Le livre est écrit pour que l’on puisse passer 
d’une partie à l’autre en se référant à la table des matières, mais il est recommandé de lire 
quelques chapitres, pour poser un contexte solide, avant de tenter de s’initier intégralement à la 
cabalistique présentée en fin d’ouvrage. 

Objectifs : 
Si certains faits présentés bousculeront en profondeur le lecteur, jusqu’à l’incrédulité viscérale 
qu’on oppose naturellement à toute chose nouvelle ou trop dérangeante35, il n’y aura pas d’autre 
choix honnêtement acceptable, que de vérifier par soi même les explications cabalistiques et 
procédés de destruction individuelle que je dénonce ici, pour acquérir à terme, cette finesse dans 
la méfiance que je souhaite partager sans autre but que la préservation des dissidents et la fin de 
la discrète guerre de conquête sioniste au quotidien. Ainsi, j’espère que ce qui m’arrive au 

                                                 
34 « Ils m’excèdent… J’en ai plein mon page… Je me tourne, j’en écrase… Je m’en gratte dans la vie… Je peux plus 
ouvrir un cancan, sans retrouver leurs traces de bave… de petits filaments, des moindres échos… insidieux… des 
colonnes… de haut en bas…… Y’en a plein derrière… ça grouille… ça monte… ça dévale… Y’en a plein dans les 
commentaires… Ils me tâtonnent pour m’investir… Ils viennent m’apprécier la connerie, à chaque tour de page… 
chaque minute… pour voir combien j’ai molli, fléchi d’avantage… que je vais m’en apercevoir de cette nouvelle 
traître ficelle, d’encore cette petite ordure, de l’imprévisible entourloupe… la progression pénétrante… 
L’infiltration au mot à mot… Si je roupille pas des fois… par où ils peuvent encore me mettre… Si j’ai pas encore 
une absence… » Louis Ferdinand Céline dans Bagatelles pour un massacre. 
 
35 Voir les célèbres trois phases de la découverte de la vérité énoncées par Arthur Schopenhauer, souvent citées dans 
la sphère dissidente. (« Toute vérité franchit trois étapes. D’abord elle est ridiculisée. Ensuite, elle subit une forte 
opposition. Puis elle est considérée comme ayant toujours été une évidence. ») 
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quotidien ne puisse pas toucher isolément chaque individu, et que des collectifs s’organisent pour 
se défendre et répandre ces connaissances cabalistiques massivement dans la population. Dernier 
objectif : il s’agit d’introduire cette problématique de l’élimination discrète dissidente 
quotidienne au cœur du débat, et en première place dans la liste des sujets d’éveil 
dissidents. L’élimination discrète des opposants au sionisme n’est pourtant pas une thématique 
nouvelle. Elle a été vive en d’autres époques36 mais elle s’est effacée au profit d’événements 
planétaires ou politiques, plus aisés à être évoqués sur la place publique, parce que les faits sont 
indéniables et collectifs. Ainsi, espéré-je, si ce n’est convaincre, au moins poser la terminologie 
et les bases collectives d’un élan de vigilance organisé de défense. Il s’agit de former de 
plus en plus de gens à se désolidariser de l’influence sioniste anonyme. Il faut 
que toutes les techniques sionistes soient identifiées, bien comprises et que, si 
possible,  leurs auteurs soient localisés et traités en fonction. Il faut que la 
surveillance et le contrôle à l’échelle de l’individu par les sionistes intègre progressivement la 
conscience collective au même titre que les événements planétaires  comme le 11 septembre ou 
les printemps arabes. Car le contrôle sioniste à l’échelle de l’individu constitue désormais le 
quotidien des occidentaux qui ne s’en rendent même plus compte. Ce mode de conquête 
diablement efficace s’étend chaque jour progressivement au reste du monde. 

Progression mondiale sioniste de la conquête des peuples au 
quotidien : 
Le sionisme « nouvelle formule »37 est aux commandes aux USA, en France, en Angleterre et 
quasi aux commandes dans le reste des pays européens hormis la Hongrie (J’ai d’ailleurs 
remarqué un tropisme particulier de ce pays pour des jeunes sionistes anglais ou italien allant 
s’installer là-bas pour poser des pions sionistes). Les familles royales lui sont soumises au Qatar, 
en Arabie Saoudite. Les résistants à cet empire ont été pourchassés et éliminés ces dix dernières 
années en Irak, en Libye, en Syrie, avec des tentatives de renversement de Chavez au Venezuela. 
La Russie a connu avant tout autre pays caucasien la furie sioniste pendant le XXème siècle avec 
la prise de pouvoir du Bolchevisme et de son Comintern intégralement sioniste, et  toute cette 
période génocidaire pour les Russes telle que l’a vécue le prix Nobel de la paix, Soljenitsyne38 . 
Le retour inespéré du goyim Vladimir Poutine au pouvoir est le garant actuel de l’absence de 
progression du front de l’Empire sioniste en Iran. Moscou a laissé faire pour la Libye, mais ne 
laissera pas la progression inexorable de l’Empire sioniste Américano-franco-israélien 
principalement39 progresser jusqu’ à sa porte. L’Empire sioniste use de toutes les méthodes 
classiques de subversion, de conquête de l’opinion pour démontrer que Poutine serait un « tyran à 
écarter du pouvoir au nom des droits de l’homme ». C’est la guerre de quatrième génération : 
« avant même que vous commenciez à penser, le pouvoir a déjà implanté en vous les catégories 
de votre pensée »40. Le relais sur le terrain, la première étape de la guerre se fait par la population 

                                                 
36 « C’est pas la peine d’insister… Tu vas te faire étendre malheureux ! Tu sais pas où tu mets les doigts ! Tu connais 
pas le « mauvais café » ? Tu fais l’esprit fort ! le fendard ! Tu vas te réveiller sur un marbre… Il va te tomber un de 
ces soirs une drôle de tuile sur la pêche quand tu reviens de ton dispensaire (…) tu seras détruit calamiteux ver de 
vase Ferdinand ! Avant que t’aies dis ouf !... Ils te feront repasser…Pas eux-mêmes ! Mais par tes propres frères de 
race !... »… Bagatelles pour un massacre. Louis-Ferdinand Céline, Editions Denoël©1937 
37 Dans sa version « crypto » c’est-à-dire, dissimulée, fondu au sein des populations. 
38 Alexander Soljenitsyne « Deux siècles ensembles 1795-1995 Juifs et Russes ». 
39 Ces pays sont les trois nations à la population sioniste la plus importante au monde. (1 :USA, 2 :Israël, 3 ; France). 
40 Entretien avec Michel Drac du site d’information Scriptoblog. 
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sioniste russe qui organise des microscopiques manifestations réunissant à peine une centaine de 
sionistes, mais étant présentées par les médias sionistes européens, comme « des mouvements de 
protestation face au pouvoir dictatorial de Poutine  d’une ampleur sans précédent ». D’autres 
sionistes telles que les Pussy riot organisent de manière satanique (Elle se fourrent des poulets de 
consommation dans la chatte dans une église catholique… et se plaignent d’être emprisonnées, 
comme si le pouvoir portait atteinte à leur liberté d’expression41) ;  une pseudo dissidence droit-
de-l’hommiste qui est relayée systématiquement comme une atteinte à la liberté 
d’expression par nos politiciens crypto-sionistes ou idiotes utiles telle Cécile Duflot42. 
Après un XIXème siècle où le sionisme, sous couvert de Bolchevisme, a laminé plus que tout 
autre peuple au monde ce continent Russe, la mainmise sioniste s’est  poursuivie par le 
maintien d’oligarques milliardaires sionistes répartis sur tout le territoire que Poutine s’emploie à 
mater43. La Russie a payé le plus lourd tribut de l’histoire en une si petite période dans les 
Goulags concentrationnaires, tous aux mains de cinquante tortionnaires concentrationnaires juifs, 
comme l’histoire l’atteste indéniablement (Kaganovitch, Yagoda, Frenkel, Jejoff, Rappaport, 
Abramovici, Ouritski, Firine, Apetter…) ayant exterminé dans les goulags et aux travaux forcés 
des millions de Russes pendant l’URSS de Staline. 
 
 Le sionisme contrôle intégralement les Etats-Unis, c’est le continent où le contrôle orwellien 
est le plus aboutit, offrant les modes de dominations les plus avancés, inspirant le reste du 
monde en techniques de subversion, notamment grâce au travail subliminal quotidien 
d’Hollywood, et de séries télévisions exportées partout dans le monde. 
 Les pays Indiens connaissent une infiltration croissante, avec, toujours comme soucis principal : 
rendre leurs modes de vies aussi décadents et perméables à l’anéantissement qu’en Occident.  
La Chine, infiltrée de la même manière par le sionisme, vénère de plus en plus le veau d’or de la 
civilisation occidentale décadente et purement suicidaire, c’est le résultat directe de l’infiltration 
mondiale des anonymes sionistes directeurs de conscience au sein de la population et des médias. 
 L’Afrique du Sud est depuis longtemps sous contrôle sioniste, dont Israël fut logiquement le 
dernier partisan du régime d’Apartheid. L’Afrique noire,  après avoir bénéficié d’initiatives et de 
projets d’envergure pour son développement entrepris par Kadhafi  (création d’une monnaie 
africaine étalonnée sur l’Or, création d’universités, aide alimentaire, construction hydrologiques) 
se retrouve désormais aux mains d’expatriés occidentaux sionistes, allant poser là-bas les bases 
de leur pénétration jusque dans les contrées reculées sous couvert d’humanitaire. Sans parler du 
Sida, Virus énigmatique, jamais isolé formellement par quelconque spécialiste en virologie...44 
qui ressemble à une stratégie délibérée de génocide déguisé du continent africain. 

Le plan sioniste pour ce nouveau siècle : 
 Le nouveau siècle s’est ouvert le 11 septembre 2001 sur ce message clair : l’ennemi 
obscurantiste, la nouvelle bête immonde, c’est l’Islam fanatique (et puis assez vite, dans 
                                                 
41 Voir les vidéos sur Youtube décrivant la « contribution artistique » des Pussy Riot, notamment le fait de s’insérer 
des poulets de consommation dans le vagin. 
42 Voir sa photo récente, de solidarité avec les Pussy Riot. 
43 Voir la façon dont il exige toute réouverture d’usine fermée sous couvert de baisse de rentabilité. Il responsabilise 
pénalement les dirigeants de la faillite… Comparons la fermeture des usines PSA par solidarité avec Israël. L’arrêt 
des exportations de Peugeot en Iran est prioritaire par rapport au sort d’ouvriers de PSA pour la France : la France 
préfère désormais sacrifier des ouvriers que ne pas abonder dans le sens de la géopolitique Israélienne ! Voilà où en 
est réduit le pays aux mains des sionistes dont Hollande lui-même. 
44 Dr Etienne De Harven – Voir le Sida autrement. (Dailymotion). 
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l’esprit des occidentaux, l’Islam fanatique a été réduit à « Islam » tout court.) 
Comment expliquer cette stratégie sioniste pour les deux premières décennies de ce siècle : Le 
sionisme doit impérativement conquérir les nations Islamiques qui offrent structurellement, 
par la dureté des règles de vie, une résistance inégalée à la progression sioniste. (Puisque 
nous avons vu à quel point le travail de sape sioniste se base sur la dégradation morale et 
physique, la destruction familiale et de la dénatalité des populations). Là où l’Europe, devenue 
après les Lumières, distante face aux impératifs religieux, rien n’a été plus facile aux sionisme de 
dépraver nos mœurs, nos physique et nos âme. L’Europe, parce qu’elle s’était élevée 
magnifiquement au dessus des religions, s’est fut affublée d’un nouveau Dieu : le Thomas 
sioniste. L’Europe, après avoir bien été bien saignée de millions d’hommes par deux guerres 
internes et des épidémies mondiales (Grippe espagnole), n’a été que du gâteau à conquérir par 
avilissement, constitution de nouveaux veaux d’or, de nouvelles idoles, et par une cohésion 
communautaire sioniste aussi discrète qu’efficace. 

But de l’immigration massive en Europe : 
 En parallèle, un nouvel impératif sioniste a vu le jour : sous couvert de droit-de-l’hommisme, il 
s’est agit de déraciner un maximum d’Africains en Europe, dans le but machiavélique de diluer la 
conscience nationale, puis de pousser ces immigrés récents contre les français de souche. C’est 
horrible, c’est inconcevable pour la plupart, mais il serait temps de se réveiller sur la réalité 
stratégique de cette immigration de peuplement… C'est-à-dire, tenter par tous les moyens de faire 
comprendre à ces deux belligérants potentiels qu’ils sont poussés à l’affrontement par un 
troisième intervenant invisible…Encore une fois, c’est horrible, mais le sionisme ne s’inspire que 
des textes écrits noirs sur blanc dans le Talmud45. 
Sur un point de vue politique extérieur, le sionisme Américano-Européen (la France du sioniste 
Sarkozy puis de l’ultra sioniste Hollande, Fabius en tête) s’est ingéniée à paradoxalement ré-
islamiser le Proche Orient sous couvert tantôt humanitaire, tantôt de démocratisation, tantôt 
de menace nucléaire ou d’ « armes de destruction massive » en substituant des salafistes 
aux laïcs Hussein, Kadhafi, Assad qui ont été présentés jours après jours, par les groupes 
médiatiques intégralement sionistes européens et américains comme des tyrans. (Le seul organe 
international de presse non sioniste est basé dans la Russie de Poutine : Russia Today.) 

But de la réislamisation artificielle au Proche Orient sous couvert 
humanitaire, démocratique… 
 Le but ultime de cette réislamisation au Proche Orient est de donner l’aspect de 
« légitime défense » à un Israël attaqué de toutes parts par des méchants islamistes : quand 
les médias occidentaux simuleront l’attaque conjointe de cette fratrie internationale 
« d’islamiste radicaux » sur Israël,  alors Israël, les USA, tous les pays européens sous 
contrôle sioniste en profiteront pour lancer la dernière étape de leur plan machiavélique : la 
conquête, non sans destruction massive génocidaire, de ces pays ré-islamisés artificiellement 
autour d’Israël. Le but est de réaliser le grand Israël du Nil à l’Euphrate conformément à 
l’Ancien testament46 ; d’opposer Islam au monde chrétien en Europe, puis d’allumer la 

                                                 
45 « Nous ordonnons que tout Juif maudisse trois fois par jours tout le peuple chrétien et prie Dieu de l’exterminer 
avec ses rois et ses princes ». Le Talmud 
46 « A ta descendance, je donnerai ce pays, à partir du fleuve d’Egypte, jusqu’au grand fleuve, le fleuve Euphrate » 
Génèse 15 :48 
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mèche d’un conflit majeur et dévastateur à l’intérieur des nations européennes dépossédées 
politiquement de leurs institutions de plus en plus au forceps, malgré l’avis du peuple.  

La Constitution européenne prévoit explicitement la possibilité de vous 
mettre à mort sommairement: 
Conjointement, le parlement Juif européen (120 membres de 47 (!) pays) s’est déjà installé dans 
les locaux du déjà ultra sioniste parlement de Strasbourg. Conjointement, des annexes purement 
orwelliens, passés sous silence, se trouvent à l’intérieur même de la Constitution européenne 
dit « traité de Lisbonne » JE RAPPELLE QUE NOUS VIVONS SOUS LE REGIME DE 
CETTE CONSTITUTION EUROPEENNE QUE NOS DEPUTES ONT RATIFIE POUR 
NOUS MALGRE NOTRE REJET PAR REFERENDUM ! Ces annexes de la constitution 
permettent tout simplement de ne pas appliquer la charte des droits fondamentaux (la partie II de 
la constitution) dans des cas dont la définition est délibérément floue et extensible. En 
particulier, dans les annexes à la charte des droits fondamentaux article IV-A-12 (tout à la fin 
de la constitution, là où personne n’ira trop chercher…), il est écrit noir sur blanc, dans « notre » 
constitution : « La mort n’est pas considérée comme infligée en violation de cet 
article47 dans les cas où elle résulterait d’un recours à la force rendu 
absolument nécessaire a) pour assurer la défense de toute personne contre la violence 
illégale. b) pour effectuer une arrestation régulière c) pour réprimer, 
conformément à la loi, une émeute ou une insurrection.  
Autrement dit il est désormais « légal » d’exécuter la population européenne, conformément 
à la loi bien sûr, au cours d’une émeute ou d’une insurrection. » 48 Qu’on se le dise… 

Le double objectif de la guerre des civilisations : 
Ainsi l’objectif est double : justifier l’entrée en guerre si besoin d’Israël et des Etats-Unis 
intégralement sionistes contre les pays entourant Israël pour récupérer les matières premières des 
régions et accomplir la prophétie du grand Israël. 
 En parallèle, il s’agit d’attiser l’opposition « caucasien » contre « africain » en Europe, en jouant 
sur des événements à charge émotionnelle comme des attaques terroristes sous faux drapeau ou 
des faits-divers interethniques en Europe. Le plan est diabolique, il est mené rigoureusement, 
avec application tous les jours sous nos yeux, pourtant personne ne bronche… Pour la simple 
raison que personne n’ose imaginer que des hommes puissent tous les jours, sur tant de 
continents, mettre en place ce plan à leur échelle anonyme, sous de grands sourires.  

                                                 
47 Article II-61 1. Toute personne a droit à la vie. 2. Nul ne peut être condamné à la peine de mort. (Or l’article IV-
442 précise « Les protocoles et annexes du présent traité en font partie intégrante. », article II-112, 7 : « Les 
explications élaborée en vue de guider l’interprétation de la Charte des droits fondamentaux sont dûment prises en 
considération par les juridictions de l’Union et des Etats membres ». 
48 Article 2, paragraphe 2 de la CEDH (Communauté Européenne des Droits de l’Homme) (Annexes de la 
constitution Européenne) : « La mort n’est pas considérée comme infligée en violation de cet article dans les cas où 
elle résulterait d’un recours à la force rendu absolument nécessaire : a) pour assurer la défense de toute personne 
contre la violence illégale. b) pour effectuer une arrestation régulière ou pour empêcher l’évasion d’une personne 
régulièrement détenue. c) pour réprimer conformément à la loi, une émeute ou une insurrection. » Article 2 du 
protocole n°6 annexé à la CEDH : « Un Etat peut prévoir dans sa législation la peine de mort pour des actes 
commis en temps de guerre ou de danger imminent de guerre. » 
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Le « ton de condamnation unanime » journalistique, dans le travail 
permanent du subliminal : 
Globalement, la capacité d’attention du téléspectateur moyen si l’on ne garde que les non-
alcooliques, ceux dont la charge corticale en métaux mous est encore sous-critique, ceux qui ont 
assez d’énergie après une journée de travail  pour analyser au-delà du ton, le contenu du propos, 
il ne reste pas grand monde. C’est bien avant tout le ton et les images qui distillent le message le 
plus important retenu par la population. Si l’on devait retranscrire vraiment ce qui filtre après 
l’écoute du speaker d’un JT à 20 heures, cela ressemblerait à « Bachar el Assad….population 
civiles… [Image de civils en colère] armes de destructions massives…condamnation ONU… 
[Image d’un combattant criant « Allah Akbar » tirant avec un Kalachnikov en l’air] », Ce n’est 
que le ton avec lequel tout cela est prononcé qui constitue l’information. L’association 
subliminale positive ou négative  que l’ont veut implanter au plus profond du spectateur se 
joue à ce niveau. La répétition fera le reste. 
 
En parallèle aux JT, il y a les magazines d’infos. J’ai entendu dernièrement l’empire sioniste se 
payer le luxe de parler du mouvement survivaliste, dans l’émission de France Inter « Là-bas si j’y 
suis49 (entendre et faire entendre comment le monde tourne)… »…  Non pas pour expliquer la 
stratégie sioniste du choc des civilisations, non pas pour expliquer les clivages ethniques 
exacerbés et le chaos social préalable à l’implantation du nouvel ordre mondial sioniste, mais 
pour faire un reportage sur un individu original, pensant que la guerre froide n’est pas finie, que 
les Russes la préparent encore cachés sous terre… 
Les noms des émissions de France Inter sont assez comiques, elles portent en elles le propre aveu 
de propagande qu’elles renferment « I like Europe »… Pensons à « La tête au carré »…pour ne 
pas dire « remettre les idées au carré »…). Toujours cette casuistique, ces condamnations usant 
de dérision dans la bouche des sionistes de France Inter… Les journalistes de France Inter sont 
tous sionistes ou initiés. Ils doivent maitriser le sens subliminal avant de pouvoir passer à 
l’antenne. C'est-à-dire,  qu’ils se doivent de posséder cette aptitude fondamentale chez tout 
journaliste sioniste, prosélyte, directeur de conscience : mimer « le ton de condamnation 
unanime » ou « d’adhésion unanime ». (Pour ce faire, il suffit de s’inspirer, du ton de 
condamnation du journaliste Christophe Tison du « tour du monde en 80 seconde ») dans le JT de 
canal+ quand il parle de Poutine, d’Assad ou Chavez, bref, de tous les fronts chauds de l’Empire 
sioniste actuels. Christophe Tison  (le bien nommé…) a de loin la palme d’or du « ton de 
condamnation unanime » le plus insupportable. 
De manière plus vivieuse encore, on peut se référer aux valeurs sûres de maîtrise des sens 
subliminaux que sont le penché en avant Jean-Jacques Bourdin, le pétaradant menteur Christophe 
Barbier, la jolie vache déguisée en fleur Anne-Sophie Lapix…). 
  
Pour en revenir à  cette émission de France Inter « Là-bas si j’y suis », ils sont allés chercher un 
américain ayant fait un bunker « par peur que les Russes issus du Bolchevisme, qui auraient 
continué de se réarmer dans des sous terrains, ne lancent l’attaque nucléaire finale sur l’éternel 
rival Yankee… ». On reconnaît là les procédés de France Inter : ne jamais parler de la 
réalité géopolitique réelle, ne jamais aborder (forcément…) la seule et unique menace pour 
ce monde : l’avidité sioniste à contrôler le monde. Par contre, lancer en permanence des 

                                                 
49 Peut-on rêver d’un meilleur nom pour un programme radiophonique qui lance systématiquement des fausses pistes 
de réflexions ou de faux épiphénomènes porésentés comme cruciaux de nos jours… 
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fausses pistes, des inversions accusatoires, du travail subliminal de condamnation, jouer sur 
l’émotif de la bobo encore et toujours… Peu importe le nombre de guerres, de mensonges et de 
morts sera nécessaire pour installer l’hégémonie mondiale sioniste totale. France Inter sera 
toujours là pour participer joyeusement à brouiller les pistes en permanence, travailler l’auditeur 
quotidiennement de manière subliminale, bref constituer une « arme » de propagande à part 
entière, comme une branche de l’armée de terre. En l’occurrence, France inter discrédite une 
thématique de mise en danger de la population par crise économique volontairement provoquée, 
crise sociale provoquée, tensions ethniques stipendiées par la folie talmudo-sioniste… Il suffit de 
faire un beau reportage, d’y mettre en scène un Hurluberlu, d’employer le ton de condamnation 
qui faut, et la bobo et son mari n’iront pas chercher plus loin. Ils seront râvis, informés, 
« intellectuels » hyper avisés de tout sur tout… 

Mon éveil et ma légitimité : 
Pendant la gestation de cet ouvrage, je me suis retrouvé cobaye malgré moi de l’étendue de la 
voracité sioniste à l’égard de celui qui pénètre quelques secrets cabalistiques qu’il n’aurait 
jamais dû avoir en sa possession… J’ai assisté, dans ma vie de tous les jours, et dans celle des 
autres, à cette patine lente mais très efficace de l’âme et du physique des individus, exercée grâce 
à un effort communautaire silencieux. J’ai découvert une maestria, un art de l’existence double, 
du secret que j’appellerai la « micro-cabale » ; la « macro-cabale » désignant l’empreinte du 
secret sur des événements collectifs planétaires. 
Mon éveil dissident a commencé en 2009, pour comprendre les déboires d’un humoriste que je 
considérai dès 2003 bien supérieur en talent aux autres « gestionnaires de blagues » français avec 
son spectacle « Pardon Juda »50… et très vite, les difficultés surgissant dans mon quotidien m’ont 
naturellement poussées à chercher un lien de cause à effet entre mes lectures, mes découvertes et 
tout ce qui tentait de nuire à mon intelligence ou à mon intégrité physique. Tandis qu’autour de 
moi, les invraisemblances s’accumulaient et que, suivant la devise de Louis-Ferdiand Céline, 
« en toute chose, je me méfiais », j’eu bientôt la preuve indéniable que des sionistes 
s’occupaient de mon petit cas au quotidien... Le déclic principal étant de réaliser que je 
côtoyais au quotidien non pas des goys, mais des crypto-sionistes, dont jamais une seconde 
j’aurai pu deviner leur appartenance communautaire farouche. Et comment aurais-je pu ? 
J’ignorais tout de l’existence même de ce type d’homme. 

La discrète férocité à l’encontre de tout dissident atteint des sommets 
quand l’anonymat de ce dissident est total: 
 Oh bien sûr, quel égocentrisme faut-il, pour prêter à sa pauvre petite personne tant 
d’attention allez-vous me dire! Quel orgueil démesuré faut-il pour me croire si dangereux, 
moi petit franc-tireur laborieux, face au capitalisme mondial organisé sur tapis de conquête 
messianique !... Quelle psyché maniacodépressive paranoïde faut-il pour se voir en messie 
délivrant un message échappant à la sagacité de tous, sauf de la mienne !  Et pourtant, la vérité 
prend des chemins parfois surprenants, et n’en déplaise aux critères de légitimités ambiants, la 
vérité s’est trouvée, pour ce domaine particulier, une incarnation de choix en ma petite personne 
et j’en apporterai la preuve tout au long de ce livre.  
Autre objection naturelle que l’on m’a opposé : en quoi pourrais-je détenir un savoir plus 
détonant pour l’élite communautaire que les sagesses et l’expérience soralienne ou l’explosivité 

                                                 
50 Dieudonné M’Bala Bala 
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Célinienne par exemple, et pourquoi serais-je paradoxalement plus menacé directement ? Rien 
n’est plus simple : la discrète férocité à l’encontre de tout dissident atteint des sommets 
quand l’anonymat de ce dissident est total. Autrement dit, ni ma disparition, ni ma 
décérébration plus ou moins douteuse ne feraient une ligne sur le Net ou éveilleraient des 
soupçons chez quiconque de ma famille ou de mes proches, encore moins de tout anonyme. La 
notoriété médiatique opère un cordon sanitaire salvateur pour les dissidents « connus ». Il 
faudrait aux sionistes ourdir un plan d’une qualité bien supérieure pour se débarrasser, par 
exemple, d’un Alain Soral en ménageant les apparences et évitant à tout prix d’en faire un 
martyr51… Ce qui se passa avec moi, ce sont des mesures délibérées pour me décérébrer, dont 
j’identifiai avec certitude l’origine neurotoxique volontaire (empoisonnement aux métaux lourds 
ou mous, sédatifs et neurotoxiques, pouvant être caractérisé par les sionistes de manière 
cabalistique, par cette expression  « "je" me suis pris un chemtrail  en pleine tête »), des 
semaines entières cloué, anéantit cérébralement. Cela est intervenu toujours après des 
circonstances très douteuses, des soirées en groupe où j’ai été happé de force. Je porte 
toujours la marque de ces empoisonnements, comme un brouillard permanent qui empêche 
d’avoir les idées claires. Ce sont ces procédés, toujours plus pleutres, toujours plus lâches, 
employés pour égratigner les moutons qui relèvent un peu trop la tête. Je veux absolument 
transmettre ces faits pour protéger les esprits les plus perspicaces. Cette surveillance et ces 
agissements communautaires accompagnèrent dorénavant mon imprudente progression vers la 
véritable culture historique décrassée de supercherie, mais surtout ce que j’allais découvrir par la 
suite : le sens cabalistique. 
  C’est ainsi, qu’au fur et à mesure que je m’éveillais à l’échelle « macro-sioniste » sur le concept 
d’attaque sous faux drapeau52, de la signification profonde de l’abrogation du Glass-Steagall Act 
(qui séparait banques d’affaires et de dépôt avant les années 70 en pratique et purement abrogé 
des textes en 1999), du lien entre le pouvoir régalien à l’Etat avec l’assassinat de Kennedy53 ou 
                                                 
« 51 Alain Soral, Vidéo entretien d’octobre 2012 : « Nous sommes donc face à une troisième guerre mondiale 
absolument pas nécessaire déclanchée sous un faux prétexte par l’oligarchie mondialiste pour cacher sa faillite 
bancaire, ne pas être prise comme responsable de la crise mondiale, accéder aux pleins pouvoirs mondialistes à 
travers le grand Israël qui est plus un projet oligarchique mondialiste et pas un projet des pionniers et du petit 
peuple israélien.(…) Ce qui est un scandale absolu qui vaut que je mette ma vie en danger en dénonçant tout ça car 
il faut bien comprendre qu’en disant tout ce que je dis là, je mets réellement ma vie en danger, et je pense que les 
gens qui m’écoutent et me suivent savent exactement par qui je risque demain d’être mis à mort même si ça se fait 
par des médiations salafistes, et pourquoi. Je pense qu’à un moment donné, au nom de la France éternelle, de celle 
de François Ier et de celle de De Gaule, il est important de dire certaines vérités, car ce n’est pas de la rigolade : 
nous sommes à la veille d’une troisième guerre mondiale dans laquelle nous seront impliqués totalement. » 
52 « Attaque sous faux drapeau », « False flag ». C’est une méthode consistant à attaquer ou commettre un act 
terroriste en imputant cette attaque à son ennemi ou à un ennemi inventé. Par exemple, la CIA et le MOSSAD ont 
perpétré les attentats du 11 septembre en l’imputant à cet ennemi artificiel qu’ils ont créé eux-mêmes : « Al Qaïda » 
et plus généralement l’Islamisme de plus en plus assimilé à l’islam.  Et dès lors, les guerres impériales en Irak, 
Afghanistan, Libye, Syrie ont pioché dans cette justification, alternant avec l’alibi humanitaire de démocratisation ou 
la présence d’arme de destruction massive. Voilà comment l’Empire sioniste prépare l’avènement du grand Israël en 
radicalisant paradoxalement le Moyen-Orient afin de pouvoir invoquer à terme la légitime défense d’un Israël 
encerclé d’Islamistes radicaux (salafistes), pour justifier d’une guerre totale « de légitime défense » contre tous ces 
ennemis… Le premier « false flag » historique fut l’assassinat de l’Archiduc François Ferdinand pour justifier la 
première guerre mondiale, s’en suivi de nombreux exemple (l’attaque du navire de guerre USS liberty, l’attaque de la 
baie des cochons, attaque de pearl harbour…)  
53 En 1787, les fondateurs de la constitution américaine placent dans l’article I, section 8, para.5 qu’il appartient au 
congrès d’émettre la monnaie (congrès ELU par le peuple). Dès 1791, le secrétaire d’Etat Hamilton (placé ou 
acheté par les banquiers privés dont l’influente banque Rothschild) redonne le droit aux banques privées d’émettre la 
monnaie. Ce qu’on appelle la « monnaie-dette » naît, et elle n’aura de cesse de mettre les individus puis les Etats en 
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les dessous communautaires du Bolchevisme et de son Comintern, le but ultime dictatorial de la 
fin des nations européennes et de la création européenne sous le prétexte fallacieux de préserver 
la paix, je découvrais en parallèle, la nature double sioniste d’un « ami » puis d’un « deuxième » 
dans mon environnement proche… C’est là, le pas décisif que peu se résolvent à franchir. 
Passer de la conscience « macroscopique » à la conscience « microscopique » sioniste. Je 
comprenais que ces « amis » avaient quasiment tout en commun avec moi, hormis ce je ne sais 
quoi de différent, de non-dit, d’idées et d’influences assez stéréotypées. Progressivement, et par 
recoupement entre eux, je réalisais que ces amis aux similitudes flagrantes, aux avis intellectuels 
tous identiques, étaient chacun dans un rôle de composition passe-partout, pour dissimuler 
une idéologie, une affiliation, une redevabilité permanente à la société sioniste dissimulée 
qui à cours sous nos yeux. Je les observais participer à la diminution progressive, au contrôle à 
l’échelle de la bourgade des agissements de tous, la plupart du temps sous couvert de « faire la 
fête », sous couvert de convivialité. La diminution physique et psychique des goyims alentours 
était la donnée la plus frappante de leur action de fond. Progressivement, je développais la faculté 
de sentir la dualité de certains individus m’entourant ou surgissant dans mon existence, pour finir 
par être extralucide sur l’organisation qui gravitait autour de moi, ces mesures de précautions qui 
se hâtaient où que j’aille,  pour éviter que je ne contamine d’autres personnes par un savoir 
un peu trop gênant…  

La douloureuse révélation du sionisme au quotidien : 
Ah qu’il est long le chemin vers la clairvoyance à l’échelle du quotidien sur le 
« microsionisme »! Ce chemin qui se heurte à notre refus viscéral d’imaginer que tous les jours, 
des gens à l’allure « respectable », souvent aimés, si ce n’est enviés de tous, travaillent de 
manière secrète à votre direction de conscience,  à votre gentillette surveillance au cas où 
vous auriez la mauvaise idée d’aller farfouiller des sujets interdits… Constater tant de 
laideur, tant de mensonges sous des grands et beaux sourires n’est pas chose aisée, chez des 
personnes qui ont des apparences si normales et paradoxalement si épanouies ; épanouis à la 
mesure du bénéfice communautaire dont ils jouissent en secret au quotidien et qui a pour mérite 
de faciliter grandement leur existence sociale, matérielle, sentimentale... Je suis ensuite tombé de 
Charybde en Silla  non seulement en découvrant cette dualité autour de moi, mais en 
découvrant son retentissement dans les médias et les divertissements. J’ai eu une petite 
fenêtre de tir qui m’a donné la possibilité d’évoluer parmi les sionistes, alors qu’ils me croyaient 
paisible mouton. Cette période de quelques mois m’a permis de comprendre tout ; tout sur leurs 
                                                                                                                                                              
perpétuel état de dette, alors que cet argent est de plus en plus virtuel. Cette monnaie n’existe que PARCE QUE vous 
l’empruntez. Il s’ensuivra une bataille larvée entre les banques et l’exécutif élu américain (quand cet exécutif n’était 
pas encore mis en place par ces banques _voir les financeurs majoritaires de la campagne d’Obama  (La banque 
Godlman Sachs)…_. Ce match durera deux siècles. Lincoln réimprime des dollars par le congrès en 1863 il est 
assassiné en 1865. Son successeur n’aura pas le courage de faire comme lui, il abandonne le pouvoir de création 
monétaire aux banques. En 1913, tout ceci est officialisé : la FED émet la monnaie. (la FED n’a rien de fédéral, de 
démocratique, n’agit pas PAR LE PEUPLE POUR LE PEUPLE… Ses directeurs sont bien entendu 
communautaires). Il y aura une légère reprise du match entre les Etats et les banques  privées quand le 4 juin 1963, 
John F. Kennedy signera l’executive order 11110 : les billets de banque « 1963 series » seront réimprimés par le 
congrès. Six mois plus tard, le 22 novembre 1963, Kennedy est assassiné. Il est indéniable que cet assassinat aie 
été organisé de sorte qu’il soit le plus sanglant et le plus visible au monde, comme un défit pour le prochain candidat 
pour remettre la main sur la création monétaire par l’Etat. Jeu, set et match : banques privées. Citons J. Madison, 
quatrième président américain: “L’histoire révèle que les banquiers utilisent toutes les formes d’abus, d’intrigues, de 
supercheries et tous les moyens violents possibles afin de maintenir leur contrôle sur les gouvernements par le 
contrôle de l’émission de la monnaie ». 
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modes d’actions, tout sur leur langage cabalistique,  tout sur ce sentiment profond de faux que je 
gardai enfoui au fond de moi depuis l’enfance. Tout sur l’explication de ce monde que j’avais 
toujours perçu en deux catégories : les hommes fades et tristes, abîmés ou  les hommes 
heureux, rayonnant, conservés mais intrinsèquement faux. Il me fallait pour cela juste écouter 
leurs discussions, écouter ce qu’ils pensaient dire à mon insu, sans penser une seconde que je 
comprenais la cabalistique. J’écoutais et comprenais ce dont ils se faisaient systématiquement le 
relais, ce qu’était profondément la vie d’un sioniste anonyme au quotidien. Pour résumer, tout 
ce que j’ai appris, tout ce que j’ai percé comme mystère s’est fait pendant les premiers mois 
de mon éveil, à l’époque où je n’étais pas encore formellement identifié comme ayant percé 
le secret cabalistique. Les mois qui suivirent ne furent qu’autant de confirmations que j’avais 
appris ce que je ne devais absolument pas savoir : le côté hystérique de défense de leur secret se 
manifesta alors dans toute sa furie : par la chasse à l’homme au milieu de laquelle je me trouvai et 
par les empoisonnements réguliers qui m’ont terrassé pendant des semaines et ne me laissent que 
des bribes de l’être brillant que j’étais. Ces bribes, je me hâte de les transmettre avant que les 
sionistes ne m’achèvent définitivement. 

La démultiplication communautaire : 
Au fond, il n’est pas si difficile de percer la cabalistique. Il suffit de trouver une porte d’entrée. 
Un élément qui n’aura pas échappé à votre vigilance, à votre instinct, à votre sagacité, et 
qu’il sera impossible de remettre en question et qui ancrera fermement en nous un premier 
élément cabalistique. 
Pourquoi les sionistes ont si peur que vous découvriez n’importe quel élément cabalistique ? 
Pourquoi ils s’efforcent de me réduire au silence par tous les moyens ? Parce que chaque élément 
cabalistique est repris partout dans le monde par les sionistes eux-mêmes. C’est leur moyen 
de se galvaniser au quotidien. Un sioniste écoutant « One Love » de Bob Marley sait 
pertinemment que ce « cœur unique » cet « amour unique » désigne l’amour des sionistes pour 
les sionistes. Intégralement et exclusivement pour les sionistes. Ce vers où Marley exhorte à 
rester unis jusqu’à l’Armageddon final, quoi de plus galvaniseur ? « Let’s get together to fight 
this holly Armageddeon  ». Chaque élément cabalistique se retrouve par exemple 
transversalement dans de nombreuses œuvres sionistes. 
Ainsi chaque initiative sioniste, chaque artiste, chaque réalisation sioniste passe par la 
démultiplication communautaire. C’est ainsi qu’en un claquement doigt, la communauté 
propulse sur le devant de la scène telle mode, telle tendance, tel artiste, telle chanson, tel 
événement sportif bref ; n’importe quel épiphénomène peut du jour au lendemain, grâce aux 
sionistes anonymes, bénéficier d’un retentissement énorme, et d’une pénétration immédiate dans 
la population goyim. N’y a-t-il pas là l’avènement d’un nouveau Dieu pouvant créer l’humain 
goyim à son image ? Je me suis rendu à la seule conclusion qui s’impose : le sionisme, ça marche 
bien, très bien même, et même, pourrait-on dire, quand on comprend tout ce que le sionisme 
fait tourner sur cette planète chaque jour, quelle formidable illusion il permet de projeter à 
l’échelle mondiale, on pourrait être emballé ! 
Malheureusement, l’acharnement mesquin, sadique, limite pathologique du petit peuple sioniste à 
ne tourner que sur lui-même, à déverser une haine absolue, sans limite, à tout esprit comme le 
mien, ayant commis le péché mortel de juste observer leur mode d’existence, annule la 
grandeur qu’on pourrait leur conférer, les reléguant à leur médiocrité d’autant plus abjecte qu’ils 
s’impliquent de bon cœur dans le côté anéantisseur et non constructeur de leur clan. C’est dans 
leur réaction de haine absolue quand ils sont percés à jour que resplendit leur 
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psychopathologie victimaire de masse. Il ne me reste plus d’autres choix pour me défendre, 
notamment des empoisonnements, que de propager au plus vite, et de manière la plus extensive 
qui soit tout ce qu’ils s’acharnent à ce que je ne délivre pas. 

Le tournant cabaliste de mon éveil, le début des GROS problèmes : 
Le problème principal n’est pas tant que je me suis refais une authentique culture historique, c’est 
que je fis un bon en avant capital dans cet itinéraire de vérité par la découverte cabalistique : il est 
une chose de découvrir les dessous de la banque fédérale américaine, de lire les pamphlets 
céliniens ou même de s’intéresser à Roger Dommergue et la physiologie du sionisme ou Paul-
Eric Blanrue et ses travaux interdits par la loi Gayssot… C’est une sorte de situation commune, 
presque banale dorénavant, qui constitue une « alerte de niveau Orange » chez le sioniste. En 
revanche, il est une autre découverte qui vous propulse directement 
en tête de liste des gens à surveiller de très près. Cette découverte est 
le sens cabalistiques des œuvres contemporaines nous environnant, 
ainsi que les doubles sens employés par les sionistes au quotidien. Et 
pourquoi est-ce si dangereux de découvrir ces sens cabalistiques ? Eh bien pour la simple raison 
qu’il n’y a pas partout placardé dans la rue des extraits de « Comprendre l’Empire » d’Alain 
Soral ou « Bagatelles pour un massacre » de Céline, ni des extraits radiodiffusés de « Mes 
excuses » de Dieudonné ou des discours de Kennedy dénonçant les « serments et sociétés 
secrètes »54 , EN REVANCHE, quand vous comprenez la cabale, le quotidien se remplit de 
manifestations irréfutables de la furie et du grand mensonge sioniste en cours : ce qui 
n’était qu’anodin ou pas clair à la radio, à la télévision, sur les affiches, sur les produits de 
consommation, dans les discussions autour de vous, se remplit d’un sens nettement plus 
lourd de haine et de violence qui seul, peut donner une réelle mesure de ce que nous, les 
goyim, vivons en réels prisonniers du Dieu-homme-communautaire sioniste. 
 Aussi précis et vastes soit le réseau journaliste dissident, la quantité d’information découlant 
directement de la compréhension cabalistique de la communication sioniste décuple l’horreur du 
constat de tromperie totale et surtout la proximité d’un processus indicible mais féroce de 
domination, vous reléguant de fait à l’état de sous-homme. Que vous écoutiez la radio, regardiez 
un film, une émission de télé, ou prêtiez attention à l’apparence d’un artiste. (Je tombe par hasard 
à l’instant sur une photo du rappeur Booba avec tatoué le lion de Judah sur sa poitrine, et juste en 
dessous un crucifix en feu)…Voilà le genre d’élément cabalistique dont je parle, ce dernier 
faisant partit des éléments de reconnaissance classiques des sionistes avec le tatouage d’étoiles ou 
de dragon pour les filles55), telle la « Matrice », vous retrouverez ces petites occurrences, 
métaphores, connivences, qui une fois bien comprises, rendront justice à cet instinct du faux que 
vous ne pouviez auparavant pas vous expliquer autrement que par un psychisme bancal ou telle 
analyse psychologisante, auto-flagellatoire. Autrement dit, la cabale est LE SEUL élément 
permettant de comprendre, tel un « flash info » sioniste permanent, quel est l’agenda véritable du 
jour, du mois, de l’année, si telle personne « en est » ou « n’en est pas », quelles sont les 

                                                 
54 “Ladies and gentlemen. The very word secret is repugnant in a free and open society and we are as people 
inherently and historically opposed to secret societies, to secret oaths and secret proceedings...”Kennedy 27 avril 
1961. 
55 Nous expliquerons le sens du feu (comme combustion de l’âme goy), et donc le sens cabalistique du dragon. (Voir 
le sens cabalistique des livres : « The girl with the dragoon tattoo » ou « The girl that played with fire »… 
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méthodes pour égratigner les goyims56, quelles sont les méthodes pour les désigner, pour désigner 
les choses spécifiquement faites pour « eux, les goyim » et pour « nous, les sionistes », bref pour 
acquérir toute ces connaissances et devenir VOUS-MEME, quelque part, sioniste…  
Ce n’était que le début d’une longue découverte des moyens de guerre larvée à l’échelle de 
l’individu, des activités délibérément destructrices dont on fait la promotion permanente, bref 
j’avais ouvert une lucarne sur le grand mensonge du monde, ouvert la boîte de pandore 
cabalistique à mon existence, et depuis je ne cesse de tomber des nues en découvrant la mainmise 
culturelle et médiatique totale de ces « hommes trafiqués du ressentiment et du secret »… 
 

Dénoncer cet Homme-Dieu-communautaire est désormais un acte 
hérétique: 
« La vie a besoin d’illusion, c'est-à-dire de non-vérités tenues pour vérités » disait Nietzsche. 
Suivant ce besoin, ceux là même que j’essaie de tirer hors de leur illusion me traitent de fou57. Ils 
m’accusent en permanence de fantasmer des vérités. Ils m’accusent d’être « paranoïaque ». Ils 
m’accusent d’être « schizophrène ». Ils me haïssent pour cette insupportable vérité que je 
leur apporte. Car cette vérité ne leur convient pas. Leur idéal de vérité est un desideratum, elle 
ne se démontre pas. Ils m’accusent de n’avoir rien compris au monde « adulte » tout 
simplement car mon propos se base sur l’analyse du terrain à l’échelle quotidienne, ils 
m’accusent d’infantilisme car mon analyse décortique des œuvres de culture « pop », ils 
m’accusent de folie car j’ose analyser des icônes mondiales « pittoresques » comme Bob 
Marley ou Ben Harper en allant au-delà de leur apparence et de leur personnage « visible », 
ce qui leur semble d’emblée une démarche totalement vile et grotesque ; peu importe 
l’effroyable imposture que j’y trouve, peu importe le rayonnement planétaire de ces artistes, peu 
importe les dizaines de millions de visionnages quotidien de leurs vidéos sur Youtube, peu 
importe la présence de messages cabalistiques d’anéantissement et de conquête dans leurs textes, 
peu importe que l’évolution économique, géopolitique, sociétale corresponde exactement à ce qui 
est prophétisé dans leurs chansons… Rien ne les fera sortir de leurs illusions. Comme si Bob 
Marley, Ben Harper, Johnny Cash et bien d’autres, une fois le réel sens de leurs textes 
compris, ne constituaient pas par excellence, une mesure inespérée de la puissance de la 
supercherie sioniste industrialisée à l’échelle mondiale ? Et tout cela organisée de main de 
maître par une communauté véritablement artiste de la dissimulation et du mensonge délesté 
de morale, allant, pour assouvir sa volupté de domination totale, jusqu’à nous faire 
applaudir et vénérer des idoles qui chantent de manière cabalistique notre propre 
anéantissement ? N’y a-t-il pas là, constitution d’un Nouvel Ordre bien plus que Mondial, un 
nouvel ordre cosmogonique : nous voyons une communauté d’homme devenir le Dieu-vivant 
du reste de l’humanité58. Les sionistes communautaires ont désormais une marge de 
                                                 
56 Nous préférerons parfois dire « goyim »pour un singulier comme pour un pluriel et non « goy », « goyim » et 
l’accorder comme un sustantif ou adjectif. 
57 « Le mot « fou » tire son étymologie première du souffle d’exaspération « fff » provoqué par les discours d’un être 
« différent », « incompris ». Traditionnellement, le fou du roi était avant tout « celui à qui rien n’échappait, qui 
voyait tout »et non un hurluberlu. La qualification de fou, au sens d’un psychisme différent n’est donc pas 
rigoureusement inexacte ici, et si le fou désigne celui auquel rien n’échappe, je me soumets volontiers à ce jugement, 
bien que, ce qualificatif aie dorénavant une coloration trop clinique pour être un compliment. 
58 « We’re sick and tired of your ism ans skism game, Dying and go to heaven in the Jesus name, Lord, We know 
when we understand, almighty God is a living man » Get up, Stand up, Marley. [Ceux qui comprennent comme 
nous savent : le Dieu tout puissant est vivant parmi nous] 



 44

manœuvre si extrême, qu’ils constituent notre nouveau Dieu, un Homme-Dieu-
communautaire. 

L’incrédulité totale qu’accompagne ces vérités cabalistiques : 
 Taxer mes propos d’emblée de ridicules sans prendre le temps de les vérifier soi-même, c’est 
considérer que l’enjeu accompagnant la démythification de ces personnages mondialement 
connus, ainsi que les procédés de contrôle quotidien est ridicule. C’est s’accommoder du 
personnage qu’ils veulent vous imposer en considérant mes vérités comme  marginales et sans 
importance. Pire encore, c’est de manière inavouable, envier cette puissance de domination, par 
le respect qu’inspire une telle domination, par l’instinct de soumission qu’on ressent face à une 
puissance trop gigantesque. 
 Pourquoi n’écrivais-je pas un roman, une fiction, rondement menée, alliant espérances et 
projections émotionnelles comme Marc Lévy ou Guillaume Musso ? Car ces fictions ne me 
nourriront jamais autant que l’espérance de vérité authentique partagée à grande échelle. 
Je ne produit pas une œuvre de pur divertissement, je suis dans la production de vérité en 
expliquant la cabale. Or la vérité demande une lecture active : par exemple il faut aller soi-
même sur Internet et vérifier soi-même le contenu des œuvres que je cite, il faut soi-même faire 
l’effort de valider les références annoncées, voire, d’en découvrir d’autres au cours de cette 
douloureuse initiation où la découverte de la vérité doit immanquablement profondément 
vous déstabiliser.  
Mes détracteurs ne souscrivent pas à cet effort et taxent mes dires de grotesques d’emblée. 
Comme si la production dans notre monde d’un énième roman était plus nécessaire qu’une 
exigence de vérité au stade où nous sommes ! Comme si seuls  les raisonnements économiques 
ou politiques ne pouvait se revêtir d’un sérieux indiscutable au stade de mascarade où nous 
sommes ! Comme si l’analyse objective cabalistique d’une idole mondiale telle Johnny Cash ne 
serait que pure perte de temps !... Or, les analyses du cynisme financier existent59. Les méta-
analyses de la destruction des nations existent60. Les analyses de terrain des procédés de guerre 
impériaux existent61. Les blogs d’information quotidienne dissidente existent.62 Seul un domaine 
demeure totalement inexploré : l’incarnation anonyme de cette idéologie du secret : qui sont 
les gardiens anonymes du secret, comment concrètement se manifeste leur entente 
dissimulée, comment se transmettent-ils ce mode de vie clandestin de générations en 
générations tout en se mélangeant aux populations autochtones, à quoi ressemblent-ils, 
comment se font-ils les défricheurs qui préparent le terrain ? Comment s’organisent-ils 
dans chaque hameau, ville et village ? Quels sont les moyens privilégiés d’anéantissement 
progressif des âmes et des physiques, bref, comment participent-ils insensiblement à faire 
de nous des sous-homme dont ils deviennent chaque jour un peu plus le nouveau « Dieu »63 , 
un homme communautaire ayant subtilisé aux Dieux ancestraux la capacité de créer l’homme à 
son image : l’Homme-Dieu-communautaire? 

                                                 
59 Voir  entre autre l’oeuvre du journaliste économique français Michel Drac. 
60 Voir entre autre “Comprendre l’Empire” d’Alain Soral. 
61 Voir entre autre “L’effroyable imposture” du journaliste fondateur du réseau voltaire Thierry Meyssan. 
62 Infowar.com, egaliteetreconciliation.fr, voltairenet.org, scriptoblog.com. 
63 Ces hommes sont devenus notre « Dieu-homme-communautaire » car ils se sont emparés de la fonction divine de 
créer l’Homme selon leur désir. 
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L’invention de Dieu : 
Le premier pré-requis pour comprendre mon propos est de se débarrasser définitivement de l’idée 
issue de la saine humilité paysanne face à la Nature que le dominant contemporain mériterait 
respect. Pour ce faire, précisons la généalogie du concept de Dieu et la généalogie du respect 
divin chez l’homme, en quoi il a été détourné par le nouveau Dieu communautaire. 
 
Ce pré-requis rend hommage au bon sens paysan plutôt qu’il le combat : la puissance des 
éléments impose le respect. Nous nous sentons petits sous la puissance de l’orage de chaleur 
pendant une nuit d’été. Nous nous sentons petits face à la puissance des vagues de l’Atlantique, 
d’une chaîne de montagne enneigée ou de la voie lactée qui nous chante, au vent du désert, la 
mesure de l’univers... Cette puissance des éléments a été de tous temps, l’étalon universel pour 
la mesure de l’humilité des hommes face à la Nature. Or, pendant des centaines de milliers 
d’années, cette humilité n’était pas explicite. Elle était ressentie naturellement, de manière 
comparable à l’instinct de prudence chez l’animal jusqu’au jour où germa dans l’esprit d’un 
homme l’idée que les souffrances de l’existence provenaient d’un manque d’humilité : le 
concept de Dieu était né. 
Dieu est né avant tout pour donner une raison à l’homme qui souffre  et qui ne comprend pas 
pourquoi il devrait avoir si mal. Cette raison, l’homme l’a trouvé : c’est que Dieu le punit. Dieu 
permet de ne pas blâmer la Nature. Dieu permet de conserver à la Nature un amour intact et infini 
en dépit de tout ce qu’elle peut nous faire souffrir. Cet amour, c’est la vie. Dieu est introduit 
comme diversion. Le responsable de la souffrance, c’est « Dieu » : Gott ist Tot (« Dieu est 
mort ») disait Nietzsche, à  comprendre comme «  Dieu est intrinsèquement l’auteur de la 
souffrance, de la mort »64. Dieu est souffrance.  Dieu est né du désir d’explication. Dieu est 
paradoxalement né du rationalisme de l’homme et non de sa métaphysique, de sa tardive capacité 
cognitive à expliquer les choses, notamment donner une raison à sa propre souffrance, 
d’expliquer rationnellement sa condition en dispensant son amour des étoiles, du vent, du parfum 
de la forêt d’un quelconque ressentiment…, de disculper la Nature, de disculper la Vie, bref, Dieu 
fut inventé pour préserver la virginité de sa contemplation et son désir de se reproduire. 
L’invention de l’expression « Dieu » a irrémédiablement  extrait l’homme du règne animal et de 
la Nature. L’invention de Dieu était le contrepoids fatal permettant l’organisation rationnelle et 
logique du cerveau du grand singe. 

Mahomet et l’intensification de l’humilité : 
Pour finir sur la Nature comme étalon naturel de l’homme, évoquons Zarathoustra recevant ses 
prophéties le regard perdu sur les cimes de l’Est Afghan, Nietzsche, prophète philosophique s’il 
en est, ayant l’intuition de « l’éternel retour » au pied d’un imposant rocher autour du lac de 
Silvaplana, perdu dans la nature des Alpes Suisse de la Haute-Engadine, ce même Nietzsche 
qualifiant de « douteuse » toute idée qui surgit alors qu’il est à l’intérieur.  

                                                 
64 Ainsi l’action fanatique de mourir pour « Dieu » est d’une logique absolue, elle illustre de manière la plus 
explicite, ce qu’est véritablement le concept de Dieu. Dieu est « mort ». L’abandon total à Dieu consiste donc à 
mourir. (« Les Dieux ont toujours soif, n’en n’ont jamais assez, Et c’est la mort, la mort, toujours recommencée, 
mourons pour des idées d‘accord mais de mort lente, d’accord, mais de mort lente » (Georges Brassens). C’est une 
chanson que Jean-Jacques Goldman avait qualifiée « d’obscène » lors d’une soirée télévisée hommage à Brassens… 
Le créneau de Goldman, c’est plutôt de chanter « Elle a fait un bébé toute seule », que nous évoquerons dans le 
chapitre « Transmission par la mère ». 
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On peut raisonnablement penser que cette puissance de la Nature a profondément imprégné 
Mahomet (ou Mohamed), quand il n’était que jeune caravanier du désert, parcourant des milliers 
de kilomètres dans la péninsule arabique. Ce mode de vie, ajouté à  une sensibilité extraordinaire, 
à la pratique d’un arabe parmi les plus purs de la péninsule, à une origine noble de par son père 
au cœur des traditions religieuses _son père était responsable de l’approvisionnement en eau des 
pèlerins préislamiques à la Mecque_ lui ont communiqué peut-être plus qu’à quiconque le sens 
de l’humilité face à Dieu. Mahomet n’a pas inventé Dieu, c’était comme nous l’avons vu, un 
concept ambiant, tout comme le pèlerinage à la Mecque était une tradition préislamique en cours 
dans toute l’Arabie, Mahomet a juste intensifié le substratum d’humilité et de redevabilité face à 
Dieu, ce qui se traduit par une religion où la dévotion et l’humilité deviennent si centrales, si 
explicites ne serait-ce que dans la position du prieur et le nombre de dévotions quotidiennes. 
Intensifier l’humilité des hommes face à Dieu lui a permit de dégager de nouveaux modes de 
fonctionnement quotidien entre les hommes. L’homme passionnément humble face à un concept 
est moins en proie à la querelle avec ceux-là qui sont soumis de la même manière à ce concept. 
La diversion de Dieu rapproche les hommes. Mahomet a constaté que l’intensification de 
l’humilité face à Dieu portait les germes d’une possibilité réelle de vivre ensemble, alors que 
l’Histoire telle qu’il la connaissait ne comportait que des guerres, quelque soient l’échelle,  de la 
famille, à la tribu jusqu’à l’Empire. Il en a conclu que vivre ensemble était un acte profondément 
antinaturel pour les instincts humains laissés tels quels. Il est notamment attesté que les hommes 
se déchiraient depuis la nuit des temps dans cette péninsule arabique, les attaques de caravanes 
étaient légion, les rapports familiaux étaient exempts de morale comme nous l’entendons 
actuellement. Par exemple le père de famille pouvait enterrer sa plus jeune fille vivante si la 
famine menaçait. Il faut toujours aborder ces époques messianiques en repensant ce qu’était 
le quotidien des hommes et à quel point la doctrine religieuse pouvait paraître 
spectaculaire. Ainsi, en plus de pacifier la vie quotidienne, introduire une morale au sein des 
familles, prôner l’entraide alimentaire pour éviter tout type de sauvagerie et de vol, Mahomet a 
permis d’améliorer matériellement le sort de ses premiers fidèles, en levant une armée 
conséquente dès les premières années de l’Hégire, en conquérant des oasis par la guerre MAIS 
surtout, en convertissant ses ennemis une fois vaincus. C’était le point de départ d’une recette 
prosélyte qui fonctionne encore aujourd’hui,  régentant encore la vie de milliards d’être humain 
1400 ans après.  

L’homme-Dieu-communautaire emprunte le même chemin que les Dieux 
historiques : 
Or le nouveau « Dieu vivant », « Dieu homme », « Dieu-Homme-communautaire » qui s’est 
progressivement mis en place en commençant par les Etats-Unis puis en gagnant l’Europe et le 
reste du monde, à coup de vérités révélées (de type dogmatique) _telles que l’économie à 
croissance infinie dans un monde finit, la mise en place de dogmes historiques divers_ a imité 
l’ordre Naturel que le concept de « Dieu » avait emprunté. A la différence près que cet « Homme-
Dieu-communautaire » n’a jamais gagné l’humilité des hommes qu’il prétend régir, il l’a volée. Il 
ne l’a pas obtenu par une démonstration de puissance incontestable comme la Nature en donne, il 
a changé les hommes pour qu’ils finissent par le considérer comme incontestablement puissant. 
Ce nouvel Homme-Dieu-communautaire a court-circuité l’ordre naturel de l’esthétique et 
de la puissance par la ruse et la trahison.  
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La ruse permet-elle un ordre hiérarchique naturel pérenne ? 
Oui, si l’homme du peuple est privé de jugement, qu’il n’a plus les facultés intellectuelles (par 
conditionnement, habitudes débilitantes voire diminution chimique de son potentiel) de dénoncer 
une ruse comme telle, ce nouvel ordre cosmogonique peut être pérenne. 
En parallèle à cette évidence, il faut se demander : peut-on voir quelque chose d’ordre divin 
dans la ruse et la trahison sioniste ? Cette puissance peut-elle entraîner aussi légitimement 
l’humilité face à elle, que la puissance de la Nature a entraîné l’humilité face à ce que l’homme a 
finit par appeler « Dieu » ? La ruse peut-elle mener vers un nouveau type de dévotion ? 
Assurément les Hommes-Dieu-communautaires sionistes considèrent la ruse comme nécessaire à 
la protection de leur tradition de type intellectuelle-sur-analytique au milieu d’une soi-disant 
sauvagerie humaine goy. La puissance intellectuelle analytique supérieure est au cœur de 
l’homme–Dieu-communautaire. Ils considèrent la dissimulation comme nécessaire  face à la 
barbarie naturelle de l’homme non communautaire qui aurait tôt fait de piétiner de ses pieds 
lourdauds  la frêle intelligence analytique sionistes si elle était isolée. Car la médiocrité des 
masses l’emporte toujours sur le génie isolé, aussi sombre, machiavélqiue, ou « féminin »-
suicidaire, qu’il soit. 

Ruse versus noblesse : 
 Si la ruse est présente dans la nature, pourquoi l’Homme-Dieu-communautaire devrait-il être haït 
pour en faire usage ? Telle est une question en rapport avec la généalogie de notre morale. 
Répondons : certes, la ruse existe dans la nature : le coucou infiltre le nid en y chassant les œufs 
qui y sont présents, le virus infecte la cellule et la force à fabriquer sa progéniture sous forme de 
virions. Ainsi, la ruse n’est pas exempte de l’ordre naturel, ce n’est pas une caractéristique 
profondément humaine. 
Pour accepter ou non pleinement la ruse, il faut avoir une approche esthétique de la 
problématique sioniste. En effet, cette question ramène à la conception de l’esthétique de 
progression d’une civilisation et aux instincts de « noblesse » qui sont apparus, ou pas au sein de 
toute tradition. En dernier lieu, seule la physiologie humaine pourrait nous éclairer sur la nature 
profonde de l’instinct de noblesse en fonction des ethnies et des rites religieux65, et ce que les 
peuples sont prêts à trahir pour jouir d’une domination.  
Concrètement, c’est déterminer pourquoi, dans l’histoire de l’humanité, la tradition qui est 
en passe de dominer tout le globe est la seule qui s’est accommodée d’une domination 
dépourvue de toute l’esthétique conférée par cette création si humaine : l’honneur. 
 Or nous sommes devenus les dévots de ces Hommes-Dieu-communautaires. Pourquoi Hommes-
Dieux ? Car ces hommes ont subtilisé à Dieu la fonction de pétrir les hommes à leur image. La 
preuve de leur quasi divinité s’accroît à mesure que l’homme devient conforme à leurs desiderata 
de contrôle.  

Accéder à la cabalistique : tuer le nouveau Dieu-homme-
communautaire : 
Introduisons ici le grand dessein de cet ouvrage, ce que constitue la découverte de la vérité 
cabalistique : toute la puissance contemporaine de ce Dieu-homme-communautaire ne peut être 
perçue que quand vous comprendrez la cabalistique. Progresser en cabalistique est une 
                                                 
65 Nous évaluerons cette question à la lumière des écrits de Roger Dommergue qui axe sa pensée sur des données 
physiologiques qu’entraînent la circoncision au 8ème jour.. 
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démarche hérétique par rapport à la nouvelle religion imposée par ces Hommes-Dieux-
communautaires. C’est tuer ce Dieu-homme, et, conformément à ce que nous avons dit plus 
haut sur la nature de « Dieu »,  c’est ne plus imputer sa souffrance à autrui mais à soi-même. 
Tuer le Dieu-homme-communautaire revient à se responsabiliser, ne plus avoir ce perpétuel 
médiateur entre le réel et nos perceptions, c’est surtout le devoir de fournir une autre vision 
collective que le suicide de l’humanité mis en place par un sionisme profondément féminin dans 
son essence. Or fournir une autre destinée collective à l’humanité, c’est redevenir Homme et 
non plus esclave de ce nouveau Dieu. 
 
Logiquement, par précaution, il semble être une prérogative pour les sionistes que l’instinct 
ancestral d’honneur dusse-t- être absolument évacué de nos esprits au fur et à mesure de la 
progression du Dieu-homme-communautaire. 

La puissance actuelle a une composante intrinsèquement féminine : 
Si la puissance des éléments naturels était autrefois l’étalon du respect que les hommes devaient 
vouer aux Dieux, quel est dorénavant l’étalon pour justifier de la dévotion au nouvel homme-
Dieu-communautaire ? Cet étalon est désormais dans les manifestations de la puissance de cet 
homme-Dieux-communautaire sur Terre. Les Dieux anciens manifestaient leur puissane par des 
orages, des sécheresses, des raz de marée, des tempêtes de neige, envers lesquelles l’homme se 
sentait humble et redevable. D’une certaine manière, l’homme-Dieu s’est arrogé le même 
pouvoir par l’ivention de l’arme climatique (projet HAARP)66, à laquelle s’est ajoutée l’arme 
économique contre les peuples (les décisions de 2008 de Bernanke sont  allées systématiquement 
dans le sens d’une agravation volontaire de la crise). 
 Si comme moi, vous êtes en désaccord viscéral avec l’esthétique de ce Dieu-homme, il faut alors 
abolir toute forme de respect envers la haute couche communautaire de la société, c'est-à-dire 
envers la noblesse financière au sens large, celle cooptant le politique et le médiatique dans la 
foulée. (Bien entendu, il faut aussi mettre dans le même sac les idiots utiles, comme Laurent 
Ruquier, qui se contentent d’évoluer dans ce paradigme restreint et de le penser comme un tout). 
Il faut être très clair sur l’ineptie de les penser supérieurs intrinsèquement, telle une noblesse 
d’argent validée par la représentation intrinsèquement féminine de la noblesse 
contemporaine : celle qui garantit la survie matérielle de la progéniture. 
 Cette conception féminine de la noblesse s’est substituée à la noblesse de faits d’arme, à la 
noblesse de bravoure, à celle du génie créatif pur, qui n’étaient pas assez porteuse de cet 
impératif purement féminin : la survie immédiate de l’enfant avant tout. Cette focalisation de 
toutes les forces physiques et mentales est inscrite physiologiquement et hormonalement dans le 
corps de la femme et de tous les mammifères femelles. Il faut impérativement noter cette 
différence critique pour l’humanité entre un destin collectif féminin ou un destin collectif  
masculin. Autrement dit, il faut noter la différence critique entre le soucis de la survie de son 
propre enfant, et le souci des conditions de survie de TOUS les enfants de sa tradition. Telle 
est la différence entre une vision « féminine centrée » manquant de vision collective, sacrifiant 
tout à l’impératif présent, par rapport à la capacité de projection collective intrinsèquement 
masculine. 

                                                 
66 Expérimentée lors de la guere du Vietnam pour déclencher des pluies diluviennes chez l’ennemi, l’arme climatique 
s’est perfectionnée depuis. Elle fait peser de lourds soupçons sur le déclanchement du tremblement de terre en Haïti 
qui a permis une « invasion humanitaire » d’un petit pays au sous-sol très riche en matières premières. 
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La représentation d’un avenir collectif est physiologiquement absente chez la femme, ce qui lui 
confère la primauté de l’être le plus manipulable par excellence, notamment par le politique, par 
les courants de mode, par toutes les chimères jouant sur ses affects ou indirectement sur le bien-
être de sa progéniture. Nous reviendrons largement sur cette notion initiée par Otto Weininger 
dans « Sexe et genre » et relierons cet aspect fondamentalement féminin du « Dieu-homme » au 
non-projet pour l’humanité de ce Dieu-homme. Ce projet, quel est-il ? 

Projet de l’Homme-Dieu-communautaire : 
On ne peut pas retirer à Attali d’avoir envisagé la transition plus ou moins douce vers un Nouvel 
Ordre Mondial sioniste dont la capitale mondiale serait Jérusalem67 reconstituée autour du Grand 
Israël s’étendant du Nil à L’Euphrate, conformément au projet biblique68. Cependant, il semble 
de plus en plus certain, notamment parce que Attali l’écrit textuellement dans « Une brève 
histoire de l’avenir », que cette transition ne se fera pas sans « agiter le peuple » pour reprendre la 
célèbre formule de Talleyrand.69 Autrement dit, de grands cataclysmes attendent l’humanité. 
Nous venons d’évoquer pourquoi il ne pourrait pas en être autrement pour une humanité entre les 
mains d’un pouvoir mondial intrinsèquement féminin par nature. 

Traduction cataclysmique de la nature intrinsèquement féminine du 
Dieu-homme-communautaire : 
Cette non-vision de créer le chaos intentionnellement pour se perpétuer est intrinsèquement le 
résultat d’une non-vision collective féminine dans son essence la plus physiologique : 
l’immédiateté de la survie de l’enfant judaïsme, coûte que coûte. Cet enfant c’est la transmission 
de la tradition juive par la mère. Malheureusement,  bien en amont de cela, il est venu à l’idée 
d’un Moïse _ esprit revanchard par excellence, animé d’une rancœur infinie sur sa propre famille 
pharaonique qui l’avait écarté du pouvoir _ d’insuffler le désir d’hégémonie mondiale à ses 
protégés, par éternel esprit de vengeance. Ainsi les deux mamelles de l’effroyable projet dont 
nous vivons actuellement l’aboutissement étaient déjà en place à l’origine, et se sont 
renforcés au XVème siècle quand le rabbinat a décrété que les Juifs devaient se considérer 
avant tout comme  peuple et non plus uniquement comme religion à la suite des pogroms 
européens : 

• D’un côté, un souci de l’immédiateté de la survie de l’enfant judaïsme, coûte que 
coûte… Peu importe le rapport au reste de l’humanité : c’est la transmission 
maternelle suicidaire de la vision collective, 

• de l’autre côté, un vague substitutif de vision collective masculine, aussi puérile 
qu’illusoire : l’hégémonie mondiale insufflée par un Moïse revanchard viscéral. 

 Autrement dit, tous les ingrédients d’un suicide féminin de l’humanité ont été mis en place dans 
cet « accident » de l’histoire que fut l’exode, qui serait passé totalement inaperçu si ces deux 
effroyables mamelles n’avaient pas été mises en place l’une à la suite de l’autre. 
 

                                                 
67 « On peut rêver d’un Jérusalem devenant capitale mondiale de la planète qui sera un jour unifiée autour d’un 
gouvernement mondial, c’est un joli lieu pour un gouvernement mondial… » (Attali, 2011, entretien sur la chaîne 
Public Senat) 
68 « A ta descendance, je donnerai ce pays, à partir du fleuve d’Egypte, jusqu’au grand fleuve, le fleuve Euphrate » 
Génèse 15 :48 
69  « Agiter le peuple avant de s’en servir, sage maxime » Charles-Maurice de Talleyrand-Périgord. (Homme d’Etat 
français 1754-1838) 
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Ce projet, c’est l’Armageddon (partie facile du plan pour laquelle les sionistes ont déjà démontré 
une aptitude inégalée au XXème siècle) suivi du départ à zéro d’une nouvelle humanité où le règne 
définitif de l’Homme-Dieu-communautaire serait une donnée de l’univers au même titre que la 
loi de la gravitation universelle (partie difficile, qu’ils n’ont jamais expérimenté, et qui ne se 
réalisera sans doute jamais, et si elle se réalisait, entraînerait leur autodestruction de manière 
irrémédiable)70. 

Comment expliquer « l’homme trafiqué » ? 
 Ma présentation de l’homme trafiqué, de ce Dieu-homme-communautaire va juste brièvement 
emprunter le chemin explicatif de la finance internationale, bien que, ce chemin soit une bonne 
porte d’entrée pour comprendre l’idéologie conquérante suicidaire; cependant ce chemin mène à 
des sphères trop lointaines pour véritablement impliquer Monsieur-tout-le-monde. Or, il faut 
lutter tant que possible contre cette tendance d’imaginer que cette idéologie morbide amorale de 
conquête concernerait seulement Wall Street et leurs sous-fifres politiques, journalistiques  ou 
quelques apatrides d’hôtels de luxe. Mon propos vise à ramener ce que l’on croit lointain à 
une proximité immédiate dans votre quotidien. Je veux détruire la distance que vous penser 
exister entre vous et cette idéologie décomplexée de domination. Je souhaite que vous 
perceviez au quotidien la nécessité d’une « base humaine refusée de Dieu (vous) pour supporter 
la tête élue de Dieu (les sionistes) »71. Tout mon propos vise à faire prendre conscience que cette 
idéologie s’incarne de manière très discrète dans votre entourage professionnel, amical, dans vos 
amitiés d’enfance, dans vos compagnons de fête ou de débauche, au grès de rencontres 
« fortuites ». Cette communauté organisée peut pénétrer n’importe quel quotidien par 
n’importe quel biais, de la manière la plus naturelle et hors de tout soupçon qui soit. En 
particulier, en connaissant vos failles psychologiques, vos passions, vos attirances sexuelles, vos 
opinions récoltées directement sur le terrain ou via Facebook et vos historiques de navigation, vos 
goût, votre profil psychologique, ce qui vous émeut, ce qui vous révolte, vos grandes causes ou 
vos plus intimes secrets.  
Autrement dit, il faut apprendre à déceler cette idéologie partout et tout le temps dans votre 
environnement local, votre microcosme à vous. 

Mettre des visages sur l’homme trafiqué : Christian le goyim et Anaïs 
la sioniste 
 La dernière phase de cette découverte consiste à trouver la force de mettre des visages sur cette 
idéologie en commençant par démythifier intégralement des icônes mondiales de supercherie 
cabalistique citées précédemment (Israël Kamakawiwo’Ole, Matisyahu, Bob Marley, Ben 
Harper, Johnny Cash…) puis en imaginant qu’une telle mystification, qu’une telle dualité, 
s’incarne dans un nombre effrayant de personnes que vous avez côtoyé au quotidien. 
Pour illustrer le propos, introduisons deux personnages que nous reprendrons plus tard. Christian, 
Goyim de 29 ans, et Anaïs sioniste de 27 ans. Ils se sont trouvés sur un site de rencontre. 
Christian est aux anges, il retrouve les mêmes sensations qu’il a eu lors de sa première expérience 
douloureuse quand il avait 17 ans. D’ailleurs Anaïs ne s’est pas trop faite prier. Tout s’est passé 
assez vite entre eux. C’était une période faste pour Christian car il a eu une opportunité 
professionnelle inespérée conjointement à sa relation avec Anaïs, ce qui l’a conforté dans sa 

                                                 
70 Une façon de se figurer ce plan réside dans la vidéo intitulée 7 000 000 000 du site illuzia.net. 
71 « The stone that the Builder refuses, shall be the head cornerstone » Ride naty ride, Marley 
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demande en mariage, après seulement 6 mois de vie commune. Un an et demi après, Anaïs 
accouchait de Clara, merveilleux fruit de l’amour de ce couple. Pendant 3 ans, Christian sera un 
bon papa gâteau avec Clara, et tout se passera très bien. Christian passera quelques soirées avec 
Fabrice, son collègue et ami de travail pendant lesquels ils échangeront leurs petites histoires et 
Christian se confiera volontiers sur sa vie privée. Clara grandit, elle ne sait pas que sa maman va 
bientôt ourdir un petit plan pour se débarrasser discrètement de son papa. Car Anaïs doit 
transmettre ce que sa propre maman lui a transmis : la cabale _ cet ensemble de connaissances 
qui permet très tôt d’enfermer n’importe quel enfant dans cette vision duale du monde : il y a un 
monde factice, fait pour les goyims comme papa. Ce monde est créé par nous, les sionistes et 
nous n’avons pas d’autre choix que de vivre cette existence secrète pour continuer notre tradition 
et perpétuer notre vie au sommet de la pyramide humaine. 

Degré de connaissance du sionisme en fonction des catégories 
sociales françaises : 
Comment se répartit la population française sur la question de la domination dissimulée ? Quel 
est le degré de connaissance sur le sionisme. Qui ferme les yeux sur ce sionisme et pourquoi ? 
Voilà les questions à se poser. 

• Première catégorie : le bourgeois provincial, ou la classe moyenne issue de celle-ci, cadre 
supérieur ou assimilé. Cette catégorie semble savoir que le sionisme est une question trop 
délicate pour être abordée en public. Dans ces familles,  l’arrière grand-père, ou le grand-
père (ayant traversé des époques plus ouvertement anti-juives) savent ce qu’il en coûte de 
toucher à cette question. Ainsi ont-ils transmis à leurs descendance, le bon soin de ne 
jamais parler ou ne serait-ce que de sembler intéressé par ce sujet. On reconnaît là le petit 
esprit bourgeois provincial ayant supplanté tout esprit de noblesse et de transcendance 
réelle par une vision purement matérialiste de l’existence et, là encore, se féminisant 
intrinsèquement pour se purger progressivement de toute conscience collective. Cela a 
donné naissance à l’image de la femme de maison bourgeoise, aux préoccupations très 
immédiates et mondainement validées, comparé à la noblesse d’ancien régime ayant 
toujours eu une certaine épaisseur et conscience collective au-delà du matériel et des 
critères de respectabilité ambiants ). Cette catégorie laissera faire, quoi qu’il arrive, la 
réalisation d’une domination totale de l’humanité, tant que le confort matériel lui est 
assuré. Elle vit en cercle relativement fermé. Son intelligence relative la pense être en 
marge de la domination. Cette bourgeoisie pense occuper encore une niche qui lui est 
laissée et qui constitue un moindre mal. Il s’agit de placer les fils de famille au plus haut 
que leur condition de goy intelligent leur permette, en offrant toujours plus de garantie 
familiale d’être conciliant, voir commencer à abonder dans le sens d’une collaboration 
directe. 

• Seconde catégorie : Les nouveaux étudiants de niveau universitaire supérieur issus à une 
ou deux générations près, du monde rural ou ouvrier. Cette catégorie est la mienne, c’est 
la plus tiraillée sur le sujet. La proximité de la vitalité paysanne ou ouvrière donne à cette 
classe encore quelques attributs masculins intacts dans leur vision collective, dans leur 
façon de raisonner. Cette classe se pose spontanément d’avantage dans le camp des petits 
que dans le camp des grands, à l’inverse de la première catégorie qui nourrit encore 
l’illusion d’être dans la catégorie des dominants. Cette seconde catégorie a la mauvaise 
idée d’accoucher d’esprits authentiquement brillants puisque ayant eu toute les chances de 
parcourir  différents univers, de s’imprégner véritablement de l’odeur de goudron de 
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l’existence pour oser avancer une parole aussi universelle qui soit, ne négligeant jamais de 
s’ancrer profondément dans le réel des gens, là où l’esprit bourgeois est restreint par la 
nature du conditionnement matérialiste confortable qui l’a vu éclore. (C’est le bourgeois 
Sartrien, produisant des abstractions toujours plus lointaines, toujours plus théoriques par 
nécessité de suppléer à un vécu réel et transversal du monde. Ainsi leurs écrits ne 
parviennent jamais de se purifier totalement d’une brillance sémantique purement 
d’apparat que leur père leur a transmis tel un virus incurable pendant leur enfance). A 
l’inverse du bourgeois sartrien, si l’individu de la catégorie issue du monde rural résiste à 
la pulsion mortelle de l’autodestruction par désenchantement et par la farouche guerre 
d’empoisonnement aux métaux lourds que mènent les sionistes contre cette catégorie, il 
sera un esprit brillant, de ce type d’esprit universel dont notre tradition  européenne 
commence à manquer cruellement. 

• Les Retournés (exemple, Thierry Ardisson): Retranscrivons l’entretien de juin 2012 
d’Alain Soral : « Ardisson aujourd’hui après avoir été humilié et soumis se comporte 
exactement comme ce qu’on appelle « les retournés »…C'est-à-dire, aujourd’hui, il fait le 
tapin, il donne des gages et d’autant plus de gages qu’il a des choses à se faire 
pardonner. (…) Alors je vais quand même le rappeler car dans le microcosme, tout le 
monde sait ce que je vais dire. (…) Il sait parfaitement que je sais qui il est. Donc il se la 
jouait monarchiste de droite. Il s’habillait en noir… référence au fascisme italien. 
D’après des infos, ça reste à vérifier, le deuxième prénom de son fils est Benito. Et il était 
évidemment comme tout les gens qui ont une posture catholique traditionnelle 
monarchiste, il était un antisémite carabiné. Nous en parlions au téléphone. Il disait « Les 
Russes », « Moscou », il ricanait.(…) C’est un type qui était fier d’exhiber à l’époque, 
dans sa bibliothèque du deuxième étage, les Annales révisionnistes dont il avait 
l’intégralité. (…) C’est que dans, ce système de domination aujourd’hui, qui est de la 
domination non pas frontale et virile mais domination indirecte et triangulaire, ça produit 
de la terrible laideur morale. C'est-à-dire des êtres qui déchoient, qui sont 
systématiquement des collabos, où finalement ceux qui font le sale boulot sont ceux qui 
ont le plus à se reprocher car ils ont été retournés. » 

Donc apparemment, il est laissé à un goy pas trop bête de progresser dans la matrice sioniste en la 
connaissant. Ardisson s’accommode du mensonge permanent, sa petite contrepartie est de donner 
à espace régulier des gages de soumission à l’ordre sioniste, notamment en contribuant à la 
consolidation permanente de la religion de la shoah, quand face caméra, il dit qu’il ne peut 
plus cautionner ce que dit Dieudonné en l’invitant. Ardisson valide l’idéologie talmudique du 
secret. Il pense appliquer en tant que goy une morale de ruse permanente pour permettre son 
bonheur matériel et quelque part, sa propre ivresse de blesser. Las de se battre pour la vérité, 
Ardisson est de ces goys qui se sont résolus à penser que les autres goys étaient tellement cons et 
soumis qu’ils ne valaient vraiment pas la peine d’être défendus. Ardisson souscrit à cette règle 
imposée par les sionistes : participer à la consolidation du rempart shoatique permet de vérifier à 
quel point vous avez compris que l’exercice de la vérité ne vous mènerait jamais à un bonheur 
supérieur, à quel point vous avez compris que la fraternité universelle n’était pas dans la nature 
humaine, à quel point vous avez compris que la morale chrétienne ne  deviendrait, tôt ou tard, 
que corruptrice de votre bonheur. Par ce processus de collaboration sioniste, vous vous faites, 
tout goy que vous êtes, absoudre et accepter en tant que retourné par la communauté 
organisée.  
Rien n’est plus simple  d’avoir la tentation de devenir un retourné. Il suffit pour cela de tenter de 
convaincre un goy qui vous est proche de la réalité sioniste du terrain, pour constater que 
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n’importe quel sioniste est au fond _si l’on oublie deux minutes qu’il est votre bourreau direct car 
il vous empoisonne physiquement le cerveau_ moins haïssable que ce gai esclave avili, alcoolisé, 
cocu de goy qui n’aura de cesse que de vous traiter de fou, de paranoïaque, de schizophrène ou de 
haineux alors là même que vous ne cherchiez qu’à l’aider... Encore quelques injures de mes 
proches et semblables goys quand je leur explique l’état des lieux, encore quelques regards 
condescendants, emplis de « pitié » pour ce « fou paranoïaque » que je suis pour eux,  et je serai 
définitivement heureux que les sionistes organisent un génocide de cette forme humaine indigne 
qu’est devenue le goy, car ma patience a des limites, et tel est mon amour de la vérité : non 
négociable. Or le goy occidental n’est devenu qu’un mensonge, qu’une illusion militante 
shoatiforme allergique à toute forme de vérité. 
 

• Les déclassés dissidents : J’ai déjà évoqué la spirale qui vous entraîne en 
dissidence. Première étape : c’est déjà acquérir une culture suffisante pour mesurer 
tout le mensonge ambiant, ne serait-ce que par le biais historique. Il faut ensuite 
une intransigeance face à toute forme de domination, que ce soit hiérarchique ou 
ambiante. Ensuite il faut avoir un sens de l’humanité nous faisant penser que notre 
époque de technologies ne s’accompagne pas d’un raffinement particulier des 
rapports humains, ni une sophistication quelconque, ni d’une interaction 
particulièrement heureuse au quotidien. (Lire pour s’en persuader les infinies 
nuances présentes dans l’expression des rapports humains dans la littérature du 
XIXème, ou sortez marcher dans la rue en regardant les mines déconfites 
alentours.) 

• Les déclassés dissidents cabalistes : ils ont franchi le point de non retour de la 
connaissance cabalistique. Ils commencent à mettre des visages sur la 
manipulation sioniste quotidienne. Et pas seulement dans la sphère exposée 
médiatique ou politique, mais tous les jours, autour d’eux. (Le plus difficile étant 
d’appliquer cette critique au ronronnement radiophonique de France Inter, d’y 
déceler les faux débats, où comme dit Michel Drac72, « avant même que vous ayez 
commencé à penser, le pouvoir a déjà implanté en vous les catégories qui 
prédéterminent votre pensée ». Ce sont des débats où les protagonistes simulent 
une opposition d’idée pour très habilement, inculquer une pensée acceptable à 
avoir sur tout sujet. Ils ne sont là que pour restreindre l’éventail des positions sur 
tout sujet.) 

 

Finance et physiologie féminine des inventions-suicides de 
l’humanité : 
 La finance mondiale constitue d’une certaine manière un art de la dissimulation à part entière. 
Avec ses graphiques et des statistiques aux allures absconses  pour dissimuler quoi ? La conquête 
des nations par l’enchaînement à la dette, l’absurdité absolue de l’économie structurellement 
exponentielle infinie dans un monde fini. La croissance infinie constitue par excellence une 
invention dégénérée portant sa forme de suicide de l’humanité en elle. Mais cette complication 
financière en apparence n’est qu’une grossière mesure de précaution comparée à l’art de la 

                                                 
72 Journaliste, responsable du site scriptoblog.com 
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dissimulation cabalistique (c'est-à-dire de la signification délibérément cachée) omniprésentes 
dans la culture populaire. 
 J’évoquerai juste la psychologie de la tradeuse Blythe Masters, ayant mis au point le produit 
financier des credit default swap, qui n’est autre qu’une mise placée sur la défaite future d’autrui 
qui rapporte d’autant plus que l’autre est dans l’incapacité d’acquitter ses dettes : autrement dit 
la spéculation sur l’impuissance, l’accélération à son profit du déclin d’autrui grâce à ce déclin 
lui-même, sans rien produire ni de richesse, ni de concept, ni de beauté, ni rien ! Elle a inventé la 
forme ultime de vampirisation accélérée pour la raison que vous êtes justement déjà en 
train d’être trop vampirisé… Tout ceci sort des écrans de contrôle des cours de chez Goldman 
Sachs, pour se muer dans le monde réel par la mise à la rue de milliers de familles américaines. 
C’est bien un type d’ « homme trafiqué » (ou femme trafiquée) telle Blythe Masters qui peut 
enfanter de telles formes suicidaires de l’humanité sans sourciller. Blythe Masters n’est 
cependant qu’un rouage commode à blâmer d’une machine à hégémonie mondiale totale. 
Car au bout des ordres d’achats de Blythe et des traders à ses ordres, il y a le saignement concret 
des populations. Ce saignement est un grand prélude à un chaos généralisé plus grand. Blythe est 
juste le versant économique de la crise mondiale préalable à la mise en place d’un gouvernement 
mondial.  

Les inventions suicides de l’humanité : 
Exactement de la même manière, S.T Cohen et Oppenheimer inventeurs de la bombe atomique 
auraient pu cesser toute mise au point, en réalisant pendant le processus, que cette invention 
portait le suicide de l’humanité en elle. Or, outre la dynamique communautaire qui dilue toute 
réticence dans le consensus du nombre, ces tragiques inventeurs semblent désespérément 
dépourvus de censeur interne. Ils semblent être d’une constitution exempte de toute physiologie 
de l’humanité nécessaire pour reléguer ce genre d’inventions aux oubliettes de l’humanité. C’est 
d’ailleurs une caractéristique particulièrement singulière de ces deux derniers millénaires : 
accoucher d’idées toutes plus suicidaires pour l’humanité les unes que les autres et trouver 
en réponse une absence totale de garde fou en soi ou au sein de la communauté humaine pour 
nous empêcher d’aller au bout. A l’extrême opposé, les scientifiques Egyptiens antiques étaient 
contraints de détruire sur le champ tout papyrus décrivant une invention potentiellement nuisible 
à l’homme. Dorénavant, Blythe Masters, qu’on prétend être l’inventeuse du CDS, alors que 
vraisemblablement, cela est une œuvre collective, porte son dévolu non plus sur la spéculation 
sur les défauts de paiement de crédits mais sur la spéculation directe sur les matières premières 
entraînant non plus l’expropriation de familles entières mais la famine de millions d’individus. 
Cette caractéristique de décomplexation à faire le mal est la même chez Blythe Masters que chez 
les Blythe Masters communautaires anonymes au coin de votre rue. C’est précisément ça qu’il 
faut comprendre. Les Blythe Masters ne sont que les bouillonnements visibles en surface d’un 
magma communautaire bien plus vaste. Blythe Masters n’a pas toujours été Blythe Masters. Elle 
a joué au grand jeu anonyme de discret laminage goy quotidien depuis  l’école primaire jusqu’à 
son premier stage d’entrée  à  la banque d’affaire Goldman Sachs. Un mode de vie qui l’a bercée 
toute ces années, qu’elle n’a jamais jugé bon de remettre en question et a causé de fil en aiguille 
une augmentation mondiale du prix du blé de 74%, et les milliers de morts par famine résultant, 
entre octobre 2009 et octobre 2010 et ce n’était qu’un début !... 



 55

Blythe Masters, icône entièrement inventée d’une « Cruella de la finance » : 
Cependant, ne nous emballons pas si vite sur le cas Blythe Masters, car il faut, selon la 
devise de Louis-Ferdinand Céline, « en toute chose, se méfier » : ne serait-il pas d’un génie 
profondément manipulateur d’imputer toute la misère du monde sur UNE femme ? Blythe 
Masters ne serait-elle pas la personnification rêvée de la cruauté financière pour mieux dissimuler 
l’étendue en moyens humains, politiques, logistiques, militaires pour donner vie à ses ordres 
d’achat ? Pourrait-on imaginer un bouc émissaire plus efficace, un « Maître » à penser, un 
« Masters »-mind  plus pittoresque pour dissimuler la composante  messianique d’une autre 
envergure impliquant légèrement plus de moyens humains qu’une seule petite femme, si créative 
soit-elle dans le troussage des peuples? Examinons deux minutes son célèbre portrait fait par un 
photographe professionnel, et donc empreint d’une volonté réelle de présenter Blythe Masters 
d’une manière dure et méchante. Regardons bien ce regard de défis étrangement forcé sur ce 
célèbre portrait utilisé dans toutes les unes de journaux ainsi que sur la couverture du livre de 
Pierre Jovanovic73… On peut se demander pourquoi ils ont pris le partit d’appuyer à ce point le 
côté « sans pitié » du personnage, ne serait-ce que pour sa sécurité personnelle ? Pourtant cette 
photo ne lui a pas été volée au téléobjectif ! Elle est issue d’une série de photos où des dizaines 
de clichés ont sans doute été pris. Notamment, elle aurait pu prendre le partit, non pas de sourire, 
mais de présenter une expression neutre, non pas de défis type « cruella ». Pendant qu’ils y 
étaient, pourquoi ne l’ont-ils pas habillée d’un T-shirt « I hate all mankind and i fuck you all» ? 
Pourquoi ne pas l’avoir habillé en père fouettard pour être sûr de l’associer au mal absolu? Là 
seulement, le message aurait été sans appel : Mesdames et Messieurs, voilà le diable, il s’appelle 
« Blythe Masters », il ne faut pas aller le chercher plus loin !... Et ça marche, Blythe est 
responsable de la crise, il ne faut pas voir un lien avec une volonté plus large de chaos…Elle a 
même été promulguée en tant que « Cruella » officielle par l’« authentique » dissident, Pierre 
Jovanovic, qui a écrit un livre pour l’incruster au plus profond du cortex de la sphère dissidente… 
(Pierre Jovanovic qui ne manque pas de préciser que Blythe aurait eu peur de fuites internes de 
son équipe au profit de Pierre Jovanovic, tout ça pour bien brouiller les pistes… Alors qu’avec un 
peu de recul, on se rend vite compte que Jovanovic et Blythe Masters travaillent main dans la 
main pour lancer autant de fausses pistes pour disculper la composante sioniste 
messianique de la crise économique volontairement provoquée.  
 
Conclusion : encore une fois, que ce soit dans l’amour spontané que nous donnons à une 
icône musicale telle que Bob Marley74, que ce soit dans le ressentiment qu’on nous pousse à 
ressentir pour une Blythe Masters, désormais personnification incarnée de la cruauté 
financière, nous devons développer le réflexe de ne plus voir à travers nos affects, car ils 
sont manipulables par nature par les sionistes.  

                                                 
73 « Blythe Masters, La banquière de la JP Morgan à l’origine de la crise mondiale. » Pierre Jovanovic. Ou comment 
orienter habilement la vindicte populaire non pas sur une communauté avec un projet messianique mais sur une 
icône, la première du genre, l’icône financière qui se prête bizarrement très volontiers à l’exercice de poser en faisant 
la tête la plus antipathique qui soit… 
74 « Miroir de l’esprit rebelle des peuples opprimés, héros, exemple et modèle à la fois, Bob Marley est considéré par 
plusieurs générations comme le porte parole des défavorisés »…selon Wikipedia… 
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La féminisation porte le suicide l’humanité en elle si notre avenir collectif 
lui est abandonné : 
Il est évident que l’évolution a sélectionné, chez tous les mammifères, des femelles ayant un 
psychisme intégralement tourné vers la survie de l’enfant. Il en allait de la survie de l’espèce. Et 
l’espèce prime toujours sur l’individu en terme d’évolution. Encore une fois, cette donnée est tout 
à fait noble, il ne s’agit pas de dénigrer la femme, mais d’introduire des constantes 
anthropologiques pour tenter d’expliquer ce qui nous arrive. Il semble malheureusement interdit 
dorénavant de prêter des aptitudes différentes à l’homme et à la femme, dans une société qui 
souhaite ouvertement une confusion totale des genres et attribue tout propos soulignant des 
différences psychologiques immuables entre le mâle et la femelle de l’espèce humaine, à un 
esprit arriéré, réactionnaire. L’illusion de « progrès », de lutte féminine, introduisant un pathos 
balayant tout sur son passage quand il s’agit de réfléchir aux rôles et aptitudes spécifiques 
inscrites sur le chromosome X ou Y. 
 
L’exception humaine consiste à avoir dorénavant confié à la condition féminine de l’être 
notre tradition collective et non plus le rôle direct de perpétuation de l’espèce 
Quoiqu’il en soit, la femme se trouve anecdotiquement dans l’exemple de Blythe Masters, 
comme auteur direct d’une forme de suicide de l’humanité. Plus généralement pour l’homme-
Dieu-communautaire, la femme est confortée dans son rôle de pierre angulaire dans la 
transmission d’une tradition suicidant l’humanité au quotidien : la transmission par la mère.  
Nous sommes en plein dans le propos d’Otto Weininger… L’absence de vision collective par 
atavisme de protection exclusive de sa progéniture75 _ progéniture financière pour Blythe ou 
réelle pour nombre de mères célibataires. Nous reviendrons sur ce point en détail dans le chapitre 
                                                 
75 Otto Weiniger, Juif convertit au catholicisme, dans « sexe et genre », nous a éclairé sur le fait que la femme n’a 
structurellement pas développé de capacité de vision collective pour l’humanité. Il y fait le lien entre cette condition 
féminine et l’essence même du Judaïsme. En effet, l’évolution de l’espèce humaine a logiquement sélectionné un 
type de femme chez laquelle  toute la force psychique est concentrée à l’échelle de sa propre progéniture, c’est-à-dire 
à la survie de son propre enfant. C’est une donnée anthropologique indiscutable à la survie de l’espèce humaine, et 
globalement, de tous les mamifères. Tandis que le cerveau masculin a bénéficié de sa moindre implication dans le 
processus de protection directe du nouveau-né, ce qui est attesté encore aujourd’hui par  le rôle exclusif et solitaire 
de la mère dans l’accouchement (effectué seule dans sa hutte) dans certaines tribus ancestrales africaines, suivit de la 
charge exclusivement maternelle de l’enfant. L’homme a développé une conscience collective essentiellement par 
temps de guerres tribales. Il a dû apprendre très tôt à se projeter en temps qu’être collectif, rouage d’une armée. 
L’amoureux et fin observateur des animaux décèlera d’ailleurs que c’est le trait le plus marquant qui différencie le 
mâle de la femelle chez le mammifère. La présence de femme en politique est une hérésie propre à notre époque où 
tout ce qui est manipulable est plébiscité. D’ailleurs certaines civilisations antiques n’élisaient que des femmes 
ménopausées pour représentantes, leur condition antérieure restreignant trop leur aptitude à prendre des décisions 
collectives pointues. L’explication endocrinologique de l’attachement exclusif est, là encore, central. Dans son désir 
contemporain d’accès à la puissance masculine, la femme ressent de plus en plus  la maternité comme une contrainte 
tombée par malchance sur son sexe, mais y est irrémédiablement ramenée par son déterminisme endocrinologique 
acquis au cours de la gestation et la naissance. La communauté organisée conserve ce rôle de primauté de la mère, 
tandis que le père est amené à féminiser une partie de son être pour s’occuper aussi du petit. Un jour j’interrogeais 
ma compagne, pourtant grande lectrice de Sartre et autres tricoteurs de concepts, cadre supérieur du tertiaire 
dirigeant une dizaine de personne, sur le nombre d’être humains sur terre : après moulte rétiscences me montrant 
toute l’ineptie d’une telle interrogation pour elle et esquives diverses, elle répondit devant mon insistence : 700 
milliards. Cette anecdote rigolote pour montrer à quel point cette notion de conscience collective de l’humanité, cette 
projection à l’échelle du globe n’est structurellement, physiologiquement pas inscrite en la femme. La pleine 
compréhension de la primauté « féminine » du nouveau Dieu-homme-communautaire rend très clair que cette 
nouvelle tradition à l’échelle de l’humanité, porte en elle le suicide collectif de l’humanité. C’est un terme largement 
abordé par Otto Weininger. 
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« Le principe de création de l’armée de l’ombre communautaire est si simple que la plupart des 
esprits éveillés n’y ont jamais pensé »… Peu importe le coût, que ce soient les colombes76 ou les 
hommes qui succombent, l’idéologie est la même, les phénomènes dans la cours de récré et à 
Wall Street sont des miroirs l’un de l’autre, qu’il est aussi valable de décrire à Wall Street ou en 
s’attardant sur le sens cabalistique des chansons diffusées sur la bande FM française, que cela 
plaise ou non aux échelles de hiérarchie du « sérieux » chez le goy. 

Supposer que quelqu’un est crypto-sioniste vous qualifie de 
« monstre odieux » pour un goy… Pourquoi ?  
Le goy non informé ne comprend pas le concept de Juif sioniste. Il ignore que formuler 
l’hypothèse que quelqu’un soit sioniste dépasse de loin, de très loin, une accusation primaire, 
haineuse, irréfléchie. Il ne comprend pas car le contexte, il ne comprend pas la complexité du 
problème, l’étendue du problème échappent à ses conceptions. L’aspect centralement secret 
d’une telle appartenance lui est totalement étranger. Il ne comprend pas non plus le mal que 
cette personne peut avoir fait, et pourquoi j’ose lui prêter une appartenance communautaire… Le 
goy, estomaqué, abasourdit, pense la bébête immonde incarnée en vous... Le goy se met à 
plaindre ces incompris que vous accusez follement à tort… Il ne comprendra jamais ce qui se 
passe, tant qu’il sera sous contrôle total, tant qu’il restera dans les limites de l’illusion de 
quotidien que notre Dieu-sioniste veut bien lui projeter.  
Il ne comprend pas pourquoi ces personnes si épanouies, si joyeuses (même si certains sionistes 
se font fort de se plaindre en permanence, de se poser en victime de la vie…) seraient d’une 
quelconque appartenance… Automatiquement cette allégation de sionisme est psychologisée, 
présentée comme résultant d’une folie, d’une paranoïa, d’une frustration sociale… Pire 
encore, le goy en question se croit appartenir à cette caste qu’il ignore !...Car le goy se voit plus 
beau qu’il ne l’est.  Il se voit comme identique à ses camarades crypto-Juifs qu’il admire 
tant. Et surtout, il se croit exempt de l’apparence si délabrée des personnes qu’ils croisent dans la 
rue. Or pour tout initié, il suffit de se balader en ville pour voir qui a le profile sioniste et qui ne 
l’a pas, bien que les supercheries soient parfois de taille (En effet, les sionistes se doivent 
d’infiltrer tous les milieux, toutes les branches sociales… Au-delà d’une certaine apparence 
pittoresque, il faut, pour voir qui a le profile sioniste, toujours aller chercher au niveau de la 
qualité de peau, de la mobilité du regard, de la posture bien droite, de tous les signes de 
maintiens corporels et d’intelligence malgré des looks tentant de faire diversion.) 
                                                 
76 Effroyable anecdote à prendre avec des pincettes mais que je retranscris quand même, rapportée par Pierre 
Jovanovic, dont nous avons déjà évoqué le rôle ambigu sur sa propagande disculpatrice communautaire. Néanmoins, 
il déclare lors d’un entretien : « C’est une histoire rapportée dans un livre de Michael Lewis ancien trader, 
rapportant que le grand trip de certains traders d’une banque de Morgan Stanley ou Lehman brothers c’était d’aller 
le week end dans un élevage de palombe dans l’Oklahoma, d’y acheter tous les animaux, les laisser s’envoler d’un 
coup en les arrosant à la mitraillette automatique ». Pourquoi dis-je « prendre cette anecdote avec des pincettes », 
car cette anecdote est typiquement un élément jouant sur nos affects. Elle associe les traders à des dégénérés 
plutôt qu’à de simples exécutants d’un projet d’une envergure beaucoup plus grande. Un enjeu réellement plus grand 
que leur enrichissement immédiat débouchant sur des loisirs dégénérés : la guerre alimentaire pour contrôler les 
nations  (Ce qui a été initié en 2009). Dès lors, il est légitime de se poser la question du rôle (conscient ou 
inconscient…) de relais de Pierre Jovanovic, s’il ne serait pas, comme Max Keiser, un petit peu dans la diversion au 
doux parfum de dissidence avec un air que j’estime un peu trop faussement outré, qui frise l’amusement, quand ils 
énoncent  leurs petites dépêches… Car une apparence « outrée » est un pré-requis pour s’infiltrer dans la dissidence. 
C’est un calment qui fait jouir par procuration le dissident, qui lui arrache d’emblée son adhésion, mais au fond, qui 
n’a aucune réalisation concrète. Outre les origines de M. Jovanovic, il purge systématiquement dans son message 
toute explication communautaire ou messianique du constat planétaire. 
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Ceci étant dit ; dire que quelqu’un appartient à une communauté ne saurait être un acte 
répréhensible en soi si la communauté en question n’a rien à se reprocher... Or l’inconscient 
collectif a été tellement travaillé après-guerre, que dire : « j’ai un faisceau de preuve qui me fait 
raisonnablement penser que cette personne appartient à telle communauté sûre d’elle-même et 
dominatrice» est interdit. C’est une parole devenue infamante, ignoble, injuriante de l’être, 
bien que la communauté en question soit paradoxalement sensée présenter toutes les 
qualités humaines imaginables !! On pourrait résumer ainsi : la communauté est bonne tant 
qu’il s’agit d’un bloc hypothétique et non plus d’individus. La communauté existe mais les 
individus la composant ne peuvent pas exister individuellement, et dire qu’ils en sont est 
une démarche nazie. Dire qu’ils font partie de la communauté, c’est les injurier. Oser supputer 
une convergence d’intérêt entre des personnes est blasphématoire. Oser supposer une 
convergence d’intérêt qui ne se manifesterait, à l’échelle locale, que par une entraide et du 
partage d’information sur les populations environnantes (avec toutefois, l’impérieuse obligation 
de nuire à ceux qui ont percé un peu ce mode secret de fonctionnement) ; cela est interdit. Ceux 
que j’essaie de convaincre confondent mes soupçons sur l’appartenance communautaire de 
quelqu’un avec une violente opprobre que je lancerais contre cette personne. Ils ne réalisent 
pas que ce n’est pas du tout le cas.  
Or, dire que quelqu’un est sioniste, qu’est-ce AVANT tout : c’est dire que cette personne a 
intégré, dans son quotidien, qu’il est nécessaire et humain de ne pas viser en permanence le 
bien universel. Au fond la seule différence, est ce « permis de nuire » implicite dans l’existence 
sioniste. Cela ne veut pas dire fatalement que chaque sioniste va nuire en permanence à toute le 
monde (quoique…) mais dire qu’il leur est possible de nuire à quiconque, discrètement, avec 
l’appui de la communauté, si son intérêt personnel ou si l’intérêt de la communauté est en jeux. 
Voilà la différence entre un « GENTIL » et un « MECHANT » ou « SIONISTE ». 
 N’est-il pas évident que le monde transpire de cette morale au quotidien ? Ne devient-il pas 
évident que cette grande communauté dont je parle n’est ni religieuse, ni philosophique ; c’est un 
mélange flou de courants millénaires qui à un moment donné ont tous opéré cette 
décomplexation d’abandonner une morale artificielle : ils ont conservé à l’homme son 
permis de nuire. 
 Qu’y-t-il de haineux, quand, s’appuyant sur des éléments objectifs, je suppose une connaissance 
empreinte d’une telle appartenance ? Lui retirais-je son humanité, sa capacité d’amour, sa 
créativité ? Non, je précise juste que cette personne a embrassé ce syncrétisme de règles qui, 
à l’occasion, peuvent la contraindre à être un agent corrosif plus ou moins direct si la 
dynamique communautaire l’exige. La perversité n’est pas dans cette personne que je 
désigne, mais dans la dynamique communautaire elle-même à laquelle elle appartient. Et 
quand on est éduqué dès la naissance dans l’idéologie du secret et de la séparation absolue entre 
un « eux » et un « nous », personne ne sort délibérément de cette communauté, surtout quand on 
voit tous les avantages matériels à en faire partie. 
 Je suis assez distrait de voir des proches monter sur leurs grands chevaux quand j’exprime 
l’hypothèse qu’une de leur amie de longue date est communautaire. Là, on se met à hurler, là on 
se met à me traiter de fou : là réside le cœur de mon ouvrage. Là réside précisément 
l’impossibilité structurelle de comprendre l’échelle quotidienne de la communauté. Mais de 
quoi hurle-t-on ? D’un fantasme qu’on confère à mon accusation ? On hurle sans savoir la 
possible insignifiance concrète d’une telle stigmatisation communautaire. On hurle parce qu’on 
n’est constitué au fond que de réflexes, vaguement organisés en pseudo pensé. Ces proches 
incrédules me renvoient en permanence à la phrase de Camus : « Le drame de ce siècle, c’est que 
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la bêtise pense ». Et quand la bêtise est chamboulée dans ses certitudes, elle quitte la catégorie de 
« pensé » pour devenir juste pitoyable, agressive et insultante. 

La vérité est systématiquement taxée de folie quand on parle de 
cabalistique au quotidien: 
 Ils m’accusent de créer mon propre malheur. Ils m’accusent car ils ne croient pas que de 
spectaculaires vérités pourraient émaner de l’individu qu’ils voient en face d’eux : un individu 
inquiet, sur ses gardes, fatigué et parfois inexplicablement muet, en proie à des maux de tête 
violents, et comble du grotesque, se disant constamment surveillé et empoisonné ! Comment ne 
pas crier à la maladie psychiatrique ?… Bien sûr, ils ignorent les forces en présence car eux, ne 
sont pas « fous » au sens étymologique. Il n’ont pas le psychisme assez « fou » pour tout 
analyser. Beaucoup leur échappe, ce qui les conforte dans un paradigme confortable. Ils ignorent 
les formes civiles que prend cette conjuration de maintien de l’illusion. Ils ignorent surtout les 
formes anodines que revêt cette conjuration au quotidien. Cette conjuration n’existe d’ailleurs 
que parce qu’elle ne se laisse jamais voir ni nommer. Seuls les acteurs de cette force et les 
« fous » _ « ceux à qui rien n’échappe », qui exaspèrent (voire note n°1)_ ont la psyché 
nécessaire à comprendre  ce qui régit intégralement les Etats-Unis et l’Europe, et partiellement, 
de nombreux autres pays. 
Ceux que j’essaie de tirer hors de leur illusion ignorent comment une communauté organisée 
tentaculairement, structurée, en contact permanent, peut venir à bout de quiconque en toute 
discrétion pour le réduire au silence, ils ignorent les procédés 1984-iens pour s’occuper des 
moutons découvrant l’énormité du contrôle, l’énormité de la matrice... 
 Ils me confortent dans l’idée que de vouloir aider son prochain est tout à  fait antinaturel, 
puisque, au fond j’en viens à en souffrir deux fois plus : une fois par la persécution et 
l’empoisonnement des communautaires Juifs ET une autre fois en me mettant au ban de mes co-
prisonniers goys qui m’en veulent de détruire les maigres illusions sur lesquelles se base leur 
existence. 
 D’ailleurs je n’aide pas réellement autrui, je ne suis pas Christ, je souhaite au fond lever une 
petite armée de consciences pour être moins seul,  car la connaissance de la matrice peut nous 
permettre de renouer des amitiés et des rapports humains intégralement véritables, c’est aussi 
l’espoir de pouvoir me défendre moi-même de la furie, qui me fait crier la vérité sioniste du 
quotidien. 

Analyse de la démarche de vérité : 
 Eveiller les consciences par ce livre, faire comprendre aux gens toute l’étendue de leur 
emprisonnement, voilà la tâche la plus noble de la décennie… Il n’en est pas d’autre acceptable, à 
moins de se faire coopter comme Thierry Ardisson et d’embrasser l’idéologie du renversement de 
la morale et du secret. Le message que j’apporte permet de mettre fin à une insouciance 
quotidienne. La seule différence par rapport au message soralien, c’est que j’indique à qui 
veut bien l’entendre qu’il est au centre d’un champ de bataille invisible et non spectateur 
lointain d’une oligarchie mondialiste corrompue. 
Or les gens ignorent encore que si quelqu’un identifie cette effroyable imposture quotidienne, il 
sera placé au milieu d’un cordon sanitaire de sécurité que les sionistes vont former autour de lui, 
pour l’empêcher de propager cette effroyable vérité : le Dieu-homme-communautaire a déjà 
pratiquement intégralement mis en place une société de contrôle identique à celle de « 1984 » ou 
des films Matrix ou « bienvenue à Gattaca ». 
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Quelque part, la vérité est devenue toxique, car elle vous met en danger77. C’est le fameux choix 
entre la pilule bleue ou pilule rouge.78 Les gens ignorent que telle une nuée de criquets invisible, 
la communauté d’Hommes-Dieux organisée peut vous faire vivre un enfer aussi féroce 
qu’invisible. Je le couche ici pour mourir les armes à la main. Maigre victoire que celle 
d’avoir pu expliciter intégralement la réalité de ses bourreaux in extremis juste avant qu’ils 
vous achèvent. Cependant je n’abandonne jamais l’espoir que la « venue du Messie » coïncide 
avec la fin de ces agissements et de cette chape de plomb sioniste sur nos existences. Nous 
l’ignorons tous jusqu’au jour où ces criquets frondent sur nous, et encore, tout est fait pour 
imputer ces sinistres faits à une malchance, aux aléas de la vie, à la nature humaine 
fondamentalement mauvaise, à une nature paranoïaque, schizophrène…  

La vérité taxée de « haine »  
Pire encore, ceux que j’essaie de tirer hors de leur illusion imputent mes vérités à une idéologie 
de « la haine ». Une haine que j’éprouverais en réaction d’une frustration sociale, d’une enfance 
violentée, d’une paresse naturelle, ou résultant d’une ancienne prise de drogues et d’un 
psychisme schizophrène associé. Telle est leur justification définitive de tout mon propos. Elle 
leur suffit puisqu’elle comporte une articulation logique, c’est donc bien qu’elle est argumentée ! 
Cause (frustration sociale) / conséquence (haine) : CQFD...Pratique. Ils n’ont pas honte de 
n’avancer que cela comme justification. Elle leur suffit tant que le monde ambiant les conforte, 
tant que leur besoin d’illusion prévaut sur mes raisons.  
Je ne peux avoir de haine aveugle pour le sionisme, puisque qu’avant de les haïr, il faut les 
comprendre, et ce n’est pas si immédiat de les comprendre, et encore moins de les haïr  de 
manière éclairée : c’est un luxe bien trop inaccessible pour le goy moyen ! Comment les 
comprendre, si ce n’est en ayant soi-même une psyché comparable à ceux que je dénonce. C’est 
la seule explication que j’ai pour expliciter la compréhension de tous ces phénomènes que 
tout le monde ne semble pas « câblé » pour comprendre. Ainsi, haïr indistinctement ce Dieu-
homme-communautaire serait se haïr soi-même, puisqu’il faut, semble-t-il, un esprit 
profondément similaire avec les acteurs de la cabale pour comprendre cette cabale.  
Ma condamnation ne peut pas être morale puisque, comme tout le monde, j’ai déjà ressentit 
l’ivresse de blesser malgré moi, ne serait-ce qu’en écrasant stupidement un insecte, ou en roulant 
à vélo volontairement sur une limace quand j’étais petit. Je connais, moi aussi, la volupté 
d’assouvir sa puissance dont la satisfaction immédiate vient très vite à bout de tout garde fou 
moral.  
Ainsi, que les incrédules, les chantres du « c’est grotesque » me traitent de haineux s’ils le 
veulent. Je ne leur en veux pas au fond. Comment leur en vouloir de ne pas y croire ? Quand la 
mise en scène est mondiale, quand le concept de l’ami qui trompe est plurimillénaire, quand 
la forme la plus contemporaine du contrôle quotidien a été mise au point historiquement dans la 
culture de masse américaine et  s’est exportée mondialement, quand les acteurs de cette mise en 
scène sont formés dès l’enfance, quand chaque génération amène son lot de perfectionnement 
dans la création d’une identité factice aux yeux de tous ? Quand nous sommes les cobayes d’une 
maestria pluricentenaire, d’un art du secret au service de la conquête par la décadence d’autrui, 
par la maîtrise de ce nouvel animal humain que nous sommes devenus jusque dans notre 

                                                 
77 « Dans les temps de tromperie universelle, dire la vérité devient un acte révolutionnaire ». George Orwell. 
78 Il ne faut pas n’imputer de valeur documentaire qu’à la culture orthodoxe. Prendre référence sur des films 
hollywoodien est tout à fait approprié puisqu’Hollywood est maître en messages subliminaux pour l’humanité, ainsi 
que pour produire des œuvres galvanisantes pour le Dieu-homme-communautaire. 
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fonctionnement le plus subliminal et quand toute cette effroyable machine à imposture s’appuie 
concrètement sur le système libéral capitaliste _dont la création monétaire, l’assujettissement et la 
mainmise par la dette sur les nations, le transfert irrémédiable du pouvoir à des structures non 
élues, comme récemment en Europe_ assure le lien permanent entre les opérations sionistes qui 
se passent à l’échelle de la petite ville et les grands axes géopolitiques, économiques, militaires à 
l’échelle mondiale. Et quand surtout, tout ceux qui dénoncent cette énormissime contrôle sont 
réduits au silence par des procédés d’élimination discrets (mort sociale, autodestruction 
encouragée, puis si ça ne suffit pas : empoisonnements ciblés détruisant intelligence et éloquence 
ou encore accidents provoqués). C’est la magie du tapis vaguement messianique, ça absorbe 
le sang et ça justifie les anonymes de la communauté-Dieu régnante dans leur rôle de 
maintien du secret à l’échelle locale. C’est assurément le seul moyen semble-t-il de conquête 
pérenne du genre humain puisque nous touchons quasiment au but ultime, messianique, de cette 
lente progression, village après villages, nations après nations, d’emprisonnement global par la 
décadence.79  

Les dangers de la connaissance et la résistance à la vérité : 
Après tout, pourquoi mes interlocuteurs échangeraient-ils quelques mois supplémentaires d’une 
douce illusion avec oeillères contre une vérité qui les mettrait de fait en danger et les mettrait face 
à un gouffre existentiel quasi insurmontable pour tout individu fragile ? 
 Par la qualité, par l’omniprésence, par l’appétence du monde factice qui leur est projeté à 
dessein, ils sont en permanence confortés dans l’illusion. On s’y sent bien dans l’illusion, tout 
comme on ne se sent pas trop mal à l’école, quand la maîtresse décide du programme chaque 
jour, et que l’on n’a qu’à se laisser porter. Pire encore, s’il est détecté qu’ils commencent à 
s’imprégner un peu de mes vérités, ils passeront eux-mêmes dans la catégorie surveillée de plus 
près. Certes, la menace qu’ils représenteront sera encore infime... Mais ça ne coûtera rien 
aux anonymes communautaires de réduire au silence tout esprit éveillé, ça leur procure 
même du plaisir autant que j’ai pu l’observer, tout en ressoudant les rangs de la communauté 
par cette « menace » qu’est la connaissance de la vérité cabalistique par un mouton goy. La 
spirale est sans fin. Les mailles anonymes du contrôle occidental sont dorénavant ultra resserrées. 
Tout individu suspect de trop en savoir peut être neutralisé en permanence par des pressions 
sociales, des harcèlements administratifs, et une action directe et discrète de communautaires à 
son contact dont principalement l’empoisonnement neurotoxique. Les communautaires sont 
infiltrés désormais partout dans les organisme publics (CAF, impôts, mairies, conseils généraux, 
hôpitaux), privés (rédaction de journaux, de télévision, industrie alimentaire, pharmaceutique) de 
divertissement (organisateurs événementiels, émissions de divertissement), artistique (artistes 
crypto-communautaires tels Ben Harper, Red Hot Chili Peppers, toute la Roots musique Bob 
Marley en tête, Jason Mraz, Israël Kamakawiwo’ole, Johnny Cash, U2 …), et bien entendu 
politique (assemblée nationale, parlement européen, oligarchie NON ELUE européenne, sans 
parler du parlement Juif européen  de Strasbourg), mais surtout autour de vous, parmi vos 
connaissances. Chaque mouton ne doit sous aucun prétexte, ne pas être invité à échanger 
régulièrement tout ses petits potins et secrets avec quelque sentinelle communautaire 
sioniste de son entourage, directeur de conscience par excellence, exécuteur du contrôle et si 

                                                 
79 « This morning I woke up in a curfew, oh god, i was a prisoner too, could not recognize the faces standing over 
me. They were all dressed in uniforms of brutality. How many rivers (=nation chrétiennes) do we have to cross, 
before we can talk to the boss, all we got it seems “we” have lost.. “we”must now really pay the cost.” Burning and 
looting, Bob Marley. 
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nécessaire de la neutralisation progressive de l’individu éveillé au secret cabalistique. Ces 
sentinelles sont parfois vos amis les plus proches, ceux dont vous pensez qu’ils vous 
comprennent le mieux... Ce sont parfois des amis qui reviennent tous les 6 mois d’un petit 
message sur Facebook… « Alors qu’est que tu deviens ? Raconte… ». Ces amis qui sont toujours 
si perspicaces, si légers, toujours dans une légère dérision. Ces amis s’efforceront de créer un 
personnage, de nourrir une façon que vous avez de les percevoir _ de sorte que vous vous croyiez 
naturellement beaucoup plus intelligents qu’eux ! En particulier, il faut que vous vous sentiez 
plus en contrôle qu’eux en apparence. Il faut parfois qu’ils se plaignent en permanence pour 
dissimuler leur appartenance communautaire et la totale sérénité qui l’accompagne. Notamment 
pour les quinquagénaires, ils doivent se plaindre de douleur au dos, ou ailleurs, bien que leur 
physique soit superbement charpenté et optimisé. Ces amis ont des « amis qui…» de partout. Ils 
sont toujours d’une légèreté absolue, mimée, prônant toujours un langage animé et léger, toujours 
privilégiant une naïveté pittoresque caricaturale en apparence plutôt que l’érudition affûtée se 
répandant toujours comme de la confiture chez un goy. 
 
 La peur des incrédules de devoir quitter leur monde illusoire est quasi invincible. Le gouffre qui 
s’ouvrirait alors devant eux serait trop grand, la chute, la désillusion serait sans fin pour eux. 
C’est pour cela qu’ils s’en défendent de toutes les manières possibles, me prêtant volontiers une 
« haine aveugle » du monde. Or je n’ai pas de haine. Je n’ai que de l’amour à donner. 
Mais un amour exigeant qui ne transigera jamais avec le mensonge. 

L’aura hypnotique de la femme communautaire, face aux illusions 
militantes des femmes non communautaires : 
 Je n’ai véritablement aimé aveuglément que des femmes de cette communauté organisée, car 
elles sont, par définition les seules à connaître l’étendue du faux et paradoxalement leur rapport 
au monde devient plus sain. En leur présence je suis apaisé. Je n’ai plus à combattre leurs 
illusions, mais je dois juste me contenter de ne m’attacher qu’à dissimuler ma connaissance de 
leur appartenance communautaire et de la cabale. Bref, de jouer à l’idiot de base qu’elles ont 
l’habitude de laminer par le biais sentimental. 
A l’opposé, les femmes non communautaires entassent des illusions précaires et pourtant si 
militantes... Ce militantisme atteint des sommets quand ces femmes s’auréolent d’un fond 
vaguement culturel et documenté « incontestablement », trouvant des justifications dans le 
Nouvel Observateur, sur France Inter, voire dans la lecture de Sartre sur la question Juive, Sartre 
qui constitue la spéculation intellectuelle la plus délirante, coupée le plus absolument de 
toute  racine du terrain, qu’un intellectuel n’ait jamais osé produire sur ce sujet. C’est 
d’ailleurs pour cela que son œuvre est systématiquement mise en avant. Or Mesdames, il ne 
s’agit pas seulement d’avoir un esprit critique sur une œuvre, il faut avoir un esprit critique 
sur la facilité d’accès ou non à cette œuvre avant tout ! Et se demander pourquoi elle est si 
inaccessible si l’on en connaît seulement l’existence. Or les plus pointus et utiles intellectuels 
ne se vendent pas dans les rayons de supermarché, ni dans les colonnes des magasines de la 
Doxa sioniste, ni à la Fnac à l’heure actuelle, du moins pas la partie gênante de leur oeuvre ! 
Il est temps d’appréhender les mécanismes sélectifs d’édition et les réseaux de distributions des 
livres, ainsi que de fouiller un peu en détail les appartenances des grands groupes de presse. C’est 
le b.a.-ba de l’intellectuel avant même d’ouvrir un livre. 
 Les femmes non communautaires sont, par absence de capacité de vision collective, les proies 
les plus faciles à tout type de manipulation. Elles n’opposent aucune résistance aux modes de vie 
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qui leur sont proposés, à la condition que ces modes de vie respectent cette ultime fermeté 
inscrite en elles : l’impératif de la survie immédiate de leur petit80.   

L’accusation de haine opposée à des raisons : 
Je suis donc taxé de « haine du monde » par ces femmes non communautaires, rarement par les 
hommes. (Les hommes, eux, vont opposer un raisonnement plus analytique, plus en rapport avec 
leur nature profondément analytique : un raisonnement rationnel. Ils vont par exemple, emprunter 
un raisonnement diagnostique : m’accuser d’une psyché paranoïaque ou de schizophrénie. Les 
hommes vont avoir une disqualification « logique » de mes propos. Ils vont considérer chacun de 
mes argument comme autant de symptômes les confortant dans leur « démonstration » que la 
vérité cabalistique que je dénonce haut et fort, que le constat du contrôle globale au quotidien, ne 
sont que des symptômes d’une paranoïa, d’une schizophrénie, d’un stress, d’une mélancolie, 
d’un dérèglement hormonal, d’une tendance migraineuse…). Sans jamais aller faire l’effort 
par eux même de vérifier ne serait-ce qu’une seule petite donnée cabalistique dans un texte. 
L’accusation féminine n’a même pas cette exigence « logique » dans la disqualification de mes 
propos, dans la résistance à la vérité, car au fond le psychisme féminin, dont nous avons déjà 
évoqué l’élément atavique le plus tangible : (la défense de son petit), n’implique pas de logique 
mais un instinct de défense face à l’agresseur potentiellement dangereux pour le petit. Or 
une vérité déstabilisante comme je l’apporte est considérée d’emblée comme nuisant à 
l’harmonie illusoire  du monde idéal fantasmé pour la naissance de son petit. La femme non 
communautaire opposera donc avec véhémence, animalité, viscéralité, un pathos à des raisons 
qui semblent écorner son paradis illusoire. Par exemple elle dira : « Il dit que des gens nous 
surveillent au quotidien et l’empoisonnent parce qu’il ne se sent pas bien, parce qu’il est frustré, 
parce qu’il ne gagne pas assez d’argent, parce qu’il a souffert dans son enfance, parce qu’il est 
triste, parce qu’il est ballonné aujourd’hui ou que sais-je encore… !  

Femme et manipulation par le pathos : 
Globalement, la femme a été éduquée par la classe politique communautaire à taxer 
systématiquement de « haine » tout propos ne s’inscrivant pas dans la Doxa, là où la vraie haine 
sera appelée « protection des population civiles… ». La véritable haine ne la fera pas sourciller, 
uniquement grâce à l’impact positif sur son psychisme du mot « protection » !! Le droit de 
vote aux femmes a signé l’avènement ces soixante dernières années d’un exercice politique où il 
                                                 
80 Otto Weiniger dans « Sexe et genre » nous a éclairé sur le fait que la femme n’a structurellement pas développé 
de capacité de vision collective pour l’humanité. En effet, l’évolution darwinienne de l’espèce humaine a 
logiquement sélectionné un type de femme chez laquelle  toute la force psychique est concentrée à l’échelle de sa 
propre progéniture, c’est-à-dire à la survie de son propre enfant. Tandis que le cerveau masculin a bénéficié de sa 
moindre implication dans le processus de protection directe du petit d’homme. L’homme a développé une conscience 
collective essentiellement par temps de guerres tribales. Il a dû apprendre très tôt à se projeter en temps qu’être 
collectif, ne serait-ce qu’en tant que rouage d’une armée. (Dans certaines tribus africaines, la femme accouche 
encore seule dans un processus exclusif dès le départ et a la charge exclusive de l’enfant). L’amoureux et fin 
observateur des animaux décèlera d’ailleurs que c’est le trait de « personnalité » le plus marquant qui différencie 
le mâle de la femelle chez le mammifère. La présence de femme en politique est une hérésie propre à notre époque. 
D’ailleurs les civilisations antiques n’élisaient que des femmes ménopausées pour représentantes, leur condition 
antérieure restreignant trop leur aptitude à prendre des décisions collectives pointues. L’explication 
endocrinologique est, là encore, centrale. Dans son désir d’accès à l’universel masculin, la femme vit de plus en 
plus  la maternité comme une contrainte tombée par malchance sur son sexe. La communauté organisée conserve ce 
rôle de primauté de la mère, tandis que le père non communautaire est amené à se féminiser toujours plus pour 
s’occuper aussi du petit et décroître proportionnellement son éveil et sa mission de vision collective de l’humanité. 
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s’agit de substituer le pathos aux raisons. C’est la forme désormais unique du message 
politique, de la notion même d’action politique que de substituer l’émotionnel au rationnel, 
orchestré de main de maître par le journalisme moderne de l’homme-Dieu-communautaire. 
La femme est en particulier très sensible à la menace terroriste, justification universelle 
désormais à toute intervention armée. L’idée de mort de son petit lui est viscéralement 
insupportable comme nous l’avons vu. Le terrorisme, c'est-à-dire, la peur de mort subite de 
son enfant sera telle qu’elle ne pourra pas trouver les ressources logiques de se dire : « peut-
être cette perpétuelle menace terroriste que l’on agite n’est là que pour mieux  me faire fermer 
les yeux, abonder aveuglément dans toute intervention militaire, politique ou  restriction de mes 
propres libertés… ». C’est une caractéristique fondamentalement néfaste de la féminisation de 
notre quotidien, d’autant plus néfaste qu’elle sera difficilement admise par les femmes elles-
mêmes. Car comment y voir véritablement clair sur une stratégie qui utilise une absence de 
clairvoyance intrinsèque ? 
Pour achever de dissuader toute tentative de qualification de mon propos par la haine, précisons 
encore une évidence : la haine empêche de bien voir son objet. Elle fait peser le soupçon 
d’insincérité dans ses idées. Accuser mon raisonnement de haineux équivaut à fermer ce 
livre à la première page et se dire « j’en ai assez lu, je sais, voilà indiscutablement le 
fruit de la haine…Point. » ! 

La nécessité d’une communauté pour protéger un psychisme 
analytique : 
Je n’ai pas de haine, le seul pathos qui m’habite parfois, est celui de l’être isolé malgré lui, de 
l’être isolé malgré son profond désir de partage, malgré un intransigeant amour des 
hommes et de la Nature, c’est ensuite, à la suite d’un empoisonnement, l’émotion de l’être 
blessé dans sa chair, trompé par la lâcheté la plus infinie, roulé et empoisonné par une armée de 
l’ombre loin d’être surhumaine mais qui compense la médiocrité individuelle par la cohésion, 
qui vous juge en permanence par contumace. Ils vous jugent ainsi en permanence : il suffit 
qu’un membre de la communauté organisé dise : « attention il en connaît beaucoup trop »… 
Attention « voilà un « Inglourious basterds81 » », « Attention, voilà un petit nazi »… Ce 
jugement n’entraîne non pas un acquiescement mou de l’autre communautaire, mais affûte 
frénétiquement son « permis de nuire » interne, qui se transforme sur le champ en « permis de 
tuer » puisque ce goy nazi commet l’hérésie de travailler à l’encontre de leur domination 
désormais quasi Divine. 
 Je ne pourrais avoir de haine aveugle envers la communauté organisée puisqu’un pré-requis 
fondamental pour bien les comprendre de fond en comble, est de posséder, nous l’avons vu, de 
manière tout aussi traumatique, un psychisme semblable. Or j’aime la façon dont je peux me 
figurer le monde. Je constitue la forme isolée de leur psychisme. Et je suis donc 
paradoxalement le mieux à même de constater l’absolue nécessité de vivre en communauté 
clandestine pour eux, en vase clos, pour éviter la stigmatisation de « fou » qui leur serait 
attribuée s’ils étaient dispersés, isolés sur n’importe quel territoire, sans contact permanent 
les uns avec le autres. Sans communauté, leur «  génie analytique» propre plierait devant la 
masse médiocre et finirait dans un profond malaise.  Je ne peux pas avoir de haine, toutefois, 
j’ai la rage de n’être considéré que comme une « anomalie » à régulariser par cette communauté 

                                                 
81 Film défouloire à prduction Hollywoodienne Juive, qu’il faut analyser comme l’attitude contemporaine qu’ont les 
sionistes faces aux gens comme moi, qui commettent le crime de dénoncer la vérité. 
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alors que je suis la preuve que leur condition n’est ni la résultante d’une élection divine, ni ne leur 
procure une posture de surhumain.  
Je souffre de constater qu’il y a une surenchère morbide chez eux. Il y aura toujours le plus bêta 
de la bande qui sera le plus sadique. Car le Dieu-homme-communautaire est hétérogène. 
Nous l’expliquerons dans le paragraphe : « les plus hargneux sont les bêtes et sans talent ». Je 
souffre comme quelqu’un à qui il est retiré toute humanité par une dynamique morbide 
communautaire, par un jugement arbitraire traçant une ligne de démarcation, un éternel mur 
dressé dans leur esprit dès les plus jeunes années entre un « eux » et un « nous », et la nécessité 
de détruire le « eux » par ce « nous » secret. Ce mur, ils ne le remettront jamais en question 
puisqu’il leur permet de vivre une vie « au maximum », au sommet de la pyramide humaine, 
dominant et assouvissant la face cachée de l’homme, bêtement refoulée par la morale chrétienne 
et bien résumée par Nietzsche ainsi : « le sentiment que procure la capacité d’assouvir sa 
puissance sur un être impuissant, la volupté de faire le mal par plaisir de le faire. », phénomène 
auquel j’ai été sensibilisé dès le berceau par le sadisme absolu et la violence d’un grand 
frère tyrannique débridé par une autorité parentale démissionnaire.  
Ayant eu une enfance violentée, je n’ai jamais eu suffisamment le loisir d’être dans la peau 
du bourreau pour développer le psychisme allant avec, ainsi ai-je d’autant plus de mal à 
souscrire et accepter aussi facilement la domination que les goys qui croient être armés (ou 
habitués) à évoluer sans encombre dans cet univers de nuisance. 

L’itinéraire traumatique d’un enfant et la naissance de la psyché sur-
analytique : 
Cet itinéraire traumatique m’a fait assister pendant de longues années, à l’exercice de la volupté 
de faire le mal par plaisir, par assouvissement de sa puissance sur un être vulnérable, 
précisément parce que cette violence était faite sur moi. Evoquons brièvement le détail des faits 
pour ne pas être taxé d’invention ou de distorsion : le grand jeu de mon tyran était de maintenir 
mes mâchoires ouvertes et d’y loger un glaviot ou de me soulever une main posée sur la nuque et 
une autre sous le menton, jusqu’à ce que mes pieds décollent du sol, et ainsi, me pendre de 
manière répétée, jours après jours, puis en veillant à ce que mes épaules s’étirent bien vers l’avant 
par d’innombrables clés de bras. Et non pas une fois ou deux dans toute une enfance… Non, ces 
violences étaient quotidiennes, de manière rituelle pendant environ 12 ans, laissée libre par une 
mère pensant se libérer par un emploi dans le tertiaire, et un père à l’autorité démissionnaire, lui-
même en clin à assouvir une volupté de faire le mal par procuration, pour preuve, le ricanement 
qu’il poussa spontanément quand, bien des années plus tard, j’évoquais tout ce que mon frère me 
faisait subir. Un jeu rigolo, une volupté de faire le mal communicative, par procuration. Mon 
frère y avait mis assez d’inventivité pour distraire le père. Ces violences sont à jamais inscrites 
dans ma chair et dans ma personnalité. La donnée la plus constitutive de mon grand frère a 
été la nécessité absolue, invincible, passée à la démultiplication exponentielle chez l’enfant 
pervers polymorphe, de conserver intact l’amour exclusif de la mère et ce dès le jour de la 
naissance où il a fallu qu’il se remettre à déféquer dans ses habits pour récupérer l’exclusivité 
maternelle. Telle une donnée invincible, aussi auréolée d’érudition soit-elle, cette psyché est 
demeurée un des éléments fondamentaux les plus constitutifs de son être, dont la 
continuation logique fut de conserver cet amour maternelle par la confortation des idéaux 
profondément féminins de ma mère sur l’image de mâle permettant l’éclosion du petit 
avant tout. 
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 La résultante d’être l’objet d’assouvissement exclusif de cette violence sadique fut que je me suis 
réfugié, très tôt, par nécessité, dans le monde des idées ainsi que dans l’expulsion par le sport de 
la souffrance emmagasinée, ainsi que par une caractéristique physique, propre par exemple aux 
filles ayant subis des incestes pendant leur enfance,  d’avoir un visage expressif en même 
temps qu’un corps dissocié de ce visage, anesthésié, coupé très tôt de la tête pour ne plus 
ressentir la douleur, des épaules tombantes sur une poitrine irrémédiablement refermée 
pour ne plus souffrir. J’ai donc développé un rapport très contrôlé et pensé à mon corps car je 
n’ai jamais pu l’abandonner à sa nature émotionnelle. 

L’insupportable miroir analytique pour le sioniste : 
Enfin, la seconde résultante que je traite ici, constitue la véhémence à s’occuper de ces êtres 
analytiques par les hommes-Dieu-communautaires. Je constitue par ma compréhension 
profondément analytique des choses, un miroir gênant, insupportable pour les hommes 
communautaires. Je constitue une exception qui les tire de force hors de leur croyance farouche 
en une élection, une intelligence supérieure inexplicable. Outre cet effet miroir insupportable 
pour les communautaires, je suis, par mon physique, taxé d’avoir causé moi-même ce déclin, 
d’avoir été affublé, comme Kant82, d’une poitrine étroite, constrictrice pour le cœur, qu’ils 
pensent être une fatalité résultant d’un manque d’ouverture et d’amour du monde 
(caractéristique physique des goys, reprise par la métaphore cabalistique du « lapin » pour 
désigner le goy, dû à leur dos courbé83). Cela justifie d’autant plus une furie à mon égard 
puisqu’ils croient se faire le bras exécuteur d’une justice immanente, de déterminer ceux, à 
la poitrine large, au cœur ouvert, que l’on tolère, et les damnés irrécupérables cyphotiques 
au cœur fermé.  
Pour conclure, j’ai croisé au cours de mes lectures une référence sur la constitution particulière de 
l’intelligence résultant d’une irrégularité traumatique de l’enfance, ouvrage du XIXème, 
malheureusement dont j’ai négligé de noter les références. Je n’ai jamais retrouvé cette 
référence. C’est un appel… 

Quelle est l’idée contemporaine fondatrice du sionisme : la 
bienveillance… mais entre eux : 
Ne parlons pas des artisans de la conquête mondiale sioniste comme BHL ou Sarkozy, focalisons 
nous encore sur le sioniste anonyme. Pour se le figurer, prenons le présentateur de l’émission 
« Echappées Belles », Jérôme Pitorin. Le principe est qu’à chaque destination il use du réseau 
pour trouver des protagonistes à ses reportages. Donc lui, sioniste de France, et les autres 
protagonistes, sionistes dispersés dans le monde entier ont en commun le savoir du grand secret 
du monde que je partage ici. Etudions le substratum idéologique de leur rapport au fond, 
autrement dit, les codes de communication sioniste autour du monde :  
1_Ils savent que tout le monde Occidental n’est qu’une vaste illusion sous contrôle. Ils 
connaissent la cabale, ils savent l’énormité du contrôle sioniste. Ils sont fiers, se sentent 
véritablement « élus » parce qu’ils ont le soutien permanent de la communauté pour faire ce que 
bon leur semble, être à l’aise, surtout conserver un cœur ouvert car n’ayant jamais été agressé.  

                                                 
82 « ma poitrine plate et étroite qui laisse peu de place au mouvement du cœur et du poumon » Kant, Conflit des 
facultés. 
83 Voir photo du clip de « Sweetest thing de U2 » en fin d’ouvrage où Bono mime le « lapin » goy. 
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2_Même s’ils ne sont pas aussi doués à la base que des goys (J’ai noté que l’enfance 
communautaire ne peut que restreindre l’imaginaire, d’où la petitesse de l’art sioniste, la 
domination intellectuelle sioniste n’intervenant qu’à mesure que les goys sont diminués, et 
c’est là le drame essentiel de ce monde.) Voilà une des grandes contradictions de ce peuple. Et 
voilà pourquoi, il est si dommageable que leur génie soit LE SEUL laissé intact dans ce monde 
tandis que les génies non communautaires sont tués volontairement à petit feu! 
3_Ils ont tous eu la même jeunesse pendant laquelle ils ont dézingué du goy au maximum. Ils ont 
vécu entre eux, pour eux de sorte qu’ils se sont forgés progressivement un rapport standardisé au 
monde. Ils ont évacué toute velléité personnelle d’émancipation à quelques exceptions près. Ce 
sont eux les agresseurs, donc ils ont eu une personnalité et un amour préservé et non égratigné 
comme les victimes de l’agression. Ce sont les agresseurs, donc ils ne se sont jamais renfermés 
devant l’agression (En particulier, ils n’ont pas développé d’esprit traumatique). C’est 
profondément dégueulasse. Mais ils ne le pensent pas. Ils pensent comme Napoléon84, que c’est 
fatal dans la vie : s’ils n’étaient pas agresseurs, ils seraient agressés. 
Mais pour conclure, quand je regarde un sioniste comme Jérôme Pitorin 
dorénavant, je ne vois souvent qu’une recette artificielle du bonheur, des petites 
cabalistiques dont ils ont usé et abusé, des petits signes, la contemplation toujours 
distrayante et très auto justificatrice au fond de l’avachissement goy alentours. Il 
me vient clairement à l’esprit que le bonheur sioniste n’est pas absolu, il consiste 
intrinsèquement à rendre du goy misérable pour se croire heureux soi-même. 
Quand allons nous sortir de ce massacre planétaire qui ne rend même pas ses protagonistes 
heureux  authentiquement puisqu’ils osent encore attendre un messie ?! Qui repousse toujours 
plus loin leur vision du bonheur ?! Quel sioniste se rendra à l’évidence qu’il n’y a pas plus de 
plaisir à dézinguer du goy que de se forcer à jouer un rôle communautaire en présence d’un autre 
sioniste ?  

Solitude et souffrance de l’omniscience ; empoisonnement pour 
maintenir le secret : 
 Je souffre quand la vérité est tenue pour folie. Je souffre quand ceux là même que j’essaie de 
tirer hors de leur illusion me haïssent pour avoir essayé de les arracher à leurs illusions chéries. Je 
souffre de voir le triomphe du mensonge sur des millions d’êtres humains au quotidien et de voir 
cette espèce d’homme s’en satisfaire à mesure qu’elle se déshumanise. Je souffre de voir ces 
millions d’êtres humains applaudir, vénérer ceux là même qui chantent leur anéantissement de 
manière cabalistique. Je souffre enfin d’être si seul dans cette lucidité sur ce jeu de duperie 
quotidien perpétré par cette communauté mondiale. Je souffre en pensant que quelque part, 
d’autres personnes de par le monde, ont pénétré les mêmes vérités que moi, et se sont fait aussi 
empoisonner si ce n’est éliminer pour cela. Je souffre surtout d’être dorénavant l’objet d’une 
véritable chasse à l’homme discrète menée par les instigateurs du mensonge que je dénonce, 
pour me réduire au silence par tous les moyens, avec le recours le plus lâche, le plus vile qui 
soit : l’empoisonnement direct. Je souffre de constater que mes proches n’imputent cette traque 
qu’à un imaginaire paranoïaque et schizophrène. Je souffre de constater aussi que l’accusation de 
folie s’est imposée comme un moyen commode pour la communauté organisée de se débarrasser 
d’un mouton un peu trop éveillé, en le parquant à vie, sous sédatifs dans un institut psychiatrique. 
                                                 
84 « Etre conquérant ou conquis, seul dilemme, ultime vérité » Napoléon. 
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Je souffre que mes proches déduisent que mes maux de têtes violents et ma zombification 
associée sont le fruit du hasard, du stress, d’une frustration, d’une psyché négative, d’un 
dérèglement hormonal ou que sais-je encore ! Je souffre de voir leur imagination si féconde 
pour trouver mille explications disqualifiantes de mon propos, et devenir si aride quand il 
s’agit de se figurer deux minutes par un effort d’imagination bien inférieur, les vérités que 
j’énonce. Invariablement, reviendra la négation de toute possibilité d’un empoisonnement ciblé, 
pourtant si simple à réaliser et si efficace pour détruire une intelligence car au fond ils ne 
peuvent pas se figurer autant de laideur possible dans leurs « frères » humains. 

La morale chrétienne, grand préambule au contrôle et à la conquête 
des peuples et des nations : 
 Deux millénaires de morale chrétienne ont fini par faire définitivement tomber la garde à tout 
l’Occident prouvant par la même ce que Nietzsche ou Hitler avaient constatés au niveau de 
l’influence de la morale chrétienne et de l’utilisation que l’on peut en faire pour conquérir les 
hommes par millions85. Je souffre de voir l’inversion de valeur impunie et justifiée dans cette 

                                                 
85 Nietzsche dans la Généalogie de la morale : « Ce Jésus de Nazareth, évangile incarné de l’amour, ce « sauveur » 
qui apporte béatitude et la victoire aux pauvres, aux malades et aux pécheurs _n’était-il pas justement la corruption 
sous sa forme la plus inquiétante et la plus irrésistible, la corruption et le biais précisément vers ces valeurs juives et 
ces renouvellement de l’idéal ? Israël n’a-t-il pas, par le biais de ce « Sauveur », de cet opposant, de ce liquidateur 
apparent d’Israël, atteint le but ultime de sa rancune sublime ? N’est-il pas conforme à la magie noire et secrète 
d’une politique véritablement grande de la vengeance, vengeance perspicace, souterraine, à l’action lente et 
calculée, qu’Israël lui-même ait dû renier comme son ennemi mortel le véritable instrument de sa vengeance devant 
le monde entier et l’ait cloué à la croix, afin que le « monde entier », c’est-à-dire tous les adversaires d’Israël, 
mordissent innocemment à cet appât-là ? Et saurait-on, d’un autre côté, par les moyens les plus raffinés de l’esprit, 
seulement imaginer un appât plus dangereux ? Quelque chose qui égalerait la force séductrice, enivrante, 
abrutissante, corruptrice de ce symbole de la « sainte croix », ce paradoxe effroyable d’un « Dieu en croix », ce 
mystère d’une insondable, ultime et extrême cruauté de l’autocrucifixion de Dieu pour le salut des hommes ? ». 
 Par ailleurs, cette idée de morale chrétienne comme instrument de conquête est énoncée très clairement par Hitler 
dans ses « Table talk », à la nuance près, qu’il exempte Jésus d’être l’instrument initial de ce plan diabolique mais il 
rend le juif Saul, ayant soi-même pris soin de changer son nom en Paul (Paul de Tarse, canonisé en St Paul), comme 
véritable cerveau du retournement de la doctrine de Jésus pour permettre la revanche sur l’occupant romain de la 
Judée dans un premier temps, puis de proches en proches, d’aller lui-même prêcher cette nouvelle doctrine à Athènes 
puis à Rome, avec toujours comme but, le formidable potentiel de conformer l’humanité à cette doctrine dans un but 
hégémonique. Ainsi, dans la section « Religion dans l’empire romain », Hitler dit au cours d’un dîner : « A l’origine, 
la chrétienté n’était pas plus que l’incarnation du Bolchevisme destructeur. Néanmoins, le Galiléen qui plus tard fut 
appelé « Le Christ », entrepris quelque chose d’assez différent. Il doit être vu comme un leader populaire qui prit 
position contre les juifs. La Galilée était une colonie où les Romains avaient installés probablement des légionnaires 
et il est certain que Jésus n’était pas juif. Les juifs, soit dit en passant, Le regardaient comme le fils d’une prostituée 
_ d’une prostituée et d’un soldat romain. La falsification décisive de la doctrine de Jésus fut le travail de Saint Paul. 
Ce dernier se donna corps et âme aux travaux de Jésus mais avec subtilité et dans le but d’une exploitation 
personnelle. Car le but de Jésus le galiléen était de libérer son pays de l’oppression juive. Il s’opposa au capitalisme 
juif, et c’est pour cela que les juifs le liquidèrent. Paul de Tarse (son nom était Saul avant le chemin de Damas) 
était l’un de ceux qui persécutèrent Jésus le plus sauvagement. Quand il apprit que les supporters de Jésus se 
laissaient couper la gorge pour Ses idées, il réalisa qu’en faisant un usage intelligent de l’enseignement de ce 
galiléen, il serait possible de renverser cet état romain que les juifs haïssaient tant. C’est dans ce contexte que nous 
devons comprendre la fameuse « illumination ». Réfléchissez-y, les romains osaient confisquer ce que les juifs 
avaient de plus sacré, l’or accumulé dans leurs temples ! A cette époque, comme actuellement, l’argent était leur 
seul Dieu. Sur le chemin de Damas, Saint Paul découvrit qu’il pouvait réussir à anéantir l’état romain en faisant 
triompher le principe d’égalité de tous les hommes aux yeux d’un Dieu unique_ et en plaçant au-delà de la sphère 
privée ces notions qu’il prétendit être d’inspiration divine. Si, dans le rapport de force, quelqu’un arrivait à imposer 
un Homme comme « représentant sur Terre «  d’un Dieu unique,  cet homme possèderait des pouvoirs sans limite. 
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domination par une communauté secrète. Je souffre de leur ivresse de blesser, que j’ai pu 
observer tant de fois sur moi ou sur d’autres, alors que je m’éveillais progressivement aux 
procédés cabalistiques sans qu’ils prennent encore trop garde à moi. Je souffre de voir leur 
appartenance communautaire les rendre soldats du ressentiment éternel et d’un projet si 
massacrant pour l’humanité, et si empreint, pour le coup, de véritable haine pure et dure.  

Le versant très concret du secret au quotidien : 
Or je prétends juste dénoncer leurs moyens d’action concrets, la cabalistique associée, ce qui 
diffère d’un travail sur une idéologie planétaire depuis longtemps identifiée et décortiquée par 
nos penseurs les plus intransigeants dont Aristophane, Dante Alighieri, Voltaire, Friedrich 
Nietzsche, Ernest Renan, Louis-Ferdinand Céline, la philosophe Simone Weil …, Roger 
Dommergue, Dominique Aubier, Alain Soral... C’est bien l’aspect pratique que je décris ici, les 
moyens de réalisation sur le terrain de ce renversement des valeurs millénaires d’équité et de 
noblesse substitués par la ruse, la dissimulation et l’anéantissement progressif et invisible, 
perpétré dans ce processus d’inversion des valeurs, de cette force permettant de s’imposer contre 
le monde. C’est la mise en application pratique de cette idéologie que j’apporte à vos oreilles. Car 

                                                                                                                                                              
Le monde ancien avait ses Dieux et les servait. Mais les prêtres s’interposant entre Dieux et les hommes étaient des 
serviteurs de l’Etat, car les Dieux protégeaient la cité. Bref, ils étaient l’émanation que le peuple avait créée. Pour 
ces sociétés, l’idée d’un Dieu unique était impensable. Dans ce domaine, les romains étaient eux-mêmes tolérants. 
L’idée d’un Dieu universel unique leur semblait une forme de folie_ car, si trois personnes se battent invoquant le 
même Dieu, cela signifie, quel que soit le résultat, que deux d’entre eux prient en vain. Chaque homme pouvait prier 
le Dieu de son choix et une place était même réservée dans les temples pour les dieux inconnus. De plus, chaque 
homme pouvait prier comme il le voulait et avait le choix de déclarer ses préférences. Saint Paul savait comment 
exploiter cet état des lieux pour mener sa bataille contre l’empire romain. Rien n’a changé ; la méthode est 
demeurée efficace. Sous couvert d’une prétendue éducation religieuse, les prêtres continuent de dresser les croyants 
contre l’Etat. Les idées religieuses des romains sont communes à tous les aryens. Les Juifs, d’un autre côté, priaient 
et continuent de prier, à l’époque et maintenant le veau d’or. La religion Juive est dévoyée de toute métaphysique et 
n’a pas d’autre fondation que le plus répugnant des matérialismes. Cela est même attesté par la représentation 
concrète qu’ils se font de l’au-delà_ qu’ils identifient au « sein d’Abraham ». C’est à partir de l’époque de Saint 
Paul que les Juifs se sont considérés comme une communauté religieuse, car jusqu’alors ils n’étaient qu’une 
communauté raciale. Saint Paul fut le premier homme à prendre en compte l’avantage potentiel d’utiliser la religion 
comme moyen de propagande. Si les Juifs ont réussi  à détruire l’empire romain, c’est parce que Saint Paul 
transforma un mouvement local Aryen d’opposition à la Juiverie en une religion hors du temps, qui postulait 
l’égalité de tous les Hommes entre eux, et leur obéissance à un Dieu unique. C’est ce qui causa la fin de l’empire 
romain. Il est frappant de remarquer que les idées chrétiennes, malgré tous les efforts de Saint Paul, n’aient eu 
aucun succès à Athènes. La philosophie des grecs était tellement supérieure à cette pauvre et grossière idée que les 
athéniens éclataient de rire quand ils écoutaient les enseignements de Paul l’apostat. Mais à Rome, Paul trouva un 
terrain préparé pour lui. Ses théories égalitariennes avaient ce qu’il fallait pour gagner à leur cause un peuple 
composé d’une mosaïque d’individus déracinés. Néanmoins, l’esclave romain était ce que l’on est en clin d’imaginer 
de nos jours. Dans les faits, les personnes concernées étaient des prisonniers de guerre (dans le sens actuel du 
terme), parmi lesquels beaucoup avaient été libérés et avaient la possibilité de devenir citoyen._ et c’est Saint Paul 
qui introduit ses idées d’une conception « moderne de Rome »  au sein des esclaves. Pensez au nombre de Germains 
que Romme accueillit. Arminius lui-même, le premier architecte de notre liberté, n’était-il pas un chevalier romain, 
et son frère un dignitaire de l’état romain ? En raison de ses contacts, renouvelés à travers les siècles, la population 
de Rome avait finit par acquérir une grande estime pour le peuple Germain. Il est clair qu’il y avait une préférence à 
Rome pour les femmes aux cheveux clairs, à un point tel, que de nombreuses femmes romaines teintaient leurs 
cheveux. Le sang Germain a régénéré constamment la société romaine. Les juifs, à l’opposé étaient haïs à Rome. 
Pendant que la société romaine était hostile à la nouvelle doctrine, la chrétienté à son état natif orienta la 
population vers la révolte. Rome fut Bolshevisée, et le Bolshevisme produisit exactement les mêmes résultats à Rome 
que plus tard en Russie. » (Hitler’s Table Talk 1941-1944 His private conversation, translated by Norman 
Cameron and R.H. Stevens, Copyright ©Enigmabooks 2000, New York) 
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je crois qu’il est grand temps, pour eux comme pour nous de rendre public leur mode de vie : 
l’effroyable imposture quotidienne de conquête des nations au jour le jour, individu par 
individu. Ils pensent que cela serait le retour de réactions violentes à leur égard. Ils pensent _et 
ça devient leur unique motivation d’amplifier la sauvegarde absolument hermétique du secret_ 
que les masses flouées auraient une réaction violente. Voilà encore un processus suicidaire : 
d’avantage de secret entraîne d’avantage de risque que le secret soit découvert et donc la 
nécessité d’encore plus de secret. C’est un processus sans fin, porteur éternel de conflit, ne 
pouvant naturellement trouver une issue que dans la destruction ABSOLUE, DEFINITIVE 
de l’autre86. Cela dit, pour la réaction violente des goys floués, rien n’est moins sûr. Le goy est 
trop avachi, trop perdu dorénavant. Cette peur panique d’être percé à jour, peur mondiale, 
millénaire, quasi-atavique chez les Juifs-sionistes, constitutive de leur tradition, est à la base 
même de leur éveil permanent, de leur trésor d’imagination dans les formes du mensonges, 
dans ce souci quotidien de se dissimuler et de soumettre patiemment les masses crédules. 

Un exemple concret du quotidien : les soirées sionistes et Facebook : 
Comment peut-on caractériser les étapes d’une soirée typique d’un sioniste, sataniste coopté, 
assimilé ou initié de 25 ans : 

1. Déjà, le sioniste sera en contact avec les organisateurs sionistes de la soirée. Il aura au 
préalable fait son maximum pour faire venir les goys à cibler en priorité à la soirée. Il 
organisera des apéros préalables à la soirée pour jauger tout le monde. Il retrouvera tous 
les sionistes de l’assistance. Il saura qui « en est », qui « n’en est pas » en permanence. Il 
communiquera les problématiques propres à chaque goy présent. Sa tâche de fond 
principale sera : faire en sorte de faire boire, fumer, prendre de la drogue à un maximum 
de goy sous couvert de festivité. 

2. Il se partagera en permanence les informations sur les goyims notoires présents, en 
particulier ceux à « brûler », c'est-à-dire à « abîmer » au maximum. (Notamment les 
dissidents ou apprentis conspirationnistes). Plus la soirée sera avancée, plus les goys 
seront avachis, plus il sera facile de leur faire gober n’importe quoi. 

3. Il passera accessoirment sa soirée à se prendre en photos entre sionistes pour donner le 
message subliminal sur Facebook que ce type de soirée apporte le bonheur. Il se prendra 
en photo avec les goys de service en faisant des signes cabalistiques sataniques avec la 
main, en dirigeant les doigts vers celui à qui le signe est particulièrement adressé. 
Essayez de les reproduire, allez-y : Ces signes peuvent être l’index et l’annulaire tendu 
ou la version « enculeuse » avec le pouce le majeur et le petit doigt87,  la version « sport 
de glisse » avec le pouce et l’auriculaire88, la version « doigt d’honneur » dissimulé avec 
le majeur et l’index en présentant l’extérieure de la main, la version plus rare du triangle 
vers le bas à deux mains89. Les filles peuvent poser de manière langoureuse en faisant des 
baisers de Judah aux goys concernés qui courent après leurs fesses toute la soirée et 
s’alcoolisent proportionnellement dans cet espoir. 

                                                 
86 « Well it seems like, total destruction is the only solution… There is no use, no one can stop us now... There is no 
use, to even try... There is no use, you gotta say bye bye... » (Bob Marley dans Real situation). 
87 Voir photo en fin d’ouvrage de jeunes sionistes en soirée. 
88 Voir l’explication cabalistique de la chanson « Over the Rainbow » d’ Izarël Kamakiwo’ole en fin de livre et sa 
photo en faisant le « shaka », signe satanique version insulaire/sports de glisse.  
89 Voir la photo de Zach de La Rocha en fin d’ouvrage. 
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4. Enfin, le sioniste récupèrera les filles goys potables de l’assistance, les chargera tel du 
bétail _ car ces filles goys ne sont désormais attirées que par la dureté crypto-sioniste en 
bande qu’elles suivent aveuglément_ et ira chez un pote sioniste pour se les enfiler en 
groupe en les pervertissant si possible au maximum. 

Ces faits simples sont à multiplier par les 5 continents, 365 jours par an tous les soirs. 
Maintenant que vous connaissez tout ça, dites moi : pensez-vous toujours que la véritable 
conquête des nations se situe au Bilderberg, ou dans les hémicycles européens? 
Si tout cela vous semble des allégations gratuites, il vous suffira de parcourir Facebook pour voir 
qui a environ 200 photos de soirées mettant en scène systématiquement ce qui précède. Regardez 
bien les regards, les expressions, essayez de remettre un sens sur chaque expression, essayez de 
repérer les goys de service et les sionistes filles et garçons. Facebook peut devenir une arme 
redoutable pour démasquer les sionistes autour de vous. 
 

Versant physiologique de l’explication à la tragédie perpétuelle du 
sionisme : 
 Paradoxalement, nous aimons le contact des sionistes car ce sont les seuls à venir vers nous 
spontanément ; nous aimons nous inspirer de ce superbe détachement, pris systématiquement 
pour une grande profondeur d’âme par le badaud non avertit.  
La découverte universelle de ces procédés sionistes du quotidien par les goys peut enfin 
constituer cette « libération » attendue, les délester enfin de ce « poids de l’infamie, celui de la 
trahison humaine », et indirectement, constituer « la venue du Messie ». Autre fait capital, nous 
relayerons la théorie physiologique de Roger Dommergue pour expliquer un exemple de psyché 
modifiée par un rite : la circoncision Au 8ème jour. Roger Dommergue explique que ce rite porte 
en lui la nécessité de se mettre en marge de l’humanité pour tout un peuple. Il serait absolument 
vital de valider ou d’infirmer définitivement les conséquences de rites religieux mutilants dans un 
avenir très proche en y mettant des moyens humains et matériels conséquents.  L’endocrino-
psychologie peut sauver le siècle suivant et améliorer le sort de l’humanité au lieu d’oeuvrer 
contre l’humanité. Le cercle vicieux aujourd’hui consiste à ce que l’homme-Dieu-
communautaire mette un zèle frénétique à persécuter les goys ayant décodé sa matrice, ce 
qui ne fait que retarder la marche inexorable du triomphe de la vérité et rendre de manière 
encore plus accablante et claire le quotidien sioniste de combat perpétuel contre la vérité. 
Cet emballement récent ne fait que retarder l’inexorable triomphe de la vérité. Car nous vivons 
une époque où il faut croire au triomphe de la vérité prophétisée par exemple, par l’eschatologie 
islamique90, ou présente en filigrane chez tout croyant. Si l’on ne pense pas que ce triomphe de la 
vérité soit une loi constitutive de l’univers, il faut alors se préparer à des lendemains purement 
orwelliens en toute connaissance de cause, où l’homme sera définitivement déshumanisé jusqu’à 
un point de non retour, irrémédiablement enchaîné au trône du Dieu-homme-communautaire. Il 
ne demeurera alors qu’un unique interrogation : est-il préférable pour l’humanité d’être contrôlée 
par un Dieu-homme-communautaire décadent mutilé plutôt qu’un Dieu mystique naturel ?  

                                                 
90 « Le prophète Mahomet, paix à son âme, nous a dit : il y a une fin à l’Histoire où la vérité triomphera sur tous ses 
rivaux. » Sheikh Imran Hosein (cf. note 90) 
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La réaction des sionistes à une prise de conscience planétaire goy de 
la cabale: 
L’évolution très récente de la conscience collective sur l’existence du secret à grande échelle me 
donne confiance. Cette prise de conscience prépare la découverte du secret sioniste à petite 
échelle présentée dans mon livre. Le passage de l’échelle macro à micro est en marche et saura 
trouver et convaincre ces mêmes personnes déjà sensibilisées aux événements planétaires 
empreints de mensonge tels que le 11 septembre ou les printemps arabes. La seule interrogation 
concerne la réaction suicidaire de l’homme-Dieu-communautaire face à un éveil massif des 
populations. Quelle sera la réaction de l’homme-Dieu-communautaire à l’identification 
mondiale de la cabale : 
Peut-il vraiment par dépit, par défaite, anéantir l’humanité en cas de défaite de son plan 
d’hégémonie mondiale. Tout porte à croire que oui : 

• que ce soit une réflexion historique 
• que ce soit une réflexion axée sur le « genre féminin » intrinsèquement exempt de 

vision collective de ce Dieu-homme-communautaire 
•  que ce soit une réflexion basée sur le comportement au quotidien des hommes et des 

femmes composant cet Homme-Dieu, 
•  que ce soit en faisant référence à leur possible incapacité physiologique à éprouver 

de l’empathie comme l’explique Roger Dommergue. 
Tout porte à croire que le risque d’anéantissement de l’humanité en cas de défaite de ce 
Dieu-homme se profile. D’ailleurs, certaines déclarations en ce sens ont déjà filtré, et font froid 
dans le dos : elles donnent à l’humanité deux choix :  

1.  le gouvernement mondial va jusqu’au bout en tant que paravent politique global 
de l’avènement total du Dieu-homme-communautaire à l’échelle locale. 

2.   la résistance à ce nouvel ordre devient trop importante, en passe d’anéantir le 
camp impérial sur son tapis messianique. Dans ce cas, l’homme-Dieu-
communautaire ira jusqu’au bout de la destruction de l’humanité et sans doute de 
toute vie sur terre. 

 Il faut réaliser que ce dualisme nous ramène encore à l’aspect profondément féminin 
du projet en place : la progéniture constitue l’accouchement d’un nouvel ordre 
mondial, la mise à mort de ce projet est insupportable à sa « mère » au point de tout 
détruire. 

Reconstitution d’un royaume de vérité : 
Ainsi un scénario chaotique, risquant d’être amplifié par l’éveil des masses, est possible. Mais 
l’inverse est aussi possible : la reconstitution rapide, spectaculaire, intelligemment pensée d’un 
nouveau royaume de vérité à l’échelle mondiale, dans laquelle cette parenthèse morbide, ayant 
connu un avènement sans précédent cette dernière décennie, serait définitivement condamnée par 
l’humanité entière sans espoir de revenir en arrière. Cette condamnation n’aurait pas besoin 
d’être spectaculaire : ce serait une condamnation à rejoindre le reste de l’humanité, de ne 
plus se poser en marge de l’humanité et d’identifier clairement, scientifiquement et 
psychologiquement les processus qui ont amené le Dieu-homme-communuataire à n’avoir de 
cesse que de s’extraire du reste de l’humanité, pour ne plus jamais les laisser se reproduire. 
 Malheureusement, il semble que l’humanité principalement occidentale soumise au Dieu-
homme-communautaire ait encore besoin d’un déclic pour une reconquête spectaculaire de la 
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vérité, dans un processus énoncé par la Français Etienne de la Boetie du haut de ses 18 ans91 : il 
n’y pas de fatalité au mensonge à grande échelle quand le tyran est infiltré impunément parmi 
nous. Le mensonge n’est là que parce que nous le laissons vivre et se progresser. Le mensonge 
ambiant s’est installé chaque jour où nous l’avons laissé impuni. La puissance du Dieu-
homme, nous l’avons évoqué au chapitre « L’homme-Dieu-communautaire emprunte le même 
chemin que les Dieux historiques »,  nous a été volée, a bousculé l’ordre naturel de puissance 
dépourvue de toute noblesse et transgressant le principe si humain, si masculin92 d’amitié. 
Elle n’est que le fruit de notre ignorance. Et cet ouvrage va je l’espère mettre définitivement à 
mal cette ignorance à l’échelle quotidienne ! Nous nous accommodons de son intimidation 
permanente ! Nous la laissons nous pervertir au point de l’aimer, d’aimer nos maîtres, tel 
Winston aimant Big Brother à la fin du prophétique « 1984 » d’Orwell. Nous la laissons être 
maître à la seule raison qu’il en est décidé ainsi ! Comment en sommes nous arrivés là ? 

Perspectives et autres exemples cabalistiques : 
Si l’humanité a ce déclic, alors elle entrera progressivement dans une nouvelle phase où il faudra 
recycler les concepts anciens de morale chrétienne, rendre grâce, au système de société secrète 
dans ce qu’il a su produire et apporter à l’humanité en terme d’hypertrophie analytique, tout en 
réinventant un autre système, aidé notamment par le progrès scientifiquement mené de la 
profonde nature endocrinologique de l’homme et de son optimisation. Découvrir  sa propre 
prison physiologique, l’appréhender pour le meilleur.  
Ce que j’appelle la « cabale », « cabalistique », « art de dissimulation sémantique », qu’est-ce 
précisément ? Quels sont ces messages ? Quel est le sens cabalistique qui permet de donner à une 
expression, à un texte, à un scénario un tout autre sens ? Comment l’exhortation à anéantir peu à 
peu les autochtones se traduit-elle par exemple par l’image du « feu », de la combustion des 
âmes et des physiques ? Comment la lettre « X » désigne ce qui est fait pour les chrétiens. 
Pourquoi les chrétiens sont désignés cabalistiquement par l’eau, la pluie et par extension, 
pourquoi les nations chrétiennes sont désignées par les rivières dans ce langage 
cabalistique... Les réponses seront abordées ici, en particulier, explicitées en fin d’ouvrage. La 
compréhension totale de tous ces sens doubles ne peut que vous chambouler 
totalement, sinon c’est que vous ne les avez pas compris ou pris le temps de 
voir leur omniprésence autour de vous.  

Les phases traversées quand on se met à comprendre la cabale : 
La compréhension de ces vérités cabalistiques se heurte à votre réticence naturelle, de manière 
assez comparable aux célèbres trois phases de la découverte de la vérité décrites par 

                                                 
91 « Comment se peut-il faire que tant d’hommes, tant de Bourgs, tant de villes, tant de nations endurent quelquefois 
un tyran seul, qui n’a de puissance que celle qu’ils lui donnent, qui n’a de pouvoir de le nuire sinon tant qu’ils ont 
vouloir de l’endurer, qui ne saurait leur faire mal aucun sinon lorsqu’ils aiment mieux le souffrir que le contredire 
(…)Plus ils pillent, plus ils exigent, plus ils ruinent et détruisent, plus on leur donne, plus on les sert, de tant plus ils 
se fortifient et deviennent toujours plus forts. Si on ne leur donne rien, si on ne leur obéit point, ils demeurent nus et 
défaits, et ne sont rien, sinon que, comme la racine n’ayant plus d’aliment, la branche devient sèche et morte (…) 
Celui qui vous maîtrise tant n’a que deux yeux, n’a que deux mains, n’a qu’un corps, sinon qu’il a plus que vous 
tous : c’est l’avantage que vous lui faites pour vous détruire. D’où a-t-il tant d’yeux dont il vous épie si vous ne lui 
donniez ? Combien a-t-il tant de mains pour vous frapper s’il ne les prend de vous ? Les pieds dont il foule vos cités, 
d’où les a-t-il s’ils ne sont pas les vôtres ? » Etienne de La Boétie 1576. Discours sur la servitude volontaire. 
92 « La femme n’est pas encore capable d’amitié, elle ne connaît que l’amour ». Nietzsche 
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Schopenhauer, et  souvent citées dans la sphère dissidente93. De même il y a trois phases de la 
découverte de la vérité cabalistique :  

1. Vous êtes terrassé, affligés, voire prostré. Cette découverte est douloureuse et demande 
un grand courage. Vous repensez à votre naïveté et vous vous demandez comment il a été 
possible que vous n’alliez pas chercher plus loin les sens de tous ces textes que vous 
pensiez être «flous par pure poésie ». Vous vous demanderez par exemple comment 
« Over the rainbow » d’Israël Kamakawiwo’ole vous a satisfait, sans avoir cherché à 
trouver un sens concret derrière les « oiseaux bleus » dans le texte, d’avoir cherché à 
comprendre ce que représentait « l’arc en ciel » au dessus duquel ces oiseaux bleus 
volent…  que représentaient « les nuages qui sont laissés loin derrière »... Vous irez 
donc de découvertes en découvertes. Malgré ça, vous espérerez encore que tous ces sens 
ne sont que coïncidence. Vous les oublierez un peu, et vous serez réabsorbés par une 
contingence de la vie quotidienne, et replongerez dans un quotidien trop tangible 
pour être l’objet d’une conjuration mondiale d’anonymes. Cependant, 
irrémédiablement, plus vous aurez le courage de quitter votre paradigme, de relire ces 
textes à la lumière cabalistique, d’écouter des chansons à la lumière cabalistique, plus 
vous serez ramenés à ces sens, transversaux, irrémédiablement présents chez de 
nombreux artistes crypto-communautaires américains mais aussi français. Cette 
effroyable imposture du quotidien deviendra limpide et votre stupeur devrait 
croître. 

2. Vous ressentirez un bleu à l’âme profond. Le deuil de certains aspects de votre 
personnalité que vous avez été contraints d’abandonner s’expliquera, votre parcours 
personnel trouvera un éclairage nouveau,  vous commencerez à oser prêter à des gens 
qui ont eu une influence sur votre vie, une appartenance communautaire, et 
comprendre que derrière certains actes qui vous avaient semblés anodins, il y avait 
une idéologie plus vaste.  Vous remettrez des visages précisément sur les influences et 
modes d’anéantissements discrets décrits dans les pages de ce livre. 

3. Vous vous rendrez compte de l’impossibilité concrète d’appliquer l’idéologie chrétienne 
ou musulmane dans tout pays ouvert à l’homme-Dieu-communautaire organisé, car les 
citoyens y sont irrémédiablement dressés les uns contre les autres et détruits 
psychiquement. Vous conclurez que ces doctrines ne peuvent fonctionner qu’en vase clos, 
exempte de communautés basées sur le secret et retenterez dans le calme de vous 
reconstruire fort de cette nouvelle connaissance. Mais vous constaterez que vous êtes 
déjà fichés comme « toxiques » par la communauté régnante puisque vous aurez été 
imprudents lors de votre phase d’éveil et votre quotidien va se muer en enfer de 
surveillance et d’élimination, sans que vous puissiez vous en ouvrir à quiconque ou 
convaincre vos proches, irrémédiablement incrédules. Ces derniers, s’ils ne font pas 
d’efforts, ne seront convaincus que quand la masse le sera, c'est-à-dire lorsque le 
collectif aura atteint la troisième phase de la découverte décrite par Schopenhauer 
(une vérité acceptée comme si elle allait de soi après qu’on l’aie traitée de grotesque 
et qu’on lui aie résisté de toute ses forces). Or cela coïncidera irrémédiablement avec 
une période de troubles sociaux, ethniques internationaux provoqués en dernier recours 
par la communauté régnante sioniste pour échapper à la vindicte populaire. Cette 

                                                 
93 « Toute vérité franchit trois étapes. D’abord elle est ridiculisée. Ensuite, elle subit une forte opposition. Puis elle 
est considérée comme ayant toujours été une évidence. »Arthur Schopenhauer. Le monde comme volonté et 
représentation. 
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période est prophétisée, par exemple, dans la bible et le Talmud94, c’est la guerre entre 
Gog et Magog. 

 
Tout ce processus lent de découverte de la vérité va vous faire prendre progressivement 
conscience de votre naïveté, la façon dont systématiquement vous avez adulé des artistes de la 
communauté organisée régnante, la façon dont, sans le savoir, vous vous êtes délectés de 
l’aura des personnes communautaires, à quel point vous avez été hypnotisés par cette dualité 
de l’être que vous étiez à mille lieues d’identifier.  

Apport de la vérité pour ceux qu’elle semble dénoncer :  
Il faut absolument que se dessine une nouvelle ère sereine pour l’humanité. Il faut absolument 
crever cet abcès de mensonge, avant que ne se dessine définitivement dans la tête 
communautaire régnante que la seule solution consiste en une guerre bien sanglante de type 
génocidaire. Nous aurions ainsi la confirmation de la nature suicidaire et intrinsèquement 
féminine de la progression de ce peuple maudit de tous et de tout temps, s’arrogeant la paternité 
de « la foi en le progrès » (bien que les inventeurs de génie n’aient jamais été de leur 
communauté). Néanmoins, le résultat est là. Ce sont eux qui dorénavant ont mis en branle 
l’humanité sur ces 100 dernières années… Mais à quel prix ? Cette conclusion de ce processus 
bi-millénaire de conquête se solderait par un orage nucléaire, une tempête économique et sociale. 
C’est donc bien une non-vision par excellence d’un plan collectif pour l’humanité que 
d’avoir comme but ultime un cataclysme, que croire qu’un cataclysme peut faire parvenir à 
ses fins. Cette non-vision ramène inexorablement au fondement féminin95 de cette société 
communautaire. Cette non-vision ramène au choix privilégier de la mère comme agent de 
transmission de ce secret. Or tous les indicateurs de cataclysme sont au rouge : entre le chaos 
financier nié par des mesures inutiles, des manœuvres peu claires sur les pandémies récentes, des 
tensions ethniques attisées et la présentation désormais explicite de l’islamisme comme la 
nouvelle « bête immonde » ; ajouté à cela, la géopolitique au Proche Orient déséquilibrée sous 
l’alibi humanitaire dans un but de conflit final d’expansion messianique : la découverte à 
grande échelle de l’effroyable imposture cabalistique peut constituer l’élément détonateur 
pour mettre en place par la communauté sioniste de l’Armageddon final…  Au contraire, la 
découverte à grande échelle de l’effroyable imposture cabalistique pourrait mener vers un autre 
chemin : cet abcès putride du mensonge gangrenant l’humanité étant purgé à l’échelle mondiale 
pourrait éviter l’Armageddon, où de toute manière, tout le monde serait perdant, même les 
instigateurs, même ceux pensant y trouver une éternelle félicité. Il faut pour cela être soi-même 
convaincu que seul le triomphe de la vérité peut sauver l’humanité.  

Le nouveau pêché mortel de l’arbre de la connaissance cabalistique : 
Je prétends juste démontrer l’existence non pas d’une « oligarchie mondialiste » lointaine, mais 
du relais de cette oligarchie infiltrée dans notre quotidien, dans une oligarchie locale, fondue 
dans la masse, soudée par le flux incessant d’œuvres cabalistiques qu’ils sont les seuls à décoder, 

                                                 
94 « Tous les peuples de la terre seront enchaînés au trône d’Israël, à la suite d’une guerre mondiale atroce où les 
trois quarts des populations seront décimées. Il faudra trois cent ânesses pour porter les clés du trésor. » Le Talmud. 
95 J’espère que les explications fournies précisément sur ce qu’est la physiologie de la psyché féminine me 
dispensent de passer pour un machiste. Car connaître profondément la nature féminine, c’est l’aimer pour ce qu’elle 
est. Si doute, revenir au paragraphe « Finance et physiologie féminine des inventions-suicides de l’humanité ». 
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une oligarchie locale infiltrée secrète, à l’apparence tout à fait anodine96 exerçant son contrôle par 
l’influence et le nombre sur des petits espaces à l’échelle de la ville provinciale de base. Je 
prétends juste montrer l’existence d’une solidarité secrète et très dure au sein de notre société et 
qui affecte Monsieur Tout-le-monde. Je ne sais pourquoi je ne peux pas me résoudre à vivre dans 
le mensonge. J’ai d’ailleurs essayé, mais la communauté organisée m’a toujours stoppé net par 
empoisonnement, me signifiant qu’il n’y aura pas de répit pour moi tant que ma décérébration ne 
serait pas complète ou mon élimination physique achevée. Il n’en est pas ainsi de tous les 
« dissidents » lucides sur, disons, le 11 septembre. Il en est ainsi du dissident lucide sur la 
connaissance « micro-cabalistique » de la communauté.  Car connaître la cabale, c’est 
atteindre le seul degré de lucidité que la communauté nous interdit d’atteindre : la lucidité 
à l’échelle de sa ville, de son lycée, de sa fac ou de son cercle d’ami. La lucidité qui porte le 
théâtre de l’action dissidente à son cercle humain proche et non plus de lointaines sphères 
parisiennes ou apatrides. 
Pourquoi j’ai cette exigence de vérité absolue ? Pourquoi je m’entête à vouloir démontrer ces 
vérités à ceux qui n’en veulent pas et me haïssent pour essayer de leur communiquer. La raison la 
plus évidente est que j’aime la vie, je souhaiterais la poursuivre dans les meilleures conditions 
pour moi et ma descendance, ainsi je nourris l’espoir d’éveiller mes « co-détenus ». Je nourris 
l’espoir d’apprendre moi-même à l’écoute des gens qui se seraient formés à la cabalistique 
et m’auraient dépassé dans ce domaine, ou qui m’auraient formellement démontré que 
« tout va pour le mieux dans le meilleur des mondes », formule suicidaire s’il en est, issue 
véritablement d’une époque insouciante où « cultiver son jardin » suffisait à Candide... J’ai 
l’espoir surtout que je ne serai plus empoisonné pour ces vérités si celles-ci s’étendent largement, 
l’espoir d’un monde qui ne soit plus dominé par des gens dont le seul soucis est de tuer toute 
vérité chez autrui, enfermer autrui dans un mensonge ambiant pour mieux jouir d’une domination 
absolue, la domination ultime : celle qui retire toute humanité à un prisonnier qui ignore 
lui-même être prisonnier. J’ai pris la décision de ne plus jamais transiger avec ces vérités, 
quoiqu’il en coûte, car c’est la seule posture acceptable. 

Existence de déclassé au profit de la vérité : Orwell, Céline … 
Cet ouvrage prétend démontrer l’étendue du contrôle au quotidien du cheptel humain en 
proposant une approche concrète des techniques de contrôle, de transmission du secret employées 
au cœur de l’existence, notamment en donnant une large part à l’explication du sens cabalistique. 
Tout le monde connaît « 1984 » de George Orwell. Ce n’est pas en fréquentant la haute société 
ou en soumettant le monde impérieusement à son imagination qu’Orwell a écrit « 1984 ». C’est 
en vivant une vie au contact, à la marge, une vie de déclassé contraint, tout en étant parfaitement 
au courant de la géopolitique mondiale notamment par sa les fonctions politiques occupées par 
son père. Il était par exemple parfaitement lucide sur les causes réelles de la seconde guerre 
mondiale. Plus tard, il constituera une liste d’intellectuels « crypto-communistes » (« crypto » 
dans le texte !). Il connaissait parfaitement la dualité quotidienne comme force de conquête. La 
face respectable et la réalité des communautaires. Tout en étant au fait sur les plans géopolitiques 
et sociologique du peuple. George Orwell, a fait la plonge dans un hôtel parisien pour 
survivre. Il a compris parfaitement les rouages du monde et pris la pleine mesure de la puissance 

                                                 
96 « Some are wolves, in sheep clothing, oho look at them , many are called a few are chosen...I ‘ve got to survive in 
the man maniac downpression, I ve got to survive, in I-ration” Roots , Marley (“Certains sont des loups en habits de 
moutons, ohoh, regarde les, beaucoup sont appelés, peu sont élus , Je dois survivre dans cette pression folle exercée 
vers le bas, je dois survivre en “créant une identité passe partout” (création d’un « moi”). 
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de l’idéologie du secret pour le contrôle intégral de l’humanité. De cette existence déclassée, il a 
pu assister à la discrète furie qui se tramait en bas du caniveau où il était, il a pu assister à des 
phénomènes moins bien dissimulés à cette échelle sociale que l’impénétrable maîtrise du 
mensonge des élites communautaires. Albatros au milieu des coucous, il a pu vivre en infiltré et 
peaufiner son implacable découverte du grand secret du monde qui raisonne jamais aussi 
fort de sadisme que quand il permet d’anéantir et contrôler les petites gens du peuple. C’est 
ce que décrit Céline quand il raconte ce qui se tramait quand il était Docker laborieux dans les 
ports anglais. De cette vie là seulement a pu jaillir la compréhension profonde de l’idéologie 
du secret au contact de ses plus piètres et pleutres représentants. Par extension,  il a pu 
disserter sur l’idéologie du contrôle quotidien et la société en gestation dès les années 30.  

Nécessité d’un enrobage fictionnel pour toucher le grand public : 
Orwell a dû se rendre compte que la présentation directe de ces phénomènes secrets se heurterait 
à un refus viscéral total et qu’il serait futile d’alerter directement, par un pamphlet, ses 
contemporains (comme l’a fait Céline, de 1936 à 1942 avec ses trois pamphlets). Ce refus 
viscéral, c’est exactement le même contre lequel je me heurte systématiquement : les goys me 
traitent de fous à l’énoncé de ces vérités. Orwell, lui, a pris le partit de romancer son propos 
pour franchir ce refus total qu’on se voit opposé quand on veut tirer quelqu’un hors de son 
paradigme illusoire, par d’inconfortables vérités. Malgré cet illustre prédécesseur, et l’efficacité 
manifeste de la mise en fiction d’un discours de vérité notamment plébiscitée par Voltaire dans 
ses contes philosophiques, j’ai pris la décision de ne pas rendre ce récit trop romanesque, et de 
décrire directement les phénomènes à l’œuvre. Il sera d’ailleurs crucial de compléter cet 
ouvrage par  des dizaines d’œuvres fictionnelles telles que « 1984 », des montages vidéo ou 
tout support rendant ces concepts impérativement digestes pour le grand public. Là réside la  
seule chance de dérégler les mécanismes bien huilés des certitudes du grand public, pour 
toujours et encore se battre pour la vérité.  
Ce phénomène d’accessibilité des concepts a été compris et utilisé par tous les prophètes de 
l’histoire. Cet ouvrage constitue donc sans doute une étincelle première. Et je reviendrai 
indéfiniment à la charge, coûte que coûte, je n’abandonnerai jamais l’espoir d’ouvrir les 
yeux de mes contemporains, et si ce n’est pas moi ce sera un autre, car la vérité triomphe 
toujours.97 

Un martyr de la vérité : Kennedy 
Poursuivons par un des rares martyr de la vérité aimé du grand public (les autres sont à l’heure 
actuelle trop diabolisés) : John Fitzgerald Kennedy. C’est avec hésitation que je cite ce discours 
car l’évocation d’une figure publique comme Kennedy associe d’emblée le problème de la 
domination secrète sioniste à une problème de classe supérieure politique. Or tout cet ouvrage 
est précisément dédié à détruire cette association du complot avec les hautes sphères de ce 
monde et JFK présente l’énorme avantage de ne pas pouvoir être traité de paranoïaque et 
schizophrène aussi légèrement que je me vois affublé immédiatement de ces qualificatifs par 
des goys imbéciles. Cependant son discours est assez explicite sur la conspiration « massive », 
« nécessitant de grand moyens humains » pour pouvoir être cité dans ma démonstration du secret 
                                                 
97 « La république française est invincible comme la Raison, elle est immortelle comme la vérité. Quand la liberté a 
fait une conquête telle que la France, nulle puissance humaine ne peut l’en chasser » Maximilien de Robespierre. 
(Pas que le français soit supérieur, mais parce que le français est parmi  le plus analytique,  parmi les peuples, 
rajouterais-je). 
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à l’échelle locale. Le discours suivant contribuera à la destinée tragique de JFK, car non 
seulement il y dénonce le concept du « secret » comme « répugnant » mais surtout, il y pointe 
du doigt une « conspiration mondiale, massive, impitoyable … qui a recruté énormément de 
ressources humaines et matérielles ». Il sort donc de la frilosité encore ambiante dans la 
dénonciation du complot : oui le complot est une affaire quotidienne, relayé par d’énormes 
ressources humaines, c’est pour cela qu’il demande l’aide de ses concitoyens dans « cette 
immense tâche d’informer et d’alerter le peuple américain avec la certitude qu’avec [son] aide, 
l’homme redeviendra ce pourquoi il est né : libre et indépendant ». 
 
John Fitzgerald Kennedy, le 27 avril 1961, prononce ce discours à la National Press Club. Ce 
discours est prononcé deux ans avant la signature de l’executive order 11110 du 4 juin 1963 
redonnant à une institution élue et non plus privée, le pouvoir exclusif de créer la monnaie des 
USA, ce qui achèvera définitivement de signer l’arrêt de mort de JFK le 22 novembre 1963. De 
Gaulle dira en revenant de ses funérailles : « Nous ne saurons jamais la vérité sur la mort de 
JFK, ce serait la fin des Etats-Unis98. » 
 
« Ladies and gentelmen... The very word secret is repugnant in a free and open society and we 
are as people inherently and historically opposed to secret societies, to secret oaths and secret 
proceedings. We decided long ago that the dangers of excessive and unwarranted concealment of 
pertinent facts far outweigh the dangers, which are cited to justify it. Even today, there is little 
threat of opposing a secret society by imitating its arbitrary restrictions. Even today, there is 
little value in insuring the future of our nation if our traditions do not survive with it and there is 
great danger that an announced need for increased security will be seized upon by those anxious 
to expand its meaning to the very limits of official censorship and concealment _that I do not 
intend to allow to permit to the extent that it is in my control. 
For we are opposed around the world by a monolithic and ruthless conspiracy that relies 
primarily on covert means for expanding its sphere of influence _ on infiltration instead of 
invasion_ on subversion instead of elections _ on intimidation instead of free choice_ on 
guerrillas by night instead of armies by day. It is a system which has conscripted vast human and 
material resources into the building of a tightly-knit, highly efficient machine that combines 
military, diplomatic, intelligence, economic, scientific and political operations. Its preparations 
are concealed not published. Its mistakes are buried, not headlined. Its dissenters are silenced 
not praised. No expenditure is questionned, no rumor is printed, no secret is revealed. That is 
why the Athenian lawmaker Solon decreted a crime for any citizen to shred from contreversy. I 
am asking your help, ”. 
 
(« Mesdames et Messieurs, le mot « secret » est en lui-même répugnant au sein d’une société 
libre et ouverte. Et en tant que peuple, par nature et historiquement, nous nous opposons aux 
sociétés secrètes, aux serments secrets et aux procédures secrètes. Nous avons constaté, depuis 
longtemps, que les dangers d’une dissimulation excessive et sans contrôle dépassent de loin ceux 
que cette dissimulation prétend éviter. Même de nos jours, il y a peu de danger à s’opposer à une 
société secrète en imitant ses façons. Même de nos jours, il n’y a que peu d’intérêt à assurer le 
futur de la nation si nos traditions ne survivent pas avec elle mais il y a encore un danger plus 
grand : qu’un besoin de sécurité plus grand soit prétexté par ceux avides d’étendre leur pouvoir 

                                                 
98 Alain Peyrefite dans « C’était de Gaulle ». 
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jusqu’à l’extrême limite de la censure et de la dissimulation.99 Cela, je n’ai pas l’intention de le 
laisser faire dans la mesure de mon pouvoir. 
Car nous devons faire face à une conspiration mondiale massive et impitoyable, qui s’appuie 
principalement sur des moyens dissimulés afin d’étendre sa sphère d’influence, basée sur 
l’infiltration plutôt que l’invasion, utilisant la subversion plutôt que les élections, l’intimidation 
plutôt que le libre-arbitre, la guérilla de nuit plutôt que la guerre au grand jour. C’est un 
système qui a recruté énormément de ressources humaines et matérielles dans l’édification 
d’une machine étroitement soudée, et d’une efficacité remarquable, qui combine des opérations 
militaire, diplomatiques, de renseignement, économiques, scientifiques et politiques. Leurs 
planifications sont occultées et non publiées. Leurs erreurs sont passées sous silence et non 
relayées par la presse. Leurs détracteurs sont réduits au silence, et leur avis non sollicité. 
Aucune dépense n’est remise en question, aucun secret n’est révélé. C’est pourquoi le législateur 
athénien Solon rendit hors la loi, le fait de se désintéresser du débat public pour un citoyen. Je 
sollicite votre aide, dans l’immense tâche d’informer et d’alerter le peuple américain, avec la 
certitude qu’avec votre aide, l’homme redeviendra ce pourquoi il est né : libre et 
indépendant. » 
 

Qui dénonce-t-on : Satanistes, sionistes, franc-maçonnerie de haut 
degré, illuminatis ? 
J’ai déjà trop employé le terme homme-Dieu-communautaire pour ne pas être dans la nécessité 
de décrire plus précisément qui sont ces hommes, ces femmes et ces enfants qui sont devenus 
notre nouveau Dieu. 
Satanistes, sionistes, franc-maçonnerie de haut degré, illuminatis ? Comment délimiter 
formellement les populations usant du secret, usant de la cabale et du retournement de valeur, 
usant du « permis de nuire »? Laquelle se fait passer pour l’autre, laquelle inclut l’autre ? A quel 
point l’identité Juive en tant que religion fidèle exclusivement à la Thora peut être usurpée ? A 
quel point la manipulation « à l’échelle n+1 » est-elle possible ? C'est-à-dire, à quel point est-il 
possible que la population sioniste usant du secret au quotidien se fasse le bras exécuteur 
d’un groupe omniscient d’une autre envergure ? Quel est le degré de paravent religieux 
chez les sionistes ? La dévotion à Satan (au Dajjal100, à Jah ou Yahvé) est-elle réelle ou 
métaphorique ? Y a-t-il continuité entre sionistes et satanistes, interpénétration des deux 
groupes, similitudes ? A quel point des juifs fidèles à la Thora peuvent se sentir éternelles 
victimes d’incompréhension parce eux-mêmes ignorent les procédés sionistes au quotidien, 
voire ignorent tout de la cabale ? A quel point des juifs peuvent être coopté par des satanistes 
se faisant passer pour juifs (c'est-à-dire conservant le mode de transmission par la mère) ? Il suffit 
de voir le recours au simple signe satanique de l’index et du petit doigt tendu (ou pouce et doigt, 
ou plus récemment, pouce, majeur, petit doigt), pour constater l’usage très répandu de ce signe de 
reconnaissance et de dévotion au système de valeur sataniste (Quand ce signe n’est pas exécuté 
par mimétisme imbécile par un non-communautaire…). Quel est le degré de franc-maçonnerie 
au-delà duquel il n’y a plus que des sionistes ? 

                                                 
99 C’est exactement l’objet du «  Patriot act » américain : pur objet orwellien  permettant de limiter la liberté, 
légalisant les arrestations sans procès, voire les exécutions sous prétexte du danger artificiellement créé de «  la 
menace terroriste ». 
100 Dajjal ou Al-Dajjal : l’équivalent de L’Antéchrist dans la tradition islamique. (Celui qui se substitue au christ). 
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 A quel point la solidarité tribale juive peut passer au second plan comme l’atteste le fait que des 
banquiers juifs de Wall Street aient financé Hitler _ en toute connaissance de son antisémitisme_ 
au grand dam de juifs polonais s’étant plaints qu’ils seraient sacrifiés dans le processus ? 
Personne n’a formellement les réponses. D’ailleurs, les mouvements dénonçant le secret à grande 
échelle sont systématiquement infiltrés, faisant intervenir des gens « caricaturaux » donnant une 
image « hippie » de ces mouvement conspirationnistes, discréditant habilement le propos, qui se 
retrouve neutralisés de l’intérieur. Les analyses sérieuses, tangibles sont éliminées 
impérativement.  
Une autre technique employée par les communautaires consiste à progressivement créer la 
croyance que l’existence du « complot  mondial» serait une conséquence d’une intervention 
extra terrestre (C’est l’objet de la grosse production « Thrive 101»).  

Preuves explicites et références troublantes à l’idéologie du secrets 
Tout d’abord, quand on déchiffre la cabale, on se rend compte qu’elle est présente mondialement, 
qu’elle est utilisée au quotidien et ce, depuis près de 70 ans, que nous avons beaucoup de 
documents directement accessibles pour en attester, ne serait-ce qu’un des plus ancien : le fameux 
sourire et l’expression de la Joconde. De Vinci a parfaitement retranscrit la dualité Juive de la 
Joconde dans son expression distante, amusée, « sachant que le monde n’est qu’une grande 
scène »… Ainsi cette omniprésence cabalistique constitue en elle-même, une preuve par la 
réciproque de la puissance et des moyens humains à l’œuvre pour appliquer le 
mode de vie secret  
Une autre pointe émergée de l’iceberg communautaire est constituée par les rares aveux publics, 
de l’idéologie du secret parmi lesquelles on peut citer : 

• le discours de Kennedy évoqué dans cet ouvrage 
• la célèbre conférence de David Rockefeller102 en ouverture de la conférence 

Bilderberg à Baden Baden en 1991, et les passages de son livre « Mémoire » page 
405 de l’édition originale : « Certains croient que nous, les Rockefeller faisons 

                                                 
101 Thrive : grosse production américaine expliquant que la situation sur terre résulte de la dissimulation de 
l’existence d’extra-terrestres et de l’énergie libre aux humains aux profits du lobby pétrolier, dénonçant le système 
bancaire (vraisemblance oblige…) sans pour autant en authentifier les événements marquant (assassinat de 
Kennedy), enfermant le spectateur dans l’éternel paradigme confortable de la macro-cabale, autrement dit, 
qu’une petite élite dissimulatrice réussit à organiser sa domination mondiale, ce qui est faux, et j’espère que 
vous en êtes dorénavant persuadés. Mon ouvrage montre clairement que la domination est l’œuvre de vecteurs 
dissimulés dans chaque département, chaque ville et village autour de nous. Ces vecteurs sont des sionistes ou 
satanistes, peut importe, qui vénèrent l’anti-Dieu du notre (Jah, Jahvé, Djahal, lucifer) quelle qu’en soit l’appellation, 
qui consiste en la permission et même, le devoir « divin » implicite de nuire au cheptel goy (chrétien, musulman et 
autres) pour arriver à la domination totale du monde (« The stone that the builder refuses, shall be the head 
cornerstone » dit Marley). En un sens ce film, lâchant quelques miettes de pain sur la FED et les Rockefeller, fait 
office de diversion en renvoyant vers l’explication extra-terrestre, et en cantonnant la raison de tout nos maux à 
l’échelle « macro ». C’est une des dernières formes de pseudo dissidence fomentée par les sionistes pour brouiller les 
pistes, la preuve c’est que ce film est relayé à l’échelle micro par les sionistes eux-mêmes. 
102 « Nous sommes reconnaissants au Washington post, au New York Times, au Time magazine et à d’autres 
importants organes de presse dont les directeurs ont assisté à nos réunions et tenu leurs promesses de discrétion 
pendant près de quarante ans. Nous n’aurions pas pu développer notre plan pour le monde si nous avions été 
exposés aux regards de l’opinion publique pendant toutes ces années. Mais le monde est maintenant plus complexe 
et mieux préparé à s’acheminer vers un gouvernement mondial (…). La souveraineté supranationale d’une élite 
d’intellectuels et de banquiers mondiaux est certainement préférable à l’autodétermination pratiquée au cours des 
siècles passés. » 
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partie d’une secrète cabale travaillant contre les meilleurs intérêts des Etats-
Unis, me caractérisant moi et ma famille en tant qu’internationalistes et 
conspirant avec d’autres autour de la terre pour construire une politique globale 
ainsi qu’une structure économique plus intégrée _ un seul monde si vous voulez_ 
Si cela est l’accusation, je suis coupable et fier de l’être. » 

• D’autres conférences plus anciennes. Notamment une conférence donnée à des 
médecins, rapportée par le Dr Lawrence Dunegan de 1969, portant sur les 
changements de société à venir.103 

• « Le pacte »104, document apparu en 2001 offrant une description si fidèle de tous 
les mécanismes secrets à l’œuvre parmi nous, qu’il constitue un résumé de choix 
des stratégies pratiques de maintien du secret au quotidien. Ce pacte le voici : 

_L’illusion crée par notre pacte sera si énorme, si vaste, qu’elle échappera à leur 
perception. 
_Ceux qui la verront passeront pour fous. 
_Nous créerons des fronts séparés pour les empêcher de voir les liens qui 
existent entre nous. Nous nous comporterons comme si nous n’étions pas 
connectés pour garder l’illusion vivante. Nous distillerons nos objectifs au goutte 
à goutte pour ne pas éveiller les soupçons. Ceci les empêchera également de 
distinguer les changements à mesure qu’ils se produisent. 
_Nous nous placerons toujours au dessus du champ relatif de leur expérience 
parce que nous connaissons les secrets de l’absolu. 
_Nous travaillerons toujours ensemble et demeurerons liés par le sang et le 
secret. La mort viendra à celui qui parlera. 
_Nous ferons en sorte que leur espérance de vie soit brève et leur intellect faible 
tout en prétendant le contraire. 
_Nous utiliserons notre connaissance  de la science et de la technologie de 
manière subtile afin qu’ils ne se rendent jamais compte de rien. 
_Nous utiliserons les métaux, accélérateurs de vieillissement et des sédatifs 
dans leur nourriture et leur eau ainsi que dans l’air. 
_Ils seront entourés de poison de toutes parts. 
_Les métaux occasionneront leur dégénérescence intellectuelle. Nous 
promettrons de trouver des traitements en nous mobilisant sur tous les fronts 
mais nous les empoisonnerons toujours plus. 
_Lesdits poisons seront absorbés par la peau, par la bouche et détruiront leur 
esprit et leur système de reproduction. 
_Pour toutes ces raisons, leurs enfants seront mort-nés, et nous occulterons cette 
information. 
_Les poisons seront dissimulés dans tout ce qui les entoure, dans ce qu’ils 
boivent, qu’ils ingèrent, respirent et dans les vêtements qu’ils portent. 
_Nous devons nous montrer ingénieux à cet égard car ils ont la capacité de voir 
loin. 

                                                 
103 http://www.incapabledesetaire.com/plan.html 
104 Voir le pacte secret : http://vivresansogm.org/piecesjointesdes/le-pacte-secret.pdf  
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_Nous leur enseignerons que les poisons sont bons en diffusant des images 
amusantes et des tonalités musicales. 
_Ceux qu’ils respectent nous aideront car nous les enrôlerons pour faire 
progresser nos poisons. 
Ils verront nos produits utilisés dans des films et s’y accoutumeront sans 
jamais connaître leurs effets véritables. 
_Dès la naissance, leurs enfants recevront des injections de poison dans le sang et 
nous les convaincrons que c’est pour leur bien. 
_Nous commencerons quand les enfants sont tout petits, que leur esprit est jeune 
et nous les ciblerons avec ce que les enfants préfèrent, les sucreries. 
_Lorsque leurs dents commenceront à se détériorer, nous les remplirons de 
métaux, ce qui détruira leur mental et anéantira leur avenir. 
_Une fois leur capacité d’apprendre affectée, nous créerons des médicaments qui 
les rendront plus malades encore et causeront d’autres pathologies pour 
lesquelles nous inventerons d’autres remèdes. 
_Nous les rendrons faibles et dociles par la force de notre pouvoir. 
_Ils deviendront dépressifs, attardés et obèses et, quand ils viendront solliciter 
notre aide, nous leur donnerons toujours plus de poison. 
_Nous les focaliserons sur l’argent et les biens matériels pour qu’ils ne puissent 
jamais se relier à leur Soi intérieur. Nous les distrairons par la fornication105, les 
plaisirs et les jeux extérieurs pour que jamais ils ne deviennent un avec le Tout. 
_Leurs esprits nous appartiendront et ils feront ce que nous leur dirons. S’ils s’y 
refusent, nous trouverons le moyen d’implanter des technologies susceptibles 
d’affecter leurs perceptions. 
_Nous utiliserons la peur comme une arme. 
_Nous établirons leurs gouvernements ainsi que les partis d’opposition. Les 
deux côtés nous appartiendrons. 
_Nous dissimulerons toujours nos objectifs mais notre plan sera mené à son 
terme. 
_Ils travailleront à notre place mais nous en récolterons les fruits. 
_Nos familles ne se mélangeront pas aux leurs, notre sang doit toujours 
demeurer pur, car là est la formule.106 
_Nous les ferons s’entretuer quand cela nous conviendra. 
_Nous les maintiendrons éloignés de l’Unité par le dogme et la religion. 
_Nous contrôlerons tous les aspects de leurs vies et leur dirons ce qu’ils doivent 
penser. 
_Nous les guiderons gentiment et délicatement en leur laissant croire que cela 
vient d’eux. 
_A travers nos factions, nous fomenterons l’animosité entre eux.107 

                                                 
105 Cf. films X et la cabalistique du « X » pour désigner le chrétien ou le goy, ce qui revient au même. 
106 Incohérence avec la réalité de certaines pratiques de transmission énoncées ici, mais pas incohérent quand on 
connaît l’existence de « Core Jew », de lignée intégralement « pure ». 
107 Voir la démarche actuelle d’opposition forcée de l’islam aux français de souche. 
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_Quand une lumière brillera au milieu d’eux, nous la ferons s’éteindre par le 
ridicule ou la mort, ce qui nous conviendra le mieux. 
_Nous les pousserons à déchirer le cœur de leurs conjoints et à tuer leurs propres 
enfants. 
_Pour cela, notre alliée sera la haine et la colère notre amie. La haine les 
aveuglera totalement et ils ne se rendront jamais compte que leurs conflits 
font de nous leurs dirigeants. Ils seront bien trop occupés à s’entretuer. 
_Ils baigneront dans leur propre sang et tueront leurs voisins jusqu’au moment 
que nous considérerons propice à notre assaut. 
_Nous en tirerons le plus grand bénéfice car ils ne nous verrons pas, car ils ne 
peuvent pas nous voir. 
_Leurs guerres et leurs morts nous permettront de prospérer toujours plus. 
_Nous recommencerons encore et encore jusqu’à l’accomplissement de notre but 
ultime. 
_Nous continuerons à les faire vivre dans la peur et la colère par la diffusion 
d’images et de sons. Nous utiliserons tous les outils dont nous disposons pour 
arriver à nos fins. 
_Les outils nous seront fournis par leur travail. 
_Nous ferons en sorte qu’ils se détestent eux-mêmes et leurs voisins. 
_Nous leur cacherons toujours la vérité divine, le fait que NOUS SOMMES 
TOUS UN, ça il ne doivent jamais le savoir ! 
_Ils ne doivent jamais découvrir que la couleur de la peau n’est qu’une illusion, 
ils doivent toujours penser qu’ils ne sont pas égaux. 
_Pas à pas, insensiblement, nous ferons avancer notre objectif. 
_Nous prendrons leurs terres, leurs ressources et leurs biens, leur santé, pour 
exercer sur eux un contrôle total. 
_Nous les abuserons en les incitant à accepter des lois qui les priveront du peu 
de liberté qui leur reste encore. 
_Nous établirons un système monétaire qui les emprisonnera à tout jamais et les 
endettera eux ainsi que leurs enfants. 
_Quand ils réussiront à unir leurs forces pour s’opposer à nous, nous les 
accuserons de crimes et présenterons au monde une histoire différente car 
alors, tous les médias nous appartiendront. 
_Nous utiliserons la presse et son sentiment en notre faveur pour contrôler le 
flux de l’information. 
_Quand ils se soulèveront contre nous, nous les écraserons comme des insectes 
car ils sont encore moins que ça. 
_Ils seront dans l’incapacité de faire quoi que ce soit car ils n’auront pas d’armes. 
_Nous recruterons certains d’entre eux pour exécuter nos plans, nous leur 
promettrons la vie éternelle, mais de vie éternelle ils n’auront jamais car ils ne 
sont pas des nôtres. 
_Les recrues se feront appeler « initiés »108 et elles seront endoctrinées pour croire 

                                                 
108 Voir segmentation des degrés de Franc-maçonnerie et la façon qu’à Attali dans ses livres de parler « d’Initiés ». 
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en de faux rituels, de faux rites de passage vers de plus hautes sphères. _Des 
membres de ces groupes penseront qu’ils sont avec nous mais ne connaîtrons 
jamais la vérité. Ils ne doivent jamais connaître cette vérité ou bien ils se 
retourneraient contre nous. 
_Ils seront récompensés pour leur travail avec des biens terrestres et des titres 
honorifiques mais jamais ils ne deviendront immortels ni ne nous rejoindront. 
Jamais ils ne recevront   la lumière ni ne voyageront vers les étoiles. 
_Ils n’atteindrons jamais les Sphères Supérieures car les crimes commis contre 
des membres de leur espèce les empêcheront de passer au royaume de 
l’Illumination. Car ils ne le sauront jamais. 
_La vérité, bien que sous leurs yeux, leur sera cachée. Elle sera si proche d’eux 
qu’ils ne pourront pas se focaliser sur elle et que quand ils seront enfin en 
mesure de la voir, il sera trop tard. 
_Oh oui, la grande illusion de la liberté sera si grande, que jamais ils ne 
sauront qu’ils sont nos esclaves. 
_Une fois que tout sera en place, la réalité que nous aurons créée pour eux les 
possèdera. Cette réalité sera leur prison. Ils vivront dans le déni et le refus de 
voir. 
_Quand notre objectif sera atteint, commencera une nouvelle aire de 
Domination. 
_Leurs esprits seront entravés par leurs croyances, ces croyances que nous avons 
établies depuis la nuit des temps. 
_Mais, si jamais ils parviennent à découvrir qu’ils sont nos égaux, alors nous 
périrons. ILS NE DOIVENT JAMAIS SAVOIR CELA. Si jamais, ils 
découvrent qu’ensemble ils peuvent nous vaincre, ils agiront. 
_Ils ne doivent jamais, jamais découvrir ce que nous savons fait, car autrement 
nous n’aurons nulle part où nous cacher. Une fois le voile tombé, il leur sera 
facile de voir qui nous sommes. Nos actions auront révélé qui nous sommes, ils 
nous traquerons et personne ne nous viendra en aide. 
_Ceci est le pacte secret par lequel nous vivrons pour le reste de nos vies 
présentes et futures, car cette réalité transcendera de nombreuses générations et 
espérances de vies. 
_Le pacte est scellé dans le sang, notre sang. Nous sommes ceux qui sont venus 
du ciel sur Terre. 
_L’existence de ce pacte ne doit JAMAIS, JAMAIS être révélée. Il ne devra 
JAMAIS, JAMAIS être rédigé ou commenté car cela engendrerait une prise de 
conscience telle qu’elle attirerait sur nous la fureur du GRAND CREATEUR et 
nous serions renvoyés aux profondeurs dont nous venons pour y rester jusqu’à 
la fin des temps, pour l’éternité elle-même. 
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Progression géographique historique sioniste depuis le Proche 
Orient. 
Ce nouvel Homme-Dieu-communautaire a répartit sa sphère d’influence partout sur le globe, plus 
récemment dans certaines régions que dans d’autres. Mais globalement la progression a été 
géographique depuis le Proche Orient en passant par le Maghreb et l’Asie, L’Europe de l’Est puis 
la France, bien que la France ait été totalement épargnée pendant près de quatre siècles par les 
édits des rois protégeant le territoire de France de présence communautaire sous peine de mort109. 
Les foyers principaux actuels sont les nations à fond idéologique chrétien, n’ayant opposé aucune 
résistance structurelle à l’épanouissement d’un fonctionnement sioniste ou assimilé de société. 
Les terres d’Islam offrent le dernier frein sensible au Proche Orient à la progression sioniste, la 
progression communautaire du secret, car l’Islam, par des règles strictes, ne se laisse pas 
facilement dénaturer comme les terres chrétiennes, qui ont lamentablement abandonné toute 
fierté et ligne de conduite dans la vie. Le Maroc constitue le pays où l’influence sioniste est la 
plus palpable rognant toujours de plus en plus les préceptes de droiture musulmane. 
  

La cabalistique offre une preuve par la réciproque de l’étendue du 
secret. 
Pas de fumée sans feu. Pas de cabale sans personnes pour comprendre et appliquer cette cabale. 
Telle est la preuve par la réciproque de l’étendue de la conjuration sioniste. Que l’on soit 
convaincu ou nom de l’échelle quotidienne, anonyme de l’existence double et du secret, on ne 
peut nier  que les œuvres cabalistiques sont faites pour être comprises et appliquées. 
En ce sens, l’existence même de la cabale, signe par un raisonnement de type « réciproque » 
l’existence de cette conjuration mondiale, aussi nettement que la conséquence nécessite une 
cause. Il appartient alors à chacun de déterminer avant tout qui utilise cette cabale pour 
désigner formellement les Hommes-Dieu-communautaires.  
Les désigner hâtivement n’apporterait rien et dissuaderait des gens stigmatisés à tort, par 
exemple, des juifs religieux antisionistes tels Shlomo Sand actifs de rejoindre le front de la 
vérité face au front de l’idéologie du secret dans l’adhésion à ce mouvement de vérité, brisant 
en éclat la cabalistique mondiale.  
Et qui arrivera au bout de la compréhension, verra que la transmission dès le plus jeune 
âge de cette distinction du ressentiment se résume en cette vision dualiste du monde :  

• « Eux, méchant goys, manipulés jusque dans leur religion que nous avons inventé de 
toutes pièces pour eux »  

•  « Nous, juifs guides des nations, auteurs éternellement incompris de la félicité des 
peuples, qui devons vivre dissimulés pour ne pas être victime de la sauvagerie des 
autres »… 

La conclusion sera inévitable : c’est véritablement une psychopathologie de 
masse paranoïde transmise et affûtée de générations en générations qu’ils 
tiennent pour supériorité intrinsèque. Cette psychopathologie ne peut trouver de 
justification que dans l’augmentation de sa sphère d’influence, c’est pour cela que la furie 
actuelle sioniste atteint des proportions dangereusement croissantes. 

                                                 
109 Edit de 1394 promulgué par Charles VI. 
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La seule voie de compréhension globale de la domination : déchiffrer 
la cabale. 
Fournir une énième analyse historique, géopolitique ou d’actualité sur les moyens dissimulés de 
gouvernance mondiale constitue dorénavant autant de fausses pistes pour notre survie. Notre 
survie individuelle ou en tant qu’être collectif non communautaire, car c’est bien cela dont il 
s’agit. Que pourrais-je d’ailleurs apporter de complémentaire par rapport aux analyses d’Alain 
Soral ou du journalisme de terrain Thierry Meyssan110. Mon écriture n’est  mue que par une 
certitude : la seule voie efficace de compréhension totale de la domination micro-
communautaire est la pleine mesure de sa puissance au quotidien, autour de vous, dans 
votre vie de tous les jours, en particulier par la maîtrise du sens cabalistique. Il faut que vous 
identifiiez clairement la surveillance, la trahison opérée par ceux que vous croyez être des 
« amis », des « collègues », des « connaissances », des « conjoints », des « services », des 
« commerçants » à votre échelle, dans votre vie de tous les jours. Car tant que les  concepts de 
sociétés secrètes restent éloignés, théoriques ou associés à des personnalités ou des hommes 
politiques lointains,  votre esprit les analysera comme n’ayant qu’un lointain impact sur votre vie 
quotidienne. Votre esprit filtrera toutes ces informations les cantonnant à une prise de conscience 
théorique, ne se réveillant que le soir, devant votre site Internet dissident et le partage de vidéos 
sur Facebook en attendant que ces vidéos toujours plus accablantes les unes que les autres 
produisent un « effet »... 
Cet « effet » quel est-il? Il se quantifie ni plus ni moins en nombre de « like » sous un lien vidéo. 
Posons nous la questions : pour qui exactement ces vidéos sont-elles accablantes ?... BHL, Attali, 
Rockefeller, Bernanke, voire Eisenhower, S.T. Cohen, Oppenheimer pourquoi pas Moïse 
« himself » ! Cela leur pose-t-il vraiment un problème que vous connaissiez leur profonde 
nature trompeuse et manipulatrice là où ils sont? Bien sûr que non, c’est leur rôle de gérer 
l’exposition à la vindicte ! Ce sont les arbres, robustes dialectiquement, qui cachent la forêt. Tant 
que le corollaire est un « like » sur Facebook ou un « share », les communautaires peuvent dormir 
tranquille. Même si vous êtes un contestataire de terrain, et comme moi, vous avez déjà quitté 
votre écran d’ordinateur pour participer à une manifestation dissidente, là encore rien de 
spectaculaire n’arrivera. Immanquablement, un front de CRS va se former et concentrer toute la 
frustration de vos manifestants qui, se rendront vite compte que la petite centaine de dissidents 
avec des pancartes dénonçant le 11 septembre ne sert strictement à rien, voire, embête un peu 
« Christiane » qui voudrait bien aller à Franprix sans toute cette nuisance sonore, tout en 
permettant aux RG de vous ficher encore un peu plus… Comble du grotesque, lors de ces 
manifestations, ce sont des goyim CRS qui vont tabasser des goyim éduqués dissidents, par 
amour du sport ! Et pour rentabiliser leurs cours de self defense ! Qu’ils sont avides de 
mettre en application...  
Pour faire la révolution dans la rue, il faut des armes et surtout le soutien d’une armée de 
coalition, en gros, il faut se faire le brave mercenaire d’une volonté de révolution balisée par les 
hautes instances de pays alliés. A l’heure actuelle, seule la Russie, l’Iran et le Venezuela 
pourraient fournir une telle logistique d’appui à un soulèvement du peuple français non-
communautaire. L’empire Américano-sioniste ne laisserait pas faire. Mais posons nous la 
question : dans les rangs de son armée, combien y a-t-il de goys, combien y a-t-il de sionistes ? 

                                                 
110 Président du réseau Voltaire (voltairenet.org) rédacteur de « l’effroyable imposture », dénonçant, dès 2002, en 
premier les incohérences du 11 septembre 2001. 
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Que peut-il arriver si les bidasses goys intègrent un jour ce qui est dans ce livre ? Dans quel camp 
basculerait la suprématie militaire totale ? 
Or, actuellement,  les armes ne sont distribuées que par Washington à des mercenaires payés pour 
crier « Allah Akbar », en se faisant passer pour des opposants au régime de tantôt Kadhafi ou 
Assad… Ces mercenaires ne sont là que pour commettre des crimes sur des civils que les 
« journalistes », appartenant à ces larges corporations d’information qui appartiennent aux mêmes 
groupes que les financeurs de campagne de marionnettes politiques,  s’empressent d’imputer « à 
l’armée fidèle au régime »… Ne doutez pas que ces mercenaires seront envoyés demain dans 
vos villes et villages pour vous massacrer de la même manière que sont massacrés les 
« fidèles au régime de Bachar El Assad », qui ne sont autres que des civils tentant de ne pas 
se faire tuer par ces mercenaires sanguinaires payés par le génie militaire américano-franco-
israélien. 
  
Toute manifestation dissidente sans armes et sans soutien militaire devant l’assemblée 
nationale grecque ou espagnole ou française n’est que pure perte de temps. L’histoire se 
conclut toujours par une vague évocation dans la presse le lendemain, et pour vous, par un coup 
de lacrymo en pleine gueule donné par un CRS pourtant aussi victime que vous ! Surveillé aussi 
par quelques collègues sionistes infiltrés pour prendre garde qu’il ne retourne pas ses collègues 
contre le pouvoir ! Qu’arriverait-il si les CRS étaient en mesure de démasquer les sionistes 
directeurs de conscience qui se trouvent dans leurs rangs ou dans leur hiérarchie ? 
Posons-nous cette question : qu’est-ce que toutes nos actions quotidiennes changent au 
fond ? Rien. Cela ne change rien, car l’homme-communautaire a toujours dix, vingt coups 
d’avance sur Nous, « dissidents » autoproclamés. C’est même pire, l’éveil dissident hâte les 
communautaires à étouffer tout cela dans un bain de sang européen. Alors vite… Essayons quand 
même de proposer une alternative…Je n’ai pas vraiment la foi en une BAD (Base autonome 
durable)111, et je ne crois pas que si le plan réel est l’hégémonie totale communautaire sur le 
monde occidental et au proche orient, ces mêmes communautaires, une fois le terrain sous 
contrôle armé, laisseraient une chance de survie aux plus cultivés des dissidents, c'est-à-dire 
ceux qui se seraient vraiment préparés au chaos organisé par une dynamique communautaire folle 
et vaguement messianique de dominer le monde. Le réseau de sentinelles communautaires permet 
déjà sans doute de repérer les BAD en France. Si le chaos se profile, une BAD de dissidents sera 
bombardée par l’aviation de l’Empire si besoin. Il me semble illusoire de penser qu’il n’en serait 
pas ainsi en période de troubles aggravés en Europe. 

Talon d’Achille du système : 
Le système n’a qu’un seul talon d’Achille112 : ce n’est pas son sommet mais sa base. Cette 
base inexplicablement passée sous silence, tenue pour inexistante et inopérante… Ce réseau 

                                                 
111 BAD ou Base Autonome Durable dont le prosélyte principal Piero San Giorgio se disant proche de Pierre 
Jovanovic et nourrissant une soi-disant « admiration » pour Israël, insiste lourdement dans ses conférences sur la 
nécessité de réarmer massivement la population, préparant de fait les moyens d’une guerre civile plus sanglante 
que si les gens se battent avec des bâtons... 
112 Evoquons au passage, la fable du « Bankrun » présentée comme « talon d’Achille du système », mené par l’acteur 
à belle gueule issu de la bourgeoisie parisienne qui n’est qu’une manipulation à échelle n+1 de notre inconscient 
pour dédouaner éternellement le petit peuple sioniste d’accusation de participation à la domination par le secret. 
Cette manipulation, quelle était elle ? Yann Sarfati (peut-on rêver d’un nom à consonance plus connotée ?!!) savait 
comme tout le monde que l’action n’aboutirait jamais à rien ! Sauf que cet ambassadeur pseudodissident, dans un 
rôle sur mesure, et grâce aux médias complices notamment Taddeï très client de ce genre de finesse dans le dressage 
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ultra dense, de sionistes et d’initiés anonymes que constitue sa base, constitue sa force mais 
aussi sa faiblesse, puisqu’il est à votre contact direct, et ne tire sa force que du fait qu’il 
n’est pas identifiable et agit parmi nous en toute impunité. « Voyons… Quelle 
base anonyme?! » S’exclamera l’incrédule du peuple… Et même pour la plupart des dissidents, il 
est certain qu’hormis quelques journalistes, ainsi que nos hommes politiques, banquiers, 
financiers, people, chefs d’entreprises, le réseau sioniste n’existe pas en dehors de ces 
catégories !... Les sionistes actifs sont donc obligatoirement journalistes, politiciens, économistes, 
banquiers, stars de la télé, chanteurs, animateur radio, présentateur de JT… Mais si l’on se risque 
à parler de sioniste du peuple, on s’empresse de rajouter « que ce sont des pauvres victimes qui 
subissent une représentation illégitime par le CRIJF ou d’autres institutions» !…Voilà, la cause 
est entendue !... Le « sioniste du peuple » est une légende… C’est ce que moi-même je croyais 
pendant longtemps. Mais depuis j’ai compris la cabale. Et j’ai vu cette cabale omniprésente 
autour de moi. Donc « cabale+omniprésence= sionistes partout pour comprendre le message 
cabalistique et l’appliquer ». C’est aussi simple que cela. Avant, je ne croyais pas que les 
sionistes du peuple, anonymes, aient cette saloperie d’idéologie talmudique du mensonge, qu’ils 
y participent  au quotidien, en faisant au minimum œuvre de  surveillance, en participant 
volontiers à la discrète patine des âmes et physique goyim, que leur idéologie était 
rigoureusement identique voire débridée par manque de culture, par rapport à celle d’un Jacques 
Attali. Il m’était impossible de penser une telle hérésie, d’ailleurs il est impossible de le penser 
dans la dissidence. Même Alain Soral fait en permanence cette distinction entre sioniste de la 
haute et « petit sioniste innocent du peuple subissant ses élites »… Je conçois qu’il y soit obligé 
sinon le site égalité et réconciliation devrait fermer dans la semaine. Mais permettez moi de 
mettre grandement en doute ce dogme politiquement correct incrusté dans la dissidence… 
C’est comme si l’anonymat sioniste allait automatiquement de paire avec un sens moral profond, 
un altruisme « catholiforme »… Ainsi soit il…Amen… Quand on est face à des modes de 
dominations dégueulasses et clandestins où les morts sont déguisés en accident ou en 
malencontreuses maladies, où les techniques d’infiltration/neutralisation grâce à l’infiltration par 
« l’amitié », « l’amour », au contact du goyim à atteindre sont la règle, notamment par la trahison 
totale de cette donnée si belle, si propre à l’espèce humaine : « l’amitié », où tous les instincts 
nobles du goyim sont irrémédiablement dévoyés et orientés vers une pulsion de mort 
autodestructrice désenchantée où on force le goyim à renier puis haïr ses traditions d’origines, 
puis à se haïr lui-même… Comment rester dans le politiquement correct  pour dénoncer 
l’infâme ? Pourquoi s’empresser en permanence de dédouaner le petit peuple de cette 
gigantissime dégueulasserie ? N’est-ce pas se faire enfiler une seconde fois, n’est ce pas nous nier 

                                                                                                                                                              
des foules (revoir le rôle exact du bouffon de service invité bizarrement à la table, qui a passé son temps à abonder 
dans le sens d’Alain Soral allant jusqu’à lui faire la bise lors de son dernier passage à « Ce soir ou jamais », 
discréditant de fait très habilement le propos soralien), et tous les médias qui, comme par hasard, lui ont ouvert toutes 
grandes leurs portes, a permis de bien instiller le message subliminal suivant : « Attention : ne confondez pas 
Oligarchie mondialiste et petit juif du peuple »… Là on parle de manipulation tout en finesse ! Là seulement on 
commence à jouer sérieusement ! Là on peut parler de dix coups d’avance ! Là est la perpétuelle zone de combat 
qu’il faut tenter d’atteindre en permanence pour décoder réellement la matrice ! Là on comprend comment on 
« sacrifie un pion » (et quel pion quand le risque est nul et correspond à un retrait de quelques centaines d’euros par 
quelques ados… !) pour faire un « échec et mat » shoahtiforme derrière, c'est-à-dire rendant une impunité 
éternelle au petit peuple sioniste, rôle réel de la shoah, échelle précise d’action de la shoah. La Shoah ne protège 
pas BHL ou Attali, sa sphère de compétence c’est l’impunité du petit peuple, souvenons-nous en… Là 
commence le voyage vers le second niveau… là où le mensonge devient art… art de vivre ! Qui oserait penser, 
qu’avec le recul que tel n’était pas le but de la manœuvre. Pour le prochain Bankrun, y a-t-il un « Moshe Cohen » 
acteur à belle gueule disponible ?!! 
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cette légitime colère face à l’immonde trahison dissimulée tous les jours, autour de nous ? 
Voyons…Qu’une coiffeuse, qu’un VRP, qu’un guichetier, qu’un plombier, qu’une infirmière, 
qu’un médecin, qu’un ado, soit sioniste, au sens talmudique, au sens « enculeur » du terme, au 
sens grand sourire devant et rictus communautaire derrière : voilà quelque chose de ri-gou-reu-se-
ment impossible de nos jour dans la « dissidence »! Elle est là la shoah, il ne faut pas la 
chercher ailleurs ! Elle est pré-ci-sé-ment là ! Elle n’est pas ailleurs, où voulez vous qu’elle 
soit ? Dans les commémorations ? Mais qu’ils salissent encore plus tous les ans le drapeau 
français ! Tous les ans, qu’ils nous sortent des « excuses » à formuler par la France, qu’ils 
rabâchent que le nazisme est inscrit dans notre ADN de sale goyim Aryen-caucasien! Qu’est-ce 
que ça peut nous faire ?… Ce qui me dérange : c’est que le Shoah business opère là où il doit 
opérer : discréditer le petit peuple sioniste de tout agissement secret répréhensibles : et ça 
MARCHE ! Eh oui, ça marche. Moi, dissident ultra méga lucide affûté qui a lu le moindre bout 
de nappe des plus stylés des antisionistes de l’univers, des plus grands sociologues de cette 
galaxie, des plus puissants métaphysiciens de la création,  jamais je ne pourrais OSER imaginer 
une seconde qu’un petit sioniste de 16 ans et demi est prêt à me la mettre profonde, ma belle 
culture. Idem pour la belle petite sioniste sexy, appelons-la Adeline, que je suis à des années 
lumière de soupçonner qu’elle est un être farouchement communautaire des pieds à la pointe de 
ses jolis seins ; Adeline que je crois avoir séduit par mon charisme, ma volonté de fer, mon 
irrésistible sourire et qui va m’en faire baver grâce à son petit derrière bien attirant et le grand 
relais communautaire qui va me diriger là où il veut, quand il veut, comme il veut… Imaginer 
une seconde que ce soit une sioniste carabinée qui participe grâce à ses beaux attributs à la 
dilapidation goyime alentours ? Cela est rigoureusement impossible ! Que mon collègue de 
bureau, appelons-le Fabrice, si « gentil », qui est toujours très au fait des « soirées », de-ci de-là 
ça, de tout ce qui peut bien m’alcooliser jusqu’au trognon sous un prétexte festif, qui me propose 
des clopes à l’occaze si ce n’est un petit rail de coke « mondain » de temps en temps, pourquoi 
pas un joint les grands soirs ! Et qui a tendance à me faire bien picoler comme il faut au nom de 
notre amitié, quasi exclusive, cet ami Fabrice qui est si bien charpenté, que j’admire tant, qui est 
mon modèle, si masculin, si léger, tout en étant si sûr de lui, à l’aise partout, ayant des amis 
partout, qui n’a que cette phrase à la bouche « Ah ouais, j’ai un pote qui… », qui a des potes 
partout, c’est comme s’il en avait 13 millions des potes, de par le monde… ; Fabrice, que je suis 
encore à mille années lumière d’imaginer que, soirées après soirées, il vient constater mon 
délabrement psychique avancé : « Combien cette semaine ? 1000000 de  neurones à la 
trappe ?...Bof, petite semaine, attends, jeudi je fais un « petit apéro entre amis, tu viens ?... ». 
Alors qui est-ce qui se fait prendre encore par la shoah ??? Même le grand Faurissonien, 
possesseur de toutes les annales révisionnistes de la terre et du procès Zündel en intégrale, avec 
même des raretés, des collectors ! Des « live » de Paul-Eric Blanrue, des « bœufs »avec 
Faurisson aux maracasses… Je le dis, ils sont encore à une profondeur de 6 000 000 de 
micromètres dans mon Q…dans mon QI voulais-je dire…, ce qui doit faire 60 cm à la louche… 
Pourquoi si profond encore? Parce que le grand méchant loup sioniste, ça n’est encore pour moi 
qu’Attali, Bernanke, Eisenhower, pourquoi pas Freud… Allez, pourquoi pas le Playmobile nain 
Pujadas…  J’ai du Kouchner en promo sinon ou un arrivage de Finkelkraut, en salade ça passe 
toujours bien !! Donc, j’ai bien une critique éclairée à formuler sur tous les  sionistes de la terre, 
j’ai bien dis « TOUS », sauf… Eh bien Monsieur tout-le-monde Sioniste ; Monsieur « anonyme-
sioniste », mon tendre enculeur, celui qui cajole bien la croupe avant de l’enfourner dru et encore, 
parfois c’est juste un demi-gland qu’il me met, mais pendant 10, 15 ans, ça finit par bien 
m’élargir quand même… Pour tous, par définition, le sioniste est soit, comme Attali,  partout 
sur le Net, dans des vidéos accablantes, soit il vit sous terre, se cache dans une galaxie 
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parallèle ! C’est une entité inexistante au quotidien, immatérielle... De toute manière, ils ne 
pourraient pas être si nombreux que je le prétends, on va me dire… Notre mémoire est-elle si 
courte pour constater que les 10 000 000 de morts de la première guerre mondiale, les 20 000 000 
de la seconde, les millions des goulags Soviétiques sous les ordres de cinquante 
concentrationnaires sionistes113 n’ont pas un petit peu taillé dans la pyramide des âges de 
l’indigène caucasien européen ? …N’ont-ils pas largement infiltré les populations 
autochtones par croisement de mères sionistes célibataires avec des goyim indigènes? Et que dire 
de l’alcoolisme, des infarctus, des cancers, du Sida, de l’infertilité ? N’y a-t-il pas un tropisme 
obscur, silencieux, exclusif de ces maux  pour le goyim indigène, sorte de guerre de 5ème 
génération : la mort par « le plus grand des hasard et les imprévus inhérents à l’existence… ».  
N’y a-t-il que Louis-Ferdinand Céline qui ait fait quelques statistiques114 ? 
 Ah si ? Tu les connais bien me dis-tu ? Tu as conscience de leur nombre, dis-tu ? Car tu as déjà 
vu les « excités » de la LDJ ? Mais ce sont des agneaux à la LDJ! Moi je mes aime les karaté kid 
de la LDJ. Il y a du chevaleresque à défendre son beefsteak avec les poings. Ils ont une certaine 
grandeur dans l’imbécillité à la LDJ. C’est au moins du face à face (bon certes à trois contre un 
sans doute, si ce n’est un déversement de peinture rouge dans le dos de l’individu115) mais c’est 
déjà pas mal. D’ailleurs, je suis d’accord sur le principe de nation Juive, d’enracinement juif 
(même si le choix des colonies devrait se faire sur des territoires sans populations autochtones… 
Nick Rockefeller évoque l’Arizona dans son entrevue avec Aaron Russo… Soit ! Qu’on donne 
aux 13 millions de Juifs l’Arizona. Qu’ils s’y installent, s’y sentent bien, s’enracinent et qu’ils 
cessent de vouloir diriger le monde et nous dire comment vivre en France, surtout si c’est pour 
nous cracher à la gueule en permanence comme ils le font. Simple, clair, net, précis.). Je me 
demande souvent dans quelle mesure les Juifs de la LDJ ignorent la géopolitique globale et 
comprennent la stratégie du choc des civilisations, dans quelle mesure comprennent-ils vraiment 
le mal quotidien causé aux populations par le sionisme ? Intègrent-ils que j’ai le droit de me poser 
des questoins sur eux sans être empoisonné aux métaux lourds ? Comprennent-ils qu’une vie non 
Juive a de la valeur ? Leur embrigadement leur laisse-t-il cette possibilité de considérer encore les 
goys comme humains ? Si tous les sionistes depuis Moïse s’étaient encanaillés dans une LDJ, 
leur sphère d’influence s’arrêterait à une nation autour de Jérusalem ou même en périphérie de 
Babylone. Ils se seraient spécialisés dans le défense d’un territoire et auraient bâtit une société 
grâce à ces soldats, comme toutes civilisation l’a fait. Pourquoi auraient-ils eu besoin de la 
                                                 
113 « En 4 ans Lénine a massacré plus de 2 millions et demi de citoyens. Kaganovitch, Yagoda, Frenkel, Jejoff, 
Rappaport, Abramovici, Ouritski, Firine, Apetter, et 50 autres circoncis au 8ème jour, ont massacré 60 millions  de 
personnes dans les camps de concentrations, les travaux forcés, les GOULAGS (Voir Soljenitsyne). » Roger 
Dommergue Polaco de Ménasque. Dans Auschwitz : le silence de Heidegger ou l’explication de la tragédie juive 
114 « « Les guerres et les révolutions sont les moissons du peuple juif ». Disreli, premier ministre d’Angleterre. 
[Statistiques de la première guerre mondiale selon le Grand Rabin] : Population de la France : 40 000 000 ; Juifs et 
mâtinés 2 000 000 ; Français mobilisés : 8 400 000 ; juifs mobilisés 45000 ; Français tués 1 750 000 (1 sur 5) ; Juifs 
tués 1350 (1 sur 33). Déclaration du Grand Rabin » « Pour être tout à fait précis, examinons encore ces chiffres, 
pendant la guerre 14-18 : 1350 tués juifs, juifs français_ En proportion, cela représente un juif pour 1300 français 
tués…(1 750 000 morts)… Ce 1/1300è, je trouve moi, qu’il représente tout à fait exactement toute l’étendue des 
droits juifs sur notre territoire. Je leur donnerais volontiers 1/1300è des droits d’exercice dans chaque profession 
aux juifs, ainsi par exemple en médecine où nous sommes environ 30000 praticiens français, eh bien ! Nous 
accepterions 23 juifs de confrères. Enchanté ! Voilà un chiffre très normal… absolument suffisant ! Mais comme ils 
doivent être rien qu’en France, médecins juifs établis, à peu près 8000… Alors n’est-ce pas… « Le monde entier est 
dirigé par 300 Israélites que je connais. » Rathenau, juif, ministre allemand. » » Extrait de Bagatelles pour un 
massacre, Céline. 
115 Voir les agressions très récentes de Jacob Cohen (auteur du Printemps des Sayanims, dénonçant la présence de 
6000 agents israéliens directs sur le territoire), ou de Houria Boutelja par la LDJ 
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diaspora pour revenir à la case départ ? Jérusalem, dont ils n’auraient même pas pu virer les 
quelques paysans et leurs chèvres qui squattaient les lieux de ce « Hierosyla », la « ville 
sacrilège » de par son étymologie première116 ! La LDJ, au moins, ils se montrent, certes bien 
encagoulés, mais qu’est-ce que leur kung-fu va nous faire… ? Un petit bleu, un pif pété ? Mais 
dans notre fion, notre petit fion perso, ils ne vont pas pouvoir s’y loger silencieusement, 
insidieusement, ça c’est l’apanage d’une autre catégorie, que nous ignorons_ qui peut certes être 
un autre aspect du quotidien des karaté-kid de la LDJ_ mais une catégorie que nous pensons être 
un conte pour enfant, un conte de sorciers, une légende absolue… Car dans notre esprit, la Shoah 
est là, toujours, encore, sublime, elle illumine chaque neurone, elle nous éblouit encore au 
point de ne pas soupçonner l’existence de cette catégorie, l’énorme majorité, la plus dangereuse, 
la plus active, la plus souriante, la plus impénétrable, la plus belle, la plus campagnarde, la plus 
provinciale ou urbaine, la plus hypnotique, la plus « united color of benetton », infiltrant chaque 
ethnie, reléguant la LDJ à une sorte de préhistoire, folklore Yiddish ashkénaze majoritairement 
pour jeune con pas assez talentueux dans le vice et le mensonge pour se contenter d’un quotidien 
secret pour laminer les goyim. La LDJ c’est du fanatisme, puisque ses individus perdent toutes 
notion de raison quand il s’agit de réévaluer, juste « réévaluer » les pertes humaines pendant la 
Shoah. Pourquoi n’est-ce pas une bonne nouvelle en soi d’annoncer que les pertes ont été 
moindres par rapport à que ce qui a été annoncé. Cela devrait être une bonne nouvelle pardi!… 
Or c’est un crime de le dire, mais aussi de le démontrer… C’est donc bien que cette période de 
l’Histoire a une autre finalité… Etre contre le sionisme c’est encourager à déclarer sa judéité. 
Point. C’est au fond défendre une position assumée de judéité. Ce livre dénonce les crypto-Juifs 
qui laminent du goy par sadisme et qui biaisent toute l’existence des autres. S’ils sont juifs qu’ils 
n’utilisent plus la ruse, point, car la société est devenue trop horrible pour que le reste des gens ne 
tolère plus de diviser (et laminer, et abrutir) pour mieux régnier. 

La fable de « l’oligarchie mondialiste » : 
La shoah fonctionne à merveille, puisqu’elle a engendré la naissance du concept « d’oligarchie 
mondialiste », merveilleuse formule shoahtico-induite dédouanant la possibilité de dégueulasserie 
au quotidien perpétrée par le petit peuple sioniste… Car le petit peuple sioniste, c’est Anne Frank 
et c’est « le pianiste » ! Point ! « La vie est belle !... » Il n’en est pas d’autre. Au passage, 
remarquez les traits caractéristiques, ou en tous cas, des cheveux bien foncés et les yeux bien 
marrons de cette association systématique du petit peuple sioniste à ces traits caractéristiques 
caucasiens du sud, limite ashkénaze. Quoi ? Une sioniste blonde ? Impossible !... Et pourtant…  
Parlons donc de cette méchante « Oligarchie mondialiste ». L’appelation est aussi ténébreuse que 
floue. L’oligarchie mondialiste se caractériserait par les hyper-riches impliqués plus ou 
moins de loin dans le complexe politico-médiatico-militaro-financier apatride… Ils 
constitueraient les responsables irréfutables des guerres, de la finance folle, de la manipulation 
des consciences, de la destruction des nations, de l’empoisonnement agroalimentaire, et donc 
seraient nos bourreaux directs, suivis de près par les journalistes communautaires qu’ils 
stipendieraient. Ce seraient des sionistes athées, à l’idéologie talmudique, d’appartenance 
réplicative à l’hyper classe, de générations en générations. Ce seraient des hyper-riches, dont le 

                                                 
116« Moïse ayant enjoint son peuple, lors de l’Exode de « renverser les temples et les autels des Dieux qu’ils 
rencontreraient sur leur route ». Ils se dirigent ainsi par delà le désert, vers des terres habitées où ils font violence 
aux humains et pillent les sanctuaires, avant de fonder la « ville du sacrilège » (Hierosyla) dont le nom fut plus tard 
transformé en Jérusalem (Hierosolyma) » Philippe Borgeaud, « Aux origines de l’histoire des religions » Ed. Seuil 
2004  
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cynisme et l’attachement communautaire, notamment aux impératifs messianiques de la 
constitution du grand Israël117 seraient flous. En gros, ils voudraient bien d’une conquête 
messianique du Proche Orient mais seulement si celle-ci coïncidait avec une mainmise pétrolifère 
pour permette de rester hyper riche, et en dernier lieu, permettrait d’appliquer les prophéties de 
chaos général, par la ré-islamisation de ces régions. La guerre serait tout bénèf puisqu’ils 
fournissent les armes. Ce serait une guerre bien sanglante avec comme débouché un pôle 
Européano-Atlantico-Sioniste dont la capitale serait  le désormais grand Israël s’étendant du Nil 
à l’Euphrate… Ils n’y auraient pas de communauté sioniste plus forte que les intérêts de cette 
hyperclasse, pour preuve, ils auraient sacrifié leurs propres frères communautaires de Pologne 
vers 39-45 en finançant cyniquement Hitler depuis Wall Street. Donc quand on parle 
d’«oligarchie mondialiste », il s’agit d’un ennemi très commode à désigner, puisque parfaitement 
insaisissable.... Cette désignation porte son impuissance en elle-même. « Oligarchie 
mondialiste », c’est un paravent politiquement correct, c’est une désignation quasi religieuse du 
réel,  puisque par nature cet ennemi désigné est flou, lointain et surtout  inattaquable directement, 
tel Dieu lui-même. Ainsi, l’autre catégorie que le dissident ne veut pas croire réelle est celle 
shoahtiquement protégée de tout soupçon constituée par les sionistes du peuple aux traits 
franchement caucasien, les hybrides ayant, dirons-nous, une mère sioniste et un père goyim, 
séparé très tôt de la mère… Cette armée de l’ombre, au physique aussi passe partout que 
Kouchner, Jean-Jacques Bourdin, mais à la mentalité comparable en tous points à celle des milles 
Attali de la terre est la plus virulente sur le terrain.  Cette catégorie qui nous ressemble, faite pour 
nous ressembler, Doctor es dissimulation, championne du monde du typique, du cru ; nul autre 
animal n’est autant doué pour la dissimulation que ces cryptos-caméléons dont on ne soupçonne 
même pas l’existence…  

Autres éléments cabalistiques : 
Ainsi, posséder un physique relativement passe partout voire typique, une image caricaturale 
rassurante118 , assure au sioniste un destin de crypto sioniste à moins que son nom de famille ne 
trahisse trop son origine (ce qui est peu probable vu que le fils ou la fille de la mère célibataire 
sioniste prend le nom du père goyim). N’est pas crypto-sioniste qui veut. Il ne faut quand même 
pas se payer un physique trop caractéristique comme Allan Greenspan ou Attali, car aussi 
endormi et gobeur soit le goy, il reste parfois au fin fond des campagnes européennes une vague 
image du faciès typique communautaire dans l’imaginaire collectif ! D’ailleurs, nous entrons 
dans une nouvelle ère, où les animateurs télé et radio sionistes ne sont plus choisis sur critère de 
ressemblance goy comme auparavant (Les Dechavanne, les Reichmann), maintenant que les 
Cyril Hanouna (spécialiste mondial de la « grosse bise ! » de judas à ses auditeurs goys) et les pas 
drôles Mathieu Madenian fleurissent. D’ailleurs ça me ravit, ce courant de judéité enfin au grand 
Jour, puisque c’est le côté sournois, dissimulé du sionisme qui est cause de tous nos malheurs 
et confusion dans la société. J’attendrais un tel « coming out » général  de la part des chanteurs 
de Babylon circus… Mais toute leur démarche artistique est basée sur leur crypto-judéité et le 

                                                 
117 « A ta descendance, je donnerai ce pays, à partir du fleuve d’Egypte, jusqu’au grand fleuve, le fleuve Euphrate » 
Génèse 15 :48 
118 « On est dans une période de caricature qui légitime que quand on est réaliste, on doit être caricatural » Alain 
Soral, Entretien mensuel. 
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message talmudique attenant… « Babylon circus » est un grand cirque que Christian le goyim va 
voir en concert. Oui, Christian, le goy, prénom officiel du goyim pour Attali119 ! 
D’ailleurs, comment les sionistes désignent tous les « Christian » de la terre ? Quelle est cette 
formule magique ? Comment les sionistes désignent actuellement tout ce qui n’est pas régenté 
par la sainte montagne Sion, le « holly Mount Zion ». La formule est claire : trois syllabes : Ba-
by-lon. Sion c’est l’antithèse de Babylon. Sion, par le sionisme international, la solidarité absolue 
sioniste en exil c’est l’antithèse de Babylon, LE symbole de la division par excellence, le 
symbole exprimant au mieux la mesquinerie du petit esprit paysan qui seule à perduré à travers 
l’ancien régime pour s’incarner dans le petit peuple vulgaire actuel ou sous le paravent bobo de la 
classe moyenne employée du tertiaire. La noblesse de l’esprit et du corps a terminé sa course 
dans les corbeilles situées en contrebas des guillotines. Pas besoin d’être fin historien pour savoir 
que les babyloniens sont les premiers à avoir chassé la plèbe sioniste… Il y a quelque 3000 ans 
de cela…   
J’y suis allé les voir les « Babylon circus », ce « grand cirque pour goy », dans le texte. A la fin 
du concert, ça part en Jam du genre « Si tu burn le fire, si tu burn le fire… » (Répété une 
trentaine de fois). C’est bizarre, mais moi, quand j’entends « Si tu burn le fire » j’entends « si tu 
crames du goy »… Je suis comme ça moi, j’entends des sens bizarres de partout moi ! Je dois 
être « fou »… Et pourquoi entendé-je cela ? Parce que j’entends la même phrase dans 1000 
chiures musicales crypto-sioniste. Le « burn » du goy, le “Burning and looting” (brûler et piller 
en soirée...), le « more fire!» des falashas Ras tafari, le “smoke on the water”, le “set fire to the 
rain”, les “burn to shine”, “burn one down” de Ben Harper, les 10000 “Burn’em”, “Burn 
Babylon” de la roots music. Les “Roots”, autant de « racines » se coonsidérant à la base de toute 
l’humanité soi-disant dans leur psychopathologie mégalomaniaque120 tandis que le goy n’est que 
du bois pour la combustion121..... C’est bizarre, pour moi, dans la bouche sioniste, en cabalistique, 
« l’eau »122  désigne le chrétien tout mouillé de baptême... et le feu, c’est le sort que son maître 
sioniste lui réserve tous les jours : sous entendu la combustion de son âme et de son corps. 
Combustion progressive, jours après jours! Soirées après soirées... Impensable! Hérésie !... 
Jamais Anne Frank ne jamerait sur scène en chantant « si tu burn le fire » pour exhorter les 
sionistes de l’assistance à cramer du goyim en profondeur au quotidien, c'est-à-dire brûler son 

                                                 
119 Blague d’Attali : « Une histoire qui résume au mieux ce qui se passe au niveau économique aujourd’hui : c’est 
Sholmo qui téléphone à David en lui disant écoute j’ai une affaire formidable à te proposer : un camion de 
pantalons, ils valent 1 $. Tu les veux ? Formidable, David les prend, il téléphone à Jonathan, lui dit écoute j’ai une 
formidable affaire à te proposer, un camion de pantalons à 2 $. Tu les prends ? Formidable. Jonathan téléphone à 
Saoul , lui propose à 3 $ et l’histoire continue jusqu’à ce que Moshe téléphone à Christian, lui dise, écoute j’ai une 
affaire formidable des pantalons à 49$, tu les prends ? Formidable, Christian les prend. Le lendemain, Christian 
téléphone à Moshe en lui disant t’es vraiment un escroc ! Ah bon…s’étonne Moshe. Eh si continue Christian, tu m’as 
vendu des pantalons à 49$ et ils sont immettables, ils n’ont qu’une seule jambe ! Moshe répond, mais t’as rien 
compris, c’est pas fait pour mettre, c’est fait pour acheter, pour vendre, pour acheter pour vendre… ET c’est 
exactement, exactement la meilleur leçon qu’on puisse avoir sur ce qui se joue en ce moment si vous voulez 
comprendre ce qui se passe actuellement dans le système financier mondial. » 
120 « Some are leaves, some are branches, I and I are the roots… » chante Marley. 
121 « Some are leaves, some are branches, I and I are the Roots, some are dry wood for the fire… Ooyooh look at 
them ». (Roots de Bob Marley) [Certains sont des feuilles, certains sont des branches, « Moi et moi » sommes les 
racines]  
122 Tout ce qui est « mouillé » désigne cabalistiquement le goyim : the rain, the rivers, the clouds, the rainbows, the 
myst… Les significations peuvent s’entrecroiser, s’étendre… Un « changement de temps » peut signifier l’arrivée de 
nuages… Autrement dit l’intervention ou l’arrivée d’un Goy dans l’affaire. « Je peux pas j’ai piscine » est une 
expression que j’ai déceler de nombreuses fois dans la bouche des sionistes : la piscine désigne le fait d’aller au 
contact des goys alentours… 
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âme, son physique, sa beauté... Et tout ça, en toute discrétion, en toute impunité, devant un public 
majoritairement goyim applaudissant, hypnotisé, attiré comme un insecte fou par cette « aura » 
du mystère sioniste !... 
Quand un sioniste dit « Babylon », c’est bizarre encore mais j’entends « tous ces enfiotés de 
goyim »… Là encore bizarre… Quand Marley chante « Babylon your throne gone down », il ne 
célèbre pas vraiment l’avènement de la diversité de la démocratie athénienne sur terre… C’est 
plutôt le « Zion train »123 qui s’approche de nous…Le « Holly Mont Zion »… La montagne 
sioniste quoi. C’est bien son camp qui jours après jours, soirées après soirées, joint après joint de 
cannabis, a détrôné Babel, symbole de division naturelle chez le goy. Et c’est sûr, la destruction 
de Babel est plus aisée quand on détruit toute la jeunesse américaine des années 70 par la 
marijuana en lui faisant croire que la marijuana est une élévation, source de force, de 
spiritualité, de tolérance… Quand on lance sur le marché un prosélyte aussi « peace and love » 
que Marley et ses dread locks qui ne sont que les nattes traditionnelles juive version cheveux 
crépus, on est sûr du strike des neurones caucasiens occidentaux. « This ? this is my identity » 
dit Marley une lock à la main quand on lui demande… La conquête devient « easy »…idem en 
Europe… « Dready’s got a job to do and he’s got to fullfill that mission, to see him first would be 
their greatest ambition… ». Les “dreadys” sont les sionistes entremêlés  tels des cheveux, ils ont 
une mission à remplir, se voir à la première place serait leur ambition la plus chère... 
 
Enfin, concluons,  vous l’avez compris : toute la puissance, 60 ans après, de la shoah, réside 
dans cet unique constat : pour tout dissident ultra informé, le sionisme resterait un 
épiphénomène concernant l’hyperclasse sioniste apatride… Or, rien n’est plus faux.  Ainsi, 
ce mythe de l’oligarchie mondialiste persiste. Il constitue une amnésie semi consciente dans le 
discours de vérité  soralien. (Sans doute Alain Soral prend cette précaution de dédouaner le petit 
peuple sioniste, sinon ce serait l’arrêt de mort immédiat de sa déjà maigre plage d’expression… 
voire sa mort à lui tout court). Il présente ainsi à chaque fois l’oligarchie mondialiste comme 
quelques sionistes judéo-protestant qui ne représenteraient qu’un millième de pourcent de tous les 
autres juifs, ultra respectueux des goyim en toutes occasions… Donc en gros, nous nous battrions 
contre environ 10 000 individus qui feraient régner cet enfer sur terre… Les autres  sionistes 
vivant parmi les 13 000 000 de juifs ne vivraient même pas en réseau, ne travailleraient pas tous 
les jours à toujours plus de contrôle goy, n’utiliseraient jamais la cabale ni toutes ces techniques 
de subversion et d’anéantissement des individus que nous avons citées. La cohésion du petit 
peuple, le subterfuge quotidien,  c’était valable pour leurs ancêtres, et ce n’est naturellement plus 
valable dorénavant, car nous vivons actuellement des temps infiniment raffinés,  les seuls temps 
« dignes », « évolués », de l’histoire où tout le monde s’aime…Sioniste les premiers… Peut-être 
qu’en le répétant assez, je vais me mettre à le croire… D’ailleurs je m’auto accuse « d’hantise-et-
mythes » ! Na, voilà c’est fait ! C’est moi qui doit débloquer. Ils sont encore mal compris, ils sont 
encore malmenés, éternelles victimes, éternels incompris… Décidément la Shoah n’a pas finit de 
me prendre…J’ai beau chanter gaiement « Shooooo-ananas, sho sho sho-ananas »124 sous la 
douche, rien n’y fait, ils m’en glissent toujours une à l’occasion… Et ce qu’ils me glissent à moi, 
personnellement, c’est du sérieux : c’est pas de la menace ou de la paperasse : c’est du genre 
« quenelle chimique », empoisonnement, un petit cocktail qui vous alite et shoote la tronche 
pendant trois mois, sans que vous ne puissiez rien faire, rien penser, et surtout rien expliquer… 

                                                 
123 « Zion train is coming our way. Oh people, get on board! I’ve got to catch a train cause there’s no other station. 
Then we’re rolling in the same direction...Oh Zion train is coming our way...” 
124 « Shoananas », paroles et musiques, Dieudonné M’Bala Bala, Jacky au synthé. 
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Du neurotoxique qui ne rigole pas, du sédatif, du métaux lourd, aluminium, mercure… ça vous 
détruit vos souvenirs, votre personnalité, votre charme… Vous mettez 6 mois à vous en 
remettre. J’en ressens les effets à l’heure où j’écris. Ils doivent me remettre une dose à chaque 
fois que la dernière sentinelle que j’ai croisé a constaté que je pouvais encore un peu penser. J’en 
suis à quatre attentats de la sorte actuellement et sans doute combien de petites saloperies bien 
cancéreuses, des métaux lourds bien incrustant, bien prématurant le vieillissement… C’est du 
Casher, préparé avec soin  dans les labos sionistes, disponible à tout sioniste en charge de votre 
petit cas « d’anomalie à régulariser », ce qui nous amène naturellement au sujet suivant : la 
liquidation par la maladie. 

Mon grand-père et son cancer : 
Passons à mon grand-père… Celui mort à 59 ans… 59 ans, c’est jeune… Mais heureusement, 
« l’équipe médicale était super sympa… ». Heureusement, grand-père est mort entouré de 
compétence… Voilà le gain essentiel du goyim, la véritable avancée sociale du goyim ces 
quarante dernières années. Il a le droit à un sourire, une caresse si et seulement si, il daigne 
crever sans trop d’histoire, ventant jusqu’aux soins palliatifs la dévotion du personnel 
soignant… Quoi, une infirmière sioniste, un oncologue sioniste ?!... Voilà une histoire à dormir 
debout ! Antisémite ! Et pourquoi pas remettre en cause la shoah ? Quoi monsieur ? Pardon ? 
Vous mettriez en doute votre protocole de chimiothérapie ? Pardon ? Vous voudriez savoir la 
nature exacte de votre cancer ?... Le voir !? Mais pensez donc, c’est 10 ans d’études au 
minimum…Mais comment osez-vous ? Ce sont là des protocoles validés « internationalement », 
entendez vous ? « Int-er-na-tio-na-lement »… C’est bizarre, moi dorénavant quand j’entends 
« internationalement », j’entends : « fais pour que vous creviez où que vous soyez sur le 
globe »…Attends, attends…parano !  Comment ça, alors si je te suis, le cancer serait utilisé par 
les sionistes pour faire crever de manière ciblée, en invoquant le hasard certains goyim 
improductifs ou gênants ou juste trop vieux pour dilapider de l’allocation minimum vieillesse ou 
une retraite à taux pourtant plein ?  Mais c’est du délire ! Pourquoi ne pas dire dans ce cas là que 
le gentil professeur Kahn du service d’Oncologie où est mort grand-père serait le relais de cela !? 
Et qu’il y aurait une ou deux infirmières spécialisées en pratique vétérinaire goyim ? Là encore, 
hérésie ! Impensable… Mais que ferait l’académie de médecine… Tout les protocoles de chimios 
sont validés « in-ter-na-tio-na-le-ment » je te répète !!… Il est impossible qu’on fasse crever les 
gens volontairement enfin… ! Quid d’ Hippocrate ! Quoi ? Qui, Dr Gernez ? Ses travaux sur le 
cancer125 ? On pourrait éviter le cancer à 94% pour 10 euros/an/personne ?! Foutaises… Pourquoi 
on continuerait à payer à l’industrie pharmaceutiques des chimios à 40000 euros/année  pardi !... 
Attends voir… 

Films X, crucifiX, X-factor… Lettre X et cabalistique de désignation du 
goy.  
Reprenons l’histoire d’Adeline la sioniste aux petits seins tout en poire, aux épaules bien 
dessinées, au corps très sec et dynamique, à la belle peau épaisse, toujours empreinte de ce doux 
rapport léger, surnageant dans son quotidien de mère célibataire…, tout en ne négligeant jamais 
                                                 
125 Documentaire par Jean-Yves Bilien de deux heures présentant le Dr Gernez et ses travaux sur les cellules 
souches, le cancer, la sclérose en plaque, Alzheimer, Parkinson, la myopathie où ce brillant praticien explique 
comment le ministère de la santé a délibérément étouffé sa méthode pour quasiment éradiquer le cancer de la 
population. On peut s’intéresser aussi à la médecine nouvelle de l’oncologue Dr Hamer, emprisonné à plusieurs 
reprises pour son approche révolutionnaire et efficace pour traiter le cancer. 
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de se poser en victime, avec son « aura » qu’accompagne la dualité, avec ce je ne sais quoi 
d’insaisissable en elle que l’on prend pour une beauté d’âme rare… Reprenons Christian le 
goyim, inculte mais hautain, faisant fort de rester séduisant mais fumant son paquet de cigarette 
par semaine, à cause de l’influence de son meilleur pote, collègue de Bureau, Fabrice, qu’il 
admire et imite tant au quotidien. Christian est marié, sans le savoir, à une sioniste. (Rappelons 
que c’est le destin de toute femme sioniste que de faire un enfant à un goy)... Remarquons 
comme cette image de mère célibataire sioniste est absente de notre inconscient collectif. Pour 
nous, il est impossible de croire qu’une belle petite blonde, si fragile, si svelte puisse être 
intégralement, rigoureusement sioniste de cœur et d’esprit. C’est impossible puisque les seuls 
sionistes au monde sont dans notre inconscient : Attali, BHL, Bernanke, Sarkozy… Mais 
faisons l’hypothèse farfelue qu’il existe dans notre ville des sionistes anonymes, qui nous 
ressemblent qui plus est, fondus dans la masse !... Je sais que cette hypothèse peut paraître 
totalement folle à ce point de connaissance, mais imaginons…Faisons une hypothèse encore plus 
farfelue : cette sioniste est d’une solidarité tribale surpassant toute les autres solidarités, qu’elles 
soient républicaines, sociétales, amicales, ou de voisinage…Bref, toutes les solidarités purement 
humaine… Elle est donc du même clan sioniste qu’Anaïs, la femme de Christian le goy, avant 
toute autre considération. Le couple, le mariage, tout cela n’est qu’un rôle de composition dans 
lequel elle peut trouver plus ou moins de plaisir, en quelque sorte, joignant l’utile à l’agréable. Et 
quand je dis qu’Adeline a un corps de folie, je ne plaisante pas… D’ailleurs, quel est, bien avant 
un quelconque perfectionnement mental, le fondamental de vie qui permet aux femmes sionistes 
de maintenir des corps de rêve ?  C’est l’optimisation du corps. Les femmes sionistes, jeûnent 
énormément, « les pieds sur terre, la tête dans les étoiles », comme elles disent, font les 
étirements qu’il faut faire, se font replacer régulièrement par un ostéo de leur communauté qui 
s’efforcera de n’avoir aucune action sur les goyims. Elles mangent cru, ne cuisent pas les 
aliments leur préservant toute leur valeur nutritive. Elles ont des corps de femmes parfaites, 
fatales. Elles peuvent obtenir n’importe quel goy. Christian, il a trop maté de porno, de films X 
homosexualisant, maintenant il recherche « des mecs avec un vagin », plus que de véritables 
femmes... Il ne sait pas Christian mais le « X », ça veut dire « fait par les sionistes pour le 
goy ». Si, parfaitement, vous finirez par comprendre aussi ! Parfaitement, tout ce qui comporte la 
lettre X, ça veut dire « Attention, ceci est de la merde exclusivement faite à destination du 
goyim pour l’avilir, le corrompre, l’empoisonner. Si vous êtes sioniste, prenez d’extrêmes 
précautions. A utiliser exclusivement pour corrompre ou avilir du goy ». X c’est lui, c’est le 
chrétien, son petit crucifix penché de 45°. Quoi, est-ce si difficile à comprendre ? (Faut-il que je 
remette en note l’explication de Nietzsche ou de Hitler de la vraie nature inventée de toute pièce 
du christianisme ?) Un crucifix, sans Jésus, ça ressemble à ça : + . Maintenant, penché de 45°, ça 
fait un « x », ça marche en majuscule « X », en stylisé « X » et même en ultra stylisé « X ». 
Merveille d’invention cabalistique s’il en est. Beaucoup trop puissant à comprendre pour le 
goyim… A des milliers d’années lumières de la portée spirituelle goyim... Moi quand j’entends 
« X » j’entends « pour goyim », exclusivement pour goyim… Quand j’entends film X, j’entends, 
« Films pour corrompre, avilir et homosexualiser Christian ». Quand j’entends « X-men », 
j’entends « grosse daube pour goyim », quand j’entends agent « triple X », j’entends « fiction 
renforçant l’image du héro solitaire qui sauve le monde, pour inhiber encore plus l’instinct de 
sauvetage du monde par l’entraide chez le goyim » quand j’entends « X-files », j’entend 
« attention, fiction pour faire croire au goyim que cette sensation de faux ambiant serait la 
dissimulation de l’existence d’extra-terrestres… et non de sionistes », c’est d’ailleurs une ruse 
transversale à beaucoup de manigances sionistes qui consiste à faire croire que ce sont les 
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extraterrestres et non les sionistes qui dominent le monde (Voir la grosse production pseudo-
dissidente « Thrive »)… Quand j’entends « X-box », j’entends « comment créer toute une 
génération de tueurs virtuels dans des jeux hyperréalistes ». Mais… Je te sens, ô lecteur, déjà 
douter, car je ne suis qu’un goyim après tout, mon vocabulaire, ma tronche, normalement, tout 
doit te répugner chez moi, car je suis ton frère de race, ainsi es tu formaté pour me détester et 
n’être hypnotisé que par les sionistes. Ainsi sommes-nous formatés depuis l’enfance, à ne vénérer 
que des crypto-sionistes toute la journée, à n’avoir de cesse de vouloir leur ressembler… Donc je 
te sens déjà sceptique… Je pue trop le goy pour toi… En fait je suis trop proche de toi pour 
ne pas te dégoûter… Tu te dis que bien entendu, il n’est pas envisageable une seconde que des 
industriels aient, ne serait-ce qu’une seule seconde, eu l’idée de produire de la merde corrosive 
pour la santé de Christian le goyim, tout en mettant un petit « X » par ci, un « X » par là pour 
prévenir Adeline que c’est pas le  bon produit pour elle, que c’est de la merde pour goy… Quand 
j’entends « X-games », il s’agit de divertir Christian, lui faire faire des sauts sur une rampe de 
skate pour qu’il finisse en fauteuil, descendre des rampes d’escalier en « rail » à ski ou en skate, 
histoire de potentiellement se mettre une marche dans la tête ou un montant de rampe d’escalier 
dans les couilles… Quand le goy essaie, il se fait les ligaments croisés, ou au pire la nuque... Les 
pros sionistes inventent et exécutent toujours des figures plus périlleuses avec des doubles 
rotations en l’air dans un snowpark, pour que Christian s’éclate bien les disques vertébraux quand 
il essayera, pour que Christian consomme du médoc, du soin, du matos, sans trop lire ou se 
cultiver… Mais avant tout, il faut qu’il rêve Christian… Qu’il rêve de gloire, et qu’il y sacrifie 
tout à ce veau d’or… Quand j’entends « X-factor », je comprends dorénavant que Christian va 
passer sa jeunesse à rêver d’être un chanteur… Pourquoi ne se voit-il qu’en artiste dorénavant ? 
Eh bien parce qu’il est incompris, que pendant toute sa jeunesse, toutes ses belles pensées sont 
systématiquement négligées ou ridiculisées par les sionistes alentours. Il ne peut pas exprimer 
tout son être profond. Sa profonde nature a été dès le plus jeune âge bafouée, piétinée. Hop, 
Christian se précipite dans les files de casting… C’est le nouveau « X-factor »…manque le « y », 
X-factory… la fabrique à Christian-goy qui non seulement ne sait pas chanter mais vend son âme 
au diable pour y arriver… Qu’est-ce qu’il y a d’autre ?… Eh bien regardez autour de vous. Dès 
qu’ il y a un X dessus (ou un nuage…), il s’agit de la version pour goy du truc…« Mais quel 
délire !!!… Alors le déodorant « aXe », tous les produits faisant mention d’un « X » seraient faits 
pour Christian le goy alors ?!!... Parano ! Qui irait mettre au point un symbolisme aussi fou pour 
savoir ce qui est fait pour Christian et fait pour Elie... Enfin, je dis Elie, j’aurais pu dire 
aurELIE, aurELIEn, amELIE, KELLY, Kailye, adELIE, ELIANE, AnnE-LIsE, jean-jacques, 
Jean-Yves, Matthieu et comble du sadique : « François », voire le très passe partout « Nicolas » ! 
Enfin tout ce qui peut _ j’ai bien dit « peut »_ flairer le sioniste…  

La préparation de la séparation de Christian le goyim et d’Anaïs la 
sioniste :  
Revenons au couple formé par Christian le goyim et Anaïs la sioniste. Clara, la fille de Christian 
et Anaïs a grandit, elle a dorénavant 3 ans. Anaïs doit passer à l’étape suivante de toute mère 
célibataire sioniste : il faut écarter au maximum Christian de l’éducation de sa fille Clara, si ce 
n’est l’éliminer, pour qu’il intervienne le moins possible. Pour ce faire, Anaïs demande à 
Adeline, une membre de la communauté sioniste de la ville de l’aider à mener à bien cette 
mission. Adeline est habituée puisqu’elle a déjà permis à deux couples de se séparer dans une 
autre ville. Elle a dû d’ailleurs déménager, car il était devenu un peu dangereux pour elle de rester 
là où elle avait participé au suicide d’un père et à l’alcoolisation d’un autre... Ainsi, le plan pour 
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Adeline-sioniste est de briser le mariage de Christian et d’Anaïs à la demande d’Anaïs. Le but 
de toute la manœuvre est qu’Anaïs puisse élever en mère célibataire sa petite Clara, 3 ans. 
Adeline, comme beaucoup de sionistes, a un corps parfait, une peau parfaite, n’importe 
quel homme tomberait raide dingue d’elle au premier coup d’oeil… Elle va rencontrer 
Christian lors d’une conférence où ils seront placés par hasard l’un à côté de l’autre… Christian 
va se surprendre à la charmer, et va encore plus être surpris de constater que cette belle femme est 
particulièrement réceptive à ce charme. Un petit baiser plus loin, Christian va donner son numéro, 
hésiter longtemps avant de revoir cette belle étrangère. Mais de fil en aiguille, Christian va 
accepter un petit 5 à 7 à l’hôtel, puis deux, puis trois… Christian va se surprendre à croire que 
son charme naturel a rendu cette Adeline si folle de désir… Ce n’est pas trop difficile, 
Christian est si orgueilleux au fond… Alors Christian va sortir sa petite queue de bon toutou et 
va la remuer pour Adeline, lui montrant tous les tours qu’il a dans son arsenal sexuel. Adeline 
jouira ostensiblement « comme jamais ». Ce sera « la première fois qu’elle ressentira ça avec un 
homme » dira-t-elle à Christian… Adeline en voudra toujours plus, Christian prendra toujours 
plus de risques, toujours plus de risques que sa liaison soit découverte par sa femme (il faut que 
ça reste plausible qu’il n’y ait pas connivence entre Adeline et Anaïs)… Adeline est 
« amoureuse » dit-elle. Elle commence à mettre la pression sur Christian… Alors de semaines en 
semaines, s’installent toujours plus de 5 à 7 à l’Ibis…  Adeline est « accroc »... Christian sait 
qu’il risque gros, mais il a tellement besoin d’un peu de piment dans sa vie... Et il a déjà 32 ans, il 
se sent sur le déclin physique, surtout depuis qu’il s’est remis à fumer après avoir fait l’amour 
avec Adeline, parce qu’Adeline lui a un jour proposé une cigarette qu’il a prise sans réfléchir. 
Christian se confie régulièrement à son meilleur ami Fabrice… S’il savait, Christian ! Si 
seulement il avait la moindre idée ce lien invisible qui relie Anaïs, Fabrice et Adeline… 
Comment pourrait-il s’en douter ? Connaît-il même le concept de sionisme ? Et si oui, irait-il le 
chercher une seconde à cette échelle dans sa vie ? Crois-t-il possible que le sionisme est ce qui 
orchestre tous les éléments de sa petite vie à l’heure actuelle ?... Il se montre orgueilleux auprès 
de Fabrice, il montre à quel point dès qu’il assouvit sa volonté de puissance, il peut être médisant 
à son tour, il casse un peu de sucre sur Adeline, sur sa femme, reconstruisant un peu son rôle de 
macho, celui qu’il avait abandonné quand il était devenu un peu moins beau gosse qu’avant. Ce 
faisant, il détruit assurément le moindre remord que ces deux sionistes pourraient avoir à 
organiser un tel plan pour Christian, s’il se montrait magnanime envers et contre tout.… Pour 
l’instant, Christian n’a pas connu telle passion depuis ses 16 ans au lycée et cette fameuse histoire 
avec Delilah qui l’avait laissé désespérément alcoolique, s’étant terminée si abruptement, si 
douloureusement dès le premier mois où il était entré à l’université… Il n’avait d’ailleurs jamais 
pu reprendre contact avec cet amour de jeunesse à part, bizarrement, quelques semaines avant son 
mariage avec Anaïs… Delilah était réapparu sur Facebook et l’avait de suite encouragé à épouser 
« Anaïs, qui lui semblait être une fille super pour lui »…  
Pour l’instant Christian est aux anges, il a le piquant de cette relation avec Adeline… Il est même 
conforté par deux ou trois « amis » crypto sionistes nécessairement au courant de ce qui se 
trame… « C’est normal », « ça arrive après 5 ans de mariage », le confortent-t-ils…Il ne sait 
pas que toute cette mise en scène n’a d’autre but que de l’écarter irrémédiablement de sa femme 
de sa fille puis de sa maîtresse tout en lui faisant croire qu’il est le seul responsable de tout ça ! 
Christian, après cet épisode, va s’en vouloir, se haïr, être soigneusement pris en main dans son 
autodestruction future…Il va se retrouver alcoolique et drogué, voire mort… Il ne sait pas qu’il 
est grand temps de dire Bye bye à sa sioniste de femme, pour qu’elle élève la petite Clara dans la 
plus pure tradition sioniste, dans la transmission de la cabale… Nous y reviendrons. Nous 
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expliqueront cette nécessité pour la mère sioniste de trouver un goy comme géniteur puis s’en 
débarrasser, dans le chapitre : « La transmission par la mère»… 

Mettre des visages sur le sionisme quotidien : 
Si vous parvenez à mettre des visages sur les trompeurs et sionistes au quotidien, ceux qui 
s’occupent gentiment de votre cas, là, votre éveil pourra avoir une traduction immédiate. Là sera 
le retournement par la base tant espéré, là seulement réside le seul changement possible dans 
l’assouplissement salutaire de la discrète furie sioniste.126 La découverte des tromperies 
quotidiennes, l’identification des auteurs de ces tromperies, le fait de mettre un visage humain et 
non plus une lointain Attali ou Rothschild sur le trompeur, peut seul, éveiller l’instinct de 
conservation réel et efficace pour ne pas terminer totalement misérable et déshumanisés comme 
le citoyen modèle de « 1984 » d’Orwell. Je souhaite donc exposer les moyens de domination et 
de mensonge à l’échelle de l’individu, même si naturellement, le relais quotidien de la 
domination secrète est au service de stratégies géopolitiques planétaires sur tapis de conquête 
vaguement messianique, auxquelles je ferai allusion. Mais globalement, mon propos va toujours 
de l’échelle macroscopique, à l’échelle microscopique.   

Physiologie de la culture du secret et du ressentiment: 
Lorsque mon initiation à la cabalistique ambiante fut suffisante, le spectacle d’une telle cohésion, 
d’un tel partage international de ces petits gestes, détails, métaphores pour indiquer qu’ « on en 
est », qu’on fait partie du « conquering lion of Judah » me donna plus d’une fois le vertige. Ce 
spectacle est celui observé par les « initiés non sionistes » dont Attali parle dans ses bouquins, 
notamment Francs-maçons de rang suffisamment élevé ou goys cooptés d’influence comme 
Madonna qui « prendrait des cours de cabalistique à Los Angeles »... Les cooptés goys intègres 
tels Michaël Jackson se font tuer comme nous l’avons vu (Après ses déclarations en public sur la 
manipulation des masses, vidéo à l’appui, il devenait trop risqué qu’il se lance dans un laïus sur le 
Nouvel Ordre Mondial au beau milieu d’un de ses concert prévu pour sa dernière tournée « This 
is it ! »). 
Cependant, une fois bien prise en compte, la mesure de la facticité totale du monde et la dualité 
permanente des acteurs du monde occidental contemporain et la profonde laideur que tout 
cela engendre ; il restait en moi une autre sensation, qui elle, m’impliquait plus intimement. J’ai 
surtout ressentit cette sensation, non pas en observant Attali ou les manieurs de concepts, mais en 
vivant aux côtés des sionistes « du peuple », en observant leur « ivresse de blesser », leur 
plaisir monomode d’organiser des soirées où les goyims sont malmenés, laminés 
psychiquement, détruits physiquement. C’est dans cette période de transition, pendant laquelle 
je n’avais pas encore été complètement identifié comme connaissant la cabale, que je pouvais 
assister, abasourdit, à l’emploi du deuxième sens cabalistique, sous mes yeux, pour désigner les 
goyims de l’assistance ! Pire, j’ai identifié avec certitude ce phénomène de besoin de s’entourer 
de goyims alentours : tel un circuit électrique a besoin d’une « masse », d’un pôle négatif pour 
fonctionner, les sionistes se repaissaient de goyims pour exulter. Ils ont besoin de cette « masse » 
dans leur système de jouissance 127 ils ressentent une légitimation, un réconfort en présence de 
pauvres goyims ignorants, crédules, naïfs, désorientés mais tachant de faire bonne figure. 
                                                 
126 « Les hommes qui ont changé l’univers n’y sont jamais parvenus en gagnant des chefs ; mais toujours en remuant 
des masses » Napoléon Bonaparte 
127 Cette réalité de nourriture de l’âme sioniste en vampirisant celle du goyim est abordée par la dissidente juive 
Dana Goldstein  dans son blog : « La vraie nature du judaïsme ». 
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Dix sionistes au restaurant vont beaucoup plus « se trouver », « s’amuser » s’ils ont pris la peine 
d’inviter trois ou quatre goyims avec eux, qu’ils mènent par le bout du nez.  J’ai souvent identifié 
ce besoin de s’entourer au maximum de goyims pour attiser plus qu’une excitation, une réelle 
frénésie à manier la cabale en leur présence.  

Dès que vous percez la cabalistique, vous méritez la mort. : 
Ces sionistes du peuple ressentent naturellement, une réelle haine de celui qui a identifié leur 
mensonge, comme si je n’étais ni plus ni moins qu’une anomalie sur un programme. Cette haine 
est d’ailleurs le plus débordante chez les femmes sionistes, me confortant dans le constat que le 
judaïsme sioniste n’est qu’un habile maniement de l’instinct le plus puissant de l’espèce 
humaine : l’instinct maternel de survie de son enfant, que cet enfant soit « une idéologie » ou un 
enfant de chair et d’os. Cela me procure véritablement cette sensation glaciale que toute mon 
âme, ma beauté, ma pensée, bref, mon humanité m’est niée par des sionistes du peuple. Or, à part 
leurs « pieds sur terre »,  leur sempiternelle dérision de tout (dérision prônée par Nietzsche au 
demeurant saine si elle n’était si corrosive pour les goys connaissant la vérité), leur 
« droiture » et bon maintien physique, et le maniement de ces métaphores cabalistiques qui les 
excite tant, ils me semblent n’être au fond que des créatures bien médiocres. Médiocres car 
n’ayant pas développé l’étendue maximale que peut atteindre une formation de l’esprit 
individuelle, étouffé qu’ils ont été par leur communautarisme sublime. Quand bien même, 
explique-t-on rationnellement la psyché des sionistes, il demeure ce je ne sais quoi de 
profondément différent avec le psychisme de quelque humain que ce soit autour de la terre. 
On peut donc raisonnablement se demander si le sionisme n’est pas plus qu’une idéologie, 
plus qu’un trait moral, plus que la conséquence d’une éducation ou d’une tradition… N’y 
a-t-il pas un déterminisme surhumain dans leur psychisme, dépassant l’entendement, se 
manifestant à son paroxysme dans l’hystérie de certains sionistes, une fois leurs agissements 
découverts, allant contre l’esthétique même de l’univers, les rendant prisonniers malgré 
eux. Et malgré leur apparence, malgré leur aisance, malgré leur domination, et leur joie 
expansive, démonstrative, presque agressive, je ressentais une profonde détresse en eux, une 
haine de soi, à peine dissimulée par toutes leurs gesticulations et autocongratulations 
permanentes. Si leur cohésion est d’autant plus affermie qu’ils haïssent de concert les goyims, 
ils m’ont semblé vivre dans l’urgence et la joie forcée de leur « libération » prochaine, comme si 
l’arrivée d’une domination réellement totale sur le cheptel goyim avec l’hypothétique arrivée 
messianique, les renverraient à un vide absolu, le vide humain que rien ne saurait combler, 
comme si seule la perspective de domination les motivait plutôt que l’avènement de cette 
domination. 

Tout ça pour ça : 
 Et tout amoral qu’ils soient, quel minable aboutissement au fond quand celui-ci ressemble de 
plus en plus vraisemblablement à une hécatombe déjà suffisamment honteuse dans l’état en Irak, 
Afghanistan, Libye, Syrie, demain en Iran ou Russie puis en Europe, tout en tuant 
silencieusement les individus et les civilisations d’Europe, donnant écho dans un bouquet final 
à des millénaires de barbaries où l’Homme ne se sera qu’attelé à tuer l’Homme. Bien 
qu’autoproclamé surhomme, ou « spécifiquement humain » comme le clame Attali avec une 
Chutzpah inouïe, le résultat de l’exile est  que 3000 ans après son point de départ, le 
mouvement est toujours insufflé par un instinct préhistorique de défense, un comportement 
atavique comme n’importe quel sous-animal peut en fournir. Le projet n’a jamais dépassé la 
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mentalité de nécessité de la domination présente chez les sionistes et résumée par Napoléon 
dans cette formule « Etre conquérant ou conquis, seul dilemme, ultime vérité ». Dans cette 
guerre absolue, mais pour l’instant dissimulée, le possesseur de la cabale constate qu’il n’est pas 
une journée où la communauté ne s’auto-entretienne dans cette perspective génocidaire, au cas où 
des sionistes moraux seraient réticents à aller jusqu’au bout de l’Armageddon…. Quand on 
comprend la cabale, on comprend aussi le matraquage permanent que subissent les sionistes en 
permanence à la radio, à la télé : l’appel permanent à l’Armageddon.  

Les découvertes de Roger Dommergue et l’explication 
endocrinologique de « l’homme trafiqué » : 
Face au constat de folie organisée, sans pitié, meurtrière pour la nature, les animaux, les hommes 
_les deux principaux marchés mondiaux de notre planète sont les armes en premier et en 
second la drogue…_ Devant ce constat indéniable de quelque chose, de profondément  
« trafiqué » sur cette planète, il y a deux attitudes :  

• soit on se dit, tel le bobo quinquagénaire européen _qui daigne s’extraire parfois deux 
minutes de son quotidien pour réfléchir où il va en tant qu’être collectif  récipiendaire 
d’une civilisation dont il a eu le loisir de jouir égoïstement en se désintéressant 
lamentablement de la res publica et qu’il transmet anéantie à la génération suivante128_ 
donc, soit on se dit comme lui que l’homme est mauvais naturellement, loup pour lui-
même ; l’homme conquiert, trompe, dupe, peu importe le moyen pour dominer. Et, 
les juifs sont le peuple ayant au mieux élaboré les moyens d’une telle domination. Le 
fait d’être organisé de manière communautaire, sur un tapis de ressentiment initial dû à 
l’exode de la plèbe, entretenu par des ressentiments pogromiques, puis le ressentiment 
shoatique a donné naissance à un type d’homme revanchard, dont les procédés sont 
secrets et dissimulés pour exécuter une longue guerre de conquête mondiale, c’est le 
peuple prêtre, le lion conquérant de Judée, le peuple qui a trouvé dans ses « instincts 
de décadence, (…) une puissance grâce à laquelle on peut s’imposer contre le 
monde »129, ce peuple « sûr de lui-même et dominateur »( selon la célèbre formule du 
général De Gaulle). 

• Soit, on se dit, comme moi, qu’il ne peut en être ainsi, que notre foi naturelle, notre sens 
divin ne peut envisager que la Création puisse avoir engendré ce type d’homme, capable 
de porter au quotidien la trahison humaine universelle, capable d’avoir engendré un 
tel plan, aussi inesthétique, générant tant de souffrance pour les peuples130 et la nature, se 
soldant par un Armageddon final ; que le monde tel qu’il est, ne peut pas avoir évolué 
ainsi sans un détournement fondamental de la nature humaine physiologique. Or  il 
n’existe qu’une et une seule constante dans l’histoire juive, quelle que soit leur ethnie, le 
siècle en question, le climat, il y a toujours eu les mêmes phénomènes de non 
assimilation avec les population, ainsi qu’une propension à la spéculation analytique 

                                                 
128 Otto Weiniger, juif antisémite, dont Freud disait qu’il était l’homme le plus brillant qu’il ait jamais rencontré, 
ayant rédigé à 20 ans son « Sexe et caractère », dans le quel il montre le lien entre  le judaïsme et la nature de la 
femme qui est un être dépourvu de vision collective d’avenir, c'est-à-dire, l’être par excellence, le plus manipulable 
par le politique et aussi l’élément qui ne remettra jamais la transmission du mode de vie secret sioniste en cause. 
129 « Considéré du point de vue de la psychologie, le peuple juif est d’une force vitale prodigieusement résistante, 
qui, placé dans des conditions impossibles volontairement et par une profonde habileté à survivre, prend le partit 
des instinct de décadence, non parce qu’il est dominé par ces instincts, mais parce qu’il a deviné en eux une 
puissance par laquelle on peut s’imposer contre le monde. » Nietzsche, L’Antéchrist. 
130 « Many more will have to suffer, many more will have to die, don’t ask me why… » Marley, « Natural Mystic » 
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folle, à l’absence de sens moral et de noblesse bien comprise, à l’ostracisation 
volontaire, à la décadence comme mode de conquête… N’y aurait-il pas une 
explication rationnelle à cette tragédie humaine perpétuellement 
renouvelée qui semble causer tant de torts à la planète, aux écosystèmes, 
aux animaux, aux différentes civilisations et leur beauté et génie propre 
ainsi que surtout, aux juifs eux-mêmes !  

Quel est ce particularisme, cette constante aux cours des âges et des continents qui condamnerait 
systématiquement le peuple juif à cette « malédiction » autoentretenue vers un hypothétique 
dénouement messianique et cette éternelle idée de redevabilté envers Dieu ? Un phénomène qui 
les plongerait de force en perpétuelle marge de l’humanité ? Il n’est qu’un seul phénomène, 
caractérisé lui-même comme « étant un acte dépassant l’entendement humain » dans les 
commentaires de la Thora : Roger Dommergue a écrit quatre livres présentant les conséquences 
funestes de la circoncision au premier jour de la première puberté humaine qui va du 8ème 
au 21ème jour de vie. Sans confirmer, ou infirmer directement cette explication de la tragédie 
juive, nous insisterons juste sur la nécessité de mettre des moyens d’étude conséquents pour 
définitivement trancher la question de l’impact de la circoncision sur le psychisme. 

Points physiologiques de la circoncision : 
Assez inexplicablement, quand on se permet de réduire la tragédie trimillénaire d’un peuple à une 
question de prépuce, on se heurte à l’instinct de pudeur qui confère aux parties génitales une 
approche nécessairement risible. Passé cet apanage des faibles d’esprit, ou des âmes encore trop 
jeunes, il faut étudier l’essence de cette pratique historique dans l’espèce humaine et surtout 
l’essence physiologique de son impact sur l’homme qui en est victime. Nous ne détaillerons 
pas ce sujet car un spécialiste de la question, juif lui-même a écrit aussi clairement que possible 
les tenants et les aboutissants de ce drame humain. Résumons quand même son point essentiel : 

• la circoncision au 8ème jour influe grandement l’orage endocrinologique de la première 
puberté humaine. Or, cette première puberté est aussi fondamentale, voire plus riches en 
conséquences psychiques que la seconde puberté adolescente. En effet, lors de cette 
première puberté, le cerveau est en pleine formation structurelle. 

• Concrètement, par la nécessaire réparation de la plaie infligée au prépuce, 
l’inflammation inhérente à toute plaie détourne par chimiotactisme des nutriments, 
hormones, facteurs de croissance au niveau de la circulation sanguine locale. Elle 
consomme ces composants sanguins, qui ne peuvent donc plus être consommés 
normalement par un autre processus à son apogée pendant cette première puberté : 
l’acquisition de caractéristiques pour les cellules endocrines dites interstitielles (Ces 
cellules se logent entre les autres populations cellulaires des gonades à savoir).  C’est un 
fait physiologique indéniable.  

• Seconde conséquence de taille, la circoncision au 8ème jour maintient des taux 
anormalement élevés de cortisol dans le corps pendant les 6 premiers mois de la vie, cela 
a été prouvé scientifiquement et constitue aussi un deuxième fait physiologique 
indéniable.  

Naturellement ces deux faits physiologiques influent en profondeur la constitution profonde des 
tissus, notamment du cerveau, dont il est prouvé que la constitution est pilotée 
hormonalement, ne serait-ce que dans la différence de personnalité entre hommes et 
femmes!  
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La circoncision au 8ème jour modifie donc indéniablement en profondeur la 
nature de l’homme. Elle privilégie certaines actions activatrices ou inhibitrices sur 
l’expression de certains gènes (ce qui est la raison d’être d’une hormone). Ainsi, au niveau 
génital, les éléments nécessaires à la croissance et à la maturation d’un groupe de cellules 
endocrines très particulières dénommée interstitielle génitale, nommée ainsi car ces cellules 
s’intercalent dans le parenchyme gonadique, cette population cellulaire interstitielle est 
totalement anéantie, ce qui est une caractéristique physiologique RECONNUE ET 
PROUVEE chez de nombreux déments. En parallèle, la fonction régulatrice de la sécrétion 
(« crine ») de ces cellules dans le sang est absente ou faible. Il en résulte le débridage complet 
d’autres voies métaboliques se traduisant cliniquement par une acromégalie (ce physique 
« Juif » typique si caractéristique) et un esprit hyper-analytique non contrôlé par un sens 
supérieur moral. Ainsi ce centre endocrine interstitiel, constituant un groupe de cellules 
endocrine particulier parmi nos quatre principaux centres endocrines (Tyroïde, surrénales, 
hypophyse, gonades) est anéantit dans sa fonction endocrine interstitielle. Il en résulte un 
déséquilibre dans le jeu de contrôle qu’ont les centres endocrines les uns sur les autres.  

• La traduction est déjà physique : c’est cette physionomie caractéristique juive 
acromégalique (nez caractéristique bombé et imposant, lèvres lipeuses, oreilles 
caractéristiques, mains acromégaliques (particulièrement chez les femmes de lignées 
circoncises)). 

•  La traduction est ensuite mentale : le psychisme se traduit par une aptitude supérieure à 
l’abstraction débridée résultant de l’activité hypophysaire seule, rendue absolument folle 
par cette absence de contrôle interstitiel. Autrement dit, le suicide de l’humanité est 
inscrit physiologiquement dans les circoncis du 8ème jour. Ce centre endocrine 
participe à la conception supérieure de l’être. Il est réduit à néant par la circoncision au 
8ème jour. Nous vivons les conséquences funestes de cette pratique à l’heure actuelle où 
nous tendons vers l’Armageddon. 

Dernier point, de nombreuses pathologies faisant intervenir des déficits hormonaux précoces ont 
des traductions physionomiques similaires. Par extension, un beau visage est la traduction 
d’un chef d’œuvre de la nature, d’un rare équilibre entre ces centres endocriniens. Enfin 
l’ironie de l’histoire montre qu’un circoncis au 8ème jour, peut donner naissance à un 
garçon qui, s’il n’est pas circoncis, pourra conserver pour quelques générations cette 
aptitude analytique supérieure TOUT en ayant une interstitielle saine, c'est-à-dire en 
retrouvant une conscience supérieure, autrement dit la paix de l’homme avec Dieu 
retrouvée, une échappatoire enfin salutaire pour l’humanité. La clé est là. Le Messie est 
là, tapis dans ce peuple, dans une descendance exempte de mutilation. (« Qui 
aurait pu penser qu’un rite pût aller si loin et risquer de tout détruire à la frontière des nations » (Dominique 
Aubier)131. 
 
 Roger Dommergue, juif non circoncis au 8ème jour clame dans ses brillants ouvrages l’absolue 
nécessité de comprendre le drame inhérent à la circoncision au 8ème jour pour comprendre 
l’humanité telle que nous la vivons actuellement. Cette pratique de la circoncision, importée par 
Moïse au sein de la « plèbe » pendant l’exode, reproduction dévoyée de la circoncision pratiquée 
par son héritage pharaonique (Les fils de pharaons étaient circoncis au 5ème jour selon d’autres 
                                                 
131 Dominique Aubier, née Marie-Louise Labiste, née en 1922 est une femme de lettre spécialiste de Don 
Quichotte et de la Kabbale Hébraïque.  Elle a notamment publié « Don Quichotte, prophète d’Israël » ©1966 
Robert Laffont où elle analyse le message cabalistique présent dans Don Quichotte de Cerventès. 
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modalités péri circoncisionnelles, et de manière consanguine, atténuant paradoxalement 
l’extrémisme des funestes conséquences psychologique dont l’humanité se fait la victime depuis 
2000 ans maintenant). Laissons lui la parole. Etant Juif lui-même, il présente l’énorme avantage 
de ne pas être relégué d’emblée dans la catégorie « haineux aveugle » comme on se plait à taxer 
toutes mes explications : 

Extrait : « Le silence de Heidegger ou l’explication de la 
tragédie juive » par Roger Dommergue. 
« Par delà l'antisémitisme. La clef de la tragédie juive: circoncision au 8ème jour et 

Âge des Ténèbres ». 
« Qui aurait pu penser qu’un rite pût aller si loin et risquer de tout détruire à la frontière des nations » (Dominique 

Aubier) 
Un fait historique est indéniable : l'antisémitisme (mot impropre d'ailleurs car bien de véritables 
sémites n'ont jamais connu l'antisémitisme) anti-Juif, s'est manifesté à toutes les époques et sur 
tous les continents où les Juifs étaient présents. Il est de ce fait, comme le dit Bernard LAZARE 
dans son livre sur l’ANTISÉMITISME, en gestation permanente dans le Juif lui-même et NON 
dans l'antisémite. Toutes les époques et toutes les latitudes ne se sont pas données le mot pour 
persécuter les Juifs. La mise en garde de l’Église contre la perversité juive ne touchaient que les 
Catholiques, petite fraction de tous les peuples et de tous les lieux qui n'ont pas eu besoin de 
Rome pour pratiquer un antisémitisme sanglant, même lorsque les Juifs possédaient un pouvoir 
politique et financier maximal.  
Cet ANTISÉMITISME (mot d'autant plus absurde qu'un Juif dont l' ascendance vit depuis des 
siècles en Pologne n'a rien de sémite) EST DÛ A LEUR PARTICULARISME CONSTANT DANS 
LE TEMPS ET L'ESPACE. 
Les "Juifs" (mot impropre comme nous le verrons) ont des pouvoirs spéculatifs considérables 
mais au détriment du SENS MORAL qu'il ne faut pas confondre avec la moralité souvent 
rigoureuse chez eux, et d'ESPRIT DE SYNTHÈSE. Leurs spéculations modernes, JUDEO 
CARTESIENNES, nous offrent un Niagara meurtrier de preuves par 9 de ce phénomène. Ce 
particularisme ne doit rien à la THORA, LIVRE SAINT JUIF, car les pseudoJuifs qui dirigent le 
monde, n'ont guère reçu d'enseignement religieux et sont dans leurs spéculations comme dans 
leur vie, radicalement athées. 
L'esprit de synthèse et le sens moral QUI CARACTÉRISENT LES VERITABLES ÉLITES, sont 
totalement absents de l'officialité politique. 
La pseudodémocratie va ainsi se muer en judéocratie mondialiste qui impose son césarisme par 
le vote inconscient de la déchéance des masses désintégrées. La dialectique de la liberté de 
l'homme, de la femme, de l'enfant est à l'épicentre stratégique de cette destruction démagogique 
qui joue sur la naïveté et la vanité des masses. Les phénomènes "Michael Jackson132" et 
"Madonna" sont des symptômes fulgurants de l'effondrement physiologique et psychique des 
masses. Le mot "Juif" est un vocable dont la signification est strictement religieuse. EST JUIF 
celui qui suit les préceptes de la THORA, seul livre saint Juif orthodoxe, nous affirme le 
spécialiste Alexandre Weil. 
Or AU REGARD DE LA THORA, MONSIEUR WARBURG, qui en 1914-1918, subventionna 
simultanément les Alliés, les Allemands et la révolution bolchevique, pour venir en Europe en 

                                                 
132 Seul point de désaccord avec R.D, en effet Mickael Jackson en plus d’être un artiste complet, a eu le courage 
avant sa mort de dénoncer le nouvel ordre mondial dans une vidéo qui tourne encore sur Internet. 
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1919 comme négociateur de la Paix, (on sait ce que fut et où a mené le TRAITE DE 
VERSAILLES), M. HAMMER, qui en 1940 possédait à lui seul autant de pétrole que les 3 
puissances de l'Axe, MARX, KAGANOVITCH, ET 50 BOURREAUX CARCÉRAUX ET 
CONCENTRATIONNAIRES JUIFS QUI EXTERMINÈRENT DES DIZAINES DE MILLIONS DE 
GOYS EN U.R.S.S. (FRENKEL, YAGODA, JEJOFF, FIRINE, APPETER, ABROMOVICI ETC), 
FREUD aboulisant et pornographiant avec sa fumeuse théorie pansexualiste ne reposant sur 
rien, SIMONE VEIL, piluloavorteuse, (la pilule est pathogène et tératogène),BENEZAREFF, roi 
du film pornographique, avec quantité d'autres de même origine aux U.S.A, et en Europe, tel 
autre "Juif" roi de l'alcool mondial, de la viande, de l'accaparement du blé, de feuilletons 
abrutissants de propagande systématique, de violence et de sexe, NON SEULEMENT NE SONT 
PAS JUIFS MAIS SONT DES CRIMINELS MAJEURS DE LÈSE- HUMANITÉ, COMME LE 
SONT D'AILLEURS LES ROIS DE LA PRESSE A LA MAXWELL ET GOLDSCHMIDT, qui 
manipulent les masses sur un océan de basse propagande anti-traditionnelle, de mensonges, 
d'erreurs et d'horreurs. 
Le seul reproche que l'on peut faire aux VÉRITABLES JUIFS c'est de se taire quant à ces 
criminels majeurs qui en plus, usurpent le titre de "Juifs"... 
Quand on a parfaitement compris le particularisme spéculatif ASYNTHETIQUE ET AMORAL de 
cette secte athée issue du judaïsme, quand on constate qu'un Juif de Pologne et d'Amérique du 
Sud sont somatiquement très différents, ne gardant en commun que, bien souvent, les traits de 
visage caricaturaux, et leurs pouvoirs spéculatifs, ON CHERCHE QUEL PEUT ÊTRE LE 
DÉNOMINATEUR COMMUN QUI PUISSE RENDRE COMPTE D'UN TEL 
PARTICULARISME. OR IL N'EXISTE QUE LA CIRCONCISION AU 8ème JOUR 
QUI SUIT LA NAISSANCE. Cela devient lumineux quand on a compris L’ANTÉRIORITÉ 
FONCTIONNELLE DU SYSTÈME HORMONAL SUR LE SYSTÈME NERVEUX ET ÊTRE EN 
GÉNÉRAL (œuvre du Docteur Jean Gautier endocrinologiste). En d'autres termes , c'est notre 
système glandulaire qui nous dirige, le système nerveux n'étant qu'un pont, assurant nos 
automatismes, entre notre nature, glandulaire, et nos actions. 
J'ai montré dans ma thèse de doctorat, que les dandys romantiques (Chopin, Lamartine, Musset, 
Liszt, Gœthe, Byron etc) étaient des "thyroïdiens" à tendance "hyper". Cela rend compte de leur 
forme longiligne, leur esthétisme, leur intuition, leur imagination. Quand on connaît aussi 
l'existence de la première puberté qui commence au 8ème jour et durera 21 jours, on est illuminé. 
On peut d'ailleurs l'être avant par intelligence pure, car la circoncision au 8ème jour est bien le 
SEUL PARAMÈTRE CONSTANT, qui puisse justifier un tel particularisme d'autant qu'il y a 
absence complète d'ethnie puisque les Juifs ont toujours été pratiquement répandus sur la 
planète, n'ayant jamais pu se fixer plus de quelques siècles, ce qui ne permet pas d'acquérir des 
caractéristiques ethniques patentes. D'ailleurs aucune justification ethnique ne pourrait justifier 
de tels pouvoirs spéculatifs privés de sens moral et d'esprit de synthèse. Si les Juifs avaient eu le 
moindre esprit de synthèse, il y a longtemps qu'ils auraient découvert que la circoncision était la 
source de TOUS LEUR MAUX et ils l'auraient supprimée. Il semble que leur fatalité est 
précisément qu'ils NE DOIVENT PAS le découvrir... Or la circoncision se pratique bien au 8ème 
jour, c'est à dire au premier jour de la première puberté qui durera 21 jours, et qui va être 
considérablement perturbée. Elle déterminera la mentalité très particulière de ceux qui subissent 
cette mutilation avec pérennité. Au 8ème jour toutes nos endocrines sont en effervescence. 
Pendant 21 jours ce sera donc la PREMIÈRE PUBERTÉ. Elle se manifeste par des signes 
génitaux et par une activité des glandes mammaires. L'importance de cette puberté est 
considérable pour notre fonctionnement glandulaire général et pour toutes nos possibilités 
vitales. L'hypophyse est en grande activité et elle agit sur toutes nos autres glandes pour les 
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adapter à la vie nouvelle. Elle peut ainsi maintenir constant le milieu organique du jeune enfant 
et lui permettre de résister aux influences externes. SI UN TRAUMATISME INSOLITE VIENT 
PENDANT CETTE EFFERVESCENCE HORMONALE FRAPPER L'ENDROIT OU EST 
LOCALISE LE PRÉPUCE, voisin de notre génitale interne, endocrine d'une importance 
fondamentale, il est bien évident que ÉQUILIBRE GLANDULAIRE QUI DOIT S’ÉTABLIR PAR 
LA PREMIÈRE PUBERTÉ SERA PERTURBE. Il n'existe aucun doute sur le fait que cette 
mutilation va détourner à son profit des activités circulatoires et métaboliques qui devraient 
s'appliquer à la génitale interne (ou interstitielle). C'est donc cette endocrine, que nous savons 
depuis 40 ans atrophiée chez les déments, qui va se trouver lésée, frustrée, atteinte. Ce ne sera 
pas la génitale REPRODUCTRICE, qui elle n'est pas encore formée et n'évoluera que plus tard. 
il va donc résulter de ce traumatisme UNE HYPOFONCTION DE LA GÉNITALE INTERNE. Or 
il s'agit de la glande de la volonté, de l'intellectualité (qui n'a rien de commun avec 
l'INTELLECTUALISME de la science moderne, de la finance, des idéologies meurtrières, telles 
que marxisme, freudisme, anarchisme pas dans son sens réel, mais dans le sens de "chaos")et du 
sens moral. Cette hypotrophie de la génitale interne va se faire au profit de la génitale 
reproductrice et des autres endocrines EN PARTICULIER DE L'HYPOPHYSE. Ces endocrines 
vont devenir sept à dix fois plus performantes que celles des autres humains; IL EN RÉSULTE 
QU'EN PSEUDO DÉMOCRATIE PRIVÉE DE TOUTE ÉLITE SPIRITUELLE, LES CIRCONCIS 
AU 8ème JOUR PRENDRONT TOUS LES POUVOIRS. Ils les prendront d'autant plus facilement 
qu'ils sont TOTALEMENT DÉNUÉS DE SENS MORAL ET D'ESPRIT DE SYNTHÈSE. Ils 
pourront donc sans scrupules, utiliser tous les procédés. Ce sont donc ces endocrines, à 
l'exclusion de la glande génitale interne, qui vont assurer le développement de la génitalité. De 
ce fait le cerveau constitué par un concert endocrinien surpuissant MAIS SANS AUCUNE 
EFFICACITÉ DE LA GÉNITALE INTERNE, va délivrer l'individu de toutes les forces 
contrariantes, sentimentales et authentiquement intellectuelles. (sens moral, synthèse), qui 
peuvent par exemple s'opposer à l'utilisation de la sexualité, comme d'élaborer des systèmes ou 
des découvertes qui vont se retourner contre l'homme. (Freudisme, Marxisme, bombe atomique, 
bombe à neutrons, "libération" de l'homme, de la femme et de l'enfant etc). De plus ce 
traumatisme prépucial, enregistré automatiquement, détournera lors des deux autres pubertés 
(entre 13 et 18 ans) tous les efforts de la génitale sur les organes reproducteurs. De plus la 
circoncision détermine une cicatrisation QUI NÉCESSITE UNE ACTIVITÉ PARTICULIÈRE DE 
L'HYPOPHYSE. CETTE ENDOCRINE EST DONC SOLLICITÉE DANS SON 
FONCTIONNEMENT DES LA VENUE AU MONDE DE L'ENFANT. ELLE VA DONC GARDER 
UNE PRÉPONDÉRANCE DANS L’ÉCONOMIE HORMONALE GÉNÉRALE. Elle gardera 
persistance dans son activité. Elle agira sur le somatique et sur le psychique. NORMALEMENT 
LES PERSPECTIVES DE RAISONNEMENT HYPOPHYSAIRE SONT TEMPÉRÉES PAR LA 
GÉNITALE INTERNE. Mais dans ce cas, comme le dit très justement Jacques Bergier, parlant 
des circoncis spéculatifs qu'il dénomme "Juifs" à tort, "IL Y A MALADIE DE L'ULTRA 
RAISONNEMENT»; CELA EST FATAL PUISQUE C'EST L'HYPOPHYSE QUI VA ASSURER 
SEULE LES ÉLABORATIONS INTELLECTUELLES. La pensée des circoncis au 8ème jour (avec 
pérennité une circoncision exceptionnelle n'aura pas toutes ces conséquences133) sera donc 
exclusivement matérialiste, calculatrice, abstraite, ANALYTIQUE; Ainsi l'être marqué 
hormonalement de la sorte, élaborera des analyses, des calculs, où NE POURRONT RENTRER 
NI CONSIDÉRATIONS MORALES, NI PRÉOCCUPATION DE LA GLOBALITÉ 

                                                 
133 C'est-à-dire que l’effet s’amplifie d’une génération à l’autre si tous les homme d’une lignée sont circoncis. 
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SYNTHÉTIQUE HUMAINE134 DANS LE TEMPS ET L'ESPACE. L’EXCLUSIVITÉ DE CE TYPE 
DE SPÉCULATION HÉGÉMONIQUE SIGNERA LE SUICIDE DE TOUT ET DE TOUS. La 
science deviendra magie noire puisqu'elle sera exclusivement ANALYTIQUE, 
MICROSCOPIQUE, QUANTITATIVE, ALORS QUE LA CONNAISSANCE, magie blanche, est 
SYNTHETIQUE, MACROSCOPIQUE, QUALITATIVE. Le circoncis au 8ème jour est donc 
responsable en tant qu'agent cosmique de l'effondrement mondial: IL N'EST PAS COUPABLE. Il 
n'est pas plus coupable que le doryphore ne l'est par rapport à la pomme de terre. Il n'a pas 
choisi les répercussions de la circoncision au 8ème jour, qu'il n'est même pas capable de 
concevoir. Il est inconscient de la mentalité qu'elle lui confère. Victime de l'antisémitisme, il ne 
comprend pas que ses spéculations amorales et immorales en sont la cause. S'il avait cette 
conscience, IL Y A LONGTEMPS QU'IL AURAIT SUPPRIME LA CIRCONCISION; Et cela 
d'autant qu'il ne conserve curieusement que ce rite RELIGIEUX mal compris, et ignore la Thora. 
Moïse connaissait moins bien que les prêtres d'Horus la question glandulaire. Il a donc infligé 
cette circoncision mal comprise à tout un peuple et en a fait des déréglés glandulaires en leur 
infligeant par surcroît, L’IDÉE DE L’HÉGÉMONIE MONDIALE. Ils y sont parvenus sur les 
ruines putrescentes et sanglantes des nations dégénérées. Il n'y a donc ni race (car celle-ci 
n'existent pas) ni ethnie juive. (L’ethnie étant le résultat de l'adaptation hormonale à un 
environnement fixe pendant au moins un millénaire). SEULE la circoncision au 8ème jour rend 
compte de la mentalité spéculative amorale et synthétique des circoncis, QUI MÈNENT LA 
PHASE ULTIME DE ÂGE DES TÉNÈBRES ANNONCE PAR LES SAGES DEPUIS DES 
MILLÉNAIRES. » 

*** 
Il va de soi que l’aptitude et le goût forcené du secret, de la métaphore, de la dualité que 
j’appelle micro-sionisme ou micro-cabale soit une conséquence directe de cet esprit hyper 
analytique à l’aise dans le maniement de sens multiples  et dans le mensonge quotidien d’une 
identité double. C’est cet esprit analytique qui permet une rapidité physiologiquement inégalée 
dans le maniement du sens subliminal ou du non-dit entre deux sionistes qui se donnent 
faussement la réplique. La circoncision au 8ème jour et la potentialisation de la pensée analytique 
qu’elle entraîne, sont donc l’artisan du maintien du secret sioniste, car le goyim est trop lent, 
trop bridé de morale « interstitielle », autrement dit, le goyim n’a pas les dispositions 
intellectuelles analytiques nécessaires pour ressentir ce second sens. D’où le dénigrement dont 
il fait l’objet, dans les textes ou dans les faits. D’où ce sentiment réel de supériorité du Juif sur le 
Goyim. C’est la raison pour laquelle j’explique aussi, que seuls des goyim eux-mêmes « homme 
trafiqués accidentellement » peuvent pleinement comprendre les sionistes « hommes 
trafiqués par la circoncision au 8ème jour, car leur enfance a permis l’élaboration, chez eux, 
d’un traumatisme glandulaire comparable (même si beaucoup plus faible en intensité), et donc 
un esprit analytique surdéveloppé. 
Quant à l’objection classique que la psyché des femmes sionistes ne serait pas atteinte, et donc 
discréditent les conséquences funestes de la circoncision, il faut préciser deux points : 

1. structurellement, comme nous l’avons vu, la femme, par absence intrinsèque de vision 
collective est plus perméable au premier monde qui lui est projeté, surtout si celui-ci, 
comme dans la tradition sioniste, lui donne la primauté sur la survie de son petit de chair 
et d’os, et son petit « civilisationnel » en se faisant l’artisan de la transmission par la mère. 

                                                 
134 Autre fomulation de « l’absence de conscience collective » que nous avons abordé dans le côté féminin de la 
tradition judaïque. 
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2. Ensuite, l’environnement, la pression communautaire et l’instinct grégaire suffisent à 
justifier que les femmes sionistes se prêtent à une vie de secret et de cabalistique. 

3. Dernier point, il n’est pas à exclure que certain déséquilibre endocrinologique se 
transmettent sur plusieurs génération aux femmes, donc d’un père circoncis à sa 
descendance fille. 

4. Enfin, le rôle de pilier de la transmission extrait la femme de son angoisse contemporaine 
d’être considérée comme inférieure à l’homme dans son rôle sociétal, ce qui conforte son 
absence totale de réticence à ne pas participer à cette existence double. 

 
D’un côté, Roger Dommergue explique clairement que les juifs ne comprennent pas pourquoi ils 
sont haïs, car ils ne comprennent pas leur particularisme135 et de l’autre côté, la plupart des goyim 
n’ont pas l’équipement cérébral assez déréglé pour comprendre ce que l’esprit hyper 
analytique sioniste peut engendrer en mensonge et stratégies de décadence autour de lui, au 
quotidien dans sa vie. Puisque les goyims ne peuvent pas comprendre, ils sont prisonniers des 
juifs, d’une prison subliminale trop rapide et subliminale pour leur compréhension. Dans une 
époque lointaine, des sursauts de compréhension étaient possible136 et se manifestaient par les 
pogromes. Le clash était fatal, la collision inévitable. Dorénavant les cerveaux sont trop 
abîmés, les enfants sont surprotégés pendant leur enfance et exempts de traumatismes qui 
pourraient les rendre sur-analytique comme les Juifs, ainsi s’amenuise d’autant la 
possibilité pour qu’un goy mouton relève la tête, se redresse, et comprenne d’un coup tout 
ce qui se trame autour de lui. 
 
Mes découvertes difficiles, faites au jour le jour sur la nature double des gens qui m’entouraient, 
mais ô combien nécessaires, je les ai rattaché bien plus tard aux thèses Dommerguiennes, de 
« dénaturation endocrinienne » de l’homme par la circoncision au 8ème jour.  
Tout prenait son sens, il m’avait semblé naturel que l’explication philosophique ou morale fût 
trop courte pour justifier de cette propension sioniste quasi pathologique au ressentiment et à 
la supercherie qui avait valu à Alain Soral d’être condamné pour en avoir dit « qu’elle confinait 
à la maladie mentale »137.  
 

                                                 
135 « Si les Juifs avaient eu le moindre esprit de synthèse, il y a longtemps qu'ils auraient découvert que la 
circoncision était la source de TOUS LEUR MAUX et ils l'auraient supprimée. Il semble que leur fatalité est 
précisément qu'ils NE DOIVENT PAS le découvrir... »Roger Dommergue 
 
136 « A l'Aryen, je le répète, on peut tout faire, seulement il faut éviter de l'agacer. Il se laissera dérober tout ce qu'il 
possède  et tout à coup entrera en fureur pour une rose qu'on voudra lui arracher. Alors soudain réveillé, il 
comprend tout, ressaisit l'épée qui traînait dans un coin, tape comme un sourd et inflige au Sémite qui l'exploitait, le 
pillait, le jouait, un de ces châtiments terribles, dont l'autre porte la trace pendant trois cents ans. » Edouard 
Drumont. La France Juive 1886 
 
137 « Quand avec un Français, Juif sioniste, tu commences à dire « y a peut-être des problèmes qui viennent de chez 
vous. Vous avez peut-être fait quelques erreurs. Ce n’est pas systématiquement la faute de l’autre, totalement, si 
personne ne peut vous blairer partout où vous mettez les pieds ». Parce qu’en gros, c’est à peu près ça leur histoire, 
tu vois. Ça fait quand même 2500 ans, où chaque fois où ils mettent les pieds quelque part, au bout de 50 ans, ils se 
font dérouiller. Il faut se dire, c’est bizarre ! C’est que tout le monde a toujours tort, sauf eux. Le mec, il se met à 
aboyer, à hurler, à devenir dingue, tu vois. Tu ne peux pas dialoguer. C'est-à-dire, je pense, c’est qu’il y a une 
psychopathologie, tu vois, du judaïsme sionisme qui confine à la maladie mentale ».Dans Complément d’enquête 
diffusé sur France 2 le 20 septembre 2004, consacré à Dieudonné. 
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 Ces bases physiologiques posées, il s’agit maintenant de poursuivre notre petite mise à jour sur 
la forme moderne du secret au niveau de l’individu. Secret qui a pris depuis l’après guerre, des 
formes et des proportions,  insoupçonnées par mes contemporains… Mais auparavant, détruisons 
le mythe que les sionistes se réveilleraient un jour empreint d’une idéologie Talmudique comme 
par enchantement. C’est bien un endoctrinement familial qui est à la base du devenir 
talmudique des sionistes et des ravages qu’ils produisent sur les goyim ; ravages 
démultipliés, comme nous venons de le voir avec R. Dommergue, par l’absence 
physiologique de sens moral. 
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PARTIE II 

Le principe de création de l’armée de l’ombre sioniste est si 
simple que la plupart des esprits éveillés n’y ont jamais 
pensé : 
L’enfant sioniste naît : 

1. Soit d’un couple mixte : mère sioniste, père goyim puis très vite mère célibataire, voire se 
remariant sur le tard avec un sioniste.  

2. Soit d’un couple sioniste 
Tel est le principe simple de la constitution de l’armée sioniste, telle est la nature de la 
« transmission par la mère ».  

Suite du plan pour qu’Anaïs devienne mère célibataire : Christian est 
écarté : 
Nous sommes vendredi soir. Christian a retrouvé Adeline, sa maîtresse. Après un petit 5 à 7 avec 
elle à l’hôtel, Christian rentre chez lui. Il gare sa voiture devant la maison, constate que toutes ses 
affaires sont éparpillées dans le jardin… Il entre quand même mais a déjà compris la situation… 
Sa femme est en pleurs, elle crie (elle est très forte pour crier et pleurer sur commande, Anaïs… 
Ce soir c’est le grand soir, celui de l’avènement officiel d’une nouvelle mère célibataire sioniste 
au service de la propagation de la communauté. Anaïs va mettre le paquet… ça n’arrive 
qu’une fois (ou deux !) par vie de mère célibataire !). Anaïs explique qu’elle passait devant 
l’Hôtel en question « par hasard… » Et « a vu, par hasard, la voiture de Christian »… De toute 
manière, « elle se doutait de quelque chose et avait sentit cette odeur de parfum de femme mêlé à 
une odeur de tabac plus d’une fois… ». Puis elle a attendu en faisant le guet, elle a vu 
l’embrassade sur le trottoir avec Adeline, elle est entrée et a fait tous les couloirs de l’hôtel pour 
trouver la chambre où il y avait des cris lubriques qu’elle a enregistré sur la vidéo de son I-phone 
avec le numéro de la chambre… Puis elle a attendu sagement dans sa voiture, a fait le guet puis 
pris quelques photos de son amis sortant de l’hôtel, vers 18h45, douché… Ce sera du gâteau 
pour le divorce… La petite Clara, 3 ans, va pouvoir commencer son apprentissage de petite 
sioniste. Anaïs va progressivement lui inculquer la vision duale du monde.... La petite Clara, dès 
l’âge de 5 ans, saura qu’il y a « eux les goys, comme papa » et « nous les sionistes comme 
Maman », comme sa copine Adeline ou son copain Mathias… 
 Ce soir là Christian doit partir, il va sonner chez sa maîtresse (Adeline) dans la foulée, et c’est un 
jeune black en sueur qui lui ouvre la porte, le black est tout aussi sioniste qu’Anaïs, tout aussi 
sioniste qu’Adeline… Mais ça, Christian ne le saura jamais. Anaïs a envoyé un texto à Adeline 
pour la prévenir qu’il était possible que Christian se pointe (comme il était prévu). 
Christian, désemparé, seul, va au bar du coin… Là, arrivera par hasard Mathias, « de passage 
dans le quartier», un bon confident « parce qu’il lui est arrivé la même chose », et « que c’est pas 
grave »… Et la soirée tournera à l’alcoolisation… « Et que tiens… bois ça mon amis… ». 
Mathias est bon compagnon, mais un peu pousse à la descente… Et quelle descente !...Il joue au 
foot comme Christian, alors Christian est en confiance… Il accepte les verres. Christian se 
réveillera le lendemain dans le caniveau à l’aube… C’est le premier jour de sa nouvelle vie de 
géniteur goy mis sur la touche pour Christian. Ce n’est qu’un début. On va de plus en plus 
l’écarter de sa fille.  
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Le principe de transmission par la mère : 
Reformulons encore une fois ce principe si simple de transmission par la mère pour que cela soit 
définitivement clair car je n’ai jamais vu nulle part une explication claire de cette tradition: 
Quand on dit : « le judaïsme se transmet par la mère », cela souligne que les mères juives 
trouvent un mari goy, font un enfant ou deux avec lui, puis très vite, elles se séparent du mari goy 
pour pouvoir élever ces enfants dans le secret de la cabale juive. C’est cela qui a permis aux juifs 
d’infiltrer tous les pays en prenant des faciès d’autochtones en une ou deux générations. Que ce 
soit en France, en Espagne, au Maroc, en Amérique du Sud, en Chine. Qu’y a-t-il de plus simple 
pour une femme que de trouver un candidat pour une partie de jambe en l’air qui se soldera 
parfois par une grossesse dont le géniteur n’aura même jamais entendu parler ? Après que la mère 
est  partie avec l’enfant, que le géniteur goy a été évincé ou diminué ou tué, la mère va pouvoir 
élever l’enfant dans la tradition sioniste. C'est-à-dire, que l’enfant aura des traits goys du pays 
à mettre sous contrôle, et aura été élevé dès ses premières année dans cette conception du 
monde : « il y a deux types d’humain : Eux les goys, et Nous les juifs. Les goys sont bêtes, et 
ils veulent nous détruire, c’est pour cela que nous devons vivre caché et les contrôler 
progressivement… Demain à Jérusalem… » L’enfant ne sortira jamais de cette conception, et 
il l’a transmettra à son tour. Suivant le sexe de l’enfant, il y a deux possibilités : 

1. L’enfant est une fille : quand elle sera grande, elle reproduira scrupuleusement ce 
que sa mère a fait : c’est-à-dire, aller vivre dans une région encore faiblement 
sous contrôle, trouver un géniteur goy, l’évincer, puis éduquer son enfant pour 
qu’il participe à la progression de a communauté organisée dans la région 
souhaitée. Bien entendu, elle se fera fort de trouver un géniteur solide avec de 
bonnes dispositions génétiques (taille, force, intelligence). 

2. L’enfant est un garçon. Il sera circoncis au 8ème jour, avec tout ce que cela 
comporte comme conséquences. Il devra, soit se marier directement à une juive et 
élever ses enfants dans la cabale en couple, soit attendre qu’une juive ait déjà fait 
un premier enfant avec un goy et l’épouser en seconde noce. Lors de ce second 
mariage, l’enfant du circoncis au 8ème jour aura d’avantage de probabilité 
d’adopter le faciès caractéristique juif acromégalique. D’autant plus si c’est un 
garçon, auquel on va rajouter au déséquilibre glandulaire transmis par le père, un 
nouveau déséquilibre par la circoncision au 8ème jour.  

Cela explique très clairement comment la progression des juifs de 
proche en proche, région par région, continent par continent a été 
possible. La démonstration par la réciproque est tout aussi explicite : quelle 
autre principe de transmission permettrait de pénétrer ainsi les 
autochtones à couvert ? Cherchez, il n’y en a pas d’autres… Aucun autres. 
Je reprends ce point essentiel de l’ouvrage, pour que la cause soit définitivement 
entendue : 

 Couple mixte : mère sioniste, père goyim et vie future du sioniste : 
Le but de la manœuvre pour une femme sioniste est de rencontrer un solide géniteur goy 
présentant certaines qualités artistiques, esthétiques, scientifiques, de tomber enceinte, puis de se 
« débarrasser » du mari pour pourvoir transmettre à ses enfants les secrets cabalistiques et la 
façon de vivre sur deux plans : un plan sioniste caché et un plan de façade passe-partout. Une fois 
que les enfants sont grands et sont en passe de consolider leur sionisme par eux même, la femme 
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sioniste peut prendre en seconde noce un second mari goyim et recommencer la démarche ou 
prendre un mari sioniste, dans ce cas, l’enfant sera élevé conjointement dans la cabale, mais aura 
plus de risque de présenter des caractères acromégaliques dus au dérèglement glandulaire du 
mâle circoncis au 8ème jour. 
Ceci constitue de manière assez stéréotypé l’itinéraire et le projet de vie de toute femme 
sioniste. Vous ne regarderez plus jamais les jeunes mères célibataires, comme les « pauvres 
petites victimes » qu’elles voudraient que vous voyiez en elles. (Bien que, naturellement, 
certaines mères goys se retrouvent parfois comme mère célibataire, mais sans préméditation, et 
sans transmission cabalistique). 

Phase 1 : se débarrasser du père goyim : 
D’expérience, j’ai observé de nombreuses histoires quasi similaires pour se débarrasser du 
géniteur goy. La mère organise la disparition ou mise à l’écart du père (une histoire de sexe 
accablante suffit souvent à plonger le père dans une auto-flagellation qui peut mener à 
l’alcoolisme, voire au suicide, sans compter que l’appui de la communauté sioniste va pouvoir 
interférer sur la psyché du père et la pétrir à sa guise. La marge de manœuvre est infinie et il est 
réellement possible de mener le géniteur goy où l’on souhaite, quand on le souhaite, de lui faire 
croire qu’il est préférable de se séparer, et si besoin, de le mener discrètement au tombeau en 
attisant ses pulsions naturelles autodestructrices.  
En cas de divorce consentit sans problème par le goyim, il est possible de transmettre aux enfants 
quelques éléments cabalistiques petit à petit sans que ceux-ci soient absolument séparés de leur 
père. C’est ce qui se passe pour la garde partagée un week-end sur deux. Il est toujours possible 
de ratatiner le père ou de surveiller ses rapports à ses enfants grâce à la nouvelle petite amie 
sioniste du père, celle qui aura causé le divorce par exemple… Toute cette mécanique est bien 
huilée, connue de tous les sionistes, puisque c’est la base même de leur tradition. 

Les drames engendrés par des goys floués : 
Parfois, le père, malgré le cramage ambiant, a l’intuition d’une histoire pas très claire se tramant 
autour de lui,  il a cet instinct du faux que je vous exhorte à aiguiser à l’extrême. Chez ce goy 
l’instinct est affûté à l’extrême, il  possède la certitude que ce qui s’est tramé autour de lui n’était 
pas normal, sans pour autant en arriver à l’explication de ce qu’il endure, (à savoir l’impérieuse 
nécessité pour une mère célibataire sioniste de se ménager quelques années pour transmettre la 
cabale à sa progéniture). Cet instinct inassouvi  peut se traduire par un passage à l’acte violent, 
voire par des meurtres en série, par exemple : 

• Le goyim mis à l’écart va tuer son ex-concubine, voire ex-belle mère (si cette dernière a 
été trop active dans la cabale de mise à l’écart), il peut tuer son propre enfant, futur 
sioniste en gestation, qu’il sent irrémédiablement éloigné de lui, et enfin parfois, il va finir 
par se tuer lui-même. 

Les médias relaient bien entendu extensivement ce genre de tableaux qui arrivent une dizaine de 
fois par an en France, comme autant de drames « nationaux », qui ne sont que des drames pour la 
communauté bien comprise… Ce dénouement funeste n’est pas statistiquement trop fréquent, 
rapporté au nombre de mères sionistes en préparation de mise à l’écart du père goyim réparties 
sur tout le territoire. Bien entendu, de telles affaires de meurtres familiaux  peuvent ne rien avoir 
à voir avec ce processus de mise à l’écart communautaire du père, mais le principe de 
transmission sioniste est, par nature, voué à générer parfois de telles issues fatales. 
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Phase 2 : une fois le père écarté, il s’agit de faire adhérer l’enfant sioniste à 
l’idéologie du secret :  
Cette adhésion progressive se fera  par interdit absolu de révéler quoique ce soit de la cabale et du 
secret, puis par goût,  par jeu et rapidement,  par gain immédiat : la vision duale « Eux » et 
« Nous » commence dès les premières années de vie. 
Une fois que la mère réussit à devenir majoritaire, voire exclusive dans ses rapports à ses enfants 
(le père pouvant aussi bien être neutralisé psychiquement par empoisonnement, que par désintérêt 
naturel ou provoqué), la psychologie de l’enfant va être orientée progressivement vers la vision 
duale du monde : « eux » les goys, « nous » les sionistes. Cette barrière est introduite, je pense 
dès l’âge de quatre ans. La mère introduit progressivement ce paradigme tout en assurant à son 
enfant les fondamentaux de l’équilibre psychique (non violence intrafamiliale par neutralisation 
de la violence intra-fratrie, éveil intellectuel et sensoriel, nourriture optimale crue, loisirs, 
expériences diverses, voyages, ouverture d’esprit intense, invitation à la lecture, acquisition 
progressive de la certitude d’être un peuple supérieur et donc d’en être digne.) Il est à remarquer 
que la création de l’image de cet ennemi extra familial goy, et le processus de décomplexation 
total à lui nuire, permet de résoudre  un fondamental faussé par la morale catholique : « oui nous 
sommes capables de faire le mal, et même d’aimer faire le mal ». Cette donnée 
artificiellement absente de l’éducation chrétienne déleste la vie intrafamiliale sioniste de 
cette exigence artificielle d’une nécessité du bien partout, tout le temps pour tout le monde. 
La création précoce d’un ennemi benêt, manipulable, crédule, auquel on s’apprête à mentir 
toute sa vie est source précoce de plaisir et paradoxalement d’équilibre familial et 
d’apaisement des tensions intrafamiliales puis par extension, des tensions 
intracommunautaires.  
Il est commode pour un fils de déduire très tôt que sa mère est capable de commettre des 
horreurs voire de contribuer à assassiner des goyims, car l’enfant ne va pas être déchiré par 
ses pulsions violentes, ou se sentir brimé, il va développer un psychisme TOTAL. Cette 
potentialité de violence sera considérée désormais comme naturellement constitutive à 
l’individu. Son rôle sera désormais de progresser dans les moyens d’appliquer cette violence et 
de la dissimuler. 
Parallèlement, la connaissance de cette composante corrosive de sa mère le dispensera de 
chercher une seconde mère plus tard dans ses relations sexuelles. Cette caractéristique est ce qui 
rend, de manière diabolique, les femmes goyim  exclusivement attirées par les jeunes crypto-juifs 
(outre leur maintien psychique et mental et leur levier communautaire). Car rien n’exècre plus 
une fille goyim au fond, qu’un homme qui la restreint dans un rôle de mère d’emblée, Attali 
connaît bien ce phénomène.138 
Ainsi, pour l’enfant sioniste homme, il ne s’agira plus de réprimer cette partie de l’être 
violent mais d’apprendre à la dissimuler et à la rendre « indirecte ». Il est commode pour la 
mère sioniste de ne pas avoir à brider son fils, sachant qu’il fait partie des dominants de la 
situation. En particulier, la mère sioniste n’a pas à avoir peur que son fils tombe dans la 
drogue, puisque précisément, son fils sera celui qui se chargera de faire tomber un 
maximum de goyims dans ces travers ! 
  
L’enfant sioniste va entrer dans un processus où il va jauger les autres sionistes autour de lui. Dès 
l’âge de 8, 10 ans, il a déjà une conscience assez avisée de la dualité du monde. Toutefois, sa 
                                                 
138 « La peur d’être lié, la fuite devant l’attachement, l’indifférence apparente deviendront (deviennent déjà) des 
formes de séduction ». J. Attali (Une brève histoire de l’avenir) 
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mère se doit de brider au maximum tout excès de confiance, de lui montrer tout le drame absolu 
qu’il s’ouvre de sa tradition cabalistique à un goy. Le danger étant simple : la mise à mort de lui 
et de sa mère. Mais très vite, le plaisir de partager des petits secrets avec les autres sionistes de la 
cours de récré (sa mère lui aura expliqué qui en est et qui n’en est pas bien entendu), ce plaisir va 
croître et poser déjà les bases de l’art de la dissimulation. La solidarité, le secret, la découverte 
du formidable bras de levier que constitue le secret partagé pour arriver à ses fins sur des 
êtres ne connaissant pas ce secret, tout cela va constituer une assise solide de la psyché 
sioniste, et très vite, la surenchère intracommunautaire consistant à se démarquer le plus possible 
du cheptel goyim va atteindre des proportions énormes et précoces de sadisme.  
Ainsi, la volupté de faire le mal dans les premières ébauches de contrôle communautaire à 
l’échelle de la cour de récré vont se concrétiser à partir de l’adolescence. A cet âge, les goyims 
alentours n’ont pas encore été trop anéantit intellectuellement, et la marge de manœuvre reste 
relativement réduite, malgré l’introduction très précoce du cannabis voire de drogues plus dures 
dès le collège dorénavant. 

Phase 3 : Le sioniste jeune adulte. 
L’adolescence est la période où la furie sioniste atteint des sommets puisque les répercussions sur 
le cerveau et le physique goyim vont être paradoxalement dissimulées par la fraîcheur de la 
jeunesse, et sa capacité à surmonter tous les affronts. Autrement dit, les ados sionistes vont 
vraiment se lâcher. C’est la période des comas éthyliques, de la drogue de plus en plus précoce, 
de trois, quatre soirs par semaines totalement saoul…de la prise de risque, des défis qui se 
terminent à la morgue, du harcèlement des ados goys qui se replient sur eux-mêmes devant leur 
refus de participer à ces jeux de destructions, c’est l’âge des suicides, c’est l’âge où chaque 
sioniste fait ses classes de dézinguage… notamment les filles sionistes peaufinent leur techniques 
de maltraitance des âmes, tandis que les garçons sionistes expriment à un degré inouï leur volupté 
de dézinguer du goy par tous les moyens (drogue, alcool, prise de risque inspirée par la série 
« Jackass », défis stupides et dangereux…). L’adolescence est la période du strike assuré des 
consciences et des physiques goyim. C’est la période de toutes les influences. Influences vers 
les sports traumatisants (BMX, Ski Freestyle, Skate…), de la drogue autour des skate-parks. 
L’ado est véritablement assaillit de toutes parts. 
Naturellement, au fur et à mesure que les goys deviennent difformes, bêtes, divisés, solitaires ou 
imbécilement grégaires, devenus méchants par défense, par survie, par trahisons, 
irrémédiablement méfiants par tant de tromperie ou imitation de la part de sionistes dont ils 
ignorent ne serait-ce que l’existence, ces mêmes goys vont se persuader que « ce sont toujours 
les plus vaches qui sont les plus aimés, que ce sont toujours les salauds les plus bizarrement 
populaires… » Les goyims essaient de reproduire cela, mais eux ne sont pas populaires. Il ne leur 
sera laissé que quelques petits moments de gloire si et seulement si ils se font les chantres de la 
drogue ou l’alcool, qu’ils en usent et en abusent et s’ils s’en trouvent en faire eux-mêmes la 
promotion. Si jamais les goyims devenaient populaires en faisant la promotion de l’honneur, de la 
droiture, de l’intelligence, de la culture, cela ne leur serait absolument pas toléré. Ils seraient tout 
de suite pris en charge d’une manière ou d’une autre pour les dégrader plus vite que la 
moyenne…. Les goys sont dégradés à mesure de leurs qualités et de leur force naturelle. 
 Le goy y perd progressivement son ego, se dit qu’il n’a pas tiré le bon numéro… Il quitte 
progressivement le groupe des meneurs intellectuels, et se contente de suivre timidement ce 
qu’on lui dit de faire… Docile, vaincu, dès l’adolescence, tels nous souhaitent les sionistes, 
tels nous façonnent patiemment, jours après jours, les sionistes… 
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Consolidation cabalistique permanente et internationale au sein de la 
communauté : 
Le sioniste, maintenant qu’il a le permis de conduire, voyage de villes en villes, voit du pays, 
connaît dorénavant toute l’œuvre sioniste du moment comme le dernier hit « Set fire to the rain », 
en ne négligeant jamais de réécouter les classique Bob Marley ou Ben Harper. Il applique ces 
messages  au quotidien139, il connaît bien sûr chaque nuance cabalistique de la terre. Il rencontre 
des sionistes du monde entier, compare les dernières techniques en vogue pour cramer du 
goy, les importe, les expérimente… Il organise des week-ends à Amsterdam où il embarque avec 
deux ou trois potes sionistes et deux ou trois goys à bien détruire en priorité…Chaque nouvelle 
tendance cabalistique ou autre « ordre du jour » sioniste se répand comme une traînée de poudre 
de sioniste en sioniste… Il a toujours un aparté à faire, un pote à qui parler en privé, toujours un 
SMS à envoyer… Les goys essaient de faire pareil, de toujours s’envoyer des SMS pour imiter 
les sionistes, pour se croire entourés, connectés… ce faisant, ils fournissent en permanence aux 
sionistes leur intimité ! Ce qui mâche le travail aux sionistes pour les  manipuler à leur guise… 
Ils ne savent pas que le contenu des SMS de sionistes à sionistes volent dans d’autres sphères 
bien plus hautes (ces SMS que les sionistes s’empressent d’effacer en permanence _il est à 
remarquer au passage que les téléphones portables des sionistes sont systématiquement 
verrouillés par code_), bien plus excitantes, celles du secret, du partage permanent des petits 
secrets des goy dont on a la charge… Voilà la réalité adolescente actuelle… Les goys sourient 
poliment, se force à rire de ce qu’ils ne trouveraient pas drôle s’ils étaient laissés intègres, s’ils 
conservaient intacte leur humanité, mais ils sont pervertis dès le plus jeune âge, soirées après 
soirées, semaines après semaines, années après années, ils faut les préparer à quitter tout sens 
esthétique naturel, les orienter vers ce que sera leur destinée : aduler des productions sionistes, 
exclusivement sionistes ; des musiques dégradantes, débilitantes, avilissantes, pathogènes… 

Création d’un personnage pour le sioniste : la « I-ration », massacre par 
« l’influence » : 
Le sioniste doit songer vers 12, 13 ans à opter pour un personnage de composition, lui permettant 
à la fois de passer inaperçu aux yeux des goys mais surtout, pour être le plus efficace possible 
dans l’objection de conscience, la destruction des âmes des goys en fonction de ses moyens et 
aptitudes naturelles. Typiquement, chaque personnage  joué par un sioniste doit comporter une 
composante toxique pour le goy qui souhaiterait imiter le personnage sioniste en question. 
Exemple : être une icône festive et faire croire que l’on fume des joints, ou la pratique d’un sport 
extrême cool tout en fumant des joints140. Un côté artiste mais largement alcoolique, 
autodestructeur, dark, suicidaire141… Fille dynamique épanouie, mais sous cocaïne. 
Globalement, une touche de « rebellitude » suffit pour justifier d’une autodestruction. Il 
faut que fatalement, par influence142, par aura du sioniste, que le goy vénère sans le savoir 

                                                 
139 Voir à ce sujet, la vidéo du concert de Ben Harper au festival de Fès 2011 où il exhorte en dernier lieu, après 
« Burn to shine… » : de donner vie à  cette musique… « And most of all, thank you for bringing this music to life » 
140 Voir la série de film de ski intitulés “Rastafaride” par l’icône du ski Candide Thovex. 
141 Voir le personnage du sioniste Soan, promotion sous son maquillage et sa barbe étudiée au millimètre de la 
décadence poétique dark ouvertement suicidaire… 
142 « Dem talk as if dem got no sense / and i know, dem under false pretence / Talk as if dem-ah your closest friend 
when dem-ah your ennemy and dem try bridge fah rent / Slandering dem by influence / dem scJandal your name 
when dem caan’t get your strengh / Hypocrite and traitor di whole a dem / I put upon that that a bad mind full up 
dem heart and dem clame innocent / Buss the hall of vampires dem sent / To suck dem blood and dem children / Burn 
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son sioniste, que le goy soit amené à se dire que c’est précisément le cannabis, l’alcoolisme, 
ou tout ce qui nuit, qui va lui permettre de devenir enfin comme le ou la sioniste qu’il ou 
elle vénère en secret… La sioniste va savoir jouer de cette « aura » que donne malheureusement 
l’exercice du mensonge au quotidien. Voilà le maniement de l’influence tel qu’il est pratiqué tous 
les jours en France, aux Etats-Unis, dans de nombreux pays européens, et dans tous les pays 
émergents ouverts à l’implantation sioniste. Ces comportements destructeurs mettent des années 
à disparaître. Ils sont une donnée capitale de l’adolescence, ne prenant que des années à régresser 
chez le goy, après qu’il soit malheureusement tombé dans tous les pièges possibles et 
imaginables. 

L’apprentissage de demi-Dieu-communautaire : 
Dorénavant, le jeune sioniste tient son personnage, qu’il va pouvoir affiner ou abandonner au gré 
de son parcours. Bien sûr il va « perdre » des amis le long du parcours…143 Les meilleurs potes 
d’une période donnée doivent disparaître dans la nature… Car le goy serait surpris de voir la 
réussite de ses camarades de débauche, tandis que lui, a inexorablement sombré, sans que jamais 
une opportunité ne surgisse pour le tirer de là où il est… 
 
Le cramage de goy devient plus ciblé autour de la vingtaine, car il faut garder un cheptel 
suffisamment cortiqué pour effectuer des tâches d’employés du tertiaire requerrant un minimum 
de maniement de concept… Guère plus. Aucun métier du tertiaire ne nécessite du fond 
dorénavant, le critère principal pour être employé du tertiaire est devenu la docilité, la 
discipline, et le manque de vision globale de l’humanité, en somme une féminisation totale 
de l’employé modèle, ce qui explique les efforts pour faire remplir aux femmes toutes ces tâches, 
car elles  se montreront toujours plus investies dans n’importe quelle tâche insignifiante, du fait 
d’une psyché orientée vers l’exclusivité, que ce soit l’exclusivité de leur enfant ou de leur métier. 
Leur métier devient métaphoriquement leur enfant, une tâche exclusive, exempte de recul... 
jusqu’au licenciement qui provoque la même hystérie que la défense du « petit » (voir les 
réactions hystériques de certaines ouvrières à l’annonce de leur licenciement, cela est 
symptomatique). 
Ainsi les cabales d’égratignage de goy se font plus ciblées en fonctions de ce qu’a montré le goy 
comme qualités ou désir et dans quel faux paradigme il se trouve… Quel est son degré de 
soumission, de renoncement… Il sera laissé une chance ou deux pour que le goy se conforte dans 
une voie et s’intègre dans la société sous contrôle. S’il zigzague, il sera pris par la patrouille et 
détruit par faute d’utilité. S’il fuit à l’étranger, il sera pris en charge par des sionistes dans le pays 
où il arrivera. Ainsi, à l’heure actuelle, les destinations de replis pour un dissident s’estompent à 
                                                                                                                                                              
up di wicked and trod on Mt Zion / Red! now you’re ready and Me tuff like Iron / Burn uo di wicked and trod on Mt 
Zion. Babylon you riches, Me love the conquering Lion...” Trod Mont Zion par Sizzla. Ce sont de loin les paroles 
qui exhortent avec le plus de violence les sionistes à « brûler » le goy. Les textes les plus pro-cramage sont de loin 
formulés par le courant « Roots », « Ras Tafari », mélange semble-t-il encore plus véhément d’un sionisme incarné 
chez le noir. Dans le propos présent, ce vers qui reprend les procédés de cramage de goy : « slandering dem by 
influence », remarquez aussi « scJandal your name when dem can’t get your strengh » (Sizzla prétend que les plus 
antisionistes des goys le sont par jalousie de ne pouvoir avoir la force sioniste… ce qui doit avoir un fond de vérité 
mais qui disparaît une fois bien identifié que cette force s’incarne dans des « hommes trafiqués » et une humanité 
laminée. 
143 « Good friends we had …or good friends we’ve lost, along the way...” Marley indique que l’essence même du 
sioniste est de tisser des amitiés corrosives avec les goys puis de disparaître… (ou de les faire disparaître). Repensez 
à toutes les amitiés corrosives que vous avez eues et dont les protagonistes sionistes n’ont plus jamais donné de 
nouvelles… 
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mesure de l’infiltration planétaire sioniste. (Même le Venezuela est infiltré et ne présente pas, 
malgré un gouvernement goy bienveillant, une garantie de sécurité. Il y est d’autant plus facile 
d’y maquiller des assassinats ciblés en délinquance ambiante). 

Après les années de destruction goyim, vient pour le sioniste la nécessité de 
consolider professionnellement la mainmise communautaire : 
C’est là que le sioniste est amené pour la première fois à se détacher du cramage de tous, tout le 
temps, car il y a matière, pour un sioniste à s’enfermer dans ce « loisir » en négligeant totalement 
de créer quelque chose s’il n’y prend pas garde. La vie sioniste devient ainsi un savant mélange 
de fermeté et de nuisance infligée aux goys, une capacité à évoluer autour d’eux et de s’en 
inspirer, mais aussi de développer progressivement un futur rôle à jouer. C’est simple, les 
sionistes sont amenés à dominer car ce sont les seuls à garder un cerveau intégral, leur « Baby 
life » comme dit Marley. Ils dézinguent tout autour, et se retrouvent tôt ou tard au commande de 
tout. (Politique, artistique, industriel, médiatique, militaire). Tout ceci est une mécanique 
diablement exacte, sans retour possible. 
Il y a aussi les sionistes sportifs exclusifs comme Roger Federer ou Djokovitch, Kelly Slater, 
Candide Thovex, Tom Wallish, Kevin Rolland, Robby Naish, Sebastien Loeb dont le rôle est 
déterminé et immuable : porter un sioniste au sommet d’un art, d’un sport ou autre activité et en 
faire une icône, pour conforter internationalement la communauté sur une domination sans 
partage d’une activité. (Car, nous l’avons vu, le sioniste fonctionne par procuration : le 11ème titre 
de champion du monde de surf de Kelly Salter fait s’imaginer tous les sionistes surfers que c’est 
eux-mêmes qui sont sacrés pour une onzième fois !) Le sioniste ne se disperse jamais. Il reçoit 
un rôle à jouer dans la communauté et doit s’y tenir. Il sait qu’il y sera le leader à moins 
qu’il ne soit vraiment pas doué.  
Le sioniste ne croit pas à une énorme différence de vie entre les différentes branches, secteurs du 
monde professionnel. Tout revient un peu au même. C’est là que resplendit la notion de 
peuple-classe. Le métier est un rôle de composition dans lequel il va falloir quand même avoir 
un minimum de compétence, tout en s’y amusant. 

Phase 3 : consolidation et transmission 
Après avoir passé une vie à bénéficier de la communauté tant sur les plans du maintien physique, 
de la carrière, de l’assouvissement sexuel, de l’accomplissement, avec toujours ce délestage 
quotidien de l’être pour lequel, l’existence individuelle est une chimère144, le sioniste, surtout à 
notre époque (voir le paragraphe « l’éternel retour sioniste »), va de fait, par la saveur même de 
son existence, comparée aux malheureux goy, valider le concept de « peuple élu ». Il va dès lors 
se faire fort de transmettre sa tradition en ne négligeant toujours pas de diminuer ou tuer tous 
les restes de goys encore un tantinet valides intellectuellement qui pourraient dénoncer, comme je 
le fais à mes dépens, le sionisme anonyme. 
La boucle est ainsi bouclée. Ce mode de vie conquérant se propage à travers les siècles. 

Couple sioniste homogène : 
Il constitue le couple formé après que la femme sioniste a élevé les enfants de sa première union. 
Il est aussi possible qu’une femme sioniste épouse d’emblée un homme sioniste, ou élève seule 
l’enfant d’un sioniste.  

                                                 
144 « Le peuple juif a compris avant tout autre les chimères de l’existence individuelle ». Ernest Renan. 
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Dans le cas d’union homogène, cette union avec un sioniste va donner des enfants pour lesquels, 
cette fois, la transmission cabalistique se fera au sein du foyer en couple, en présence des enfants 
issus de la première union. 

Difficulté de diffuser les manifestions du sionisme à l’échelle 
quotidienne: 
Comme nous venons de le voir, tous ces éléments sont beaucoup plus difficiles à être transmis 
clairement, que des faits géopolitiques comme les causes des printemps arabes. C’est le nouveau 
défit de la dissidence à l’heure actuelle. Ce pan de l’existence individuelle sioniste est très 
difficile à imager, à aborder,  car il ne peut, par essence, pas se référer à des événements 
collectifs : c’est la culture du secret au quotidien, ces opérations à l’échelle de l’individu qui 
constituent encore une marge de manoeuvre totalement insoupçonnée et si redoutable ! C’est 
véritablement la vie en réseau à l’échelle de la bourgade pour des individus sionistes doubles 
anonymes qui permettent leur domination. Cela se traduit pour eux par la convergence d’intérêts 
souvent immédiats (accession professionnelle, loisirs accessibles, assouvissement sexuel…). Ils 
utilisent ce mode quasi indétectable pour court-circuiter la répartition naturelle des hommes en 
fonction de leur valeur sur la pyramide humaine, pour s’y hisser, tout médiocre qu’ils soient, par 
la ruse. Ne laissons plus faire ces processus mortifères et suicidaires, commis par une 
tradition intrinsèquement dégénérée. 
 

Ce livre révèle mon expérience d’homme qui a tenté l’aventure de la 
liberté authentique, insoumise, extrasensible au mensonge ambiant.  
 
Précisons d’emblée la solitude quasi Zarathoustrienne de mon constat145. Non que je m’abroge la 
puissance ni la portée Nietzschéenne dans les propos, c’est plutôt l’indémontrable conviction, 
qu’il faille soi-même être dans une certaine mesure  « homme trafiqué » pour comprendre en 
profondeur les autres « hommes trafiqués communautaires du secret et du ressentiment» qui 
maîtrisent partiellement la France depuis l’après-guerre, et l’on peut dire,  intégralement depuis 
l’avènement de Nicolas Sarkozy. Et quand je dis « qui  maîtrisent la France », je ne parle pas que 
des assemblées, des entreprises et des services publique, des médias ou des divertissements, je 
parle de réseau quadrillant toute la population, dans chaque ville et village de France, qui 
surveille de près la population : 

• Par exemple, l’étudiant naïf goy quittant le foyer parental est immédiatement bien pris en 
main par un cercle « d’amis » sioniste pour commencer le travail d’alcoolisation 
« festive ».  

• Autre exemple : le travailleur saisonnier un peu paumé, amené aussi discrètement 
qu’irrémédiablement vers la drogue ou un autre mode de vie destructif assurant la 
« combustion » prématurée de son âme et de son physique de « pseudo rebelle au 
système ». 

•  Autre exemple : l’employé du tertiaire bien discipliné qu’on garde au coin de l’œil car il 
lui reste assez de neurones pour comprendre ce qui va suivre, ou encore, notre catégorie, 
celle des apprentis-dissidents qui ont tendance à être un peu trop assidus aux entretiens 

                                                 
145 Dans Ainsi parlait Zarathoustra, « Nietzsche » descend de sa montagne « pour apporter aux hommes un présent ». 
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mensuels d’Alain Soral, ce dont atteste leur historique Internet, et qui commencent à 
partager un peu imprudemment leurs découvertes sur la FED ou le shoahnanas, pensant 
que rien de bien spectaculaire ne viendra en réponse dans leur quotidien… Terrible 
erreur ! Il semblerait précisément que la liberté de parole relative d’Alain Soral ne soit là 
que pour permettre de débusquer une bonne fois pour toute les dissidents et les éliminer. 
Ces dissidents sont qualifiés de « nazis » par les sionistes (Le film « Inglorious basterds » 
n’étant qu’une métaphore de l’action sioniste envers tout dissident). 

• Autre exemple : l’employé subalterne du tertiaire (secrétaire médicale, employée de 
mairie, ménagère, aide soignant) pour lequel il n’est pas besoins de prendre grande 
précaution de laminage intellectuel, tellement il est déjà immergé au plus profond dans le 
monde tel qu’il lui est présenté. Il est définitivement perdu pour revenir un jour à la réalité 
sans que la masse du peuple ne le fasse avant lui.  

L’enfance traumatisée au service de la puissance analytique : 
 Nous l’avons déjà abordé dans le volet « physiologie du sionisme » : l’enfance « analytique », 
perturbée par exemple chroniquement par un frère ultra violent et sadique dans un contexte 
familial démissionnaire, ou par un inceste familial chronique ou tout autre source d’influx  de 
cortisol récurrent pendant la croissance de l’enfant, peut seule, créer des hommes ayant un profil 
endocrinologique se rapprochant des sionistes, ayant de ce fait des capacités analytiques 
suffisamment « hors du commun » pour comprendre les autres « hommes trafiqués 
communautaires » que sont les sionistes. Ceci est un handicap à l’échelle de l’individu goyim 
isolé : car il se sent différent, désabusé par son incompréhension, son ennui face à la 
médiocrité ambiante. A l’opposé, cette intelligence analytique fleurit dans le contexte 
communautaire sioniste, elle devient une force,  notamment par la maestria du mensonge. 
D’ailleurs, un sioniste isolé au milieu des goyim se fera, irrémédiablement mettre au ban. Le 
communautarisme est une condition sine quoi none de survie du sioniste. Le particularisme 
analytique des sionistes exige leur mode de vie en groupe clandestin.  

La cabale en 2012  
Mais qu’est-ce que la cabale en 2012 ? Quelles formes revêtent la culture du secret chez l’homme 
moderne communautaire ? Quelle forme revêt à présent la transmission de cette cabale par la 
mère ? D’un point de vu sioniste, ce livre est du TNT compressé enrichi, car il explicite tout 
ce que les sionistes s’évertuent de cacher au quotidien, car il explicite quasi exhaustivement leurs 
petits secrets de vie et de conquête du quotidien, car il constitue en somme « le parfait petit 
manuel du sioniste ». C’est bien de ces situations aperçues, rencontres sentimentales pseudo-
fortuites, discussions, soirées entre « amis » dont il s’agit ici. C’est bien de ce quotidien sur 
lequel je constate que tous les dissidents négligent d’exercer leur esprit d’analyse critique, 
pourtant si affûté quand il s’agit de disséquer les véritables raisons du 11 septembre, 
autrement dit de dénoncer le sionisme « visible » ou ce que j’appelle le « macro-sionisme », 
BHL-lien, Attalien, les fables culturo-meRdiatiques telles que « Pussy Riot » ; mais force est 
de constater le vide de la documentation sur le sionisme au quotidien touchant Monsieur 
Tout-le-monde que j’appelle « micro-sionisme », pour cause d’absence d’assise collective.  
Là est toute la marge de manœuvre sioniste dans les évènements néfastes qui affectent les 
individus goys isolés et qui constituent une réelle guerre dissimulée146. Et si 3000 goys périrent 

                                                 
146 Voir entre autre, le texte de la chansson explicite de Matisyahu « Live like a warrior ». (Vis comme un guerrier).  
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le 11 septembre dans le WTC, combien sont tombés  « accidentellement » au mois de septembre 
2001 dans la vie de tous les jours, victimes de plans si ce n’est d’élimination, au moins de 
laminage intellectuel ?... Comment ne pas les imputer un hasard malheureux, à la malchance, à la 
dureté inhérente à la vie ?... L’art des micro-cabales sionistes est précisément de flirter avec 
cette imputabilité au hasard, alors que les plans ourdis, les attitudes et habitus sionistes vont 
immanquablement et  presque toujours  imperceptiblement vers la vampirisation de la beauté de 
l’âme goy et sa diminution physique, telle est la technique sioniste depuis deux cent ans en cours 
en Europe, métaphorisée par le baiser de judas, l’ami qui trompe, telle est la forme moderne de 
l’éternel conflit de Rome contre la Judée, cette forme de guerre moderne larvée, silencieuse, 
qui ravage d’autant plus qu’un des belligérant ne se sait même pas en guerre ! 

L’analyse du sionisme au cœur de nos vies n’est pas un thème 
nouveau en soi : 
L’analyse critique de l’influence sioniste sur sa propre existence n’est malheureusement pas 
encore un réflexe qui coule de source même pour les plus affûtés des résistants. Pourtant, ce 
thème est loin d’être nouveau. Il suffit de lire les pamphlets célinien147 pour constater que cet 
auteur immortel place la conquête sioniste au jour le jour, à epsilon près,  au cœur de son œuvre, 
rappelant par exemple les anecdotes de son passage comme secrétaire à la société des nations, 
rappelant comment « le Dieu Zinc » lamine véritablement le français avant tout autre chose, 
comment il voit, pendant son voyage en URSS, tel médecin bolchevik s’assurer de transmettre 
un maximum d’infection à toutes ses patientes, bref,  comment la voracité sioniste déguisée sous 
de grands sourires, se laisse voir au quotidien pour qui sait regarder, et pour qui a roulé 
véritablement sa bosse avant d’écrire (comme Céline dans les tranchées de la Grande Guerre, sur 
les Docks crasseux londoniens ou Orwell, faisant la plonge dans les restos parisiens pour 
survivre, ou moi-même ayant vécu une vie de nomade mondial, tantôt marginal, tantôt employé 
modèle du tertiaire mais avant tout, aspirant irascible à la liberté authentique par lucidité 
extrême de la mainmise communautaire sur nos vies…) 
Je ne rabâcherai pas ce que Céline a déjà fait avec talent et humour, je décris ce qui s’est rajouté 
depuis en modes d’actions sionistes qui n’existaient que peu ou prou dans les années 30, c'est-à-
dire l’existence vraiment duale de crypto, la création d’une identité passe-partout, la « I-ration » 
poussée à l’extrême et le soucis de réaliser cela sur un mode « dérisionnel », « festif » au cœur de 
la vie de chaque goy.  

Complexité et plaisir éprouvé par le subterfuge sioniste : 
 Car le subterfuge sioniste est une science, un art collectif toujours renouvelé transmis inter-
générationnellement et au sein de la communauté. C’est d’ailleurs bien plus qu’une nécessité ou 
un moyen de défense, je l’ai vu s’incarner dans la plupart des sionistes que j’ai observé, comme 
quasi-unique source pathologique de plaisir dans la vie… Cioran parlait de « l’ivresse de 
blesser », Nietzsche l’énonçait plus précisément dans Généalogie de la Morale : « le sentiment 
que procure la capacité d’assouvir sa puissance sur un être impuissant, la volupté « de faire le 
mal par plaisir de le faire », le plaisir de faire violence »… Le sioniste éprouve de manière 
décomplexée le plaisir de dézinguer du goy en plus de la certitude qu’il accède par là à 

                                                 
147 Bagatelles pour un massacre.1937 Ed. Denoël, Les beaux Draps, L’école des cadavres. 
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« demain à Jérusalem » en effectuant une action qui seule permet sa survie148 ! Jérusalem dont  
l’étymologie réelle (« Hierosyla »149): « ville du sacrilège » nous permet de comprendre pourquoi 
Attali la souhaite comme capitale mondiale… 

De la vodka Soljenitsyenne aux open bar étudiants, même méthode, 
mêmes résultats :  
La lecture d’Edouard Drumont ancre la problématique de conquête sioniste à la conquête au 
quotidien, retraçant quasiment famille par famille la progression sioniste en France à partir du 
XVIIIème. Tout comme Soljenitsyne rappelle dans « Deux siècles ensemble » à qui appartiennent 
99% des distilleries de Vodka qui fait tant de ravage sur les hommes du pays… Toujours et 
encore l’utilisation de l’alcool, de la drogue pour préparer le terrain…  
Le goy a de plus en plus de raisons de tomber dans l’alcoolisme ou la drogue dans ce monde 
désenchanté fait par et pour le sioniste. Cette  « pulsion de mort », évoquée par Céline, qui 
pousse naturellement le goy désenchanté à se détruire, le sioniste a su l’apprivoiser, lui donner 
les oripeaux « de la fête », de la convivialité mais pour qui s’aventure dans des soirées 
étudiantes, on se rend bien compte que les jeunes goys se sentent « obligés » de boire, comme 
me l’a confié récemment une étudiante… Obligé par qui ? Telle est toute la question… Quelle est 
cette force invincible qui trône systématiquement dans les BDE (Bureau des élèves) qui 
décérèbre les jeunes cerveaux de la nation grâce aux « open bar » pour mieux préparer le 
laminage de l’intelligence,  et donc des lendemains orwelliens aisés ?... 

La préservation des populations comme impératif politique : 
 Poutine a lu à coup sûr Soljenitsyne. En plaçant la re-virilisation de son pays au centre de son 
programme politique, il montre qu’il sait parfaitement, qu’au-delà des lois, qu’au-delà des 
stratégies économiques ou sociales, il faut avant tout préserver l’homme de la 
dégénérescence par l’alcoolisme, la drogue, la pornographie, la bêtise décomplexée… bref, 
tout ce qui est devenu en un demi siècle notre pain quotidien. Le prophète Mahomet avait, dans 
son enfance où il a beaucoup voyagé, et par son père, chef de tribut en charge de donner de l’eau 
aux pèlerins de la Mecque _ car ce pèlerinage était une tradition dans la péninsule arabique 
antérieure à l’Hégire_ Mahomet donc, a eu tout le loisir d’observer les hommes et d’en déduire 
cette condition sine qua none à sa droiture et à la réception de la grâce divine, qu’il a appelé la 
grâce d’Allah : préserver son intégrité physique par le jeûne et l’absence d’alcool, reconnaître 
comme sacrés et plaisant à Dieu, les plaisirs charnels entre hommes et femmes, ouvrir sa 
poitrine, son coeur et sa conscience du divin par le jeûne et la prière replacée au centre de 
l’existence. 
 Un jour viendra inexorablement, où la science (le « logos ») prouvera par l’ultra lumière ou 
par la possibilité de l’ubiquité de l’information dans l’univers démontrée récemment150, que 

                                                 
148 Ce dualisme du sionisme (« c’est eux ou moi ») se retrouve dans  « Burning and Looting » de Marley, qui exhorte 
à la combustion et au pillage des goys en soirée, “That’s why we’re gonna be burning and looting tonight, TO 
SURVIVE, yeah!” démontrant bien qu’il n’y a pas de juste milieu dans leur roman communautaire. 
149 Philippe Borgeaud, « Aux origines de l’histoire des religions » Ed. Seuil 2004 : « Moïse ayant enjoint son peuple, 
lors de l’Exode de « renverser les temples et les autels des Dieux qu’ils rencontreraient sur leur route ». Ils se 
dirigent ainsi par delà le désert, vers des terres habitées où ils font violence aux humains et pillent les sanctuaires, 
avant de fonder la « ville du sacrilège » (Hierosyla) dont le nom fut plus tard transformé en Jérusalem 
(Hierosolyma) » 
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ces modes d’existences pieux pressentis par les prophètes ont une assise scientifique que 
l’esprit humain expliquera tôt ou tard que ce soit dans 100 ou 1000 ans…  
Voilà des perspectives à l’échelle de la grandeur réelle de l’homme qui remettent à leur place, 
l’appétit féroce de pseudo-phare des nations, de conquête sioniste151, éternel atavisme 
préhistorique de conquête, que constitue le misérable pain quotidien sioniste et son petit mode 
d’existence secret qu’il considère comme le fin du fin de l’esprit humain, et que nous nous 
devons désormais tous de démasquer grâce à ce livre ! Les sionistes auront-ils un jour le 
courage d’abandonner le mensonge ? Y a-t-il possibilité qu’ils suivent ce chemin et s’extraient 
de leur propre malédiction chérie, de cet emprisonnement que je pense être réel, étouffant ? Y a 
t il possibilité qu’ils existent autrement qu’en s’enfonçant toujours plus profondément dans un 
projet ne s’asseyant que sur des conquêtes mesquines et trahisons au quotidien, renforçant 
chaque jour le grand mensonge du monde puis un jour, quand il ne sera plus possible de 
l’endiguer, faire disparaître des millions d’être humain, tel un enfant qui se cache après 
avoir fait une grosse bêtise ?…  

Jésus, messie des juifs ? 
D’ailleurs, les temps changeraient-ils quand le Rabin Itzhak Kadouri sur son lit de mort a eu une 
vision, que le Massiah (Messie) tant attendu n’était autre que Jésus152, laissant sans doute bouche 
bée Matisyahu153 et des millions de sionistes embourbés dans leur talmudisme acerbe ! Pensez 
vous, le fils d’une putain et d’un légionnaire romain, le messie ? Alors que toute sa doctrine a été 
déviée par le juif Saul (St Paul) pour corrompre en profondeur l’occident et faciliter la fin de 
l’empire romain ?... Que penser de ce rêve de Rabbin ?...  

Connaître la cabale pour un dissident = pouvoir se protéger de 
assauts sionistes : 
Nous avons d’ores et déjà partiellement répondu aux question suivantes : Quelles sont donc ces 
règles cachées sionistes ? Quel est ce modus vivendi sioniste qui se dissimule dans chaque 
village, bourgade ou grande ville de France autour de nous, dans chaque cours de récré, chaque 
évènement, soirée entre « amis » ? Quelles sont les forces à l’œuvre ? Quel est cet ensemble de 
règles, expressions, stratégies, métaphores que je qualifierai de « cabalistique » ? Quels en sont 
les possesseurs et à quoi les reconnaît-on ? Comment se fait-il que ces stratégies de l’ombre 
puissent perdurer au cours des siècles, se renforçant de nouveautés ou de modes dans le monde 
sioniste,  en nous annonçant textuellement notre Armageddon dans certaines œuvres cabalistiques 

                                                                                                                                                              
150 Expérience de notre prix de physique Nobel Serge Haroche sur l’ubiquité possible des particules quantiques, de là 
à y voir la possibilité « matérielle » d’action divine instantanée à distance rendant par exemple, les actions divines 
instantanées et indépendantes d’un « lieu » ou « d’un temps », il n’y a qu’un pas. 
151 Marx disait : « Quel est le fond temporel du judaïsme ? C’est le besoin matériel, l’intérêt personnel. Le judaïsme 
atteint son apogée dans l’achèvement de la société bourgeoise, dont le principe est également le besoin matériel, 
l’égoïsme ». 
152 Rabbin Itzhak Kadouri, mort à 108 ans le 28 janvier 2006 a écrit sur une note qu’il a demandé à être lue un an 
après sa mort, avoir été témoin en rêve de l’identité du Messie, que celui-ci reviendrait sur terre après la mort d’Ariel 
Sharon, et que celui-ci n’était autre que Jésus… (Dernière « quenelle post mortem » à niveau n+1 de manigance ou 
fait réel ?) 
153Matisyahu est un artiste américain se distinguant en arborant l’habit traditionnel juif sur scène et dans la vie. Son 
tube initial,  « King without a crown » et ses chansons ont un sens profondément guerrier pour qui comprend la 
cabale. Ce sont des textes de choix pour s’exercer au sens cabalistique sioniste. Dans « King without a crown » : 
« And i sing to my god, songs of love and healing, I want Massiah now! Times have started revealing… » 
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sans que personne ne bouge ?! Comment est-ce possible que les artistes sionistes cabalistes 
internationaux puissent délivrer leur message d’exhortation à la tromperie, au laminage, au 
crime, sans que jamais personne ne dénonce le véritable sens caché dans leur œuvre ? La 
réponse est simple : les rares goys parvenant quasi accidentellement et par similarité d’esprit 
d’analyse avec les sionistes, à cette connaissance micro-cabalistique sont éliminés avant de 
pouvoir « contaminer » d’autres goys avec cette connaissance. Dans l’esprit sioniste, il en va 
de leur survie. Il s’agit, pour le goy qui perce en profondeur la cabalistique de jouer au même jeu 
que les sionistes se faisant passer pour imbécile et léger, comme je m’évertue de le faire pour 
brouiller les pistes et arriver au bout de cet ouvrage. C’est pour cela que je sais que ma marge de 
manœuvre est faible, entre les empoisonnements déjà vécus qui m’ont mis hors d’usage 
pendant de longs mois et la surveillance totale à laquelle je suis soumise, mon temps est sans 
doute compté, s’il ne l’est pas à nous tous. 
Il ne s’agit ni d’analyser des faits à la lumière d’une culture et d’un maniement parfois heureux 
de la langue à la Félix Niche, dénonçant une énième escroquerie intellectuelle ou stratégique de 
nos élites, ni de reprendre historiquement et transversalement les cheminement de l’installation 
de l’idéologie du secret et la mise en place de nouvelles « églises » et de vérité révélées shoatique 
comme Alain Soral le fait ; c’est un territoire trop vaste pour ma culture, il s’agit juste 
d’expliquer au quotidien, dans la vie de tous les jours, comment Monsieur-Tout-le-monde-Goy 
est contrôlé, diminué physiquement et intellectuellement par des systèmes très ingénieux 
concoctés pour la plupart après-guerre et appliqués au quotidien, à l’insu de tous, par nos 
maîtres sionistes anonymes, fondus dans la masse. 
 
Cet ouvrage est d’une nécessité absolue dans la sphère dissidente, puisqu’il a comme corollaire, 
de protéger chaque dissident dans sa force intellectuelle et physique. Cet ouvrage innove par ce 
qu’il a de pragmatique et vécu à l’échelon du sionisme de base ; tout en faisant le lien avec le 
sionisme « de la haute », citant les écrits d’Attali, ou étudiant l’attitude et le soutien discret du 
sioniste « de base » vis-à-vis des grands évènements planétaires aux origines douteuse…(11 
septembre, printemps arabes…) c’est pour cela que je prends le parti de parfois court-circuiter un 
écrit trop démonstratif car je partage là mon vécu ; et ce que je partage relève plus de l’initiation 
que de la démonstration. La cabale, qui, par essence est pensée pour ne pas être découverte, 
est forcément quelque chose de très obscur et très difficile à acquérir pour la relative 
droiture morale chrétienne, musulmane authentique, animiste ou païenne.  

Métaphores cabalistiques pour désigner les goys (suite) : 
J’aborde tout au long de ce livre les métaphores que les sionistes utilisent pour désigner les goys 
entre eux, en essayant de rendre digeste, à petite dose cette initiation, reprise concrètement à la 
fin de l’ouvrage. 
Précisons d’emblée une cabale, et non des moindres : la ruse qui permet à deux sionistes de parler 
d’un goy en sa présence en faisant croire qu’ils parlent d’autre chose… J’entends par là, si nous 
mettons deux crypto-sionistes en présence d’un goy, la désignation impune du « goy » par 
l’emploi de « je »  à la place de  « il » rendra possible pour les deux sionistes de parler du goy 
sans que celui-ci s’en aperçoive. Je m’explique, car ce point est essentiel : Disons « sioniste 
1 », « sioniste 2 » et « Goy 1 » se rencontrent. « Sioniste 1 » dit à « sioniste 2 » ; « mince alors, 
J’ai vraiment une sale gueule aujourd’hui.. ». « Sioniste 2 » ricane. « Goy 1 » sourit poliment 
sans comprendre que le « J’ » le désignait, lui,  dans cette phrase : « sioniste 1 » et « sioniste2 » 
se paient la tête de « goy1 » sans que celui-ci comprenne. Si vous comprenez cet exemple 
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simpliste, cette inversion de « je » qui veut dire « il » ou « le goy en général », vous êtes sur 
la voie de la compréhension totale de la cabalistique sioniste à l’échelle « microscopique ». 
C’est  un exemple certes simpliste de ruse ; mais qui, pour être intégré,  demande une petite 
gymnastique de l’esprit, une petite reprogrammation du réflexe de sens unique 
« je »= « moi ». 

Quand « je » veut dire « il » : 
Dans la ruse cabalistique, « je » peut ainsi désigner tantôt « il » ou « le goy ». Valider cela 
nécessite un réel vécu qu’il n’est possible de se faire qu’en assistant réellement à l’emploi de 
cette ruse sans être découvert, ou en la comprenant dans une chanson crypto sioniste par 
exemple154, en étant assez analytique pour véritablement déconstruire son rapport «automatique » 
aux mots, et bel et bien comprendre que l’emploi du pronom « Je » peut, dans l’esprit trompeur 
du sioniste, signifier « il » ou encore « le goy de service ». Ce n’est pas chose aisée que 
d’absorber cela, il faut se distancer des réflexes de pensée, et plus largement, commencer à 
accepter l’idée douloureuse que beaucoup d’instants, de rencontres, d’épisodes de vie, de nos 
passions, de nos peines, comportaient parfois une large part d’affabulation sioniste.  

Difficulté de comprendre la cabale pour les post-trentenaires : 
Repenser à des situations au cours desquelles la cabale a été utilisée en notre présence est un 
exploit que peu de personnes sont capables de réaliser. Il faut pour cela passer au crible tout ce 
qu’on a vécu, tout ceux qui ont croisé notre chemin en essayant d’identifier qui aurait le profil 
(et il y a de quoi tomber des nues !!), de se remémorer les faits marquants de notre vie et d’y 
déceler la part d’affabulation sioniste. Cet exploit est très difficile pour les êtres équilibrés et 
donc naturellement satisfaits de peu, qui n’analysent pas toute situation quotidienne mais 
s’y laissent vivre, en tous cas, pour l’instant, je n’ai jamais vu se réaliser complètement cette 
lucidité ultime sur notre quotidien, d’ailleurs, statistiquement, seuls les trentenaires et en deçà 
sont enclin à effectuer pleinement ce parcours initiatique s’ils n’ont pas été déjà trop abîmés 
intellectuellement. Car seuls les vingtenaires et trentenaires ont connu une influence constante 
sioniste dans leur quotidien depuis la cours de récré, ils ont adulé des artistes crypto-sionistes 
sans le savoir (Bob Marley, Booba155, Red Hot Chili Peppers, Rage Against The Machine, 
Ben Harper156, Jason Mraz, Smashing pumpkins…). Les sionistes ont progressé 
numériquement dans la société française. Beaucoup de sionistes que j’ai fréquenté avaient trois, 
quatre ou cinq frères et sœurs.  

                                                 
154 C’est le grand morceau de cet ouvrage, faire comprendre que les exhortations sionistes à la guerre sont tout autour 
de vous, au quotidien, en particulier, dans les chansons sionistes américaines ; les Etats-Unis constituant 
naturellement la nation la plus féconde et la plus avancée en terme de contrôle au quotidien. La liberté là-bas n’est 
réellement qu’un rêve… « The american dream »… 
155 Admirez son tatouage pectoral du lion de Judah avec, en dessous, un crucifix en feu. 
156 Ben Harper : « Ma mère est juive et mon père est noir. Je n’ai de revendication pour personne nulle part. Je suis 
prêt à être fier de mes origines mais je ne veux pas que mes origines deviennent ségrégation ». Appréciez la double 
négagation « pour personne nulle part » (= pour tout le monde, tout le temps). Pourquoi toute son œuvre raisonne 
de cabalistique (« Jah work is never done », « The woman in you » (« Half a man walks with no shadow… » une 
moitié de l’homme ne possède pas d’ombre…), de l’apologie du cannabis et la dualité de sens du refrain « I’m gonna 
burn « one » down »… le « one » pouvant autant désigner le joint d’herbe que le goy qui se fait « cramer » en le 
fumant. La « i-ration » de Ben Harper est le « chrétien timide génial à tendance « replis sur soi » pour fuir la violence 
du monde »…qui souffre et qui veut que le monde change. Voilà sa cible de goy à séduire et à pousser à fumer des 
joints. 
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Les trentenaires et en deçà sont donc les plus à même de comprendre la pleine mesure de la 
supercherie sioniste au quotidien. C’est pour cela, qu’aussi brillants soient les Soral et les 
Dieudo, ils ne peuvent inventer ce dont leur âge les a exemptés de vivre : c'est-à-dire la forme 
post 80 de dégradation des jeunes âmes goys encore natives… et naïves, prêtes à se prendre de 
plein fouet la discrète furie sioniste… Cette furie sioniste était bien moindre quand Soral et 
Dieudo avaient 20 ans ! Il faut qu’ils le reconnaissent et l’identifient ! Les sionistes, tels des 
vampires, programmés pour vous vider de votre substance humaine ont surrenchéri tous les ans 
dans le sadisme et l’intensité de leur besogne. Pour les sionistes : Jésus (autrement dit, la morale 
chrétienne) est le seul Méssie pour VOUS et  « Je »( Vous les goys) ne peux pas être sauvé. Votre 
quotidien est de vous prendre des cartouches  aussi discrète que si elles avaient des ailes de 
papillon… Je n’ai fais là que traduire les paroles de « Bullet with butterfly wings » des smashing 
pumpkings.  
 (« The world is a vampire, set to drain, secret destroyers hold you up to the flames...(...) Jesus 
was the only one FOR YOU...And I still believe that « I » cannot be saved...”) Vous pouvez 
d’ores et déjà comprendre la signification cabalistique de cette chanson, ou encore visionner le 
clip et y trouver les symboliques cabalistiques… Bill Corgan chante précisément les 
phénomènes avec lesquels j’essaie progressivement de vous rendre familier.  
(Voir l’explication complète de « Bullet with butterfly wings » dans la Partie 1 des Annexes : 
Messages juif-sionistes dans la culture populaire en fin d’ouvrage). 
 

La condition de dissident lucide sur le micro-sionisme : 
J’ai souvent vu des gens « avaler la pilule rouge »157, dénonçant le système bancaire, la FED, les 
false flags du 11 sept, de l’USS liberty, les raisons de l’assassinat de Kennedy, la fausse 
alternance UMPS, comprendre les « missing links » communautaires…, mais inexplicablement, 
personne ne pousse ce constat de tromperie universel à son environnement humain 
quotidien proche, sa sphère « d’amis », de connaissances, de collègues. Moi-même, pourtant, 
archi-fiché et surveillé, empoisonné à plusieurs reprises et sans doute menacé de mort à court 
terme, je suis tombé dans beaucoup de « rechutes » d’insouciance, où l’attention se relâche, se 
met à espérer que tout ceci n’était qu’un mauvais rêve, que je ne serais ni surveillé ni 
n’évoluerais au sein d’une population sioniste dissimulée  sournoisement, ayant la passion de 
mon contrôle et de mon laminage discret. Et pourquoi « rechute-t-on » dans l’insouciance, parce 
que nous assistons à des phénomènes profondément inhumains, comme je l’ai déjà mentionné. 
C’est notre sensation du beau, notre pulsion de vie, notre désir même de la transmettre qui est 
heurtée et qui refuse que tout cela soit possible. Autant dire que rares sont ceux qui arrivent ne 
serait-ce qu’à formuler à leur esprit une telle condition de l’humanité en esclavage. Ils 
oscillent entre la phase 2 et 3 Schopenhauerienne évoquée plus haut. (Ils résistent de toutes 
leurs forces à cette vérité, et ne commenceront à l’accepter que quand quelques personnes 
autour d’eux l’accepteront, car ce sont des esprits faibles, suiveurs par nature). 
Et pour ceux qui commencent à constater l’état totalement sous-estimé de contrôle du monde, 
force est de constater qu’il est très usant de devenir aussi lucide. C’est même quelque chose 
allant  totalement à l’encontre de notre nature instinctive contemplative et poète d’homme du 
nord ou du sud priant indirectement un Dieu beau et qui aime « le beau » comme disait le 
prophète Mohamed158 à laquelle l’évolution darwinienne ne nous a pas préparé, car c’est bien un 
                                                 
157 Pilule permettant de sortir de la Matrice dans le film du même nom et de se heurter à la réalité brute des choses. 
158 Inna Allâh yuhibbu al-jamâl (« Bien sûr, Dieu est beau et il aime la beauté ») Hadith du prophète Mahomet. 
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défit « nouveau » qui s’offre à notre survie à l’échelle de l’évolution, à moins que la ruse et des 
« hommes trafiqués » aient déjà investis des civilisations préhistorique dont nous serions de fait 
les survivants... Lire pour s’en convaincre le portrait naturel de « l’aryen », dressé par Edouard 
Drumont : « L'Aryen est un géant bon enfant. Il est heureux pourvu qu'on lui conte une de ces 
légendes dont a besoin son imagination éprise du merveilleux. Ce qui lui plaît ce ne sont pas des 
aventures dans le genre des sémitiques Mille et une Nuits, où des enchanteurs découvrent des 
trésors, où des pécheurs, jetant leurs filets dans la mer, les retirent pleins de diamants. Il est 
nécessaire, pour qu'il soit touché, que sur la trame de toutes ces fictions se détache un être qui se 
dévoue, qui combatte pour une cause, qui se sacrifie, qui aille comme Parsifal à travers mille 
dangers à la conquête du Saint-Graal : la coupe remplie du sang d'un dieu. 
L'Aryen est resté l'être candide qui se pâmait au moyen âge en écoutant les chansons de geste, 
les aventures de Garain le Loherain, d'Olivier de Béthune ou de Gilbert de Roussillon qui, après 
avoir refusé d'épouser la fille d'un sultan, transperçait cinq mille mécréants d'un seul coup de 
lance. Il a écouté longtemps la légende de 89 comme il eut écouté le récit d'un cycle 
chevaleresque. Un peu plus et les rédacteurs de la République française lui auraient fait croire 
que les membres du gouvernement de la Défense nationale, montés sur des chevaux fougueux, 
comme les anciens preux, avaient bravé les plus affreux périls pour gagner la bataille de 
l'emprunt Morgan. Pendant qu'il est naïvement intéressé par ces prouesses, rien n'est plus facile 
que de lui enlever sa bourse et même, de lui enlever ses bottes sous prétexte qu'elles le gêneraient 
pour marcher dans la voie du progrès. A l'Aryen, je le répète, on peut tout faire, seulement il faut 
éviter de l'agacer. Il se laissera dérober tout ce qu'il possède et tout à coup entrera en fureur 
pour une rose qu'on voudra lui arracher. Alors soudain réveillé, il comprend tout, ressaisit l'épée 
qui traînait dans un coin, tape comme un sourd et inflige au Sémite qui l'exploitait, le pillait, le 
jouait, un de ces châtiments terribles, dont l'autre porte la trace pendant trois cents ans. »159 
 
 

Lucidité sur le sionisme et nature poète : 
Il est troublant à ce propos de constater que les anti-communautaires les plus virulents n’étaient 
avant tout que des artistes ou poètes ayant eu le sentiment d’être dépossédés par les 
sionistes de la possibilité de vivre leur art dans un monde qui leur ressemblait. Voir, pour 
s’en convaincre le contraste entre la fragile poésie des aquarelles d’Hitler et la détermination de 
l’homme  trompé dans ses discours. 
 L’extra lucidité enlève beaucoup de saveur au quotidien qu’elle prosaïse, qu’elle désenchante. 
C’est bien contre sa nature profondément artiste, éprise de merveilleux, que disons, l’Aryen doit 
se résoudre à combattre ces malicieux vampires de son âme. C’est donc bien une double injure 
d’autant plus insupportable que le sionisme inflige à nos existences, en nous privant de notre 
nature profonde, ainsi que l’exercice permanent et indiscutable de toutes vérités comme garantie 
fondamentale de l’intelligence160. Mais si nous redevenons des milliers à être extralucides, la 
saveur peut revenir de manière pérenne, sinon ce pseudo monde factice sioniste orwellien, 
résultante de l’homme trafiqué à son insu, aura tôt fait de totalement nous déshumaniser au bout 
d’une ou deux générations au maximum. 
 
                                                 
159 Edouard Drumont. La France Juive. Marpon et Flamarion Paris ©1886. 
160 « L’expression totale, partout, en toute occasion de la vérité, est une condition absolument nécessaire à la pleine 
expression de l’intelligence » citation de Simone Weill, aussi connue du monde dissident. 
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Traitement cinématographique de la transition du goy depuis 
la conscience du macro-sionisme vers le micro-sionisme : 
Quelques films sionistes hollywoodiens présentent cette période de transition douloureuse du 
goy vers la lucidité micro-cabalistique. C’est cette période que je souhaiterais vous voir 
traverser. Il est assez singulier de voir à ce sujet s’offusquer certains dissidents, infiltrés ou non, 
sur le discrédit que porterait en elle, la justification de la micro cabale par la citation d’œuvres 
contemporaines musicales ou cinématographiques. Comme si seuls Soral, Céline, Drumont 
voire Voltaire ou Dante ne pouvaient récolter l’approbation tacite de « source officielle de 
matière dissidente » que confèrent assez immanquablement les années écoulées depuis la 
création d’une œuvre. Cependant l’histoire est loin d’être linéaire, nous entrons dans une période 
de « Kairos161 » pour citer Soral, chaque année apportant son lot de créations dissidentes aussi 
bien que des œuvres sionistes cabalistiques, très à propos de citer dans un ouvrage qui se veut 
faire ouvrir les yeux aux dissidents sur la micro-cabale, qui elle-même, est un ajustement 
permanent au contrôle goy. Un ajustement permanent à la psychologie de masse goyime du 
moment.  
Car s’il est souhaitable de consulter les sagesses des auteurs classiques, ne serait-ce que par la 
pureté de leur style (surtout Drumont), aucun de ces auteurs n’aurait pu écrire « L’homme 
trafiqué » il y à plus de 10 ans en décrivant précisément la forme contemporaine de la cabale en 
2012. 

L’échelle de Jacob 
On peut citer  « L’échelle de Jacob162 », film étrange des années 90 traînant sur le PC d’un 
« ami » sioniste qui m’a ainsi permis de le découvrir sans qu’il s’aperçoive que je l’avais copié 
(sans doute une sentinelle sioniste lui avait suggéré de le regarder pour y trouver de l’inspiration 
sur les moyens de s’occuper de mon cas). L’échelle de Jacob,  c’est l’histoire d’un goy  qui 
commence à avoir des visions. Ses amis semblent avoir plusieurs visages y compris sa petite 
amie. Ils ont parfois une apparence démoniaque qui lui vient par flashs successifs… Il se met à 
flipper et à se sentir de plus en plus surveillé. Au fur et à mesure de ses lectures dont la Divine 
Comédie de Dante, il s’interroge de plus en plus sur son quotidien, et à chaque coin de rue voit 
différents visages démoniaques apparaître sur ceux qu’il côtoie… 

Matrix  
Il y a bien sûr  Matrix163 et ses nombreuses références au judaïsme, où Néo se heurte à d’autant 
plus de sentinelles (y compris infiltrées dans la base de la dissidence), qu’il progresse dans la 
recherche de la vérité et qu’il sait déjouer les pièges de la matrice. Ces pièges sont matérialisés 
sous forme de cartouches de revolver qu’il évite grâce à sa reconnaissance de la facticité du 
monde et sa faculté « d’élu », c'est-à-dire, le pouvoir d’identifier la dualité des agents de la 
matrice... Si vous comprenez que ces cartouches de revolver correspondent dans la vie réelle 
à l’alcoolisme, la drogue festive, les empoisonnements provoqués par les sionistes, les 
 brimades sentimentales orchestrées par les sionistes, les pressions professionnelles et 
sociales (indus, impôts, CAF…) permises par l’infiltration sioniste des administrations , 
les maladies (cancer, folie provoquée par empoisonnement…) , ou  empoisonnement, 
                                                 
161 Point de basculement du temps, resserement des lignes de forces, temps de l’occasion opportune. 
162 L’échelle de Jacob (1990) avec Tim Robbins 
163 Matrix, (1999) avec Keanu Reeves 
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inoculation de maladies pour faire taire un dissident ; si vous avez compris cela, et que vous 
avez aussi compris que les clones en lunettes noirs et costume qui poursuivent Néo 
représentent les sionistes qui gravitent autour de vous au quotidien : « votre meilleur ami », 
« un collègue », « votre dernière petite amie ou votre histoire d’amour marquante », « votre 
plombier », « des sionistes infiltrés à la CAF, aux impôts ou autres administrations vous 
harcelant » ou telle « rencontre fortuite », alors vous pouvez pratiquement refermer 
ce livre ici même… Même si les pages suivantes peuvent véritablement vous permettre de 
survivre dans la matrice, sachant qu’à l’heure actuelle, la lucidité rime avec : mort sociale, mort 
psychique par empoisonnement. Pour cela des sionistes vont vous empoisonner aux métaux 
lourds ou autre sédatif : cette action sioniste de contrôle des goys éveillés est métaphorisée par 
Hollywood par le film « Men in Black », où les agents sionistes « flashent » ceux qui se mettent à 
voir des sionistes partout (représentés par les extraterrestres dans le film)… Ceux qui se mettent à 
comprendre le mensonge cabalistique omniprésent sont neutralisés. Métaphoriquement ce sont 
ceux qui  se mettent à voir des extraterrestres qu’ils ne sont pas sensés voir…  
Malgré le risque encouru par la connaissance cabalistique, avons-nous le luxe de ne pas 
prendre le chemin de la vérité par rapport à une vie de mort-vivant dans la matrice sioniste 
? Il ne faut pas penser que les choses vont s’apaiser si le pouvoir est totalement, intégralement, 
définitivement dans les mains sionistes. Sachant qu’une vérité indéniable du film est que toute 
mort dans la matrice correspond à une mort réelle… autrement dit il est possible et même quasi 
certain que la plupart des goys mourront sans jamais s’être imaginés vivre dans une 
matrice sioniste164. Ce livre constitue par excellence la période d’entraînement de combat 
dispensée par Morpheus à Néo au début du film. Soyez forts ! 

The Truman Show : 
Un autre film emblématique, nous vient aussi du pays où le verrouillage sioniste a 10 ans 
d’avance sur la France, et la dégradation des goys tout autant d’avance, il s’agit du « Truman 
Show165 ». Remarquez l’ironie du prénom « Truman » qui signifie « l’homme réel », autrement 
dit le titre du film est bien « le show de l’homme réel» qui est présenté dans cette fiction où Jim 
Carrey est pris en charge de A à Z dans son existence, où sa femme et son meilleur ami, et tout ce 
qui régit la vie de ce studio géant, répondent à un scénario. Si vous connaissez le film, un des 
passages les plus intéressant est le regard que  Kate Winslet donne à Truman. C’est juste la vérité 
dans un regard qui va persuader Truman que les autres regards sont faux, et qui va donner des 
ailes à Jim Carrey pour essayer de retrouver ce regard. En effet, à un certain point de maîtrise de 
la micro-cabale, seul l’intensité d’un regard vous permet de déterminer s’il s’agit d’un 
sioniste ou non. Et si vous ne pensez pas être surveillé à ce point, vérifiez les fonctionnalités de 
transmission de votre I-Phone même éteint, ou l’accessibilité de vos historiques Internet via votre 
IP… 

Inception 
Une des dernières moutures hollywoodiennes du mode de domination micro cabalistique à 
l’échelle de l’individu nous est donné par le film « Inception166 », avec Leonardo Di Caprio. Il 
                                                 
164 “ Je regarde vraiment avec commisération la grande masse de mes concitoyens qui, lisant les journaux, vivent et 
meurent dans la croyance qu’ils ont su quelque chose de ce qui s’est passé dans le monde à leur époque” Thomas 
Jefferson, 3ème président des Etats-Unis. 
165 The truman Show (1998) avec Jim Carrey. 
166 Inception (2010) avec Leonardo di Caprio, Marion Cotillard. 
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s’agit dorénavant pour les sentinelles sionistes de monter des opérations ayant pour but de 
piéger les individus méfiants dans une vie qu’on leur a concocté sur mesure, pour qu’ils 
croient au maximum à l’illusion dans laquelle ils sont plongés. C’est par exemple, ce qui va vous 
arriver si vous progressez en cabale et que les sentinelles sionistes essaient de vous récupérer en 
vous faisant miroiter dans votre vie une opportunité professionnelle ou autre plan de carrière, 
tellement alléchant qu’il vous fera oublier bien vite ce livre, la dissidence, la cabale... 
 
Les films où le futur est figuré de manière ultra contrôlée constituent autant de variations sur 
l’éternel thème du contrôle total de la société inauguré par le prophétique « 1984 » d’Orwell 
(1948), ou le « Le meilleur des mondes » d’Aldous Huxley (1932). Citons par exemple, 
« Bienvenue à Gatacca » (Ethan Hawke-1997), présentant systématiquement un futur totalitaire 
d’homme-robots déshumanisés sous contrôle total… 

Difficulté d’accéder à la micro cabale : 
« Avaler la pilule rouge » pour ce qui est de sa vision du sionisme au quotidien n’est pas chose 
aisée, et pour cause, vous serez perçu comme source de danger par les sionistes vivant parmi 
vous. Sa propre réticence à avoir le courage de la réalité est réelle et l’illusion d’un complot 
cantonné loin de chez soi est tenace, tout comme le gouffre et le désespoir quand il faut se 
rendre à l’évidence que les baby-boomers sont tombés dans tous les pièges de conquête 
sioniste d’après guerre, en particulier ceux de la destruction familiale et de la contraception 
génocidaire, du mirage immigrationniste-droit-de-l’hommiste vécu en bon bobo comme 
« folklorique », découvrant avec émerveillement le kebab et le tajine dans les années 80 en bas 
de chez soi, pour dorénavant effectuer un virage à 180° et considérer le musulman comme 
l’ennemi obscurantiste du siècle parce que les sionistes en veulent ainsi, parce que BHL a dit à la 
télé qu’il s’agissait du nouveau nazisme.  
Ces baby-boomers, nos parents, sont l’indolence personnifiée, la génération la plus mystifiée de 
tous les temps ; succombant aux illusions du Flower power, de la libération de la femme, de 
l’opposition artificielle des sexes, du droit-de-l’hommisme, du bipartisme, de l’Europe, de 
l’immigrationnisme… Le meilleur gobeur de tous les temps, tant qu’il y a une couche de 
brillantine… Le « bilham »167 est ce qui livre intégralement notre génération à la furie sioniste 
organisée : les baby boomers ont dilapidé comme aucune autre génération sur aucun autre 
continent à aucune autre époque historique, l’héritage civilisationnel qu’ils avaient reçus, 
laissant libre cours à ce monde corrompu, faux, qui sied pourtant parfaitement à la femme baby-
boomer dans son absence totale de vision collective et de recul sur la direction que prennent le 
monde et nos libertés, elle qui restera dans son illusion de bisounours devant Thalassa,  jusqu’au 
dernier souffle, celle qui restera la moitié la plus énergique du couple de retraités qu’ils sont 
devenus, encore énergique dans la connerie, car elle se sera moins fait ratatiner par la picolle et la 
malbouffe que son mari !  
 
Négliger l’aspect « micro » du sionisme correspond, pour le dissident qui ne fait pas cet effort de 
vigilance de proximité, à croire que la réalisation et la dissimulation du 11 septembre n’a pu se 
faire que grâce à quelques agents de la CIA ou du MOSSAD, que la protection du secret n’a 
d’autres relais que quelques journalistes de France-Inter communautaires et 6000 sayanims 
présentés dans l’ouvrage de Jacob Cohen. Personne ou presque ne réalise que ces faits historiques 

                                                 
167 Bilham : littéralement en Yiddish, « la bouche qui crache de l’illusion en permanence ». 
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reconnus ne sont que la pointe émergée de l’iceberg ; qu’il y a une base solide et invisible, 
implantée le plus solidement aux Etats-Unis, mais talonnée de près par la France. Cette base est 
bien plus grande, bien plus efficace dans le contrôle et la diminution des goys que le groupe 
Bilderberg ou du « Skull and Bones » ! 
C’est ce passage de l’échelle  conspirationniste macroscopique » à l’échelle 
« conspirationniste microscopique » qui semble s’opposer au refus viscéral des être équilibrés 
émotionnellement. C’est comme si le gouffre qui surgit dès lors qu’on s’interroge sur la 
possibilité de présence d’individus sionistes dans son entourage, apparaît trop immense pour 
continuer à vivre. C’est comme si la possibilité qu’il y ait des êtres si doubles parmi nos 
connaissances soit une telle épreuve, que notre échelle de valeur se refuserait de l’admettre.  
Surtout quand on est une bobo baby-boomeuse. 

L’aura d’un sioniste détourne généralement tout soupçons : 
Pire encore : il apparaît systémiquement chez les sionistes que chacun côtoie sans le savoir, qu’ils 
exercent une telle aura sur nous, qu’il nous semble tout simplement impossible d’envisager 
qu’ils nous surveillent ou participent à notre discrète remise dans le droit chemin si l’on 
vient par hasard à s’intéresser de trop près aux thèses conspirationnistes. Autrement dit, il 
nous est aisé de dénoncer le mal et la tromperie de loin, sur des sujets comme la FED, le 
pétrodollar, l’enfumage des armes de destruction massive, mais quand il s’agit de déceler la 
tromperie se déroulant sous nos yeux, nous concernant directement, cette clairvoyance semble 
tout à fait disparaître, se heurtant, au fond, à notre refus viscéral d’admettre la possibilité de tant 
de laideur dans l’espèce humaine, d’admettre que le « poids de l’infamie, celui de la trahison 
humaine », pour reprendre une ligne de « Pardon Judas » de Dieudo, soit si supportable par des 
personnes qui gravitent autour de nous. Notre sens même de l’esthétique nous ordonne qu’une 
telle dualité, qu’une telle infamie au quotidien s’accompagnerait automatiquement d’une 
laideur du faciès, d’un corps difforme puni par un Dieu esthète, accordant sa grâce aux 
êtres honnêtes… 
 Comme dit un des Hadith du prophète Mahomet : « Dieu est beau et il aime la 
beauté168 »...Suivant ce principe, nous prêtons automatiquement à la beauté la vertu d’honnêteté, 
oubliant que la meilleure des ruses du diable, c’est de nous convaincre qu’il n’existe pas, 
grâce à un beau sourire… ou un joli petit corps de femme…! Ainsi, à chaque heure du jour, la 
vision d’un beau sourire, d’un visage agréable et épanoui ou d’un corps de femme parfait, ou à 
l’inverse d’un cliché passe partout typique de notre région, ou telle autre « habile » au sens 
pascalien169 du terme, mimant à s’y méprendre la naïveté et la simplicité d’esprit du simplet bon-
vivant, éloigne spontanément chez le goy le moindre soupçon qu’il pourrait s’agir là d’un ou 
d’une sioniste virulent(e). (Même si je dois préciser d’emblée qu’il s’agit souvent d’une « beauté 
glaciale » purement « plastique », loin d’une authentique fragile beauté de fleur sauvage goy. 
Par ailleurs, j’ai vérifié que l’implication et le sadisme des sionistes envers les goys est souvent 
proportionnel à leur laideur et à leur bêtise propre. C’est précisément ce phénomène qui 
explique que dans toute communauté, ce sont les êtres non valeureux par eux-mêmes, qui se 
définissent et se rattachent bec et ongle à la communauté quelle qu’elle soit, car seuls, ils ne 

                                                 
168 Inna Allâh yuhibbu al-jamâl (« Bien sûr, Dieu est beau et il aime la beauté ») 
169 Dans ses « Pensées », Pascal divise l’humanité en 3 catégories : Le peuple de base, les semi-habiles et les habiles. 
Il précise qu’en intelligence les semi-habiles et les habiles sont identiques. Seulement, alors que le semi-habile laisse 
transparaître son intelligence, l’habile s’efforce d’être comparable en apparence au peuple de base 
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valent rien et utilisent en permanence leur communauté comme on utilise une béquille quand on 
est trop faible pour se tenir soi-même debout).  

Apparence physique sioniste : l’aura du sioniste 
Le malheur dans l’histoire de l’apparence physique des sionistes, c’est que la beauté ou l’aura 
coïncide souvent avec la force vitale170 préservée, cette force qui est enlevée scrupuleusement, 
méticuleusement à tout goy par les moyens déjà énoncés. Cette force, qui par magnétisme, parce 
que tout être vivant la recherche, nous fais admirer, aimer et respecter les sionistes qui ont tout 
pour l’avoir. Cette force est dans la stature, dans la posture d’un personnage, dans sa tête placée 
haut sur les épaules, sur un menton bien dessiné, pas goitreux pour un sou. Un physique sec à la 
Taddeï, Pujadas, E. Levy, BHL. Une vivacité du regard préservée. Une peau épaisse bien 
conservée. C’est cette même force qui assène les infos d’une voix de stentor à la Jean-Jacques171 
Bourdin, et qui suffit à la bobo quinqua pour faire office de parole d’évangile. Cette voix et cette 
masculinité suffit à convaincre l’auditeur de base par adhérence et aura naturelle de la force 
physique du sioniste. Or, les sionistes, par la mise en commun de toutes les recettes millénaires 
de maintien physique (frugalité, manger cru non sucré, jeûne, phytothérapie, application de la 
prophylaxie du Dr Gernez anti-cancer et autres médecines (la médecine nouvelle du Dr Hamer) 
volontairement cachées aux goys…), ou par le rappel constant de ce qu’il ne faut pas faire car ils 
y précipitent volontiers les goys de passage,  ces sionistes ont tout pour être de constitution 
agréable malgré le dérèglement glandulaire donnant à certains hommes, disons-le, des 
faciès hideux, quasi pathologiques à la Allan Greenspan, Arthur, Attali, Cyril Hanouna. 
Cette donnée de l’aura physique est en particulier vraie chez les femmes sionistes, qui exercent 
un magnétisme immédiat chez le goy dont elles ont la charge… Comme si l’absence de 
romantisme authentique, substitué par un romantisme factice sur-joué nous attirait plus 
que la maladroite sincérité méfiante d’une goy. Cette « aura » de l’être double, le goy non 
avertit la prend à coup sûr pour une finesse et une beauté d’âme rare comme j’ai déjà entendu le 
dire…  au point qu’il va la rechercher systématiquement s’il y a goûté, et qu’il va fuir d’autant 
plus ses congénères goys femmes, qui elles, vont être en recherche d’ hyper-mâles circoncis 
communotaro-mondains légers et dominants. Ces mâles peuvent toujours s’appuyer sur la 
communauté pour en jeter plein la vue à n’importe quelle goy qui passe. Neuf  fois sur dix, ces 
mêmes sionistes hyper-mâles se seront chargés de sa défloration précoce en même temps que 
de la destruction de tout reste d’idéaux sentimentaux et de rôle de mère demeurant dans leur 
âme toute neuve et fragile. Le tout à couvert, bien dissimulés sous un préservatif, du moins en 
France, où la circoncision « hygiénique » n’est pas légion… D’où le « sortez couvert !» à double 
tiroirs Dechavannien, clin d’œil à sa communauté oblige…  

La compréhension du mensonge de proximité est facilitée 
par la cabale : 
J’affirme que seuls les semblables aux sionistes, les abîmés glandulaires de l’enfance violentée, 
« cortisolée », personnes au psychisme particulier peuvent facilement pénétrer l’étendue de 
                                                 
170 « Save your baby life » exhorte Marley dans Burning and Looting. “Sauve ta force originelle » (pendant que tu 
crames celle du goy). 
171 Appréciez la fréquence de prénoms doubles dans la communauté sioniste, bien sûr je m’empresse de nuancer ce 
caractère non exclusif avant que cet argument limite ne fasse bondir les sionistes infilrés en quête de failles jetant le 
discrédit. Il n’empêche que c’est un critère qui dois juste éveiller le sens critique, rien de plus, car un double prénom 
fait échos à la dualité de l’être chez certain sionistes. 
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l’existence double sioniste. C’est comme s’il fallait avoir si peu de « bases viscérales » à son 
propre paradigme qu’il soit possible de jeter un crible nouveau sur son vécu sentimental,   
professionnel, amical et avoir la force d’y trouver la part qui en revient à la matrice sioniste… 
La femme, moins analytique que l’homme, est en particulier particulièrement pénalisée dans la 
compréhension du secret et de la cabale. 
La conclusion d’un processus d’éveil complet cabalistique est sans appel : nous n’avons vécu 
que bien peu de choses authentiques, et chaque jour qui passe, nous enlève un peu plus la 
possibilité d’en revivre… Rares sont les personnes capables d’un tel recul par rapport à leur vie. 
C’est cette seule lucidité qui a permis à Céline d’écrire « Bagatelles pour un massacre », qui n’est 
autre que le partage des « techniques du sionisme » des années 30 ; rappelons à ce titre sa devise 
« en toute chose, méfiance »… 

Attali : 
Quand Attali se lâche, ça donne « Il ne suffit pas d’avoir sept enfants pour en faire des êtres 
humains ou des Juifs ce qui revient au même pour moi »… Formule énigmatique, prononcée 
spontanément sous les applaudissements d’une assistance juive, où il sous-entend clairement 
qu’il considère humain seulement les Juifs. On comprend donc que ses livres s’adressent à ses 
coreligionnaires en particulier, qu’il appelle dans « Survivre aux crises » : « Elites et initiés »… 
De là à remplacer « Elites » par « Elus » dans cette formule, et « initiés » par « Franc-maçon de 
haut degré », il n’y a qu’un pas... Attali pense donc réelle sa supériorité. Pourtant, a-t-il déjà 
rencontré et jugé objectivement telle ou telle femme sioniste, appelons-là au hasard Elyane, 
Adèle, Adeline, Emily avec un Y, Klaire avec un K… (prénom dissimulant tantôt Elie, Y de 
Yiddish, K pour Kabbale), déshumanisée, interchangeable, robotisée dans sa cabale ? Cabale, 
qu’elle croit être le fin du fin de l’esprit humain ; certitude jamais démentie puisque depuis 
l’école primaire, où l’appui de ses semblables et le jeu de laminage goy lui ont permis de se 
hisser naturellement, dans une existence surnageante, elle « sur-vit ». Oui, elle « sur-vit » 
pour reprendre les termes Attaliens où il parle de survivre et sur-vivre ; le préfixe « sur » étant à 
prendre au sens qu’il a dans « sur-nager » ; une nage en surface, sur la rivière goy,  loin de 
« toucher le fond de la piscine dans « son » petit pull bleu172 marine » (Nous reviendrons sur cette 
chanson d’Adjani, hautement cabalistique, paroles et clip à l’appui)…Toujours cette obsession de 
la domination, de la vie au dessus du cheptel goy. La sioniste développe son aura. L’ennemi goy 
est ce qu’il y a de plus structurant pour les sionistes. C’est précisément ce qui efface leur division, 
leur permet cet acte salutaire pour la santé mentale et physique de l’individu : s’ouvrir 
totalement à quelqu’un en raison qu’il est un allié face à un ennemi commun (le goy). Cet 
acte salutaire de pouvoir s’ouvrir totalement à quelqu’un est ce qui est supprimé parmi les 
possibles du goy. Cela le rend faible, étriqué de cœur, méfiant et donc moins beau, plus suspect, 
moins rayonnant… Paradoxalement, le goy va s’en méfier plus que le communautaire, qui est 
mode d’ouverture totale 24h/24… 
 
Revenons à Attali : non, Attali, comme tout être communautaire ne semble pas capable d’être 
critique envers un membre de sa communauté. A y réfléchir,  cette amnésie communautaire est 
la condition même d’existence d’une communauté, et donc le début de la bêtise bien partagée, 
jamais démentie. Coluche disait : « A deux on est déjà une bande de con… », que dire à 13 
millions ??! Et que dire en France particulièrement, deuxième population mondiale de la diaspora 
                                                 
172 Nous reviendrons sur l’aspect cabalistique de cette couleur. « Somewhere over the rainbow, blue bird fly… » nous 
chante Iz dans sa sérénade omniprésente sur la bande FM… Voir les analyses détaillées à la fin. 



 133

après les Etats-Unis ? Pour en revenir à Elyane. Qu’est-ce qui constitue objectivement cette 
supériorité sur les goys environnants, qu’est-ce qui la rend si spécifiquement « humaine » aux 
yeux d’Attali par rapport à la « bête goy sans âme » : 

1. L’appui communautaire dont sa famille jouit pour subvenir aux besoins quotidiens d’une 
existence matérielle confortable. 

2. La sérénité d’être toujours entourée où qu’elle aille, au fait de tout, jamais seule, toujours 
appuyée, ne perdant jamais son temps comme un goy le fait à tomber dans des pièges 
autodestructeurs (cigarette alcool oisiveté) dont elle se fait pourtant l’ambassadrice 
privilégiée.  

3. La garantie que ses amis communautaires travaillent en permanence à se jeter des 
louanges tout en massacrant discrètement la réputation de tout goy, aussi valeureux 
soit-il. 

4. L’omniscience de tous les pièges faits pour les goys (mal-bouffe sucrée, cigarette, 
alcool, drogue, présentés comme plaisirs de la vie) tout en faisant la promotion et en 
incitant les goys alentours à en faire un usage extensif…Ceci constitue tout le chapitre : 
« le massacre par l’influence et par les messages subliminaux ». 

5. Le maintien corporel optimal tout en écartant les risques de maladies qui permettent de 
faire disparaître les goys de manière ciblée en invoquant la fatalité, en particulier la 
prévention active du cancer (méthode du Dr Gernez)  qui dès lors, ne devient plus une 
menace dans la vie du sioniste. Cette hygiène confère aux  filles sionistes « un joli petit 
cul » selon les critères de l’époque, ainsi qu’une personnalité dynamique, recherchée 
spontanément par les mâles goys, sur lesquelles elles vont pouvoir exercer l’étendue de 
leur laminage organisé par la porte d’entrée sentimentale dans l’égratignement de l’âme 
goy173. 

6. 6/ Une marge de manœuvre fantastique dans l’organisation de quelque événement que 
ce soit. 

 

Faciès et psychique sioniste. Aspects endocrinologiques : 
Cette femme sioniste, résultant sans doute d’un croisement mère sioniste / géniteur goy peut avoir 
toutes les caractéristiques physiques possible (Blonde, brune, métisse, arabe, noire, indienne, 
chinoise) surtout si le croisement est à génération +2 ou + 3 voire plus, c'est-à-dire d’autant plus 
loin du « core jew » Attalien qui se fait fort de ne jamais mixer le sang, ce qui rajoute aux 
horribles faciès que donne la circoncision au 8ème jour, le risque de tare génétique profonde. Il 
doit se trouver d’authentiques monstres physiques et mentaux parmi les « Core Jew ». 
 Les croisements des « half-jews » expliquent l’infiltration sioniste dans toutes les minorités, 
notamment la radicalisation des maghrébins musulmans par l’infiltration de sionistes de type 
immigrés à la « Booba » ou « Kenny Arkana » et l’encouragement à la haine du français de 
souche pour arriver au conflit de civilisation final en gestation tant voulu par nos élites 
comme par les sionistes du peuple et préparé jours après jours par nos médias sionistes… 
En effet, l’implantation sioniste au Maroc ne date pas d’hier. Les Marocains d’origines subissent 
la même dénaturation qu’en France, notamment par le cannabis et l’alcool qui y coule parfois 
à flot, bien que cette terre soit musulmane officiellement. Ces infiltrés sionistes jouent en 
parallèle un rôle de boutefeu vers  la radicalisation islamiste et la haine du français de souche. 
                                                 
173 Technique de guerre expliquée dans des œuvres cabalistiques comme « Ring of Fire », ou « The sweetest thing » 
au clip riche en cabale aussi. Vous comprendrez mieux pourquoi Bono traîne aux réunions Bilderberg !… 



 134

 Il n’y a pas ainsi de physique type des jeunes filles sionistes, sauf si les lignées font apparaître 
plus ou moins lointainement un géniteur circoncis au 8ème jour, il y aura dès lors toujours ce je 
ne sais quoi de déséquilibre glandulaire qu’il transmettra à sa descendance. Ces données 
morpho-endocrinologiques font déjà l’objet d’une large documentation174. Ainsi le géniteur mâle 
circoncis au 8ème jour transmettra toujours à sa descendance ce je ne sais quoi dans le faciès 
affectant principalement la taille et la forme du nez, celle des oreilles et celle des mains, ce que 
l’on appelle acromégalie (grosses extrémités). On peut se demander d’ailleurs à quelle époque 
la conscience de cette reconnaissabilité caractéristique a été atténuée par l’impératif de mariage 
mixte avec un goy pour les femmes de la communauté et dans quelle mesure les hommes 
circoncis au 8ème jour ont dû, eux-aussi, prendre garde de ne pas se mélanger avec des sionistes 
ayant un père ou un grand-père circoncis. Le risque étant de produire un « Homme trafiqué » 
véritablement monstrueux tant d’un point de vue psychique hyper analytique que physique 
acromégalique, comme Allan Greenspan ou Jacques Attali sans aucun contrôle 
endocrinologique interstitiel, apanage des « core jews ». Au fond, la question multimillénaire 
juive est bête comme choux : Circoncision au 8ème, hypertrophie génitale externe, atrophie 
interstitielle, morphotype acromégalique (ce physique caractéristique trans-continent, 
identique quelque soit l’époque), profile mental hyper-analytique, sans contrôle moral par 
l’interstitiel, perpétuation de la cohésion par la création perpétuelle d’un ennemi, but fou 
d’hégémonie mondiale175 insufflée par Moïse au faîte de son ressentiment initial famille. 

Dissensions intra-communautaires sionistes,  
 Il est certain que parmi la population juive, ceux qui m’ont semblé les plus épanouis, n’étaient 
jamais les « core-jew » ou « typical-jew » mais des « half-Jew » avec des physique passe-partout. 
Ce sont ces « Half-jews » qui, à l’heure actuelle, éprouvent à son paroxysme la volupté d’exercer 
sa puissance sur les goys ». Et, de mon point de vue, leur vie de crypto-sioniste est largement 
plus enviable que celle des juifs désignés ou absolument reconnaissables comme tels. C’est 
d’ailleurs un des rares ressentiments internes à la communauté que l’on pourrait souligner, 
rendant les « Half-Jews » redevables d’un laminage goy efficace. 
En résulte de ce déséquilibre glandulaire : la création de la cabale, la création du système 
économique marxiste à croissance infinie, la préparation millénaire de l’Armageddon, ce 
sentiment de revanche à prendre sur un traumatisme initial, le ressentiment permanent 
envers toute la planète sauf envers eux-mêmes : C’EST PRECISEMENT CELA, 
L’HOMME TRAFIQUE.  
Il faut pour valider cela scientifiquement, comprendre la prévalence du système endocrinien par 
rapport au système nerveux, dans la puissance de contrôle de l’individu ; système endocrinien 
ayant des millions d’années d’avance sur la sophistication récente que constitue l’invention du 
système nerveux. 
 
                                                 
174 Institut Jean Gauthier, ouvrages de Jean Gauthier  ( « L’enfant, ce glandulaire inconnu » Ed. La vie Clair) et de 
Roger Dommergue Polacco de Ménasce. 
175 « Aucune civilisation n’est durable si elle n’est pas capable de donner un sens à l’effort, de justifier l’écoulement 
du temps » J. Attali « Fraternités – Une nouvelle utopie ». (Remarquons au passage comment la pensée 
philosophique d’Attali n’est souvent qu’une reformulation de principes Talmudiques ayant pour caractéristique la 
plus tangible de ne jamais fournir aucune autocritique sur la communauté, à la différence de « penseurs juifs géniaux 
qui sont souvent anti-Juifs car ils ont déchiré le voile de la solidarité tribale pour accéder à l’universel et ils voient 
avec les yeux de l’universalisme grec, le judaïsme talmudo-sioniste tel qu’il est (Et ce n’est pas beau à voir) » 
(Citation d’Alain Soral entretien septembre 2012).) 
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Au vu de ces éclaircissements, je demande à Attali : « Est-ce véritablement cela « être humain » ? 
Ton communautarisme quasi-atavique détruit-il à ce point tout esprit critique envers les tiens ? 
Car, j’imagine que dans ton réseau proche, celui qui t’alimente en connaissances communautaires 
sur des sujets aussi variés que le « surf des mer », le roi Kelly Slater et ses « origines 
syriennes… » que tu cites… et ses 11 titres mondiaux montre la mainmise communautaire 
mondiale sur ce sport et le milieu de la glisse avec Robby Naish dont tu fais référence… où 
chaque vague ne saurait être autre que la propriété sioniste (seul un surfer goy connaissant la 
différence entre un nez aquilin et ce je ne sais quoi de circoncis peut expérimenter cela à l’eau, 
bref, ce réseau d’information sans doute brillant qui te permet de pondre tes ouvrages, occulte-t-il 
les 99% de sionistes anonymes médiocres communautaires auxquels tu prêtes 
immédiatement la plus grande des qualités intrinsèque ?! 
 
 

Attali visionnaire : 
Dans « survivre aux crises », il cite à plusieurs reprises les marranes, ces quelque 100 000 juifs de 
la péninsule ibérique contraints au XVème siècle de se convertir au catholicisme, dont une partie 
émigrera sur le territoire de France à une époque où le roi prenait des mesures strictes de peine de 
mort pour toute présence juive sur le royaume. Bien sûr, la conversion des marranes ne valait pas 
plus que leur parole. Toujours est il qu’Attali exhorte ses ouailles à reproduire ce subterfuge pour 
survivre dans un futur proche… Mais n’est-ce pas ce qui se passe déjà à l’heure actuelle ?! 
L’existence crypto-sioniste telle que nous la subissons à l’heure actuelle n’est-elle pas une 
redite des marranes du XVème ? 
Sans doute Attali sent le vent tourner, il a conscience que le troupeau goy ne va pas pouvoir être 
maintenu longtemps dans l’ignorance totale des agissements quotidiens sionistes, car la 
population la plus mystifiée de notre époque est sans aucun doute les baby-boomers qui arrivent 
en fin de vie ; fin de vie précipitée de temps à autre par un petit cancer suspect…. Bref, la vérité 
fait son chemin, précisément du fait de l’abondance d’ouvrages et de témoignages comme le 
mien, que les néo-trentenaires pas totalement décérébrés ou sous contrôle vont se mettre à 
écrire à ce sujet. Ainsi vont se multiplier les plumes, les témoignages sur les « complot à 
l’échelle microscopique », et entraîner des réactions viscérales de l’homme trahit qui mettront 
en danger ces sionistes. Car dans l’éventail des passions humaines, la trahison démasquée est 
à coup sûre celle qui déclanche la plus grande des fureurs, ce qui explique le déroulement des 
pogroms à espace réguliers quels qu’aient étés les continents ou les époques infiltrées par les 
Juifs. C’est une constante universelle. L’homme caucasien, disons Aryen, a la caractéristique 
d’être d’un tempérament aussi calme qu’explosif quand il sent sa nature profonde trahie par le 
sioniste. Il explose littéralement176.  
 

                                                 
176 « A l'Aryen, je le répète, on peut tout faire, seulement il faut éviter de l'agacer. Il se laissera dérober tout ce qu'il 
possède et tout à coup entrera en fureur pour une rose qu'on voudra lui arracher. Alors soudain réveillé, il comprend 
tout, ressaisit l'épée qui traînait dans un coin, tape comme un sourd et inflige au Sémite qui l'exploitait, le pillait, le 
jouait, un de ces châtiments terribles, dont l'autre porte la trace pendant trois cents ans. » Edouard Drumont. 
1886. La France Juive 
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Si je concède qu’il y ait quelques pensées Attaliennes bien formulées dans son ouvrage « survivre 
aux crise », notamment son chapitre 4 : « Pour survivre : les gens ». Comment cependant ne pas 
avoir un haut-le-cœur quand Attali use de toute sa sophistique pour tenter de maquiller la trahison 
et le mensonge par des tournures oxymoriques telles que : «assumer loyalement (…) de vivre des 
sincérités parallèles ou successives »… Il faut oser ce rapprochement : « sincérités » 
« parallèles » ou « successives »…. Moi j’aurais tendance à croire la « sincérité » comme une et 
indivisible, « orthogonale » plutôt que « parallèle », comme rencontre d’une abscisse et d’une 
ordonnée, là où je me trouve et « continue » plutôt que « successive » dans le temps... 

La part sombre et violente de l’homme que seule la condition 
de sioniste respecte : 
Attali énonce aussi clairement sa morale talmudiste en filigrane : l’homme comporte une part de 
mauvais, malfaisante que seule le mode de vie sioniste garderait intact, créant un homme 
capable d’amour précisément parce qu’il est capable de haïr et respecter son atavisme 
violent avec les goys. Toute autre tentative de paradigme, notamment les associations émergeant 
directement de la violence de la crise provoquée sur le citoyen lambda telles que « égalité et 
réconciliation » sont qualifiées « d’utopies ». [page 144 : « la rencontre entre altruisme et 
socialisme pourra déboucher sur de toutes nouvelles formes d’utopies politiques. »].  Telle est la 
magie attalienne… Tout ce qui n’est pas son système est une utopie, constitue une « peur » 
face au progrès apporté par ce phare des peuples qu’est le peuple Juif…  
Certes l’égalité n’est pas de ce monde, ne serait-ce que par le potentiel physique différent à la 
naissance, mais de là à justifier le chaos inesthétique qu’est devenu le monde au seul profit de son 
élite portant au pinacle une culture du secret, en qualifiant tout autre système « d’utopie » !! Si 
l’on n’est pas dans l’auto-persuasion, on n’en est pas loin… 

Amnésie communautaire ou absolue mauvaise foi ? 
Attali côtoie-t-il réellement ses co-sionistes  quand il ose écrire : « la survie ne repose pas sur la 
destruction des autres (sauf cas de légitime défense), mais avant tout sur la construction de 
soi, la compréhension des autres, et la recherche d’alliés. » Fréquente-t-il les Bureau Des 
Elèves sionistes se faisant fort de décérébrer des amphis entiers comme mesure 
« prophylactique » à la domination des entreprises et des administrations futures du pays ? Est-il 
frappé d’amnésie quand il oublie que le pouvoir dont il participe prive la population 
française de la sérénité de ne pas craindre le cancer grâce aux travaux honteusement cachés 
du Dr Gernez (Documentaire de Jean-Yves Bilien visionnable à l’appui177 ou la médecine 
nouvelle du Dr Hamer) ? Comment ose-t-il écrire cela quand moi-même et sans doute de 
nombreux dissidents se font empoisonner de la manière la plus lâche et pleutre qu’il soit, sans 
que jamais ni respect ni intérêt pour nos paradigmes  et nos arguments ne soient donnés ? 
Comment ose-t-il quand j’observe tant de sionistes pratiquer comme un « sport » ou un hobbie le 
fait de dénigrer, avilir, fomenter des plans nauséabonds et destructeurs pour tout esprit goy trop 
éveillé relégué immédiatement au rang de « menace à éliminer » ?  Et cela, tout en se 
contentant du corpus communautaire d’antiennes ignorant totalement toutes les subtilités 
de l’histoire pour ne se baser que sur des inexactitudes et des amnésies collectives, 
jérémiades, culpabilisatrices du peuple français de souche, oubliant par exemple la forte 
                                                 
177 Jeanyvesbilien.com (« Docteur Gernez, le scandale du siècle », documentaire de deux heures montrant comment 
la prévention réelle du cancer est cachée au public). 
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densité d’administratifs juifs pendant le régime de Pétain, la collaboration juive française avec 
l’Allemand pour déporter les juifs Polonais… ? 
Sans doute, Attali n’aura jamais à vivre ce supplice de voir tant de mauvaise foi prendre les 
oripeaux d’un universalisme… pourtant il n’aurait qu’à se regarder dans une glace. 
Page 200 : « L’ubiquité est ainsi, par définition, la vertu de celui qui vit dans la brèche entre 
deux mondes, qui ne croit plus en sa vérité initiale, qui ne croit pas d’avantage à celle qu’on veut 
lui imposer ». Je dis très bien, Jacques !! Pourquoi ai-je cependant systématiquement observé 
l’attitude inverse chez les sionistes vraiment bien ancrés dans  leur « vérité initiale » que rien 
ne semble jamais remettre en question,  que l’on peut résumer en « on ne fait pas 
d’omelette sans casser des goys » ? Une sorte de peur panique que leurs petits secrets soient 
découverts, par la « réincarnation hitlérienne » que constitue dorénavant tout goy cultivé, avec 
comme invariable réponse pavlovienne : la nécessité de tuer tout goy pénétrant ces minables 
secrets et petites métaphores cabalistiques qu’ils pensent sérieusement être le fin du fin que peut 
produire l’esprit humain ! Où est l’adaptation là dedans ? Où est la création ? Pardon, 
« l’ubiquité » pour utiliser ce mot qu’il use de livres en livres jusqu’au dégoût pour satisfaire sa 
telling-story folklorique de peuple nomade en exode démentie par de rares esprits intègres 
comme Shlomo Sand178... En fait, il s’agit d’un terrible aveu de faiblesse, voire de haine de soi 
projetée. En effet, mon premier propos précisait la similarité de psychisme (par une enfance 
« corstisolée ») que le goy doit avoir avec le sioniste pour pleinement pénétrer la cabale. Le goy 
doit être « fou » au sens que ce mot avait dans l’ancien régime dans l’expression : « fou du roi ». 
Le fou est celui à qui rien n’échappe. Systématiquement dirais-je, la fureur avec laquelle les 
sionistes découverts me traitent et traitent tout  apprenti-« Néo » peut, à bien des égards 
s’analyser comme une haine de soi, une haine de leur propre fonctionnement. Autrement dit, se 
savoir découvert est une pensée réellement insupportable pour un sioniste anonyme, car 
c’est ériger un miroir dans lequel il est obligé de contempler sa laideur. Or, depuis les séries 
télés du service publique jusqu’aux auto-congratulations nobelistiques communautaires, le 
sionisme ne se distingue pas vraiment par sa modestie… S’il devait être fier de ce qu’il est 
réellement, fier de ce mode d’existence secret, il n’aurait pas cette réaction de stupeur et de 
violence face au découvreur de ces secrets, surtout si celui-ci, éprouve plus de la pitié qu’un désir 
d’extermination après avoir percé leurs petits secrets, et reste dans le constructif en 
proposant un autre modèle de société, où la nécessité d’une classe théologico-raciale 
sacrifiée n’est plus au centre du paradigme social, où la vertu, l’équité et le mérite 
individuel sont replacés au centre de la vie citoyenne, et où la culture du secret est regardée 
comme rabaissant l’humanité, comme obstacle à l’expression pleine de l’intelligence pour 
paraphraser la philosophe juive Simone Weil. 
Au final, Attali devrait aimer ce livre si l’on en croit une de ses citations : « Une société se meurt 
quand les hommes oublient de se méfier de leurs frères ». Redonnons donc ce vivant 
nécessaire à la société. Méfiez-vous des sionistes : 

Lisez et propagez «L’homme trafiqué » ! 

                                                 
178 « Comment le peuple juif fut inventé » Shlomo Sand, Essai ©2008 (Fayard). Pour Shlomo Sand, l’idée que les 
Juifs existeraient en tant que peuple, indépendamment de la religion juive, et devraient revenir en « Terre promise » 
est étrangère au judaïsme initial a jaillit au XIXème siècle. 
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Mon propre itinéraire  

De l’échelle macro-sioniste… 
 
Comment ai-je découvert le sionisme « de proximité », « sur mesure » ?  Dans ma vie de déclassé 
par rapport à ses capacités, cherchant par désenchantement une vie de plaisirs faciles et 
immédiats, ramené subrepticement par une influence constante à l’alcool et à la drogue… Dans 
cet itinéraire classique de l’insoumis, poussé à la marge de la société par un sionisme quotidien, 
je me résolu pourtant de me cultiver, car depuis ma jeunesse je ne sais quelle foi en mon 
intelligence intuitive m’avait dispensé d’aller chercher ce que les autres pouvaient penser 
du monde. Or la patine discrète de ce mode de vie marginal, jour après jours, « soirées après 
soirées » avait fini par ternir l’éclat de cette intelligence qui était auparavant suffisante  pour 
être à l’aise au monde. Je me risquai donc à la redécouverte de la lecture, et pendant quelques 
mois, cela se transformait en quête assoiffée, de cette lecture bénéfique, qui formule ce que l’on 
avait sentit instinctivement au fond de nous sans jamais prendre le temps de le formuler ; cette 
lecture accoucheuse qui n’est pas une découverte mais plutôt une réminiscence de pensées 
enfouies en nous.  

La véritable cause de l’antisionisme : l’intransigeance d’artiste face à 
ce qu’on s’acharne à lui enlever dans son idéal d’existence 
Mon admiration pour Dieudo (en particulier ce qui est pour moi son plus grand spectacle, Pardon 
Judas (dans lequel les jalons de son lynchage futur sont déjà bien posés…) , et le développement 
de son lynchage médiatique me menaient droit, via Youtube, vers la fluidité soralienne qui 
détonnait par la franchise d’un discours d’intellectuel viril dont on n’avait plus l’habitude ; un 
discours qui parle à l’homme, un peu comme le ton d’un Le Pen, de ce savant mélange 
d’érudition et de vécu qui parle autant aux tripes qu’à l’intellect.  
Ainsi, je tombais des nues en découvrant les pamphlets céliniens découvrant page après page la 
vraie teneur des événements historiques, notamment des révolutions russes et de l’URSS. Par 
extension, je me figurais que le peuple Russe, tout nordique soit-il, n’était pas devenu si austère 
et alcoolique par hasard, y pressentant en quelque sorte ce que deux cent ans de patine 
sioniste peut avoir comme conséquence concrète sur la lente dégradation d’un peuple ; 
surtout si ce phénomène s’amplifie grâce à l’extermination et l’emprisonnement dans les 
Goulags, qui ont retenu captif le dissident Soljenitsyne pendant de longues années… Ce qui se 
produisit en moi était même plus profond, plus essentiel : c’est comme si la sensation  du 
mensonge ambiant, de l’indéfinissable « odeur de pisse » que je croyais être résultant de mon 
psychisme bancal se déculpabilisait. Cette sensation devenait non plus synonyme de mon 
inadaptation sociale, mais plutôt la preuve que tout inculte que je fus, j’avais encore préservé au 
fond de moi cet instinct de quelque chose de fondamentalement faux organisé autour de moi. 
En gros mon rejet du système signifiait une intransigeance d’artiste face à ce qu’on 
s’acharnait à lui enlever dans son idéal d’existence ; itinéraire classique des Céline, Rebatet, 
Hitler, Soral, Dieudonné... 

…jusqu’à l’échelle micro-sioniste. 
Le penchant humain naturel, apanage de la fraîcheur de la jeunesse, lorsqu’il découvre le grand 
mensonge historique de ce monde est de le crier sur tous les toits, dans une sorte d’explosion de 
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ce bouillonnement de vérités que l’on avait toujours pressentis, avec la naïveté que notre propre 
force va nous protéger dans le processus d’explosion de la vérité. Grave erreur de jeunesse ! 
Mon entourage proche était constitué à l’époque essentiellement de mes colocataires, dont un en 
particulier… Je ne réalisais pas tout de suite qui il était… Mal m’en a pris… Il était de « bonne 
amitié », d’un physique agréable, bien charpenté, cependant, après réflexion, depuis que je le 
connaissais, il m’avait petit à petit réhabitué à consommer du cannabis, de la vodka et de la 
bière à dose plutôt régulière… Rien de grave, l’apanage d’un esprit festif et jovial me direz-
vous ?!...  
Continuant cette folle exposition, je m’ouvris de mes découvertes au rasta du coin qui constituait 
la clé de voûte locale. Sorte d’individu rentrant en contact avec tout nouvel arrivant de cette 
station de ski, qui réussissait à charmer de son sourire et de son abord rassurant et facile puisque 
caricatural. On se laissait vite berner par les dread locks, le côté ralenti du personnage en façade, 
pour mieux laisser croire à l’autre qu’il domine la situation… Bien sûr, la consommation de 
cannabis était au centre de son personnage et il proposait tous azimuts et toujours de manière très 
naturelle et « emphatique » de joyeusement de tirer sur son joint dès que l’occasion se présentait. 
Le lendemain de cette première soirée où je me suis ouvert sur le sionisme, il m’a invité avec un 
« collègue » à  passer la soirée. Quand je fus assez avachi par le joint d’herbe, je somnolais 
presque, et je me souviens précisément de l’éclair de « lucidité» qui me fit entrapercevoir la 
réalité de la situation surtout de la substitution : deux sionistes m’en mettaient plein la tête. C’est 
à ce moment précis que je compris la cabalistique de substitution du « Il »  par le « Je ». Leur 
façon de dire « Je » alors qu’il parlaient de moi. Ou l’emploi de n’importe quelle autre formule 
qui permettait de parler de moi en toute impunité, « mon cousin », « elle »... Je comprenais sur 
place que j’avais été pendant quelques mois au beau milieu d’une cabale de destruction visant à 
égratigner chaque jour un peu plus le jeune que j’étais ; pas vraiment productif pour la société 
voire, abusant un peu trop des Assedic. Je me levais pour partir puis sur le perron, je me souviens 
d’une phrase qui leur a échappé : « artiste qui n’est pas allé au bout …ça me rappelle quelqu’un » 
ou comment il leur a échappé à demi-mot que j’étais un profil d’artiste contrarié à la Hitler.  Je ne 
dormais pas de la nuit, le souffle coupé par ce Niagara de pensées, de souvenirs qui 
m’assaillaient : tout prenait sens. Toutes les invraisemblances, toutes les fausses rencontres 
fortuites, tout, tout, absolument tout ! La façon dont j’avais été pris en main, amené par la 
drogue, les sioniste filles qui avaient été impliquées, les rencontres fortuites bidonnées ! C’est un 
vent de panique qui doit accompagner ce déclic. Le doute était là, il me faisait analyser des 
faits du quotidien qui jamais, ô grand jamais ne semblent dignes d’analyse. Je sentis la panique 
m’envahir, et assistais depuis le van où je dormais (car sans explication, l’appart où je dormais 
avait dû être repris en quelques jours…) à un étrange balais nocturne. Ils étaient manifestement 
agités… Ils organisaient la riposte, le « management de cette situation d’urgence ». Il fallait au 
minimum, prévenir tous les sionistes de la région de l’éclosion d’une nouvelle anomalie à 
« contrôler ». Les SMS ont dû chauffer… 

Sionisme et Marijuana : 
C’est à partir de cette soirée que j’ai compris ce qu’était véritablement la marijuana ; comment 
elle avait été utilisée pour extraire du réel tout une génération d’américains pendant les année 
70, comment les artistes prosélytes, Robert Zimmermann (Dylan), Marley en tête lui conféraient 
un pouvoir « créatif » ou « d’élévation »…tout en connaissant eux même la vérité sur la nature 
décérébrante du produit, sans doute découvert en exode il y a quelques siècles par quelque 
sioniste errant, dont il a eu tôt fait de voir le potentiel pour décérébrer les masses goys. 
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(Constatez pour cela les millions de dollars que le milliardaire américain communautaire Georges 
Soros a investit dans la dépénalisation… et la mauvaise plaisanterie du « cannabis médicinal » 
aux Etats-Unis, relayé par des milliers de vidéo Youtube en ventant les mérites),  faisant bien sûr 
semblant de consommer en avalant la fumée plus qu’en l’inhalant réellement179… ( Peut-on 
réellement croire que Bob Marley fumait ses légendaires « a pound a week »… pour qui a déjà 
tiré une latte et été fracassé pendant 2 jours ? Bien sûr la parade au THC trop puissant dans « les 
buds de beuh », dont la décérébration est trop décelable a été l’importation de résine de 
cannabis qu’il est aisé de diluer avec du pneu, d’y ajouter tantôt du crack ou tout autre élément 
bien cancérigène tout en diminuant la concentration en THC du produit vers le 2, 3 % au lieu des 
20% de certaines « Beuh », bien que la fumée de cannabis soit hautement cancérigène même si 
certaines vidéos sionistes actuellement sur Youtube prétendent qu’elle cure le cancer...  
Pour Marley, prenez une photo, dissimulez ses cheveux avec vos main, repensez à l’énergie du 
bonhomme, à son œuvre pléthorique (du moins celle qu’on lui prête alors qu’il s’agit à mon 
sens d’une communauté collaboratrice tout au long de sa carrière),  dont la barbe se veut imiter 
celle du lion, « le lion de Judah » (The lion of Judah, shall raise every day… dit sa chanson)… 
Vous vous demanderez bien vite comment vous avez pu croire à sa fable pendant toutes ces 
années et être si dupe du personnage, d’autant plus que nous reviendrons amplement sur ses 
textes qui sont des portes d’entrées relativement aisées pour pénétrer le sens cabalistique !)  
Comme le disait justement Ringo Starr (le batteur des Beatles): « au sortir d’une session sous 
Mary-jane tu as l’impression de faire quelque chose de génial, puis à la réécoute, tu te rends 
compte que c’est de la merde… ». Tel est le principe de la marijuana : avoir l’impression de 
vivre une bonne expérience or c’est une déconnection du réel décérébrante qu’on 
expérimente.  La consommation a progressé en Europe, Alexis Carrel dit à raison dans 
« Réflexions sur la conduite de la vie » « que la consommation cannabis correspond à un 
suicide », Nietzsche y voit un moyen de se débarrasser en dernier lieu d’une oppression invivable 
dans « Ecce homo ». Le produit a été enrichi en THC via sélection et croisements, et continue de 
décérébrer la jeunesse européenne sous les oripeaux d’une drogue tantôt festive, tantôt 
« contestataire » et « rebelle », que chaque sioniste dont le personnage s’accommode de ce 
folklore, est prêt à dégainer à l’occasion pour dézinguer du goy  alentours... que ce soit dans 
les milieux saisonniers, ouvriers, artistiques ou dans une soirée du XVIème arrondissement… dans 
le milieu saisonnier ou chez quelques hippies en phase finale de dézinguage. 

Premières découvertes cabalistique : « 3 O’clock road 
block » ou comment symboliser un crucifix à terre. 
 Dans la foulée, je réécoutai les paroles de Marley, et le tout premier élément cabalistique qui me 
vint telle une révélation fut à l’écoute de la chanson « Rebel music, 3 O’clock Roadblock ». Les 
« rebel music » chantés en voix de tête m’ont mis sur la voix du deuxième degré, comme s’ils 
étaient chantés en signifiant « c’est ça ouais…tu te crois rebelle… » Le « yeah i’m telling you » 
dit sur le ton « ouais mon pote, moi j’te dis que ça… », et puis cet énigmatique « 3 O’clock road 
block »…sans contexte, sorti de nulle part, que je me suis mis à me représenter visuellement : la 
représentation d’un trait horizontal représentant la petite aiguille indiquant qu’il est 3 heures : « 3 
O’clock », suivie d’un « Roadblock », signe en forme d’une croix. Ainsi, je demande toute 
votre attention quand j’explique qu’un trait horizontal suivi d’une croix ne représente rien 

                                                 
179 Pour bien visualiser le concept de faux consommateur, comparez objectivement « Doc Gynéco », consommateur 
goy réel, et la puissance, la force vitale de Bob Marley, qui mime la consommation. 
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d’autre qu’un crucifix renversé sur le coté. Il m’apparu dans un éclair que c’était une formule 
cabalistique pour décrire un crucifix renversé. C’était le début d’une longue découverte sur la 
signification de l’eau180, des rivières (goys, nations goys), du feu (combustion des âmes et des 
physiques goys) dans ses textes, et dans TOUS les textes de roots music (Sizzla, Capleton, 
etc…)… Peut-on imaginer deux minutes que Bob Marley parle d’une voie sans issue à quinze 
heures ? S’il est difficile d’admettre d’emblée la véracité de cette explication cabalistique isolée, 
je rappelle que la cabale est précisément faite pour être impénétrable à l’esprit goy, qu’elle 
est quasi inaccessible aux possibilités analytiques et schémas mentaux rigides associant un mot à 
une chose chez les goys « normaux » dirons-nous. D’autant plus que nous sommes baignés dans 
la consolidation par l’empire du mythe qu’a créé Marley, pour preuve le dernier film sortit un peu 
en catastrophe sur lui, sans doute une mesure en prévision des quelques infos alternatives 
commençant à filtrer sur le net sur  le double sens de ses textes... 
Notre esprit goy répond quasi exclusivement aux messages subliminaux, surtout ci ceux-ci sont 

martelés. « Nous adoptons le premier monde qui s’offre à nous » disait Robert Musil dans 
« L’homme sans qualité ». Je rappelle que Marley utilise la formule  « I and I » pour se 

désigner : « moi et moi », peut-on envisager une formule plus « dualiste » ? Peut-on imaginer 
une formule plus adéquate pour les deux facettes du sioniste ? D’un côté, le personnage de 

création (la « I-ration »), véritable création d’une identité factice passe-partout : le défenseur des 
noirs et du « One Love » fumeur cool de ganja, et de l’autre, la face cachée de ce peuple prêtre, 
la partie viscéralement attachée, ancrée dans le sionisme, sanctifiant le «  Mont Zion » qui n’est 

autre que le « sionisme international » prônant le « one love » sioniste : un seul cœur, un seul but 
tout en laminant les goys crédules par la drogue ? C’est seulement l’accumulation de ces signes 
cabalistiques exhortant à la diminution et au laminage goy, et c’est tout le chemin que vous ferez 
tout seul qui seul, vous initiera et vous permettra de sortir de la caverne sioniste, où vous ne 
voyez que la projection des ombres de la vérité extérieure, telle Socrate expliquait que nous 

ne voyons que les ombres du monde réel. Sortez de la caverne cabalistique ! 

Tentatives de résistance collectives au sionisme : le cas 
Hitler 
Emile Cioran, depuis sa chambre de bonne, l’a énoncé clairement dans Syllogismes de 
l’amertume : « Par la barbarie181, Hitler a essayé de sauver toute une civilisation. Son entreprise 
fut un échec ; elle n’en est pas moins la dernière initiative de l’Occident. Sans doute, ce continent 
aurait mérité mieux. A qui la faute s’il n’a pas su produire un monstre d’une autre qualité ? » 
Si l’on va chercher les raisons de la défaite militaire d’Hitler, revient ce point essentiel : le 
décryptage du code de transmission Nazi Enigma qui a permit au camp Atlantique d’anticiper 
tout les mouvements de l’armée du Reich. L’artisan en fut entre autre Alan Turing, 
Mathématicien cryptologue, homosexuel Juif s’étant suicidé en croquant dans une pomme au 
cyanure, ce qui n’est pas sans rappeler le logo d’Apple… 

                                                 
180 Quand Marley chante « the rain is falling », il chante l’inexorable descente aux enfers goys. (Il faut à ce propos, 
toujours comprendre que les sionistes aux Etats-Unis, par leur force et leur cohésion ont pu véritablement 
commencer à dégrader la population et la mettre sous contrôle avec 20 ans d’avance sur les pratiques sionistes en 
France). Quand Marley chante « How many rivers do we have to cross », il se demande combien de nations 
chrétiennes il reste à contrôler pour les sionistes. 
181 « Par la barbarie »… Précaution sémantique. (En quoi Hitler a été barbare si ce n’est envers ses propres soldats) ? 
Comme quoi même le plus cynique des penseurs validait par là le Shoananas). 
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Hollywood, pour empêcher tout soulèvement de masse goy, dans son travail subliminal, instille 
en permanence le message que le héros qui pourra sauver le monde, le fera de manière solitaire. 
Ce faisant, Hollywood instille la division au plus profond du cortex goy. Or la reconquête de la 
vérité est une condition sine qua none pour la survie de civilisations non trafiquées, n’étant pas 
assujetties aux sionistes, et le garant du renouvellement nécessaire à la perpétuation des Juifs 
eux-mêmes, qui semblent tombés dans leur travers le plus fatal : l’entêtement à dominer le monde 
182 et à renforcer le mensonge et la destruction sournoise goyime. 

« Ils ne sont pas tous comme ça… » : le cas israélien. 
« Mais voyons, tu « délires », ils ne sont pas TOUS comme ça !... »…Voilà l’antienne de défense 
spontanée goy, par rapport au sionisme, réflexe de l’ordre pavlovien, implanté au plus profond de 
la créature goy telle que le sioniste la souhaite, quand on essaie d’ouvrir les yeux à un goy sur 
ces simples faits et attitudes du quotidien qui échappent à ses yeux bourrus, entre autres trésors 
d’imagination, circonvolutions pour discréditer ces preuves. 
 Lui, le goy, si aride quand il s’agit de défendre son propre honneur, se trouve d’un seul coup 
d’une fécondité hors du commun, trouvant des circonstances atténuantes par ci, des 
imprécisions par là… bref, il reviendra inévitablement dans sa bouche cette phrase de dernier 
recours : « oui, mais ils ne sont pas tous comme ça… ». Certes quand on parle de 13 millions de 
personnes, non, ils ne peuvent pas en effet « tous être comme ça », ne serait-ce que par révérence 
envers les Otto Weininger, les Norman Finkelstein, les Roger Dommergue, les Jacob Cohen et 
ces millions de juifs anonymes connaissant toutes ces cabales MAIS protégeant cependant 
ces petits secrets par un silence ou une omission mollement complice. Ces Juifs non 
communautaires se désintéresse des agissements féroces sionistes sans pour autant se faire 
militant antisioniste. Ils se refusent juste de vivre en talmudiste. Il est d’ailleurs logique de voir 
en majorité des Israéliens faire paradoxalement partie de ces antisionistes. Leur psychisme, en 
vivant non plus au milieu de « goys » desquels on se joue en permanence, mais dans une société 
homogène, normalise les attitudes, et les luttes de classes réapparaissent. Le peuple classe 
Israélien n’existe plus, il ne peut pas exister, les juifs israéliens rejoignent la condition 
d’enracinement qui semble responsabiliser l’homme là où l’existence nomade est la porte ouverte 
au pillage et au saccage des âmes et des nations avec toujours, la perspective rassurante de 
pouvoir fuir. Tout israélien venant vivre en France est d’ailleurs étonné du mode de vie secret 
sioniste qu’il découvre avec stupeur, et qu’il ne connaît pas en Israël et qui lui demande un 
temps d’adaptation. Depuis Israël, il ne comprend pas pourquoi les autochtones des pays 
s’acharnent contre les juifs, car il ne connaît pas le mode de vie communautaire secret corrosif  
des sionistes!Deux points cependant : 
_Comme dans tout groupe, communauté humaine ; ceux défendant le plus hardiment, bec et 
ongles la communauté sont les individus sans talent, sans génie, souvent laids, qui, sans la 
communauté, seraient obligés de faire avec leur être moyen voire médiocre et seraient relégués 
à leur juste place dans les catacombes de la pyramide humaine. Si l’on considère que ces êtres 
médiocres et laids ont tout de même bénéficié d’emblée des petits secrets d’optimisation du corps 
et de l’esprit connu au sein de la communauté _que chaque goy doit se forger lui-même en évitant 
les fausses pistes subliminales instillées par les sionistes, du style : fumer = rester svelte pour une 
femme, cannabis =élévation de l’esprit… (Tout le « slandering dem by influence (« Les » 
                                                 
182 « Le drame de l’être humain, c’est que quand il a la possibilité de faire quelque chose, il la fait ». J. Attali dans 
Fraternités- une nouvelle utopie. Or les sionistes ont clairement la possibilité d’engendrer une troisième guerre 
mondiale largement civile pour installer un peu plus leur hégémonie mondiale. 
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massacrer en les influençant) » chanté par le sioniste Sizzla)_ on comprend qu’ils n’aient 
vraiment pas d’excuses pour justifier de leur misérable esprit, de leur apparence repoussante et 
de leurs mœurs abjects. 
Il en est ainsi des BHL, philosophe autoproclamé, dont le mini-paragraphe dans l’ouvrage 
« l’histoire des idées philosophiques », là où les grands penseurs féconds occupent des chapitres 
entiers, atteste du vide conceptuel de cet enculailleur de mouches communautaire, et qui n’a 
jamais expérimenté la seule existence féconde de concept : celle du petit, du déclassé, du 
laborieux, et de l’artiste esthète solitaire refusant toute communauté, identifiant  très clairement et 
précocement dans sa vie « qu’à plus d’un, on est déjà une bande de con… » pour re-citer 
Coluche, qui plus est, si cette bande est basée sur le subterfuge. 
 Idem pour Attali, qui chante ses exploits en mathématiques, rapportant cette anecdote alors qu’il 
était étudiant à L’Ecole Polytechnique : il aurait réalisé « sa supériorité sur ses camarades » au 
cours d’un devoir de mathématiques qu’il réussissait particulièrement facilement, dixit « à cet 
instant précis, je pris conscience de ma supériorité sur ses camarades »… Je lui concède, sans 
doute manie-t-il bien les matrices…mais dans cette élection autoproclamée au rang de 
surhomme, comment fait-il pour démontrer mathématiquement que Dieu, en même temps de lui 
avoir accordé  cette intelligence, ait privé son être élu de toute beauté physique, même si 
comme tout juif mangeant cru _et épargné par les empoisonnements massifs aux métaux lourds_ 
et connaissant tous les secrets de maintien, sa peau demeure de bonne qualité ? Pourquoi cette 
disharmonie du visage indiscutable viendrait-elle comme la rançon de cette intelligence ? 
Pourquoi ne comprend-t-il pas que cette disharmonie provient précisément d’une réaction 
physiologique en cascade dont le déclanchement est intervenu au 8ème jour de sa vie ? Telle 
est l’impasse des sionistes au sens Dommerguien du terme : l’incapacité d’évaluer 
objectivement leur part d’ « homme trafiqué » par cette mutilation et le paradigme instillé 
dès l’enfance d’un mode binaire « Nous » (les sionistes) et « Eux » (les goys) (Marley dirait 
« We and Dem »…) 

La fierté par procuration sioniste : 
Maintenant, évaluons le sioniste « du peuple ». 
Primo, il a la faculté de s’approprier toute réalisation sioniste. Ainsi lorsque Ben Harper, Jason 
Mraz ou RHCP signent des albums charmant l’oreille goy moyenne, « ne sachant plus 
qu’apprécier que quelque production sioniste » pour paraphraser Céline, mais avec un sens 
cabalistique guerrier, c’est bien LUI-MEME que le sioniste semble écouter !! La faculté de 
fierté par procuration de chaque sioniste est la hauteur de la cohésion de la communauté. Il 
s’arroge ainsi une part immédiate de cette musique… Tout se passe comme si, ce sont les deux 
ou trois goys que le sioniste a laminé la veille au soir au cours d’une « soirée » qui a permis à 
Ben Harper de pondre « Diamonds on the Inside » (dureté du diamant à l’intérieur pour les 
femems sionistes) ou « the woman in you, is the worry in « me » »...Traduisons ce vers 
enigmatique de Ben Harper : le problème pour « moi » est la femme en toi, autrement dit : ce qui 
est corrosif pour moi est la partie « féminine » de toi, ce qui a été transmis par ta mère) ou « Scar 
Tissue » de RHCP qui explicite indirectement la souffrance endurée par sionistes (« les 
oiseaux ») dans leur diaspora, (qu’il aimerait bien que M. Sarcastic-je-sais-tout connaisse, avant 
de crier au scandale du complotisme sioniste… « Close your eyes and i’ll kiss you »… Un petit 
« baiser » de Juda pendant que Mister Know it all a les yeux fermés)… Difficile à comprendre 
ces métaphores cabalistiques, n’est-ce pas ? De grâce, faites s’il vous plaît cet 
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effort !…Comprenez-vous dorénavant ce que « Grosse bise !» peut signifier à la fin d’un texto 
de sioniste… 
Ainsi Monsieur sioniste vit sa vie d’être communautaire par procuration, bien entendu 
conspuant toute œuvre goy, aussi valeureuse soit-elle, et encensant au quotidien la dernière 
création d’un sioniste de par le monde que le réseau lui a fait découvrir la veille au soir. 
D’ailleurs que reste-il de goy dans le panel français ou international… ? Jean-Louis Aubert, 
Jacques Higelin, Johnny, Bertrand Cantat, Renaud et plus généralement, tout ceux qui s’en 
prennent régulièrement plein la gueule au sens propre et au figuré quand on étudie l’alcoolisation 
de cet esprit brillant qu’était Renaud, pour lesquels « on a le droit », « c’est pas grave » de les 
rouler dans la merde, comme Brigitte Bardot… Côté américain, on a Jeff Buckley, John Mayer, 
Jack Johnson… Autant dire que ces artistes doivent réfléchir à deux fois s’ils s’aventurent sur la 
page web d’Alex Jones ou de David Duke s’ils ne veulent pas finir comme Coluche. Michael 
Jackson a tenté cette initiative de mise en garde des populations (vidéo traînant sur Youtube)… 
La médecine « moderne » s’est chargée de lui rappeler son rôle de marionnette aux mains de 
Sony (aussi indéniablement talentueux soit-il). Il serait même intéressant de se demander dans 
quelle mesure son nez a été sadiquement réduit à celui d’une tête de mort sans qu’il ne puisse rien 
y faire… Ces artistes, sont contrôlés d’autant plus sauvagement qu’ils sont connus du 
public. 
Imaginez la répercussion immédiate si ce livre était signé Michaël Jackson ou même Johnny 
Hallyday ! 

Les plus hargneux sont les laids et sans talent : 

Laideur et bêtise : 
Systématiquement, les sionistes les plus impliqués dans le cramage de goy sont d’expérience : 
_ D’une laideur physique extrême 
_D’une intelligence très moyenne, sans talent particulier, bien qu’ayant le monde et le levier 
sioniste international pour se réaliser, ils arrivent quand même à végéter, certes avec des 
moyens financiers, mais ils n’ont rien de beau, rien dont ils peuvent être fier à leur actif. 
Ce sont précisément ces ratés qui sont prêts à tuer systématiquement n’importe quel goy sur le 
champ, comme une catharsis d’une haine de soi profonde qu’ils refoulent avec violence et qui ne 
se traduit que dans le passage à l’acte avec le goy. 

Les sionistes « cultivés » par rapport aux sionistes « beaufs » dans le 
dézinguage goy : 
En regardant BHL ou Finkelkraut, on peut se demander si l’érudition (relative) assouplit quelque 
peu la rage cabalisto-communautaire…Rien n’est moins sûr. Mais d’expérience, je dirais quand 
même que le sang sur les mains BHL-lienne s’exerce d’avantage à distance, sur des populations 
lointaines par exemple libyenne par l’intermédiaire de « Bombardement pour la démocraSSie », 
avec la formule pleine de Chutzpah « La guerre sans l’aimer ». Sans nul doute, BHL se 
disputera en enfer les premières places en nombre de morts provoquées avec les Joseph Staline, 
David Dwight Eisenhower, Kouchner, Fabius et consorts… ».  
Naturellement, ces exterminateurs de masse ne peuvent pas, en plus, se payer le luxe de 
dézinguer « en proximité », quoique sans doute se sont-il entraînés pendant leur jeunes années à 
la Bruno Gaccio… Quoi qu’il en soit, autant que j’ai pu en juger, les sionistes les plus assidus à la 
destruction goy permanente restent les sionistes beaufs. Ce sont ces êtres doublement misérables, 
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qui, se reposant sans doute un peu trop sur la manne communautaire, n’ont jamais jugé nécessaire 
d’élever d’une manière quelconque leur être. Quand ils ont grandi dans l’alcôve maternelle et que 
le scindement très précoce de leur vision du monde s’est produite ainsi : « Pour Eux, goys » et  
« Par Nous, sionistes », ils ont, dans ce processus éducatif, annihilé leur faculté de se créer un 
concept propre du monde. Ils sont devenus des êtres dominants certes, mais complètement 
interchangeables, en un sens, très fades et remplaçables, tout en étant persuadé du fin du fin de 
leur paradigme cabalistique, se disant que pouvoir, à l’occasion, désigner un goy par « je » ou 
toute autre métaphore cabalistique, constitue la preuve indéniable d’un esprit lumineux et 
unique ! 
Pire ! Quand elle atteint véritablement les basses couches de la pyramide sioniste, j’ai constaté 
que l’absence de toute entreprise constructive dans leur vie sociale, professionnelle ou artistique 
résultait immanquablement en une passion quasi hystérique du dézinguage de goy. Ce sont 
ceux-là qui n’éprouvent une stimulation psychique que dans la ruse cabalistique. Ce sont 
ceux-là qui ont le plus besoin de s’entourer de goys comme d’un combustible alimentant leur 
excitation folle à manipuler la cabale en leur présence. 

Inversion accusatoire et empoisonnement de dissidents : 
 «Etre conquérant ou conquis, seul dilemme, ultime vérité » Napoléon Bonaparte. 
Le projet sioniste est si intimement lié au conflit que l’inversion accusatoire est nécessaire en 
permanence, ne serait-ce qu’à la survie pseudo-morale, semi-amnésique de l’être 
communautaire. 
C’est ainsi que je suis considéré comme un « danger », un « salaud », comme il leur a échappé 
parfois, quand ils se sont lâchés de loin, oubliant de ménager le déguisement de leur fureur à mon 
égard ; c’étaient d’ailleurs les femmes les plus hystériques... Les moins soucieuses de l’éternel 
déguisement de la haine, du ressentiment. Le souci de consommer la vengeance comme un plat 
froid étant plus masculin…  Je n’ai pourtant jamais mis en danger quiconque de sioniste, ni 
empoisonné, ni diminué physiquement quiconque, tout en donnant par inexpérience des gages 
successifs de soumission (lâches je l’avoue). J’étais prêt à fermer ma gueule en échange que l’on 
me laissât mener ma petite vie pépère de rien du tout… Mais rien n’y fit, j’en savais trop, j’en 
sais trop, les empoisonnements n’on jamais cessés. Je suis réduis à n’avoir dorénavant qu’un 
brouillard douloureux comme unique pensée. Telle est leur technique. Abîmer le cerveau du 
dissident au point qu’il n’ait plus la possibilité physiologique de s’exprimer ou de penser 
avec éloquence. Il s’agit de le priver de tout ce qui le rend humain et sympathique pour lui laisser 
un cerveau délabré, douloureux ne pouvant plus être pris au sérieux, effaçant souvenirs, 
articulation, capacité à raisonner, voire beauté du monde et le pire de tout, son propre charme. 
Qu’est-ce qu’un empoisonnement ? C’est l’administration discrète, préparée et contrôlée de 
métaux lourds en solution, dans un verre de vin, une bouteille, dans un aliment. C’est aussi 
l’administration d’un neurotoxique connu parmi les milliers existants sous forme gazeuse ou 
liquide. Neurotoxique qui va passer dans le sang, franchir la barrière Hémato encéphalique, 
provoquant des lésions par mort neuronale ou inhibition de manière pérenne de 
neurotransmetteurs. La sensation est très similaire à une gueule de bois qui perdure des 
semaines et ne s’éteint jamais réellement. Le début est brutal, et il correspond à une situation où 
l’on a été attirée par une étroite collaboration de sionistes agissants en réseau pour administrer le 
poison en toute impunité. Il n’y a rien à faire d’autre que de prier et de s’hydrater en espérant que 
son corps puisse se débarrasser du poison petit à petit et que les conséquences à plus long terme 
de maladies dégénératives n’arrivent pas trop tôt dans l’existence. Il n’est pas de pire sensation 
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de constater son intelligence partir, sans qu’on puisse rien à y faire, en étant pris par ses 
proches pour un fou paranoïaque, se plaignant, devenant quasi encombrant parce qu’il a la 
faiblesse de souffrir, parce qu’il n’a plus un rayonnement, une joie de vivre communicative ! 
L’empoisonnement neurotoxique mine l’individu en profondeur, en supprimant ses souvenirs, sa 
personnalité, son humour, et naturellement son éloquence, sa capacité à être écouté, sa capacité à 
charmer. C’est une des pire expérience au monde. C’est une insulte à la vie que se faire 
l’auteur de telles manœuvres. J’ai été empoisonné à quatre reprises à l’heure actuelle et sais que 
je ne serai plus jamais le même, plus jamais à l’aise, « facile » en toute circonstance. Les 
sionistes m’ont irrémédiablement abîmés et leur rêve est de poursuivre ces actions car il n’est 
plus d’autres moyens de me supprimer discrètement autre que par empoisonnements répétés ou 
une mort violente « pseudo-accidentelle »183 ou un peu plus tard un infarctus ou un cancer, 
difficilement justifiable par mon hygiène de vie optimale. (Sans tabac, sans alcool, frugalités, 
jeûne, nourriture crue). 

Les techniques de neutralisation sionistes des goys éveillés : 
Classiquement, tout esprit dissident trop éveillé va commencer par être égratigné par les moyens 
classiques de mort neuronale ; alcool et drogue. Car pour ceux qui ne savent pas, le cannabis, 
comme l’alcool, réduisent la masse corticale, qui elle-même décroît naturellement de 2% par an 
quoiqu’on y fasse. Comprenez-moi, je suis le premier à apprécier un bon Bordeaux. Mais l’abus 
d’alcool festif représente l’atténuation de base de l’âme goy, avec la pratique à outrance des 
apéros publics ou des raves party, nouveaux enfers modernes, où les goys curieux qui s’y 
attardent ressortent détruits quasiment à vie en une nuit parfois. (Voir typiquement le « Sunplash 
festival », le « Boom festival », où chaque jeune sioniste européen se doit de se rendre en 
entraînant un maximum de goys dont il a la charge pour bien les laminer sur place.) 
 Quand la diminution de son intelligence a été identifiée par le dissident184 et qu’il comprend que 
les sionistes ont toujours un verre à la main, mais le même du début à la fin de la soirée, et que 
toutes ces soirées ne sont là que pour divertir les sionistes et dézinguer du goy… les sionistes 
passent à la vitesse supérieure pour s’occuper de vous. Et pour cela, l’imagination sioniste est 
la seule limite. Mais globalement, l’insistance à prendre des drogues après une désorientation 
sioniste de groupe constitue une technique redoutable. On pousse l’individu discrètement à 
bout par l’action de la communauté invisible, puis un confident surgit, tout aussi sioniste, qui va 
proposer « un joint » ou « un verre » pour « passer à autre chose »... C’est typiquement 
l’influence par le nombre, par le mot que se sont passés les sionistes, d’arriver à ce but, que le 
goy de base est à 10000 années lumière d’imaginer possible. 
Un goy moyen connaît-il ne serait-ce que le concept de sionisme ? Un goy non avertit, qui voit 
toute une assemblée sniffer de la coke comme de la farine va systématiquement conclure de 
l’innocuité du produit et essayer lui-même. Sauf que le produit qu’il va inhaler sera légèrement 
différent de celui inhalé par les sionistes de l’assistance qui ne sont là qu’en apparence. Dieu sait 

                                                 
183 A titre d’anecdote accablante, il est à remarquer que Coluche a été amené à consommer du cannabis vers la fin de 
sa carrière. Pratique dont il s’est fait successivement prosélyte (en fumant même sur un plateau de télé), puis se 
rétractant avouant qu’il y perdait sa personnalité. Cette influence a été clairment « guidée » avant que des mesures 
plus radicales soient prises pour se débarrasser de lui… 
184 Et la constation de la diminution de notre intelligence n’est pas immédiate: “[l’homme] a toujours l’impression 
d’en avoir assez, vu que c’est avec ça qu’il juge” disait Descartes. 
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ce qu’il s’introduit dans le corps… sachant que l’assistance sioniste lui concoctera une ligne de 
coke ou un joint « sur-mesure ».185 
 
 Simultanément, il y a tout le volet où les sentiments des goys, et leurs désirs sexuels sont utilisés 
pour neutraliser le goy de service. C’est là qu’interviennent les filles sionistes aux physiques 
parfaits. L’espoir pour le goy de vivre une passion charnelle  va être utilisé pour pénétrer la 
sphère intime du goy, le dévier de ses tendances conspirationnistes, en somme, de le neutraliser 
de l’intérieur. Il est tout aussi possible de lui transmettre plus ou moins vraisemblablement le 
virus HIV (Virus jamais formellement identifié par aucun spécialiste mondial...) ou autre 
infection cauchemardesque. Bien entendu les jeunes garçons ados et jeunes adultes sionistes, par 
le levier communautaire, par l’aspect rassurant qu’offre le fait d’être toujours entouré et 
populaire, ont une marge de manœuvre infinie pour conquérir et avilir les âmes des jeunes filles 
goy. 
Enfin, si vous commencez à identifier les sionistes vous environnant, tout en mimant la naïveté et 
la simplicité d’esprit, vous aurez tôt fait d’identifier à coup sûr qui de l’assemblée en est et 
qui n’en est pas. En revanche, si vous devenez un indébauchable, fuyant toutes les soirées 
organisées par les sionistes, fuyant les modes de vie imposés au profit de l’écriture, de la lecture 
ou de toute autre activité saine et vivifiante, vous serez qualifiés cabalistiquement de « porc 
épic186 » C'est-à-dire un goy sur la défensive. 
Et si vous avez le malheur de laisser traîner un « Comprendre l’Empire » ou un « Les juifs et 
l’antisémitisme » de Lucien Rebatet sur votre table de chevet et qu’un sioniste le remarque ou de 
tenir imprudemment des propos éclairés sur ces problématiques à des personnes qui vous ont 
subrepticement amenés à ces sujets pour sonder votre degré d’éveil, vous entrerez en phase de 
surveillance active et élimination ou du moins dans la phase de contrôle de votre 
« contagiosité » par empoisonnement, comme expliqué précédemment. Il sera aussi possible 
d’agir sur votre temps précieux vous forçant à le dilapider pour régler des affaires courantes qui 
vous submergeront comme par enchantement (CAF, impôts, assurance maladie…) et vous feront 
progressivement perdre l’habitude de consulter les sites dissidents.  
 
Pire encore, on pourra faire apparaître dans votre vie une perspective alléchante de réussite, 
plan de vie qui vous fera oublier un instant la sphère dissidente trop dangereuse pour se faire 
griller à ce degré d’espoir. Vous déciderez que la position de retourné docile a d’énormes 
avantages, et la chance de réussite de renversement mondial d’une telle supercherie sioniste est si 
faible que c’est une sage décision que de collaborer. Grâce à cette nouvelle perspective trop 
lointaine et hypothétique que cet enfer sioniste puisse prendre réellement un jour fin, vous vous 

                                                 
185 Jason Mraz dans “Dream life of Rand McNally” : « I visited the north pole, but it was way too cold to smoke... My 
nose was freezing… So i tried it anyway and the place went up in flammes. How was  i supposed to know, it could 
catch fire to the snow ?» (J’aime à citer cette chanson cabalistique de Jason Mraz car elle me correspond si 
parfaitement. « Who is he, Mister Rand Mac Nally, Who is he ? Well i’ve benn told that Mister Nally is....... Who 
else could that be ? “ Comprenez vous que c’est Monsieur tout le monde goy qui est le protagoniste de cette chanson, 
qui essaie de fuir. « Did i missed missed did i missed missed a man ?... » (Est-ce que j’ai raté quelqu’un? Sous-
entendu quelqu’un a-t-il échappé au contrôle général ?). Pour finir avec Jason Mraz, comprenez bien que dans la 
chanson « I’m Yours », le « I » est à comprendre comme « le goy ». « Le goy est totalement à toi, livré, sous 
contrôle »… C’est un hymne sioniste véritable. Voir la chanson « Hey love » qui nous exhorte a pas « tomber du lit 
encore… », rester encore un petit peu dans notre sommeil avant de se faire saigner. 
186 Référence à l’hebdomandaire anti-Juif des années 30 : « le Porc épic », renommée après réunion de la « Revue 
Anti-judéo-maçonnique »,  « La libre parole » puis « Le siècle nouveau » pendant Vichy. 



 148

recentrerez pour sauver vos meubles, vivant une amnésie forcée dans  un quotidien sécurisé au 
moins pour vous. 
 Je connais cette voie, c’est celle que j’ai emprunté maintes fois, c’est pour cela que je vous 
l’annonce : Big Brother n’oublie pas. Une fois que vous serez bien apaisés dans votre nouvelle 
voie, que vous aurez un peu baissé la garde, un petit « baiser » de Judas va vous tomber un jour 
sur le coin de la figure, et d’une force… En ce qui me concerne, cela a correspondu à la 
conjonction d’un empoisonnement avec toutes les méthodes de pression et de stresse possibles. 
 Pire encore, dans ces temps de bêtise incommensurable de nos semblables, où vos théories sont 
régulièrement rejetées d’un revers de main comme grotesques, vos maux de têtes, votre 
souffrance, votre mal-être seront perçus par vos frères goys comme la conséquence logique d’un 
personnalité négative ! Côté sioniste, votre élimination sera perçue plus comme un jeu qu’autre 
chose, « histoire de garder la forme »…  Car dites-le vous bien : vous êtes une rareté. Même si 
Big Brother sioniste devra ménager la vraisemblance, et même si vous êtes bien sages, voire si 
vous redevenez franchement léger et stupide, vous serez diminué voire éliminé par précaution 
que vous ne retombiez dans vos travers dissidents. De toute manière, le seul fait que vous 
soyez tombés un jour dans la dissidence vous disqualifie pour le monde social tel que les 
sionistes le façonnent. Tel « Néo » au début de Matrix, vous êtes trop insoumis, autrement 
dit, encore trop vivant pour être un bon goy productif et cadré comme vous devez l’être. 
Vous réaliserez trop tard que cette promesse de succès dans votre vie professionnelle n’était 
qu’un mirage permettant de vous garder sous la main pour mieux vous asséner le coup de grâce. 
 
Enfin si tout cela ne suffit pas à vous faire taire, les sionistes ne vont jamais hésiter à flirter avec 
le hautement suspect en provoquant une crise cardiaque même si vous êtes jeunes et sportif, 
non fumeur, non buveur. D’ailleurs, ils préparent déjà l’opinion à ce genre de mort, cela fait 
plusieurs reportages que je vois sur « la mort subite du jeune sportif »… Phénomène 
médicalement encore inexpliqué… Les sionistes sont en train de se créer une option de dernier 
recours pour se débarrasser des dissidents gênants. 

Cabale et esprits goys puissants :  

La retraite philosophique est désormais un luxe qui n’est plus 
possible : 
Nietzsche expose dans Généalogie de la morale que « Jouer au martyr, lui semble de mauvais 
goût ; « souffrir pour la vérité », [il] laisse cela aux ambitieux, aux histrions de l’esprit 
»… « Car, nous autres philosophes, s’il y a une chose qui doit nous laisser tranquille, c’est 
surtout « Aujourd’hui » ».  
Tout Nietzsche qu’il fut, il était loin d’imaginer que cette prérogative sans doute louable ne 
serait même plus garantie un siècle et quelque après l’avoir écrit. Car, comme Soral l’a 
déclaré dans un de ses entretiens, après tout, le philosophe n’aspire juste qu’à ce qu’on lui foute 
la paix… Si le constat Nietzschéen et son explication brillante de « l’homme du 
ressentiment187 » dans l’éternel conflit de « Judée contre Rome » décrit aussi profondément que 
possible le substratum philosophique188 à tous ces phénomènes historiques, il n’empêche qu’il 
                                                 
187 On ne devient pas authentiquement résistant sans avoir soi même souffert dans sa chair du sionisme, et 
malheureusement être devenu soi-même, par la force des choses, « homme du ressentiment ». 
188 Nietzsche, GM : « Je reviendrai une autre fois sur ce point, en rapport avec les problèmes encore plus délicat de 
la physiologie de l’esthétique jusqu’ici si peu traités et explorés »… et pour cause, les progrès en endocrinologie, les 
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n’aurait jamais envisagé que la capacité même de penser dans « Rome », soit perçue comme 
une menace à part entière par la « Judée », et donc qu’une guerre soit entreprise de manière 
latente et dissimulée pour empoisonner tout esprit trop pertinent, en appliquant ce syllogisme 
fou purement 1984-tresque: « Un goy philosophe est « anormalement » cultivé. Il constitue une 
anomalie  par rapport à ce que nous estimons autorisée de connaître comme « faits culturels et 
historiques». La découverte de notre action de séquestration volontaire de l’histoire mènera 
irrémédiablement à notre dénonciation et à une opposition. Il faut donc par précaution retirer à 
cet individu, par un empoisonnement ciblé, sa capacité physiologique de penser, de  dialoguer et 
de se rendre charmant. Il faut lui donner un physique grotesque par accident ou 
empoisonnement. Il faut absolument tuer l’élément physiologique de base de tout ces processus : 
ses neurones ». Tout cela passe par l’accélérateur communautaire, qui n’est autre qu’un 
moyen collectif de by-passer toute réticence individuelle à la mise en œuvre de tels plans 
qu’un individu isolé a toute les chances de trouver, après réflexion, trop odieux pour y 
participer. 

La maîtrise de la cabale est un indicateur objectif de puissance 
analytique de l’esprit : 
Mon intransigeance en matière de liberté et mon extra-sensibilité à toute forme de secret ne me 
sont jamais venues de tel ou tel travail d’employé. Le travail dans le tertiaire, tel qu’il m’a été 
présenté comme fin du fin, ne m’a servi au mieux qu’à m’émanciper matériellement de la prison 
idéologique parentale, mais bien plus certainement, à satisfaire mon atavisme grégaire dirigé par 
des maîtres aussi efficaces que discrets pour instiller des idéaux de vie restreints au vague parfum 
de liberté. La vraie liberté me semble être un déterminisme gravé en chacun de nous pendant 
l’enfance. Et précisons de suite : le sens aigu de la liberté ne résulte pas forcément d’une 
enfance totalement harmonieuse. Bien au contraire, la défense de la liberté authentique est un 
sentiment ardent chez tout être à l’enfance abîmée ou solitaire, peut-être parce que cet enfant, 
devenu adulte court après ce qui est irréparable en lui, ou parce qu’il existe une trace 
physiologique de l’enfance disharmonieuse189… de là à faire un parallèle avec la course 
derrière un messie libérateur, il n’y a qu’un pas… De même qu’il y a une physiologie 
circoncise, sans doute y a-t-il, de la même manière, une physiologie qui pousse naturellement à se 
poser en dissident, à se voir spontanément en tant qu’être collectif. Est-ce un aveu de faiblesse ? 
Une réminiscence de la protection maternelle que le dissident essaie désespérément de 
reconstituer dans le monde adulte ? Le sionisme un second père à tuer ?... On peut 
psychologiser la question à l’infini. 
 
Il m’apparaît de plus en plus avec certitude que les vérités qui sont exposées ici ne sont 
accessibles que très difficilement à tout individu équilibré émotionnellement et de ce fait, 
content de peu. Il faut avoir souffert assez tôt dans sa chair, avoir dû nier son propre corps très 
précocement pour ne plus en ressentir la souffrance, s’être réfugié très tôt dans le monde des 

                                                                                                                                                              
travaux fondamentaux de Jean Gauthier ne pouvait corroborer cette philosophie rendant justice au déterminisme 
physiologique. 
189 Erik Erikson a décrit la formation de la personnalité dès les premiers jours de vie et comment la personnalité 
prend irrémédiablement telle ou telle direction si on la heurte (par la présence d’un grand frère sadique par exemple). 
Le parallèle physiologique entre l’hormone du stress, la cortisol et les taux anormalement élevés de cortisol que la 
circoncision au 8ème jour entraînent_ comme il l’a été attesté expérimentalement_ peuvent expliquer la similitudes 
physiologique de caractère analytique entre les sionistes et ceux là même en mesure de les comprendre. 
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idées et avoir progressé ainsi dans l’analyse des autres pour réaliser un tel ouvrage ou ne serait-ce 
que pour avoir le sentiment de la nécessité de l’expérimenter au quotidien ; car là est le réel but : 
que chaque lecteur refasse par lui-même ce parcours initiatique de découverte cabalistique que 
nul ne peut réaliser pour vous. Peut-être aussi, faut-il avoir été terrassé très tôt (de manière 
cruelle, injuste, bestiale…), ce qui entraîne que l’être se projettera irrémédiablement toute sa vie 
dans le rôle d’opprimé et non d’oppresseur. Ainsi le rôle du sionisme constituera du pain bénit 
pour continuer d’appliquer ce paradigme. C’est pour cela que l’humanité gagnerait beaucoup en 
expliquant l’homme à l’homme avant tout. (Faire se penser chaque individu en terme de 
« circonstances aléatoires » et prédéterminismes physiologiques, dont la circoncision au 8ème 
jour.). 
 
Par les nouveaux médias, il devient beaucoup plus aisé de recouper, butiner, fouiner la moindre 
vidéo, la moindre expression, ou le moindre texte dont les paroles sont désormais accessibles, 
pour pénétrer le savoir cabalistique. Ceux qu’Attali appelle « les initiés » ont même, semble-t-il, 
une structure dédiée pour leur enseigner la cabale.190 L’aisance à pénétrer le sens cabalistique est 
à mon sens un indicateur direct de perspicacité et puissance analytique de l’individu. J’ai bien dit 
« puissance analytique » et non « intelligence » au sens commun, car ce mot renferme dorénavant 
une part trop large  d’esthétique pour être employé dans son sens étymologique premier « inter-
liguere » (faire le lien entre les choses). 
Autrement dit, il faut atteindre une puissance d’analyse suffisante, apanage de tout esprit 
philosophique qui n’est pas quelque chose qui se choisit mais se subit, pour pénétrer la cabale, 
ce qui ne mène pas directement au « Salut » ou « à la grâce divine », au « paradis », au 
« bonheur », peut importe comment nous le dénommons. Dante place a raison les philosophes 
dans le premier giron de l’Enfer, car un esprit analytique puissant ne saurait être suffisant 
à la félicité, ce qu’applique Alain Soral en gardant toujours dans ses propos, une place pour le 
mystique qu’il ne hiérarchise pas par rapport au logos. 
Si votre esprit présente les caractéristiques nécessaires pour percer aussi largement que 
possible la tartufferie cabalistique, je vous exhorte à le faire. L’impossibilité de parvenir à la 
connaissance cabalistique se traduit par n’y pas voir un intérêt particulier ou une découverte 
vertigineuse du monde contemporain tel qu’il est. Si vous ne voyez pas l’ampleur de la 
découverte cabalistique c’est que vous ne l’avez pas comprise vous-même. L’impossibilité d’y 
parvenir correspond à une réformation à l’incorporation dans l’armée de connaissance réelle du 
monde contemporain, cette armée qui seule pourrait rebâtir un empire sur d’autres bases. 

Le nouvel arbre de la connaissance cabalistique 
Pourquoi insisté-je autant sur la compréhension en profondeur de la cabale ? Car les sionistes 
ont créé ainsi un nouvel arbre de la connaissance dissimulé à l’animal goy qui peut 
continuer à vivre dans cet « Eden » artificiel, mais pour combien de temps encore191... (C’est 
le choix proposé à Néo de prendre la pilule bleue) ou le goy peut goûter aux fruits de la 
connaissance cabalistique, et se voir réintégrer son statut d’homme avec ce qu’il contient de 
pesant et de responsabilisant dans la connaissance du monde. Le parallèle est flagrant, sauf que 
l’entité qui fait office de Dieu vengeur est les sionistes régissant ce monde192, et le châtiment 
pour y avoir goûté est la mort psychique par empoisonnement ou la mort tout court. Ceci est 
                                                 
190 Voir l’enseignement cabaliste  de Madonna à Los Angeles. 
191 Voir la chanson “Hey love” de Jason Mraz où le goy est exhorté à ne pas tomber du lit où il dort bien sagement. 
192 Marley « Get up stand up ». “I know when we understand, almighty god is a living man” 
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clairement explicité dans « Roots » de Marley : « Take « my »soul and suss « me »out, 
take(/chek) my life, if i’m in doubt... 3 oclock, roadblock!!! » puis il poursuit avec la nécessité de 
répandre l’usage de la marijuana (ou prévenir ses ouailles de ne pas en user) : « yes i’ve got to 
throw away (x3) My little herb stalk… »  
  

Evolution technologique du micro-sionisme : 
Beaucoup de dissidents se mettent à citer « 1984 » de Georges Orwell comme une direction que 
nos existences prend à l’échelle macro-sioniste. Qu’ils n’aient aucun doute que Big Brother et ses 
écrans soient déjà en place à l’échelle micro-sioniste. La facilité d’action sioniste a subis une 
évolution exponentielle notamment par les quatre avancées technologiques suivantes : 
_Le téléphone portable : par SMS, les informations se sont transmises instantanément et de 
manière confidentielle entre sionistes sur le cheptel goy. La démocratisation du portable est 
apparue réellement vers 1997-98. Depuis cette date, l’étendue de contrôle et d’efficacité de 
contrôle sioniste a littéralement explosé. Les sionistes prennent systématiquement soin 
d’effacer au fur et à mesure mails, SMS pour ne laisser aucune trace, en plus de protéger la veille 
de leur téléphone par un mot de passe pour être absolument sûr que rien ne filtre. 
_Internet : L’accès à Internet à domicile s’est démocratisé un peu plus tard, vers 2003-2004. Ce 
passage a coïncidé avec la possibilité de connaître via votre IP et votre historique vos goûts et vos 
passions, voire vos penchants un peu trop prononcés pour la dissidence et générer des bases 
de données sur vos penchants les plus intimes, qui sont autant de portes d’entrée pour avoir une 
action ciblée sur votre vie (penchant sexuels si vous vous êtes fait malencontreusement récupéré 
par le porno sur le Net, passions, forum, commentaires… Tout est tracé). 
_Les réseaux sociaux : Vers 2005-2006, Myspace puis Facebook sont apparus à chacun comme 
un « devoir d’ouvrir un compte » pour continuer à exister socialement. Chacun a été poussé dans 
son désir d’existence numérique, associée subliminalement de plus en plus à une existence réelle. 
Il n’est plus nécessaire d’expliquer les origines d’un Mark Zuckerberg dégoulinant de sueur 
quand interrogé sur la signification de son logo… ou comment la puissance de cet outil 
correspond à un déballage volontaire de notre vie, archivée et fichée, passée au crible de mots 
clés faisant « tilt » comme Dieudo, Soral, Robert F, sionisme… Comble de l’ironie, la sphère 
dissidente ne s’est constituée en grande partie que grâce à cet outil de partage. Outre, la 
nécessaire vraisemblance que le site Facebook doit garder en ne censurant pas toute vidéo 
dissidente, on peut se demander quelle est la part de repérage des dissidents dans cette relative 
liberté de parole et d’accès…Notamment, on peut se demander si Alain Soral ne serait pas 
laissé libre (ne serait-ce que vivant et non-empoisonné), dans l’unique but de regrouper, 
répertorier tous les gens qui s’intéresse à son discours de vérité ?...  C’est d’ailleurs le seul 
mode résolutif des problème d’impunité par les sionistes : utiliser la force de l’ennemi à son 
profit. 
_Les smart phones : c’est un décuplement de la puissance de surveillance de l’individu. Non 
seulement, ces smart phones ont la caractéristique de pouvoir vous localiser que vous activiez le 
« service de localisation » ou non, que le téléphone soit éteint ou non. Fait troublant, il m’est 
arrivé de na pas pouvoir éteindre mon smart-phone. Il se rallumait tout seul à espace régulier. 
Enfin, la possibilité pour les sionistes d’utiliser des applications et des bases de données pour 
vérifier le « taux de dissidence » du goy décuple la finesse de la surveillance et les moyens 
d’action du laminage. Ainsi, il me semble raisonnable de penser que des applications existent 
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déjà pour évaluer le « degré de dissidence » d’un individu juste en entrant son numéro de 
téléphone dans un base de donnée accessible aux sionistes.  

Le virage sioniste : 
Il y a dans le monde sioniste un phénomène de surenchère dans le laminage goy dont je vais 
tenter d’expliquer les raisons : 

Les sionistes modérés : 
Ils sont ceux qui ne se satisfont que d’un goût très modéré pour la culture du secret et de 
l’entraide communautaire légitime mais qui se refusent spontanément à considérer le goy comme 
un sous-homme et le traiter comme tel. 
Ces sionistes modérés ont, au cours de leur vie, toutes les chances d’être tôt ou tard déçus, voire 
trahis par un goy qu’ils avaient laissé intact par mansuétude. Car un sioniste « relax » ignore 
toujours les milles atteintes sionistes qui peuvent rendre le goy aigri, corrosif lui-même par 
réaction. 
 Ainsi, il n’est pas difficile pour un sioniste de provoquer une situation où il sera déçu par un goy 
qu’il avait pourtant laissé intact sans être particulièrement malveillant. Il semble que cette 
situation doive se présenter assez souvent pour justifier le sioniste dans son intime conviction que 
le goy ne vaut pas mieux qu’un cafard. 
Par réaction, ils vont se raffermir dans leur attitude avec les goys. Généralement ce virage 
s’opère dès l’enfance ou l’adolescence sioniste ; l’expérimentation quotidienne d’autrui, en cours 
à ces âges, convergera systématiquement vers la conclusion que le goy « épanoui » et laissé 
intact possède la même propension naturelle que le sioniste à faire le mal et à en jouir ; 
viendra donc la conclusion qu’il vaut mieux être de ceux qui dominent cette condition 
« atavique » de l’homme, car l’homme est de toute manière mauvais. 
 

Quand le goy déçoit le sioniste de bonne volonté : 
Si le sioniste, dès l’enfance, se fait trahir (gentiment) par un goy, cela constituera autant de 
raisons pour lui d’appliquer l’anéantissement sans aucun garde fou d’espèce morale dans la suite 
de sa vie. Ainsi, fatalement et graduellement, les bribes d’humanité restant à l’égard des goys 
chez les sionistes modérés ont toutes les chances de disparaître, pour ouvrir la voie à la pensée 
habitant tout sioniste virulent : « Les goys sont vraiment des sous-animaux qu’il convient de 
traiter comme tel ». Autrement dit, chaque déception vis-à-vis d’un goy va conforter un 
sioniste. Les juifs « résistants » risquent d’être ostracisés par leur propre communauté parce 
qu’ils conservent une éthique vis-à-vis des goys. (Comme Jacob Cohen, Shlomo Sand, Norman 
Finkelstein).  Ils constituent autant d’anomalies de juifs non sionistes, saisis par des scrupules 
moraux de nécessité d’avertir le public goy. Cependant, aucun juif n’a jamais révélé la cabale, ce 
qui fait se demander où est la réelle dissidence juive au sionisme, où est la pseudo-dissidence ?... 
 

Y a t il de vrais arguments pour condamner in fine le mode de 
vie sioniste ? 
C’est un débat essentiel, que nous avons déjà abordé par le biais de l’appartenance de classe 
(dans le paragraphe « Amnésie de classe ? ») pour tout dissident arrivant au bout du 
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parcours initiatique cabalistique : est-il possible d’avoir de réels arguments remettant en cause 
l’action sioniste, est-ce que tout autre système humain est réellement une « utopie »  comme 
le prétend Attali ? Est-ce que les valeurs « du bien, du beau, de l’équité » qui viennent ponctuer 
en dernier lieu l’argumentation soralienne existent ? Notre instinct nous dit que oui, bien sûr tout 
cela existe et doit être défendu, pourtant, le fait même que les sionistes altèrent, tordent ces 
fondamentaux, nous pousse à évaluer leur véracité. Après tout que vaut cet Instinct ? Le primum 
movens de tout cet ouvrage n’est-il pas exclusivement une réponse à des attaques physiques, un 
atavisme de défense, de soumis ? En quoi suis-je objectif ? En quoi, outre mon intégrité 
prépuciale, suis-je « non-trafiqué » ? Comment évoluerait mon point de vue en tant 
qu’entrepreneur confortable ? En tant que communautaire  dominant ? 
 Je me mouille : le potentiel de tuer et par extension de faire le mal a autrui est 
indiscutablement un élément retenu par l’évolution. Autrement dit, nous sommes tous 
descendants de meurtriers sans pitié. Cependant je crois que l’humanité a atteint un niveau 
technologique et épistémologique suffisant pour élever chaque être humain au maximum de 
son potentiel en faisant le choix de se débarrasser de cet atavisme éternel de conquête, de 
faire le choix de se dépasser soi-même, fait unique dans l’histoire du vivant. Autrement dit une 
société embrassant la morale à tendance catholique est possible, mais si et seulement si elle 
est totale, si tous les hommes embrassent cette morale. L’impératif moral étant le seul 
totalitarisme exerçable par le pouvoir, maintenant que l’homme du ressentiment a créé les 
conditions d’exercer son immoralisme à l’insu du garde fou sociétal, et de la condamnation sur la 
place du village qui se suffisait à elle-même pendant des siècles pour maintenir une qualité de 
vie, sans parler de la justice immanente en fonction qu’on y croit ou pas. L’homme aurait ainsi 
atteint ce « luxe » de se débarrasser de cet atavisme guerrier qu’il semble si impératif de chérir 
pour les sionistes. 
Roger Dommergue rappelle le rôle historique qu’auraient les sionistes dans l’hypertrophie 
analytique de l’humanité. Il fait le parallèle entre la condition glandulaire (=endocrinienne) de 
l’homme depuis l’enfance jusqu’à l’âge adulte et les différentes phases qu’a traversée 
l’humanité.(Préhistoire Surrénale (tout comme l’est le nourrisson), suivie d’une petite enfance 
thyroïdienne (intelligence, sensibilité) des sociétés polythéistes, d’une adolescence hypophysaire 
(l’Histoire contemporaine hyper analytique avec ce qu’elle a apporté en technologie de pointe) 
pour déboucher sur l’ère de l’interstitielle, de la conscience supérieure qui semble se profiler 
seulement après un cataclysme. Le « rôle historique » du peuple Juif serait justement 
d’hypertrophier l’humanité analytique, pour se diriger à courte échelle vers l’ère du Verseau 
(dans laquelle nous ne sommes pas encore malgré ce qui est généralement pensé), correspondant 
à l’âge adulte interstitiel, qui piloterait l’aspect moral, mystique en harmonie avec l’univers 
de l’être, puisque c’est le versant mystique de la glandulaire en rapport avec la transmission 
même de la vie, amoindrie par la circoncision au profit de la glandulaire purement reproductrice. 

Un versant du paradigme sioniste : le sadisme envers les 
goys permet précisément de rester « humain ». 
Il semblerait qu’il existe une croyance diffuse et tenace chez les sionistes, la voici : c’est 
précisément le sadisme et la virulence vis-à-vis des goys qui va permettre aux sionistes de 
s’épargner ce profil mollasson et désabusé de goy à la poitrine étriquée, à la mine terne, 
autrement dit à la grâce divine inexistante. (Relire « L’Enfer » de Dante pour avoir une 
comparaison de l’aspect qu’ont les goys à travers le regard sioniste, puisqu’ils tombent 
majoritairement dans tous les pêchés qui condamnent les hommes à l’enfer.)_Cette métaphore 
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ancestrale présentant l’Enfer comme le débouché d’une vie passée dans le pêché capital, n’étant 
qu’un artifice trouvé par tous les prophètes pour « sauver » les hommes dans leur vie 
terrestre, car l’homme de base est plus enclin à croire et à  appliquer des règles de vie 
s’appuyant sur un monde imaginaire futur, qu’avoir le courage et la détermination de se 
dire qu’il fait cela pour vivre pleinement sa seule et unique vie terrestre. Tel est la puissance 
du « mystique » sur l’esprit commun, petit tour de passe-passe compris et intégré par les plus 
grands prophètes dans la fabrication de « l’homme » selon leurs critères. 
Pour formuler cela différemment : il semble indiscutable pour un sioniste que pour suivre les 
chemins du paradis terrestre, un homme dusse à tout prix se délester de l’artificielle morale 
chrétienne. (Nietzsche rappelle à ce propos les deux grands corrupteurs de l’âme humaine selon 
lui : l’alcool et la morale chrétienne193.). D’ailleurs, pour le sioniste, la chrétienté n’est qu’une 
population que le circoncis Saint-Paul a placée sous contrôle. C’est un aveu de soumission plutôt 
qu’une élévation à la grâce divine de l’être. 
Des paroles du sioniste Marley illustrent pleinement cela: « Preacher man don’t tell me, that your 
heaven is under the earth. I know you don’t know, what life is really worth”...”Half of the story 
has never been told...” (Get up, stand up, remarquez toujours cette exhortation a prendre de plus 
en plus de pouvoir, à s’étendre, à rester ferme comme le fer dans le sionisme tout comme dans 
“The lion of Judah” ou “Iron, lion , Zion”, et toujours le romanesque de l’exode inventé et de la 
perpétuelle fuite causée par l’incompréhension des « méchants » autres peuples : « I had to run 
like a fugitive, to save the life i live, i’m gonna be Iron, like a lion, in Zion… » 
 
Enfin, tout dissident aussi doux et tempéré soit-il, sera inévitablement présenté comme un 
dangereux nazi par les sionistes hargneux. Le sioniste hargneux dira au sioniste modéré : « vois-
tu, que la « bête immonde » est toujours tapie prête à surgir pour t’exterminer si nous ne sommes 
pas vigilants », autrement dit si nous n’allons pas au bout du génocide contrôlé en mode 
« George Orwell »... Le bourgeois entrepreneur financier se croit hors de porté de cette volonté 
génocidaire, cependant Attali rappelle dans « survivre au crise » que la population aisée se 
croyant hors d’atteinte est dans l’erreur et devrait réévaluer son paradigme de rempart inviolable 
par sa puissance d’argent. 

Les degrés de virulence sioniste selon la période historique : 
L’histoire sioniste n’est pas linéaire, si on est juif qui naissait au IIème siècle (à l’heure des 
combats avec l’empereur romain Hadrien), au  XIIIème siècle (où la décadence italienne pointée 
par Dante remettait inexorablement la question sur le tapis), en France en 1392 où l’Edit de 
                                                 
193 Nietzsche  dans  L’Antéchrist : « Le christianisme, l’alcool_ les deux grands moyens de corruption. ». Nietzsche 
dans Généalogie de la Morale : « Ce Jésus de Nazareth, évangile incarné de l’amour, ce « sauveur » qui apporte 
béatitude et la victoire aux pauvres, aux malades et aux pécheurs _n’était-il pas justement la corruption sous sa 
forme la plus inquiétante et la plus irrésistible, la corruption et le biais précisément vers ces valeurs juives et ces 
renouvellement de l’idéal ? Israël n’a-t-il pas, par le biais de ce « Sauveur », de cet opposant, de ce liquidateur 
apparent d’Israël, atteint le but ultime de sa rancune sublime ? N’est-il pas conforme à la magie noire et secrète d’une 
politique véritablement grande de la vengeance, vengeance perspicace, souterraine, à l’action lente et calculée, 
qu’Israël lui-même ait dû renier comme son ennemi mortel le véritable instrument de sa vengeance devant le monde 
entier et l’ait cloué à la croix, afin que le « monde entier », c’est-à-dire tous les adversaires d’Israël, mordissent 
innocemment à cet appât-là ? Et saurait-on, d’un autre côté, par les moyens les plus raffinés de l’esprit, seulement 
imaginer un appât plus dangereux ? Quelque chose qui égalerait la force séductrice, enivrante, abrutissante, 
corruptrice de ce symbole de la « sainte croix », ce paradoxe effroyable d’un « Dieu en croix », ce mystère d’une 
insondable, ultime et extrême cruauté de l’autocrucifixion de Dieu pour le salut des hommes ? ». 
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Charles VI (dit « Charles le Bien-aimé ») les bannissaient à perpétuité du royaume de France 
sous peine de mort), en 1933 à Munich où les mémoires d’un hommes,  appelées « Mein 
Kampf », s’avéreront être l’ouvrage ayant eu la plus grande influence après la Bible et le Coran. Il 
faut mesurer à quel point l’époque conforte le sionisme dans sa vision encore plus extrêmement 
duale du monde : eux : esclaves, nous : peuple élu. Pour ceux nés après 1945, ces sionistes n’ont 
pas eu devant les yeux le même « taux » de preuve irréfutable de leur « élection » de Dieu 
que le sioniste qui naît dorénavant en France et qui dès l’âge de 6 ans est en mesure de 
comprendre que ce pays et plus généralement tout l’Occident est sous contrôle intégrale de 
sa communauté. Il est certain, que le sioniste qui naît à l’heure actuelle va perdre moins de 
temps à évaluer le bien fondé du modus vivendi sioniste et de son retournement total des valeurs 
ancestrales d’honneur et d’honnêteté que celui qui naissait en 1933 à Munich et qui commençait à 
comprendre que le comportement de ses parents n’avait pas vraiment joué à son avantage. Peut-
être que dans ces années ; l’idée que la trahison humaine ne payait pas a dû un peu germer dans 
leurs esprits… Rien n’est moins sûr…  
En effet, quand le sioniste contemporain est initié peu à peu au langage cabalistique (pas plus tard 
qu’à l’âge de 6-7 ans) par sa maman célibataire sioniste, que cette initiation résulte par la 
contemplation omniprésente du triomphe occulte sioniste sur le cheptel goy, 
majoritairement grâce aux œuvres hollywoodiennes et musicales dont il pénètre très tôt le 
sens cabalistique, l’hésitation à poursuivre le grand dessein communautaire de l’édification du 
3ème temple va être plutôt brève, de l’ordre de la milliseconde… et sa collaboration joyeusement 
sadique de l’anéantissement goys sera d’autant plus joyeuse et menée avec entrain, comme si là 
était l’ordre naturel des choses. Le sioniste, conforté par la toute puissance de sa communauté, va 
repousser toujours plus loin les frontières de la cruauté et la maestria de la dissimulation. 
Indéniablement, le jeune sioniste en conclut actuellement que l’anti-morale, le satanisme 
sioniste mène à la prospérité, aux honneurs et à une vie facile de plaisir et de confort 
matériel.  
Comment une adolescente sioniste ne participerait-elle pas gaiement aux agissements de sa 
communauté en 2012?! Quel est le monde qu’elle a connu à la télé, en politique depuis 1995, date 
de sa naissance ? Sa mère lui a dit qui en était, qui n’en était pas, et bientôt, elle n’a même plus 
eu besoin des indications de sa mère… Cette croissance de la voracité et la prise de risque 
inhérente au fur et à mesure du contrôle sioniste constituent l’Eternel retour sioniste. C’est cette 
graduelle croissance dans l’exaspération de la population autochtone, qui explose quand les 
autochtones identifient les moyens précis de ruse employés contre elle194. 

« L’éternel retour » sioniste 
L’histoire sioniste comme le reste marche par cycles. Il en va de même sur la virulence des 
individus sionistes. La virulence étant moindre au lendemain d’un grand cataclysme pour la 
communauté tel un pogrom et se raffermissant en l’espace d’une ou deux générations de sionistes 
ayant pu évoluer dans une impunité totale et constater tout ce que ce mode de vie leur permet au 
quotidien. La génération suivante se fait encore plus vorace, et ainsi de suite195 jusqu’à 
                                                 
194 « Ça vient pas tout seul un pogrome !... C’est un grand succès dans son genre un pogrome, une explosion de 
quelque chose ». Céline BPM. 
195 Ainsi, dans Une brève histoire de l’avenir, Attali caractérise comment il pressent la population sioniste, ces 
quelques millions d’individus qu’il nomme « Les hypernomades de l’hyperempire » : « Les maîtres de l’hyperempire 
seront les vedettes des « cirques » et des « compagnies théâtrales »[c’est comme ça qu’Attali voit le marché de 
demain : les entreprises seront des « grands théâtres » nomades faisant leur show dans une région du monde, et le 
consomateur des « spectateurs », l’entreprise repartira une fois le « show »finit : remarquer toujours cette passion de 
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l’expulsion, la désignation, le soulèvement populaire contre l’oppresseur désigné. C’est l’Eternel 
retour sioniste. Ainsi en France, toute proportions gardées, il semble que les quinquagénaires 
sionistes soient moins virulents que les trentenaires et encore moins que les ados sionistes, pour 
la simple raison qu’ils n’est dorénavant plus possible de nier la domination de leurs aînés et se 
sentir soi-même héritier d’une domination qu’il faut consolider à tout prix. Bref, il n’est plus à 
l’heure actuelle d’ados sioniste en dilettante. Ils sont sionistes corps et âmes, il n’est plus un seul 
moment de leur existence qui ne soit placé sous la distinction suivante : « Qui en est, qui n’en est 
pas »… Il ne sera jamais possible de découvrir un goy sans a priori pour un sioniste. Le 
sioniste tord sa perception de tout goy pour qu’elle corresponde à une justification de 
fermeté, de contrôle, de méfiance. Avant même qu’il prenne le temps de découvrir le goy, le 
sioniste a déjà la certitude qu’il a à faire à un être dont l’existence a été malmenée, 
subrepticement abîmée par tant de fausses amitiés sionistes, tant de fausses amourettes 
douloureuses sionistes, tant de poisons inoculés, tant de drogue, tant de pollution chimique par 
l’alimentation, tant de brimades, tant d’incompréhension du monde, tant de dégueulasserie 
sioniste… Le goy est d’emblée un « untermench » pour le sioniste. Et si, par miracle, ce goy est 
un tantinet préservé, le sioniste le perçoit comme « en sursis ». Pire, ce goy devient une menace 
potentielle future… Car qui dit intelligence dit culture. Qui dit culture dit découverte des 
mensonges Shoahtiques, Goulagiens, URSS-ssien, 11 septembrien, Guerres-de-démocratisation-
ien, réalité-de-la-Dette-ien,  découverte que tous les auteurs (Voltaire, Baudelaire196,  Victor 
Hugo, Anouilh, Camus, Nietzsche, Schopenhauer, Benjamin Franklin, Kant, Shakespeare, 
Goethe, Ronsard, Rousseau, Dickens, John Lennon, Gandhi, Freud, Marlon Brando…TOUS)197 
étaient tous férocement, intégralement, à vie, sans inflexion aucune, systématiquement anti-juif. 
Et non anti-juif primaires, mais anti-Juif avec le même souci de clairvoyance que pour le reste de 
leur œuvre. Endocrinologie mise à part, le sionisme s’apparente à une psychopathologie de 
masse cultivée dès la naissance, que chaque peuple de cette Terre s’accommode de 
supporter, en traitant d’obscurantiste « haineux » ou « fou » tout homme souhaitant ne pas 
vivre sous cette inquisition permanente ! 
Si au XIVème siècle, la parole « Demain à Jérusalem !» était un cri fédérateur, lancé presque pour 
la boutade, le petit sioniste de 8 ans et demi à l’heure actuelle, sait déjà qu’il sera « en théorie » 
de la génération qui verra la construction du troisième temple de Jérusalem, donc il peut d’ores et 
déjà lancer « dans quelques mois, à Jérusalem ». Attali, lui, a modifié cette formule en : « Et quel 
lieu plus symbolique que Jérusalem pour capitale du gouvernement mondial… ». Oui en effet 
quel lieu plus symbolique que « la ville sacrilège »198 pour un gouvernement satanique. Attali 
ne manque jamais de se gausser de tout ce que l’humanité doit à son peuple ! Personnellement, je 
ne vois pas trop à quoi je devrais être redevable ? Que lui dois-je à ce peuple hormis un pleutre, 
lâche et sournois empoisonnement, et un mensonge quotidien dans ma sphère amoureuse, 
amicale ? Le cancer, le Sida, la destruction de tous repères ! Merci bien, M. Attali, mais sans 
façon ! A tout bien réfléchir, je vais me passer de ce « phare du monde »… L’acceptation du 

                                                                                                                                                              
l’illusion sur fond de dénigrement d’un être humain débile],  détenteurs du capital des entreprises cirques et d’un 
actif nomade, stratèges financiers ou d’entreprises, patrons des compagnies d’assurances et de loisirs, architectes de 
logiciels, créateurs, juristes, financiers…A la fois hypocondriaques, paranoïdes et mégalomanes, narcissiques et 
égocentriques… »  
196 Baudelaire notera un jour par boutade dans son journal intime : «  Belle conspiration à organiser pour 
I‘extermination de la race juive. » 
197 Voir le livre « Le monde contre soi » de Paul-Eric Blanrue, Anthologie des propos contre les juifs, le judaïsme et 
le sionisme. Editions Blanches (+ de 500 entrées rien que dans cet ouvrage !) 
198 « Hierosyla », littéralement, la ville sacrilège, plus tard renommée en « Hierosolyma ». 
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« progrès » est instrinsèquement juive pour Attali, dans sa perpétuelle telling story de lumière 
des peuples… Relire « Bagatelles pour un massacre » pour constater les apports réels de ce 
peuple à l’humanité. Car il faut rappeler que voler une idée, une invention ou la dissimuler ne 
constitue pas être un phare des nations, dans mon échelle de jugement ! Comprennent-il d’ailleurs 
que le mensonge shoatique jette le discrédit sur n’importe quelle réalisation dont ils pourraient se 
targuer ?  
 
L’éternel retour sioniste se formule aussi par la réciproque (en début de cycle de l’Eternel 
Retour) : le manque de mainmise micro-sioniste sur le cheptel goy apaise un peu l’action de 
laminage goy, à l’inverse, la sérénité d’évolution au sein d’un sionisme surpuissant décuple 
la férocité des sionistes , les débride199. Et cette férocité se nourrit dorénavant du nouvel 
antisionisme dont Soral et Dieudonné sont les fers de lance. Cet antisionisme a l’effet pervers 
d’attiser chez les sionistes actuellement le sentiment d’urgence à réaliser l’Armageddon final, 
sous forme d’orchestration d’un grand chaos économique, social, ethnique et sanitaire (il suffit 
pour s’en convaincre de lire « Survivre aux crise » d’Attali pour avoir une idée des techniques qui 
seront employées, car il les énumère exhaustivement. Un autre avertissement est le visionnage 
de l’énigmatique vidéo du site Illuzia.net200 qui retrace l’histoire du monde se soldant par une 
crise économique, sanitaire, militaire. Puis après ce cataclysme, la naissance d’un homme 
nouveau… Ce sentiment d’antijuifisme résurgent  décomplexe totalement le sionisme car il le 
met finalement dans la situation favorite de l’assassin qui rêve de plaider la légitime défense 
pour justifier son crime. Plaider l’union sacrée pour répondre à la menace d’un l’ennemi a 
toujours été le ciment le plus solide pour toute communauté humaine. C’est même le seul 
ciment humain permettant d’aller à l’encontre de la velléité d’indépendance éprouvée par tout 
esprit intègre et intransigeant. Comme Otto Weininger a pu l’être en ne pouvant plus transgresser 
sa parole de philosophe par une telle appartenance communautaire trop oppressante pour tout 
penseur authentique. Communautarisme qui ne semble pas déranger BHL dans sa « pensée », ni 
Attali, ce qui rend leur lecture si exaspérante… 

Votre ignorance est leur puissance : 
L’urgence décrite au paragraphe précédent est réellement ressentie quasi-hystériquement par les 
sionistes mais quand on étudie l’état de délabrement intellectuel201 du cheptel goy, cette 
urgence apparaît toute relative car la décrépitude intellectuelle et physique de ces masses est telle 
qu’il faudrait encore 2 ou 3 ans pour que ces vérités pénètrent les ignorants, et encore… Ils sont 
tellement prisonniers au sens orwellien du terme qu’on peut se demander s’ils aspirent au fond 
devenir des hommes libres, ou s’ils se contentent de cet état de sous-homme (comme Orwell l’a 
pressentis déjà en concluant « 1984 » : j’aimais Big Brother !). 
Cette implacable majorité goy, indécrottable, dorénavant issue de deux, voire trois générations 
alcoolisées si ce n’est lobotomisées par l’imprégnation sioniste volontaire, est notre fléau 
                                                 
199 « Le drame de l’être humain, c’est que quand il a la possibilité de faire quelque chose, il la fait » Attali. 
Remplaçons sans scrupule « être humain » par « sioniste » pour rendre compte de L’Eternel Retour sioniste, la 
pensée d’Attali n’étant la plupart du temps qu’une justification de sa communauté, par sa communauté, pour sa 
communauté, rien d’autre. 
200 Vidéo intitulée « 7 000 000 000 » sur illuzia.net reprenant dans un court métrage à grand budget le cheminement 
de l’humanité depuis le Big Bang  en passant par la préhistoire et les empires successifs, jusqu’à une crise financière 
majeure, des manifestations de rues, une épidémie mondiale puis le bombardement des grandes villes par l’armée du 
pays. Le film se termine par la naissance du « nouvel homme »… 
201 En fait pas intellectuel, mais juste délabrement humain dirais-je. 
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indirect. Sans eux, point de sionisme, point de Shoah, point de chape de plomb, point de 
mensonges institutionnalisé. Point de ton insupportable de dérision collective qui les excite tant. 
Plus de Yves Calvi mentant, plus Jean-Jacques Bourdin donnant la réplique à Fabius avec ses 
réponses militaires « massive » et « foudroyante ». Israël s’occuperait de ses fesses toute seule, 
comme une grande, la totalité de l’hémicycle français ne serait pas juif, crypto-juif ou initié (car 
de catho traditionnels, il n’y en a même plus), les hommes valeureux du peuples ne seraient pas 
tués dans l’œuf par le barrage de cramages. Il n’aurait pas été possible de démanteler les nations 
européennes. Il n’aurait pas été possible qu’un parlement juif européen ne s’installe nulle part en 
Europe. L’air ambiant serait différent, le quotidien serait bonhomme, léger. Sans doute 
l’omerta sur la médecine permettant une santé réelle, sur les énergies disponibles (l’énergie libre 
de Nikolas Tesla)  n’aurait pas été possible. Les pays correspondraient à leurs ethnies d’origine. 
(La « race » n’étant que le résultat d’une sédentarisation d’un peuple donné dans un espace donné 
pendant environ 500 générations ! Il n’y aurait que des hommes supérieurs aux commandes. Des 
hommes complets, ayant vécu la misère, la gloire, le chaud le froid, voyagé, scruté, exploré ayant 
une vision esthétique avant tout de l’humanité et non plus sous un rapport de force préhistorique 
ou purement économique. Nous ne lâcherions pas un iota à la vision talmudique du monde, pas 
un iota de nos racines. Au lieu de ça, cette masse molle goye, crédule, devenue une véritable 
honte pour l’espèce humaine se permet de me traiter de fou, de schizophrène quand j’ose leur 
mettre devant les yeux toute leur soumission !  
Au fond, ces goys, je ne les fréquente jamais si ce n’est au supermarché. Ils se distinguent par une 
condition d’être totalement immémorant, sans histoire ni futur, sans conscience de transmission 
d’un cadeau inestimable, si ce n’est en ce qui concerne un vague folklore régional ou une défense 
de leur race qu’ils déshonorent par une hygiène de vie déplorable et un physique repoussant par 
opposition à « l’envahisseur musulman » qu’ils jalousent secrètement pour sa vitalité 
conservée. Ils sont déjà les « employés ubiquitaires » sans racines qu’Attali appelle de ses vœux. 
Ils sont laissés relativement intègres dans leur existence simple de beauf jurant que la dureté de la 
vie est inhérente au genre humain... Ils finiraient même par être plus rapide, plus vif dans les 
échanges quotidiens, délestés de tout ralentissement cortical qui peut interférer avec une pensée 
moins instinctive que la leur.  Ils représentent ceux que Marley chante dans « Rat race »202 en 
jouant sur l’ambivalence du mot « Race » signifiant tantôt « course » et tantôt « race ». Des rats 
de laboratoire qui sont maintenus dans cet état de mort cérébrale relative mais fournissant une 
main d’œuvre et une consommation permettant à la machine capitaliste de tourner. 
Ces gens du peuple constituent malheureusement la marge de manœuvre sioniste par excellence, 
fumant, buvant, idolâtrant l’héritier de chaîne de supermarché Jean-Luc Reichmann qui les 
pousse tous les jours à une bêtise et à une recherche du « ridicule assumé », décomplexée comme 
façon d’être, tandis que Dechavanne ne peut réprouver quelques moments d’arrêt devant tant de 
bêtise décomplexée. 
 Je peux passer l’après-midi, plein d’espoir à mettre au propre mes notes, en pensant que ce livre 
peut améliorer le sort de milliard d’êtres humains, et même celui des sionistes s’ils ont la force de 
se regarder dans ce miroir intransigeant ;  et puis, un passage au supermarché et une discussion à 
laquelle j’assiste par hasard à la caisse me plongera dans un désespoir sans fond qu’il y ait 

                                                 
202 « Oh it’s a disgrace to see the human race in a rat race.” “when the cJats’away, the mice will play, political 
violence fills da city, yeah”. (remarquer le “J” rajouté dans la prononciation de « cat », autre élément cabalistique). 
Ainsi, comme David Rockefeller dans un de ses discours, Marley estime préférable pour l’humanité de se faire 
gouverner par une élite pour éviter une instabilité destructrice quand les goyim sont librés à eux-même.  
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une issue possible autre que la fuite. Mais pour fuir où? 203 « Inspite of my rage i’m still just a 
rat in a cage, now someone will say, what is lost can never be saved… »204 
 
Dernier point, j’aurais tendance à dédouaner le petit peuple de tous temps inculte et content de 
peu. Mais, au final, la catégorie la plus trompée de toute, véritable artisan malgré elle de 
notre décrépitude, le réel dilapidateur à marche forcé par consentement mou de notre 
civilisation, celui qui jusqu’à sa mort se sera comporté sans le savoir en égoïste vis-à-vis des 
générations futures, sans s’en rendre compte une minute, celui qui a  laissé le sionisme tout faire, 
tout désagréger sous couvert de progrès, que ce soit la cellule familiale, l’aura du pouvoir, 
l’esthétique du quotidien, parce qu’il est tombé dans tous les pièges, toutes les ficelles, tous les 
veaux d’or du « progrès », malheureusement sans Internet pour les dénoncer à grande échelle,  et 
qui continuera passionnément jusqu’à la fin à gober tout et tout le temps, cet ultime dernier 
défenseur statistiquement de la Shoah version officielle c’est indiscutablement le Baby boomer. 
Ceux sont ceux-là les plus cocufiés de l’histoire (cocufiés heureux parce qu’ils n’ont pas connu 
personnellement la même furie sioniste que les générations d’après), d’ailleurs ce sont les plus 
éloignés de la lucidité, les douces années d’indolence faisant office de certitude. Ils ont 
véritablement développé une allergie à la vérité, dès que celle-là dévie des desiderata 
sionistes. Leur impression de penser qui se permet de discréditer tout en bloc est insurmontable. 
Ceux sont ceux-là qui vont invoquer systématiquement une condition mentale pour justifier de 
mon alarmisme et pour rendre compte des doubles sens cabalistiques ! C’est précisément cette 
classe moyenne baby boomers, la plus égoïste et redevable devant l’histoire, sorte génération 
ayant bénéficié d’une brèche opportuniste d’après cataclysme  pendant laquelle ils n’ont connus 
ni guerre directe, ni famine, ni Sida, ni tension permanente interethnique, ni musique satanique. 
Ils devront régler leurs comptes là haut, pas pour ce qu’ils ont fait mais pour ce qu’ils n’ont pas 
fait pour garantir à leurs enfants une vie d’homme libre, même si la conquête sioniste est d’un 
vice tel qu’elle vous submerge quoi que vous fassiez. 

Les différentes voies vers la micro-cabale 
Y a t il un chemin pour faire voir à ces prisonniers un semblant de vérité? Prenons la voie d’accès 
historique vers la connaissance de la cabale et le scepticisme sur le complotisme de notre 
époque : peuvent ils un jour se retrouver à lire Soral, Rebatet, Soljenitsyne ou Céline. Juste un 
livre de chaque et commencer à comprendre le concept de « Judée contre Rome » ? Rien n’est 
moins sûr. Et si ils deviennent « calés » sur les deux guerres mondiales, les révolutions russe, la 
vraie nature de l’URSS et les false flags contemporains tels que le 11 septembre, ce que j’appelle 
la connaissance macro-cabalistique ; le chemin vers la micro-cabale sera encore bien long… Et le 
refus viscéral de ces petites gens de regarder de manière sceptique les loups sionistes 
environnants sera bien difficile à vaincre tel leur respect pour les gens de la haute est grand, 
et telle est profonde en eux l’impossibilité de remettre en cause toute personne en apparence 

                                                 
203 Matisyahu : « if you want to stay high, you’re bound to stay low, you’re on god but you cannot deflate your ego. 
You’re already there and there’s nowhere to go, you’re cup’s already ful, and it’s bound to overflow. Like a king 
without a crown you keep falling dow...” 
204 « Bullet with butterfly wings » Smashing pumpkings. Chanson passée par des sionistes en ma présence ce qui m’a 
permis d’y repenser à tête reposée, malgré les brumes des empoisonnements. 
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semblable à eux…et d’imaginer que cette personne puisse être double ou un « habile » au sens 
Pascalien du terme205. 
 
La seconde voie pour arriver au scepticisme micro-cabalistique est celle que j’ai emprunté : c’est 
le questionnement sur son propre itinéraire, ses fréquentations, ses incompréhensions et 
déceptions qu’il faut essayer de rationaliser plutôt que de les mettre sur la dureté inhérente 
à la vie, tout en affûtant ses qualité de physionomiste, pour déceler les signes physiques d’un 
taux de cortisol élevé au 8ème jour et les 6 mois suivants, en décelant ce je ne sais quoi d’attitude 
qui devient une signature flagrante après quelques années d’observation. Il devient dès lors aisé 
de voir qu’ils se copient tous les uns les autres, sans avoir développé de fragilité propre ou de 
personnalité réellement spécifique. Ce sont des clones fades et « jamais bienveillant ou 
facilitant ». Leur amitié exerce une aura sur nous par ce qu’elle semble en permanence nous 
désorienter, mais il y a ce je ne sais quoi de l’ordre du ressenti qui  nous ordonne de nous 
méfier. En effet pour qu’il y ait des « gentils » dans le texte sur terre, il faut bien qu’il y ait des 
« méchants », excusez cette lapalissade, mais au fond, tous ces concepts sont déjà en vous. 
 
La voie royale pour saisir l’esprit de tromperie qui souffle au quotidien autour de nous 
reste la capacité de percer les métaphores cabalistiques que ce soit au détour d’un discours 
radiophonique sioniste, d’une chanson, d’une affiche ou d’un signe sur un emballage de 
produit au supermarché... 

Différence, similitudes entre sioniste, franc-maçon et 
sataniste au quotidien: 
Puisqu’il y a des juifs antisionistes aux traditions et mœurs semblables aux chrétiens, clamant que 
« le peuple juif » est une invention du XIXème, ne souhaitant pas l’annexion de la Palestine, ne 
souhaitant ni domination mondiale206, ni ne décomplexant la tromperie universelle par la ruse et 
le subterfuge, il apparaît probable, sous réserve d’un complotisme à l’échelle « n+1 »207, qu’à un 
moment donné, l’indentée juive séculaire ait été usurpée ou déviée vers ce courant que Soral 
appelle le Talmudo-sionisme, qui n’est autre que l’abandon total et décomplexé de l’idée de 
possibilité d’équité, de franchise, de paix et d’amour universelle entre les hommes, par soi-
disant inadéquation structurelle de la nature de l’homme avec ce projet, ce qui expliquerait 
qu’il fut si nécessaire de monter un « roman communautaire » de persécution et d’exode pour 
créer ces « hommes du ressentiment » au sens Nietzschéen du terme 208 comme l’Israélien 

                                                 
205 Dans ses « Pensées », Pascal divise l’humanité en 3 catégories : Le peuple de base, les semi-habiles et les habiles. 
Il précise qu’en intelligence les semi-habiles et les habiles sont identiques. Seulement, alors que le semi-habile laisse 
transparaître son intelligence, l’habile s’efforce d’être comparable en apparence au peuple de base.  
206 Ceux là même qui ont rencontré Dieudonné ou Armadinedjad en toute amitié se disant victime du même fléau 
constitué par la volonté sioniste de contrôle mondial sans partage (rencontres bien sûr non relayées par les médias 
sionistes). 
207 Autrement, dit que ce courant soit un habile paravent pour dissocier Juifs et complot sioniste. 
208 En se faisant chasser d’Egypte pour des raisons certes douteuses qui devaient se rapprocher de procès en 
sorcellerie... (Sans doute les Egyptiens ont bannis la frange de leur peuple qui avait commis « un délit de sale 
gueule », pour apaiser les Dieux en période d’épidémie ou de mauvaises récoltes, Moïse, sans doute issus de la 
famille royale égyptienne, qui pratiquait la circoncision éclairée au 5ème jour s’inspirant d’un premier schisme 
monothéiste initié par Akhenaton, refusait le polythéisme (qui correspond à véritablement « tuer » l’immanent pour 
certain théologiens ) et qui fut donc sans doute exclu lui-même de la famille royale pour cette raison, trouva, en 
prenant la tête de « la plèbe » néo-formée, le moyen de se « venger » de cette exclusion du pouvoir. Ainsi lors de 
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Shlomo Sand s’évertue à démontrer scientifiquement toute l’invention209. Ce renversement total 
de valeur, ce postulat de la nécessité du mensonge dans l’existence, en toute impunité sont 
l’exact inverse des valeurs morales qui ont naturellement constitué la noblesse d’ancien 
régime avant le scélérat Edit de la Paulette permettant d’acheter sa particule… ou comment 
l’ordre naturel de la noblesse acquis par faits d’armes et stature morale irréprochable, pouvait 
désormais s’acquérir par l’argent et donner naissance, deux siècles plus tard à une nouvelle 
espèce d’hommes riches, bêtes, incultes, communautaires, méchants, secrets ET pourtant, 
respecté naturellement par son animal de compagnie goy ! 

Forme que prend l’incompréhension goyime de ces 
phénomènes : 
Schopenhauer a énoncé ses trois phases de la progression de la vérité : 1-on la qualifie de 
grotesque. 2-on y résiste de toutes ses forces. 3-quand elle est suffisamment acceptée autour de 
nous, on l’accepte soi-même comme si elle allait de soi. 

Impossibilité physiologique d’accéder à la vérité. Comment on vous 
traite de schizophrène paranoïaque quand vous alertez sur le 
microsionisme. 
La pleine compréhension de la cabale et de la domination à l’échelle micro des sionistes sur les 
goyim n’est malheureusement pas accessible à tous. Pour une telle remise en question du monde, 
il faut avoir soit une nature analytique profonde et farouchement indépendante, soit 
attendre que les faits ambiants ne laissent plus d’autres choix que de se plier à cette réalité 
sioniste, car ainsi vont les modes d’acceptation des vérités pour la masse des humains. 
Concrètement, cette amnésie persistante goyim, quelle est-elle ? L’amnésie volontaire consiste à 
assister au chaos social européen, conjointement à la mise en place de régimes salafistes pour 
substituer des régimes laïques tout autour d’Israël en invoquant la fatalité. Conjointement, 
c’est assister à un effondrement provoqué de l’économie en invoquant la fatalité. En parallèle, 
c’est assister au transfert de tous les pouvoirs nationaux (battre monnaie, faire les lois, rendre la 
justice, décider de la guerre ou de la paix, voter le budget) à des assemblées non élues, tout en 
constatant la formation d’un parlement juif européen dans les locaux européens à Bruxelles, 
sans se dire qu’il y a disparition de tout pouvoir dans les mains du peuple. Il s’agit ensuite 
d’attendre qu’ils veuillent bien déclancher ce chaos en Europe en opposant de force ou de grés les 
Musulmans, les noirs africains aux blancs, en attisant le conflit de civilisation,  conjointement à la 
guerre menée au proche orient pour établir le grand Israël. Il s’agit donc pour résumer de mourir 
soi-même en pensant jusqu’au dernier souffle, que tout ceci n’est qu’une bien 
malencontreuse coïncidence !… Ainsi opère la magie de la bobo européenne. D’une inculture 
militante, surpassant un peu le degré de méconnaissance de son mari Bobo. C’est elle qui a la 
capacité de traiter de fou toute autre version que son paradigme made in France 2  et France 5 !… 
Car France 2 et France 5, services publics, ne peuvent être le relais du sionisme dans sa tête ! Elle 

                                                                                                                                                              
l’exode, quand il prit la tête de ces hommes chassés, ils se sont illustrés par la violence de leur mœurs, notamment en 
profanant des lieux de cultes sacrés et en s’installant dans la, « ville sacrilège », « Hierosyla » rebaptisée plus tard 
« Hierosolyma », Jérusalem. Le ressentiment et le sentiment de faire le mal par vengeance seraient donc à la source 
du roman communautaire. C’est la définition Nietzschéenne de « l’homme du ressentiment » dans Généalogie de 
la morale.  
209 Shlomo Sand « Comment le peuple juif fut inventé »  
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est auto-amnésiante jusqu’au bout... Sa foi en l’humanité ne s’exprime que sous son jour le 
plus naïf et dangereux pour elle : elle a la foi que parce que quelqu’un parle à la télévision, 
ce quelqu’un  délivre une vérité personnelle et ne délivre pas un message servant une 
quelconque stratégie communautaire ! ! ! 
  
Ainsi, pour l’individu « émotionnellement contrôlé », chez lequel le concept s’ancre dans le 
viscéral (à l’inverse du philosophe qui surmonte ses émotions par les raisons), une telle 
destruction du monde pour se rebâtir une vérité bien précaire est impossible pour les bobos et 
assimilés. Le goyim incapable de vérité incarne « le rejet de toutes ses forces » dont parle 
Schopenhauer dans ses trois phases de la découverte de la vérité. Et il va se faire d’autant 
plus agressif et véhément qu’il est un être profondément instinctif avec un verni de culture. Ainsi 
sa résistance à la vérité va se manifester à son paroxysme quand il va se permettre de vous 
insulter, de vous prendre pour un fou, un paranoïaque, un schizophrène, bref d’user soi-même de 
l’inversion accusatoire pour éviter ABSOLUMENT de devoir quitter son image du monde 
illusoire, de rester dans sa caverne, en termes socratiens. 
 D’ailleurs, puisque ma  parole est prouvée, attestable concrètement, historiquement sur le plan 
macroscopique, mais que, malheureusement le plan microscopique n’est pas transmissible à qui 
s’y refuse fondamentalement, le goyim que vous essayez de tirer de sa torpeur ne va pas présenter 
des arguments pour se justifier : ce qu’il croit être des arguments est sa seule certitude que 
son bain quotidien radiophonique et télévisuel est une parole de vérité désintéressée, 
bienveillante, non manipulable et non manipulée !!! En gros, « il suffit qu’une chose passe à 
la télévision, pour qu’elle soit acceptée comme vérité pour lui ! ». Il n’y a rien à faire contre 
cela. Et encore une fois, c’est l’impossibilité même de croire que l’idéologie du secret peut être 
permanente210 qui empêche le peuple de se réveiller. C’est l’impossibilité de croire que ce secret 
puisse s’incarner dans des présentateurs de télévision sous des traits si épanouis et souriants, qui 
empêchent le goyim de croire à la cohésion d’une communauté sioniste échangeant informations, 
surveillance, et discrète patine à l’échelle de sa petite bourgade…Dans chaque ville d’un pays, 
que celle-ci soit les USA, l’Espagne, l’île de la Réunion, la Lettonie, la Russie, Le Venezuela ! 
Ce rejet est véritablement de l’ordre du viscéral et non du réfléchi et me désespère. 

Prédisposition à la psyché analytique menant vers la compréhension 
cabalistique :  
A l’opposé du Bobo manipulé ; demandons-nous qui sont ces êtres capables de vérités, ces 
êtres capables de conceptualiser concrètement précisément l’idéologie talmudiste et le quotidien 
des sionistes. Qui sont ceux assez courageux pour voir derrière les sourires et la légèreté mimée, 
la ferme laideur de sioniste ? Il faut en être capable, ne pas être submergé par un rapport affectif 
aux choses (paradoxalement sain !), il faut être physionomiste, psychologue total,  il faut être 
soi-même un homme à tendance « très analytique » plutôt qu’émotif, car nos émotions sont 
basées sur l’illusion par excellence.  
Ces être capables de vérités sont par exemple  les « abîmés de l’enfance » au sens Eriksonien du 
terme, ces êtres infortunés pour lesquels les rails de la destinée ont été tordus dès les premiers 
mois vers une direction analytique de l’être, ces êtres qui se sont vus obligés de couper leurs 
émotions pour véritablement survivre d’une réalité physique trop dure par les coups qu’ils ont 
reçus au corps. Ils sont devenus précocement de purs « esprits ». 

                                                 
210 « La vie a besoin d’illusion, c'est-à-dire de non-vérités tenues pour vérités », disait Nietzsche. 
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C’est le point clé que j’aborde d’emblée au début de ce livre. La majorité des esprits goyims ne 
semble pas structurellement en mesure de comprendre la structure même de l’esprit 
cabaliste sioniste. La cause en est simple : c’est le déterminisme « physiologique » et la 
similitude d’esprit hyper-analytique qu’il faut avec les sionistes pour véritablement les 
comprendre. 

L’enfance violentée donne des êtres analytiquement puissants : 
 J’avance même l’hypothèse qu’un dérèglement endocrinien relativement comparable entre ce 
que produit la circoncision au 8ème jour et une enfance très tôt stimulée par une source de stress 
peri-natale211, peut aboutir à une formation similaire de l’esprit sioniste chez l’homme.212 Dans 
les deux cas l’architecture du cerveau va être orientée par le jeu hormonal, avec un rôle renforcé 
du cortisol, hormone que l’on libère dans le sang sous l’effet du stress ou d’une attaque. 
Il faut, pour souscrire à cette hypothèse, croire en la puissance du contrôle hormonal dans la 
genèse du cerveau et donc, le rôle physiologique des hormones dans la formation de l’esprit. 
Rappelons le rôle de la testostérone dans la différentiation de la psyché homme et femme. Le 
nourrisson mâle a une poussée de testostérone équivalente aux taux qu’il a à l’âge adulte par 
exemple.213 Il est intéressant de s’intéresser aux hermaphrodites pour attester que l’esprit 
mâle et l’esprit femelle ne résultent pas d’un conditionnement, mais sont une donnée 
physiologique. Par exemple, il était fréquent d’orienter certaines formes d’hermaphrodisme au 
siècle dernier. Les nouveaux-nés étaient arbitrairement orientés vers la destinée d’ « Homme » ou 
« femme » sans qu’ils ne connaissent jamais cet épisode de leur vie. Ainsi des hommes 
endocrinologiquement parlant se retrouvaient dans un rôle de femme et plus rarement, l’inverse. 
Or il est systématiquement reporté que les mauvaises associations se sont toujours ressenties au 
plus profond de l’être. La réalité psychique des individus était systématiquement en rapport avec 
leur réalité endocrinienne mâles alors qu’on leur avait choisi la destinée de femme ou 
inversement, ce qui atteste du déterminisme capital des taux hormonaux dans la formation de la 
personnalité. Ainsi l’esprit « homme » ou « femme » est bien plus causé par des différences 
hormonales que par un conditionnement arbitraire dès la naissance ce qui atteste du rôle 
prépondérant des centres endocriniens dans la création du psychisme particulier des circoncis au 
8ème jour. 
 Enfin, comment expliquer certaines caractéristiques physionomiques perdurant quelque soit le 
siècle, le climat, l’ethnie infiltrée, chez les individus ayant subit cette mutilation au 8ème jour et 
leur descendance. L’hypothèse que des traits communs (acromégalie, nez, oreilles, finesse des 
main caractéristiques…) aurait perduré depuis l’exode d’Egypte pendant 150 à 200 
générations est purement grotesque. La physionomie acromégale juive est bien une 
résultante du déterminisme endocrinien que confère cette pratique. Il est simple de 
comprendre qu’elle a les mêmes répercutions sur le mental que sur le physique. 

Les traumatismes poussant à la psyché analytique : 
Quelles peuvent être les causes périnatales ou enfantines d’altération de l’esprit sensitif, vers un 
psychisme hyper-analytique ? On peut citer l’exemple classique de l’inceste, où la victime va 
grandir « détachée » de son corps. Ce genre de physique se traduira par un visage souvent hyper 
                                                 
211 Comme une violence ultime intra-fraterie, un père ou un beau-père incestueux ou violent. 
212 Voir le site : endocrinologie.org figurant les types endocriniens dans le genre humain (Thyroïdien, surrénalien 
etc…) 
213 Lire à ce sujet le livre du Dr Jean Gauthier : « L’enfant ce glandulaire inconnu ». 
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expressif, comportant beaucoup de rides d’expression, charmant, mais le corps sera traîné comme 
un poids mort. Le phénomène psychologique « d’abandon de son corps » pour se protéger d’une 
douleur trop intense peut se solder tantôt par une anorexie ou un corps difforme gros, « mou » au 
sens de la souplesse, sans tenue, caractérisé par l’apparition d’une cyphose et une « bosse de 
bison » précoce, de genoux vers l’intérieur aux rotules luxables. (Syndromes de type 
hypercorticisme de Cushing qui signe l’influence de l’hormone du stress).  
L’atteinte de l’intégrité émotive de l’enfant peut être moins spectaculaire que l’inceste et peut 
revêtir des degrés d’intensité différents. Citons les assauts d’une cruauté sans limites que peut 
exercer un grand frère214 sur son cadet, surtout si celui-ci agit dans un contexte d’autorité 
parentale démissionnaire. Il en résultera une psyché analytique, un corps déformé car « en 
défense », rigidifié précocement par la violence pure, comme seule le petit d’homme peut 
l’appliquer avec autant de malice que de sadisme. Il en résultera, pour la victime, une extra 
sensibilité à la souffrance, une inflexibilité totale avec la violence exercée sur le plus faible, qui 
naturellement ne pourra jamais s’accommoder de la perversion, du secret et du sadisme 
communautaire sioniste rappelant trop l’individu à son propre parcours. 
Ces individus aux destins brisés sont portés à l’introspection. L’introspection est source 
d’intelligence chez un enfant, mais se fait au détriment des émotions. Elle doit être regardée 
comme néfaste chez un enfant qui doit s’ouvrir tant que possible naïvement au monde. Cette 
garantie d’un monde lumineux exempt de violence en fera un adulte pleinement au monde. Cette 
non violence le portera aussi loin que possible tout au long de sa vie à mesure que la lucidité  
s’accroîtra en lui. L’enfance est un réservoir de force et de ressource à cet égard. Les plus grands 
génies ayant élevé l’humanité sont autant d’enfances ternies par la bassesse humaine. Le rapport 
sensitif originel aux choses est brisé en eux. Permettons nous de nous référer à l’interview 
d’Alain Soral chez Mireille Dumas pour attester cet exposé, quand il explique « qu’il ne dit 
pas le 1/10ème de ce qui s’est réellement passé de douloureux entre lui et son père ». J’y vois 
une cause non exclusive mais nécessaire qui oriente l’être vers une aptitude particulière au logos 
pour expliquer sa propre souffrance reçue de manière injuste. La puissance malsaine abîme la 
beauté originelle faible de l’enfant. Cette souffrance enfantine mène  à une intransigeance de la 
domination du plus fort sur le plus faible. C’est ainsi qu’on devient un combattant épidermique 
de la vérité. C’est comme ça qu’on devient un Soral ou un M’Bala ou moi-même. Notre 
intransigeance avec le sioniste est inscrite aussi profondément en nous que l’insoumission que 
l’on se jure de ne plus jamais subir une fois adulte. 
Dieudonné M’Bala M’Bala, grandissant dans cette terre bretonne sans soleil, en prise avec une 
construction de sa personnalité challengé par le déracinement, est monté en puissance dès 
l’enfance dans son propre combat avec ses démons, pour donner un auteur de talent. Ses 
spectacles en particulier Pardon Judas était d’une épaisseur incomparable avec le reste de la 
production comique française. A chacun ses démons215 
 
Dernier point, parmi les peuples occidentaux, par son éducation particulièrement castratrice 
centrée sur le rationnel plutôt que l’intuitif, à la différence de l’émulation perpétuelle anglo-
saxonne, l’éducation familiale française produit les conditions de cette intelligence 
analytique, ce qui a comme corollaire de rendre le français particulièrement antipathique 
pour les autres peuples puisqu’il pense les choses plutôt que les ressent. Cette caractéristique 

                                                 
214 « Dans presque tous les mythes fondateurs, personne n’a de pire ennemi que son frère ». Jacques Attali dans 
Fraternités-une nouvelle utopie. 
215 « Le combat avec le démon , Kleist, Hölderlin, Nietzsche» Stefan Zweig. 
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se ressent chez le français comme chez nul prototype humain sur terre si ce n’est le belge, qui  
surajoute à cette absence d’intuition, une virilité agressive permanente. Et si le français est trop 
« brûlé » mentalement par la patine sioniste, il ne lui reste plus son maigre avantage d’aisance 
analytique. Il n’a plus que son néant à partager, ce qui donne réellement des scènes pour 
lesquelles un étranger peut être totalement exaspéré par le manque d’instinct chez un 
français. Je parle de cet instinct humain transnational, qui permet aux nations nordiques 
d’apprendre et de posséder facilement l’anglais non pas par possession des règles grammaticales 
et du vocabulaire propre à la langue, mais simplement par la capacité de mettre en veilleuse sa 
programmation psychique de francophone pour comprendre la façon de penser anglo-
saxonne. Or systématiquement, le français se cache derrière une compréhension caricaturale de 
l’anglais sans comprendre ce que ce langage a de complémentaire du français. C’est la rançon du 
« génie français », s’il est encore possible de croire à ce concept à l’heure actuelle tant nous 
sommes un peuple à genoux. 

Formes de résistance à la vérité face au dissident prosélyte : 
Il est singulier de voir comment le dissident qui veut propager sa vérité tombe dans autant de 
travers (moi le premier) que le goyim assoupi qu’il essaie de convaincre. Généralement, le 
dissident essaie, en empilant des « preuves » irréfutables, de bousculer les certitudes de 
l’incrédule qu’il a en face de lui. Le premier travers dans la manœuvre est simplement d’aller trop 
vite. Cette précipitation est d’autant plus fréquente que chaque dissident isolé a rarement 
l’occasion de formuler ce qu’il accumule comme information dissidente chaque jour via le net, 
des lectures ou des expériences. Il peut même se surprendre, pendant qu’il tente de convaincre 
quelqu’un, de s’être véritablement forgé une culture à part entière et prendre un certain plaisir à la 
déballer, ce qui nuit d’autant plus au but initial, car toute communication humaine s’attache 
au non-dit, à l’apparence, à la forme, avant de se fatiguer à pénétrer le sens sur le fond. 
Comment faire comprendre à l’autre qu’il a tout à y gagner si l’on affiche malgré nous une 
autosatisfaction égoïste à asséner ? Or personne n’aime être sermonné, ni assister à un monologue 
surtout si cette personne est prise à froid sur des sujets qu’elle découvre. Car, si le dissident de 
base en est à sa 15ème vidéo sur l’argent dette par exemple, généralement, l’incrédule découvre ce 
concept. Pire, il ne fait pas forcément le lien avec le reste de l’idéologie du secret, et si les sujets 
s’enchaînent, il va finir par se demander le rapport entre l’argent dette, le 11 septembre et la loi 
Gayssot par exemple, et se dire de plus en plus que le dissident qu’il a en face de lui est un 
psychopathe paranoïaque extasié par son monologue délirant… De son côté le dissident se doit 
d’avoir un esprit assez clair sur l’imbrication de ces sujets pour être transmis intelligemment. 
D’autant plus que toute connaissance réelle ne peut être que le résultat d’une recherche 
personnelle. Il nous faut nous approprier chaque vérité avant toute chose, ainsi le dissident ne 
peut que suggérer au mieux d’aller chercher soi-même les infos et de se créer ainsi un esprit 
critique. (Pour connaître un sujet, il faut avoir eu l’idée de ce que ne pas connaître ce sujet nous 
coûte concrètement). 
D’un côté, la rage de l’être trompé a vite fait de rendre le dissident trop passionné dans son 
discours. De l’autre, devant l’inertie mentale de tout ignorant, il risque de s’énerver, d’aller trop 
vite, reliant des faits d’époques et de contextes différents (ex : il risque de passer de l’explication 
historique de l’ « homme du ressentiment » communautaire déterminé dès les premiers jours de 
l’exode d’Egypte, à l’ordonnance dans les heures suivant l’assassinat de Kennedy, redonnant à la 
FED le pouvoir régalien, en passant par l’omerta sur les travaux du Dr Gernez sur le cancer… Il y 
a de quoi s’y perdre…) 
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Autre formes de résistance classique à tout argument : elle tient dans cette phrase sans appel : 
« Ce n’est pas un complot, c’est que l’homme est un loup pour l’homme, il ne faut pas croire au 
complot, tous ces phénomènes sont juste le résultat de la course à l’argent universel… ». Face à 
cette réponse sans appel, le débat se place sur un degré de finesse supérieure déjà abordé : le 
contrôle sioniste du monde est-il profitable. La réponse est claire : tant qu’on se fait pas 
empoisonner la gueule et qu’il nous reste une marge de manœuvre, ça peut rester vivable. Mais la 
question c’est combien de temps ? 
Contrer formellement la certitude de sioniste qu’il n’y a pas d’autre voie n’est pas chose aisée. 
Car tout sioniste croit faire le bien, élever l’humanité et ce, malgré les meurtres déguisés, malgré 
le laminage permanent des populations… Comment trouver les arguments sans recourir à une 
morale chrétienne illusoire ? C’est sans doute la plus difficile question à laquelle il faut soi-
même se re-persuader tous les jours : y a-t-il un mode de gouvernance plus efficace pour le 
monde que le plan sioniste ? Si oui, il faut expliquer clairement non seulement ce en quoi on 
croit possible, mais démontrer que cela s’est déjà produit est n’est pas une « utopie » comme le 
dit Attali. Il faut enfin ne garder en vue le conditionnement endocrinologique de ces populations. 
Il faut être très clair soi-même que la certitude sioniste de mettre en place le seul plan 
élevant l’humanité que l’on peut résumer à « mentir à tous, prendre le pouvoir, puis tout 
exploser avant qu’ils s’en rendent compte… » Résulte intégralement de la psyché d’un « 
homme trafiqué ».  

Comment le dissident s’expose dès qu’il aborde ces sujets : 
D’abord une anecdote qui s’est passée il y a un mois : entre deux contraintes, je passai un après-
midi oisif à Arles. J’y rencontrai par hasard une femme, la trentaine, agent immobilier, que 
j’abordai par hasard sans autre arrière-pensée que passer le temps. Elle devait visiter une expo 
avec un petit groupe de gens. Je m’y suis joint. C’était relativement agréable. Cependant mon 
habitude et ma méfiance célinienne me faisait passer par habitude et nécessité au crible ceux du 
groupe qui auraient le profile sioniste et ceux qui ne l’avaient pas bien que parfois, les surprises 
sont de taille dans ce domaine, sans toutefois m’empêcher de goûter au moment. Nous nous 
installâmes à une terrasse pour clore l’après-midi. J’ai pour principe de ne jamais aborder de 
sujet dissident avec des inconnus et il faut que j’aie vérifié scrupuleusement le parcours de 
quelqu’un pour être sûr de pouvoir dialoguer de ces choses, et encore, très progressivement, en 
sondant toujours un peu l’autre. Il faut se méfier, car ce sont seulement des détails qui vont trahir 
l’appartenance sioniste puisque le fil conducteur de l’existence sioniste est justement de 
dissimuler cette appartenance, c’est  une maestria travaillée depuis l’enfance, alors que, si 
toutefois vous réalisez pleinement la portée de cet ouvrage, votre progression cabalistique ne se 
sera faite qu’à l’âge adulte et  vous n’aurez que quelques mois d’expérience derrière vous pour 
comprendre et vous défendre de sionistes ayant fait de la dualité un art de vivre patiemment 
enseigné depuis l’enfance. Et nul autre que vous et votre instinct maintes fois ébranlé ne pourra 
vous guider sur ce chemin de vérité. Nulle Oumma, nulle communauté, ni « frère », ni « amis » 
ne sera d’un quelconque secours dans cette quête, sauf si la vérité cabalistique se répand comme 
une traînée de poudre. Car le risque de vous exposer est trop grand pour que vous vous en ouvriez 
à quiconque dans le processus de découverte. 
Bref, reprenons l’histoire : curieusement,  une des femmes qui s’était jointe à nous aborda 
spontanément le sujet « complotiste » en parlant d’un certain documentaire intitulé « Thrive216 » 
                                                 
216 Thrive :Grosse production américaine expliquant que la situation sur terre résulte de la dissimulation de 
l’existence d’extra-terrestres et de l’énergie libre aux humains aux profits du lobby pétrolier, dénonçant le système 
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qu’elle avait vu et qui l’avait « marqué ». Elles se renvoyaient la balle dans un discours 
rondement mené avec ce je ne sais quoi d’artificiel, pour autant le fond restait flou voire inexacte, 
comme en attente d’être contredit... J’identifiai tout de suite qu’il s’agissait d’une perche tendue 
pour faire se lancer les goys de l’assistance (en l’occurrence une dénommée Sonia et moi) sur le 
partage des dessous de la loi Fabius- Gayssot, ou les « missing links » du 11 septembre… Ces 
sujets qui vous garantissent une cabale d’élimination à cours terme. C’est à cette occasion que 
j’ai réalisé l’urgence d’évaluer où en est chaque goy sur cette question pour les sionistes. Il existe 
donc apparemment un support qui a été créé à cette fin, le film « Thrive », grosse production 
pseudo-dissidente intégralement conçue pour brouiller les pistes en ayant un vague parfum 
de dissidence. J’eu quand même la malice d’exposer naïvement qu’il est possible que ce qu’on 
appelle pompeusement « complot » ne soit une « convergence d’intérêt » et qu’ainsi va la nature 
de l’homme. (Je ne me mouillais pas trop). Mais je sondais quand même malicieusement ces 
deux comparses qui avaient lancé le sujet pour confirmer mon diagnostique. Je dis en substance : 
« Moi je n’ai pas de réponses, que des questions (me montrant faussement gonflé par ces 
« complots du 11 septembre et compagnie… » (En gros mimant ce qu’on attendait de moi)… Je 
glissais quand même, « donc je n’ai que des questions : par exemple si il y a bel et bien 
convergence d’intérêt chez des gens qui veulent, disons,  dominer dans le secret les autres et qui 
rabaissent les autres volontairement, n’y a-t-il pas désormais possibilité technologique et 
philosophique à l’humanité de gérer intelligemment les problèmes démographiques et de 
ressource sans essayer d’abrutir des classes entières, en somme, en prenant le risque d’élever 
chacun au maximum de son  potentiel, n’est-ce pas l’humanité qui y gagnerait ? Car  il est 
statistiquement obligé que dans ce processus, des futurs esprits forts tels Einstein (Eh oui, j’allais 
pas dire, Nietzsche ou Céline, bien trop catalogués !...) se maintiennent au lieu d’être abîmés217 et 
fassent grandir l’humanité, vers une forme supérieure, n’y avons-nous pas TOUS quelque chose 
à y gagner ? ». Et là, tête baissée, mes deux comparses sionistes de s’exclamer : « Nan, nan, tu 
vois ça c’est pas possible, et ça le sera jamais, carrément pas… ». Je jubilais… « ah bon, ah bon, 
ah ok… Bon qui reprend un verre ?!... » 
 Cette anecdote pour tenter de prévenir que non seulement les dissidents sont surveillés 
technologiquement par Facebook ou leur smart phone, mais surtout, au quotidien, par la 
tentaculaire surveillance au jour le jour en place, aussi discrète qu’à la terrasse d’un café et 
un sujet lancé à la sauvette, l’air de rien, qui tend des pièges de manière très habile tout en 
lançant de fausses pistes. A ce propos, après sondage, si vous vous faite avoir, que dans votre 
initiation vous n’intégriez pas encore la devise célinienne, et que vous ne résister pas au plaisir de 
réciter à ces sionistes votre leçon de dissident, le retour de bâton sera d’autant plus rude que vous 
serez informés en précision, et ferez largement référence à THE sujet… Ils vous laisseront bien 
                                                                                                                                                              
bancaire (vraisemblance oblige) sans pour autant en authentifier les événements marquant (assassinat de Kennedy), 
enfermant le spectateur dans l’éternel paradigme confortable de la macro-cabale, autrement dit, qu’une petite élite 
dissimulatrice réussit à organiser sa domination mondiale, ce qui est faux. Mon ouvrage montre clairement que la 
domination est l’œuvre de vecteurs dissimulés dans chaque département, chaque ville et village autour de nous. Ces 
vecteurs sont des sionistes ou satanistes, peut importe, qui vénèrent l’anti-Dieu du notre (Jah, Jahvé, Djahal, lucifer) 
quelle qu’en soit l’appellation, qui consiste en la permission et même, le devoir « divin » implicite de nuire au 
cheptel goy (chrétien, musulman et autres) pour arriver à la domination totale du monde (« The stone that the builder 
refuses, shall be the head cornerstone » dit Marley). En un sens ce film, lâchant quelques miettes de pain sur la FED 
et les Rockefeller, fait office de diversion en renvoyant vers l’explication extra-terrestre, et en cantonnant la raison de 
tout nos maux à l’échelle « macro ». C’est une des dernières formes de pseudo dissidence fomentée par les sionistes 
pour brouiller les pistes, la preuve c’est que ce film est relayé à l’échelle micro par les sionistes. 
217 Alexis Carrel dans, « Réflexions sur la conduite de la vie », énonce la nécessité d’avoir dans le futur, des hommes 
de génie pouvant vouer toute leur existence à une science pour élever encore l’humanité toujours plus.  
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vider tout votre sac, vous serez satisfait, vous vous direz « chouette la dissidence s’organise… ». 
Mais ne vous faites aucun doute, la destruction, votre « cramage » va s’organiser comme une 
tâche de fond dans votre vie, sans que jamais vous puissiez imaginer cinq minutes qu’il puisse 
exister cette volonté s’organisant autour de vous. Un petit scénario de type « Inception » va vite 
vous envoyer là où vous serez le plus vulnérable à tout type de dégradation, dénaturation de votre 
âme et de votre corps. C’est cette forme que revêt la guerre contre vous à l’heure actuelle. Et 
cette guerre fait bien plus de victimes que des tranchées ou des mines anti-personnelles. Cette 
guerre est connue de tout sioniste, de Sarkozy à Copé, en passant par Jean-Jacques Bourdin, Ruth 
Elkrief, Elie Sémoun, Richard Prasquier, Daniel Cohn Bendit… enfin bref,  tous et même, je 
pense, de Jacob Cohen. 

La perspective très proche d’une succession de guerres : 
« Tous les peuples de la terre seront enchaînés au trône d’Israël, à la suite d’une guerre 
mondiale atroce où les trois quarts des populations seront décimées. Il faudra trois cent ânesses 
pour porter les clés du trésor. » Le Talmud. 
Sheikh Imran Hosein218 le déduit sur un plan mystique : il y a imminence d’une guerre ou 
succession de guerres entre « Gog » et « Magog » selon l’eschatologie (science du devenir de 
l’Homme et de la fin des temps) islamique. 
Le connaisseur de la cabale, peut, quant à lui, multiplier les exemples d’occurrences de 
l’Armageddon prophétisé prochainement par les sionistes. D’ailleurs je ferai remarquer que tous 
les artistes cabalistes m’ont été livrés par les sionistes en opération autour de moi. Ces sionistes 
n’ont pas résisté au plaisir de m’immerger dans telle ou telle chanson cabalistique,  quelques 
autres ont été trahit par leur logo (RHCP en particulier), d’autres sont directement accessibles 
dans le texte comme Israël Kamakawiwo’olé et ses fameux « blue birds fly »… ou Amy 
Whinehouse « our day will come »… (Singulier de voir, à l’heure où tout est entre leurs mains, 
comment reste vivant le côté homme du ressentiment. Pour s’en convaincre réécouter « Scar 
tissue » de RHCP, l’éternelle jérémiade en musique, éternel mobile de tous les crimes commis au 
nom de … « Killing in the name of…Zion » (Rage against the machine) (“Some of those that 
wear forces, are the same that burn crosses”: les croix désignent les chrétiens, ceux qui ont le 
pouvoir sont ceux qui crament des chrétiens… « and now you’re under control…!! » et 
maintenant tu es sous contrôle...). 

                                                 
218 Sheikh Imran Hosein : ancien imam de la mosquée de New-York, auteur de nombreux livre dont « Jérusalem 
dans le Coran », qui a l’intelligence de rendre ses prêches accessibles à l’occident en utilisant l’anglais. Il s’inscrit 
dans la tradition soufie qui est la forme spirituelle et l’analyse métaphorique voire poétique de l’analyse des textes 
sacrés (Courant d’appartenance du célèbre médecin Avicenne, ou des fondateurs de la plus ancienne université au 
monde, celle d’al-Azhar au Caire. Gabriel Mandel Khân le rappelle dans son ouvrage Mahomet, le prophète : « Les 
principaux architectes de l’Islam furent des maîtres soufis. Il en fut de même pour les maîtres en calligraphie, en 
miniature, en musique, en sociologie et en psychanalyse »,  à l’inverse du protestantisme islamique salafiste qui 
interdit toute exégèse métaphorique des écrits qu’il analyse comme se suffisant à eux-mêmes jusqu’au non sens… 
(Par exemple, un soufis analyse « une montagne noir » dans le Coran comme la manne pétrolière, alors qu’un 
salafiste va attendre qu’une montagne de couleur noire sorte de sous terre si tel est écrit dans le Coran...) Les prêches 
du Sheikh Imran Hosein sont un bon antidote pour tout occidental formaté par les médias à associer Islam avec 
violence et étroitesse d’esprit comme il est attendu de le faire dans l’optique du choc des civilisations inauguré par le 
11 septembre comme plan de l’oligarchie sataniste pour arriver à ses fins en se faisant se battre le monde 
« caucasien » contre le monde islamique présenté comme « obscurantiste » pendant ce premier quart de siècle. 



 169

Evocation cabalsitiques: “We and Dem, The heathen, Real situation, 
One Love”: 
L’appel le plus explicite à l’Armagedon se trouve dans “one love” de Marley: « Let’s get 
together to fight this holly Armagedeon, so when the man comes there will be no no doom ». 
Incitation pour les sionistes à « rester solidaires pour réaliser le “saint Armageddon ( !)”, de 
sorte que quand le messie arrivera, il n’y ait pas de malédiction ». 
 
 We and dem : “We know as a whole, we and dem not gon’work this out ...of my flesh and 
bones”. Dans “We and Dem” (“Nous et eux” A noter de manière générale, la façon de détourner 
le verbe “destroy” en “demstroy”, littéralement « les détruire ».) 
 The heathen: “Rise up fallen fighters rise and take your stance again, coz he who fights and 
runs away, leaves to fight another day”...”but the hotter the battle, yeah the sweeter jah jah 
victory!”. 
 
Real situation : Cette chanson est intéressante car elle montre le degré de finesse d’écoute qu’il 
faut pour percevoir parfois le sens cabalistique. Pour ce faire, Marley, à plusieurs reprises, 
déforme le mot “them” en “us” dans “There is no use, no one can stop “them/us” now...“Well it 
seems like total destruction, is the only solution”...”There is no use, no one can stop “us/em” 
now...there is no use to even try...you got to say bye bye...”  (Appréciez comment Marley 
désarticule volontairement le « Them » en « Us »… Tenez vous le pour dit : “ça ne sert à rien de 
même essayer pour nous autres goys… Nous devons dire bye bye ! » 
Il est bien d’autre artistes sionistes faisant référence à cette fin imminente : « Qu’est-ce qu’on 
s’en fout puisque demain c’est la fin de l’été, et souris ma bonnie, car jamais plus ils ne pourront 
nous retrouver… » des BB brunes, toujours ce plan de tout réduire en cendre pour à tout prix 
éviter ce miroir que je dresse devant eux, qui les renverrait à leur laideur insupportable.  

Matisyahu , Marley, et la métaphore cabalistique du feu, de la 
combustion goy: le vrai sens de « more fire ! » 
« Fire blaze, Ashem rays burn bright and i belive » (King without a crown) 
Matisyahu est un artiste originaire de New York arborant barbe, cheveux longs en boucle sur le 
côté, chemise à ficelle et kippa. Il a d’ailleurs tout rasé récemment… Ses albums font apparaître 
bien sûr le tube « King without a crown ».  
Matisyahu est du pain bénit pour qui veut s’initier à la cabale puisqu’il est impossible de lui 
contester sa judéité. D’ailleurs il reprend les chansons de Bob Marley régulièrement, dans 
« Rastaman chant » et « Buffalo soldier »… 
Matisyahu, par exemple, dans live a Stubb, il décrit même la scène de l’armageddon final : « I 
paint the scene so you can see … » avant de reprendre « rastaman chant » de Marley : « Babylon 
your throne going down down down… ». Je viens juste de regarder la vidéo d’un de ses concerts 
où à la fin il descend dans la fosse donner un petit baiser de judas à un auditeur grassouillet goy 
qui croit que cela est une marque d’affection219… 
L’oeuvre entière de Matisyahu n’est QUE mise en forme des mêmes métaphores cabalistiques 
répétées jusqu’à saturation… (Ces métaphores sont  celles de Marley détaillées à la fin de ce 
livre. Si vous ne devez comprendre qu’une seule, c’est la combustion des goys à laquelle il 
                                                 
219 Matisyahu, live at Bonnaroo 1h09mn28 sec, voilà un authentique baiser de Judas à un gros goy de l’assistance 
qu’il repère depuis la scène quelques minutes avant. 
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exhorte en permanence. Il figure autour d’un feu sur la pochette de son dernier album, l’air 
impassible, voire apaisé… (Toujours cette amnésique poésie conférée à l’immonde tâche de 
tuer! Que nous reprendrons dans le paragraphe : «Le romantisme que la communauté confère 
au massacre »). 

La disqualification totale : « c’est grotesque » 
Coup de bluff par excellence du sioniste sans arguments, cette phrase reviendra souvent pour se 
défendre : « c’est grotesque ». Ou comment renvoyer d’un revers de main toute accusation avec 
un culot sans borne. Une autre affabulation persiste, celle que Céline aurait demandé à sa veuve, 
Lucette Almanzor 100 ans cette année, de détruire ses pamphlets. Il suffit de les relire, pour se 
rendre compte qu’il n’y a pas possibilité de renier de tels écrits. 
Ainsi, plus mon œuvre sera qualifiée de grotesque plus je sais que je toucherai au vrai, à la partie 
la plus cachée de l’énormissime supercherie sioniste, parce qu’il n’y aura plus d’argumentaire 
possible. 
Ainsi, on m’a un jour rétorqué que Soral se foutrait bien de ma gueule « avec mes histoires de 
falashas », de « combustion » de chrétien, d’eau, de nuage, de rivières ou de lettre X pour 
désigner les chrétiens ou quelque chose de fait pour les chrétiens,  et d’oiseaux bleus220 pour 
désigner les sionistes… 
Je pense le contraire. Il est possible qu’Alain Soral sous-estime la portée cabalistique pour 
informer et éveiller un large public, en particulier, un public jeune. Car après tout, si la vérité 
sur Marley et les autres arrive à filtrer dans 10 puis 100 puis 1000 esprits puis 1000000, l’effet 
espéré qui n’est autre que prendre la pleine mesure des micro-cabales que chacun a traversé plus 
ou moins douloureusement pourrait avoir lieu : cela constituerait en soi l’arrivée du Messie. En 
effet, l’électrochoc de constater que les hommes ont pu se laisser mettre sous un tel contrôle. Cela 
montrerait l’impératif pour des centaines de générations de ne pas transiger avec l’honneur, la 
droiture et l’hygiène de vie. Cela s’opérerait pour le bien de tous. Les gens enfin se méfieront à 
nouveau et seront en mesure de riposter à cette guerre larvée avec comme résultat immédiat le 
choix d’un chef guidé par l’amour, commandant avec d’autant plus de  fermeté (tel Hugo 
Chavez) qu’il aura identifié les réelles menaces et compris en profondeur de l’homme trafiqué. 

Soral, Dieudo, Coluche : le talent a un prix : 
Alain Soral avait 20 ans dans les années 70. Il a assisté à la progression non seulement en 
puissance, mais aussi purement numérique du sionisme en France quand il dit « que la 
centrifugeuse a commencé à dégager le terrain vers le milieu des années 80 » pour aboutir à la 
plus large population d’Europe surpuissante dans le pays, expliquant aussi, et c’est tout l’objet de 
mon livre, la mine particulièrement déconfite du français moyen, emboîtant le pas au Russe qui 
lui, s’est farcit les techniques de vampirisation de l’âme depuis 200 ans221. 
Cependant Soral n’est peut-être pas détenteur complet du secret cabalistique, du fait de sa 
formation intellectuelle qui n’est pas axée sur les mathématiques et le maniement « d’espaces 
vectoriels cabalistiques » quasiment topologique, pour lequel seule la rigueur d’un esprit 
formaté très scientifiquement à l’aise avec le concept de bases multidimensionnelles peut 
trouver des sens parallèles. Ensuite, sa jeunesse dans les années 70 a pu être relativement 

                                                 
220 Voir le poème de Charles Bukowski « There’s a blue bird in my heart… » ou Iz  (Israel Kamakawiwo’ole) avec 
« Somewhere over the rainbow…blue birds fly »... Mais quel est donc cet oiseau d’un “bleu Israël”? 
221 Lire Soljenitsyne : « Deux siècles ensemble- Juifs et Russes de 1795 à 1995 » 



 171

épargnée de la patine discrète sioniste de l’âme, par rapport à la mainmise furieuse sioniste 
sur le versant « destroy » et « festif » de la jeunesse actuelle dont le but (ou le plaisir) est 
d’abîmer au maximum les cerveaux pendant cette période ultra naïve et perméable à toute 
influence qui s’étend de la préadolescence à la trentaine… Il y a aussi « l’étincelle initiale », 
cette intuition première du sens cabalistique qui ne peut venir à vous que si vous êtes vous-même 
au beau milieu d’un cramage222 organisé par des sionistes alentours que vous croyez initialement 
être vos amis. Ce cramage intervient d’autant plus férocement suivant les milieux et leur taux 
d’infiltration sioniste et de maîtrise du cheptel goy que vous fréquentez des milieux alternatifs, où 
des infiltrés sionistes sont en mission pour dézinguer les goys trop indisciplinés. J’ai déjà 
entendu un sioniste, en parlant d’un village, utiliser l’expression « là-bas c’est bien « basé » »… 
« Basé »,  laissant entendre que le tissus sioniste sur place oriente et contrôle silencieusement un 
peu tout ce qui s’y passe, que la zone est « sous contrôle », telle une base militaire. Peut-être 
Soral a une idée de tout cela, mais n’aborde pas ce sujet du micro-sionisme si délicat, car il 
préfère se référer à des événements collectifs tels le 11 septembre…Par manque d’assise 
collective, on peut discréditer trop facilement les propos micro-sionistes, en psychologisant la 
question, prétendant que cette analyse du monde résulte d’une paranoïa documentée et 
organisée scientifiquement. Mais encore une fois, s’il était si facile de découvrir le sens 
cabalistique, les formes cabalistiques de domination n’auraient même pas pu voir le jour… 
Je répète que la cabale a précisément évoluée pour être impénétrable à l’esprit goy se tintant 
après guerre de l’apparence d’un jeu223, c’est d’ailleurs la constatation historique que le goy « ne 
comprenait pas tout » qui a pu laisser une marge de manœuvre à un second sens des mots, en 
somme, c’est la somnolence goy, face à la tension nerveuse et intellectuelle sioniste de bête 
traquée en exil qui a donné naissance à la cabale… 
En plus, il faut être un abîmé émotionnel comme Soral, un hyper-analytique, pour être capable de 
retourner complètement le monde factice qui nous est présenté. La plupart des gens ne veulent 
et ne peuvent pas retourner le monde si facilement. Ils ont un rapport trop émotif au 
monde. Et l’émotion inhibe le concept, le logos et donc la possibilité de dualité de sens. Il faut 
avoir très tôt été privé de ses émotions comme Soral pour manier le concept avec aisance. Il 
aborde d’ailleurs cette facette de sa personnalité dans son passage chez Mireille Dumas… 
Comme nous l’avons dit, c’est donc bien un traumatisme initial qui confère la puissance 
analytique à l’individu, sous forme de stress ou de stress physiologique par la circoncision ce qui 
revient, en données scientifique brute, à augmenter l’influence de la cortisol dans la genèse 
architecturale du cerveau tout en lèsant la glandulaire interstitielle, et donc, de booster la 
puissance analytique de l’esprit qui en résulte.  
C’est pour ça que certains esprits sont naturellement chevillés à la vérité, intraitables sur le 
mensonge. Ces esprits se heurtent inévitablement tôt ou tard de plein fouet au sionisme. Ces 
esprits sont ces « abîmés ». Parmi ceux-là, on peut citer Coluche ou  Dieudonné, dont l’enfance 
de demi camerounais breton sans doute difficile au niveau formation identitaire, résulte par 
résilience, en une forme avancée de talent analytique de comédien. Dieudonné n’écrit pas des 

                                                 
222 Terme argotique que j’utilise sciemment, pour faire référence à la thématique cabalistique de la combustion 
progressive du corps et de l’âme goy par la discrète action sioniste. 
223 « Rastaman vibration » : « cause it’s a new day, it’s a new sign ... picking up? Are you picking up now?”. En gros 
la nouveauté dans l’évolution sioniste (ce qui fait qualifier Bob Marley de “prophète” au sein de la communauté), est 
qu’auparavant la tromperie était sur un mode plus “sérieux”. Marley exhorte le sioniste à arborer une bonhomie 
et à profiter de l’instant bien qu’en mission. C’est la nouveauté propre à l’après guerre sioniste. (« Dready ‘s 
got a job to do, and he’s got to fulfill his mission, yeah, to see him first would be his greatest ambition...” dans Ride 
Natty ride.) 
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sketches, il tente de rire de tout ce qui l’exaspère au quotidien à la différence des 
« gestionnaires de vanne » que sont les autres humoristes comme Gad Elmaleh (dont on ne sent 
pas réelle la « dénonciation » de la bêtise, sachant qu’il y a toujours ce je ne sais quoi dans ses 
paroles de mépris pour la bête goy… Sa qualité humoristique est inhibée par la déconnection 
avec une conception du monde rigoureusement personnelle, non communautaire, impossible pour 
un sioniste). Ainsi, l’enfant Dieudo, demi camerounais exilé en Bretagne, a dû être traversé par 
toutes sortes de questionnements au lieu de développer un rapport « sensitif », instinctif aux 
choses, il a commencé à évaluer le bien fondé de ces choses. L’enfant Dieudo « s’est retiré » très 
tôt dans le monde des idées, dans cette période de gestation de sa puissance artistique future. 
Voilà comment se joue la différence entre un Dieudo qui ne choisit pas d’être humoriste mais 
EST humoriste par contrainte, par rapport aux humoristes non seulement pas drôle, mais 
de ces humoristes qui vous attristent, car vous désespérez au fond, qu’il y ait d’autres êtres 
humains les trouvant drôle. Or le rire, comme réflexe diaphragmatique piloté par le système 
nerveux involontaire est un indicateur profond de l’âme profonde de chacun. Quand j’écoute 
certains humoristes, ce n’est pas eux qui me dérangent, c’est la possibilité que des gens 
trouvent transgressif ou drôle des décalages si restreints, si autorisés, si déjà vu…me faisant 
ainsi désespérer un peu plus de mes contemporains. 
 

Comment les sionistes vous détruisent dès que vous en 
savez trop : 
J’ai déjà formulé qu’une fois la cabale maîtrisée, il fallait être soi-même très clair sur le versant 
proposition alternative au sionisme et surtout y croire. Sinon, il s’agit d’une dissidence par 
convenance, goût du risque, voire tendance suicidaire dissimulée. Personnellement, mes quatre 
empoisonnements se sont déroulés pendant ces 3 années écoulées. Ce sont toujours les mêmes 
symptômes. Le début est violent, après une soirée ou une situation provoquée. Les maux de tête 
sont intenses, la sensation d’étau vous saisit, en plus de la peur, vous êtes stone. Et c’est loin 
d’être fini, le poison, que vous l’ayez inhalé ou ingéré est passé dans votre sang, puis arrive au 
niveau des neurones ou il exerce son effet toxique.  
Il existe un véritable goût sadique d’utiliser la cabale au plus près de sa victime. Les maux 
de tête violents m’ont tenus pendant des mois après. Enfin, le dernier en date est l’œuvre d’un 
guet-apens formulé sous forme d’un rendez vous dans une carrière pour un job où je fus pris dans 
des fumées provenant d’un feu en contrebas. Je fus immédiatement pris de maux de tête et de 
nuque en plus de divers pièges qu’il est difficile d’énumérer tant il y en eu. A chaque fois, j’ai cru 
que j’allai mourir. Le poison était si intense que je n’arrivais plus à comprendre ce que je lisais. 
En plus, ces empoisonnements se voyaient sur ma peau où les pores étaient anormalement 
ouverts. Rien ne faisait passer le sentiment identique en tous points à une gueule de bois, ni le 
sport, ni la sudation. Le poison, une fois pénétré dans vos méninges, irrite pendant des semaines. 
En plus d’être douloureux, le poison m’empêchait de parler avec éloquence, me laissant 
véritablement seul et mal armé pour expliquer qu’il s’agissait d’un empoisonnement, à mes 
interlocuteurs incrédules pensant qu’il s’agissait d’une banale migraine, ne pouvant pas croire 
que, moi, petit homme de rien, je puisse être l’objet de tant d’attention et constituer un tel 
risque… Le poison abîme votre personnalité, la tue même, tue votre joie de vivre vous 
laissant seul dans un brouillard. 
A chaque empoisonnement, j’ai cru que c’était fini, qu’ils ne recommenceraient pas. Après 6 
mois de relative intégrité physique, on se dit naturellement qu’ils sont passés à quelqu’un d’autre, 
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qu’ils estiment la leçon retenue. D’ailleurs, ils n’ont pas tort : la douleur et l’horreur de sentir des 
années de lecture et d’expérience disparaître vous convainc de ne plus jamais lire un article 
dissident ou vous faire militant de quoi que ce soit, car à quoi bon être omniscient si en un 
après-midi on peut vous prendre votre intelligence et votre joie de vivre de la manière la 
plus lâche qui soit ?  
J’ai trouvé quelques exemples de relations d’histoire d’empoisonnement sur Internet. J’imagine 
que cette sensation étrange à dû affubler plus d’un dissident perspicace et partageant un peu trop 
imprudemment sa rage de vivre au milieu de moutons incultes qui le condamne lui-même à être 
pourchassé parce qu’il est une brebis galeuse. D’ailleurs, il ne me serait pas étonnant de penser 
que des chefs d’Etats ou des hommes influents puissent être empoisonnés de la sorte.  
Il m’est quasi certain que la traduction hollywoodienne de ce phénomène 
d’empoisonnement généralisé à la sphère dissidente, et qui occupe les journées dans la 
sphère sioniste, est le film « Men in Black » où les gens qui, malencontreusement, se mettent 
à remarquer les extraterrestres sont « flashés » pour réinitialiser leur mémoire. 
Les sionistes ne me laissent que le choix de l’arrêt d’une carrière qui sans le harcèlement sioniste 
quotidien et ses opérations d’usure, aurait pu me garantir une vie que j’aimais, dans une voie que 
j’ai abandonné contraint il y a quelques semaines à peine. Car le dernier empoisonnement et 
l’identification claire de pièges pouvant provoquer ma mort pseudo-accidentelle, m’ont mis 
dans l’urgence de mettre au propre ces notes que j’avais, un peu en dilettante, accumulé sur 
des cahiers en assistant quotidiennement au ballet immonde du sionisme organisé autour de 
moi… 

Les sionistes font vivre un enfer : 
Je dis en dilettante, car ce sont les sionistes qui me forcent à mettre dorénavant leur misérable 
modus vivendi au centre de mon existence, à le disséquer pour mieux comprendre comment une 
communauté peut en arriver à vivre comme cela et y voir une preuve « d’élection divine » ; moi 
le contemplatif, heureux de peu, aimant la musique, les grands espaces, la nature et les animaux 
avant tout… C’est bien eux qui dans leur domination sans partage, goût frénétique de la 
diminution, « ivresse de blesser », allergie à tout ce qui peut subsister de « romain » chez un goy, 
allergie à tout goy érigeant un miroir devant eux, par la connaissance de leur laideur, ce sont eux 
qui ne me permettent même pas cette vie contemplative et qui me forcent à combattre avec 
la seule arme qui me reste : le partage par écrit de leurs secrets, et la foi qu’un nombre 
suffisant de goys initiés enlèveront aux sionistes la possibilité d’éliminer de manière ciblée 
et discrète les cabalistes pacifiques comme moi. Bien sûr, il y a pour moi urgence de 
transmettre mon expérience, au cas où la mort déguisée en accident, maladie fortuite ou autre, 
viendrait me frapper. Moi qui tient à optimiser mon corps au maximum, qui vit dans la frugalité, 
le manger cru, sain, le maintien de soi est au centre de ma vie, du moins de ce qu’il en reste. On 
me dit d’ailleurs souvent que je ne fais pas mon âge. Bien sûr je ne fume ni ne bois ni ne me 
drogue, je mange très rarement le matin, ayant toujours constaté que la digestion précoce du petit 
déjeuner enlève de la fraîcheur à l’esprit et nuit à la spiritualité. Il serait difficile de faire gober 
que j’ai un cancer si jeune ou un infarctus, même si des reportages qui ont fleurit récemment sur 
la soi-disant « mort subite du sportif » font froid dans le dos, et montrent bien que l’Empire 
prépare subliminalement le cheptel à s’habituer à ce genre de situation. 
 Je suis donc dans un souci de transmission, et à certains égards, les sionistes ont fait de 
moi, par des empoisonnements pleutres, lâches, commis par des sionistes sans talent, laids, 
excités, presque trop content d’être pour une fois « challengés » par la bébête immonde, ce 
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« dangereux nazi » dont leur communauté les prévient de l’arrivée dans leur zone 
d’influence ; ces sionistes ont réussi à me faire à leur image : « homme du ressentiment » 
par excellence, moi à qui la nature avait donné tant de dispositions naturelles et qui ne 
pouvait qu’être naturellement redevable. 
Après le dernier empoisonnement j’ai essayé d’attester par une prise de sang une trace de 
toxicité, mais à part les analyses sanguines « classiques » et urinaires à la recherche des drogues 
classiques, il est difficile de rechercher une telle preuve d’empoisonnement sans savoir quel 
produit on recherche. Cependant il est certain que les métaux lourds et mous, dans leur action à 
long terme et l’impossibilité pour le corps de s’en défaire, sont à privilégier. 

Les retournés : 
Si par hasard ou par intuition, vous ressentez dans votre quotidien la surveillance sioniste, (telle 
la révélation de Jim Carrey dans « the Truman Show »), vous vous rendez compte de la solidarité 
déguisée, maquillée sioniste au quotidien, sans forcément devenir fin cabaliste (bien que, plus on 
est à l’aise avec leur cabale, plus on prend mesure de leur mainmise sur le monde, dans lequel le 
goy est désormais complètement « livré »224 au sioniste). Si vous avez la culture et l’intelligence 
de pénétrer en partie leurs secrets, sans forcément comprendre le double sens guerrier des textes 
de Marley, le risque est de s’avouer logiquement vaincu, et de ressentir ce que M.-tout-le-
monde ressent sans s’en rendre compte : la fascination de la force sioniste. On peut même, 
en « tuant » la morale comme ils le font, voir une certaine grandeur dans la réalisation de 
l’armageddon goy. Par aimantation, et admiration naturelle de la force, ou par simple 
dégoût de l’énormissime bêtise et cocufiage goys (comme Céline l’exprime si bien dans 
« Bagatelles pour un massacre »). On peut vouloir soi-même s’y associer comme un insecte 
devenu fou autour d’une lampe dans la nuit. C’est ce phénomène qui explique les itinéraires à la 
Yann Moix, ayant produit des écrits révisionnistes dans sa jeunesse à science Po, et le voilà 
quelques années plus tard, comme cochon avec BHL. Si ce retournement n’est pas manifeste, 
quoi le serait ?! C'est-à-dire, que Moix qui connaît parfaitement le mensonge shoatique, ne 
transige plus avec cette « vérité révélée », il s’en accommode. Pire, comme il l’a déclaré « il aura 
toujours cette forme de respect pour les gens qui se sentent héritiers de quelque chose 
historiquement »… Béatification de la communauté par pure soumission à celle-ci… Amen…  
 Comme dit Soral, nous vivons une époque où les masques tombent, et où le choix entre Judée 
et Rome doit s’exprimer sur la place publique, tel Ardisson disant, face caméra, que parler 
critiquement de la shoah n’est pas possible. Mais les sionistes n’ont pas plus de respect pour 
les kapos à la Moix que les dissidents. J’ai moi-même, après empoisonnement, lâchement tenté 
d’apaiser la Judée quand l’opportunité de carrière s’est présentée dans ma vie… Je devais faire, 
dès le premier jour de cette nouvelle vie prometteuse, l’amère découverte que tout ceci était un 
plan de type « Inception » pour pouvoir garder sous la main l’électron libre que j’étais, pour me 
décérébrer plus facilement, m’isoler, bref cramer mon esprit de « sale goy » dangereux. Qu’à cela 
ne tienne, j’ai persisté, donnant toujours plus de gages de soumission _car après deux ans de lutte 
j’étais à bout_ et entre une vie de prisonnier ou de persécuté par empoisonnement, je choisissais 
la première la vie de prisonnier : prisonnier dans une vie pas fameuse mais au moins, pas un mort 
vivant décérébré chimiquement. Mais cela n’a jamais suffit. Cela m’a confirmé dans la certitude 

                                                 
224 « I’m yours » de Jason Mraz. « Well you’ve done done me and you bet « i » felt it, « i »ve tried to beat you, but 
you’re so hot that i melted, « i » felt right through the cracks, now “i”’m trying to get back...” “la formule I’m yours 
montre à quel point le goy est sous contrôle dorénavant. 
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que le destin de tout goy cabaliste est, à l’heure actuelle, d’être éliminé discrètement par 
précaution.225 

Comment les reconnaître ? 
Ils n’ont pas la nonchalance du goy, cela se remarque dans leur regard gyroscopique 
permanent mais discret, auquel rien n’échappe, tout en prônant une relaxation et un laisser 
aller total à leurs comparses goy (parfois en leur tendant un joint…). Où qu’ils aillent, ils ont 
toujours en tête cette éternelle ligne de démarcation : qui en est et qui n’en est pas ? Qui 
organise ? Quel est le but officieux sur l’agenda sioniste du coin ? De qui doit-on 
s’occuper ? Ils n’ont pas un aspect en particulier car leur tâche est d’infiltrer toutes les strates de 
la société, toutes les couches, tous les milieux, tous les loisirs. Il faut en effet contrôler le cheptel 
goy quels que soient leurs goûts, leur culture, leur niveau social. Le pire, c’est que chaque goy 
pas encore avachi jusqu’à la moelle a eu un jour ou l’autre cette sensation de « Truman show », 
de show organisé parfois spécialement pour lui… Tout goy s’est d’ailleurs vite employé à 
repousser cette idée saugrenue, croyant cette sensation résultant d’un psychisme bancal, 
particulier. Car une caractéristique du goy est bien entendu de se croire si unique, si 
incompris !... Ainsi, chaque goy porte en lui, enfoui bien profondément, ce sentiment que 
quelque chose lui échappe, ce sentiment pourtant significatif de leur (encore) bonne santé 
mentale, de la connivence alentours. Le risque est de s’expliquer  cette sensation d’arnaque à 
grande échelle par une propre autocritique auto- flagellatoire  de sa personne. 
Les sionistes le savent, c’est d’ailleurs la raison pour laquelle ils redoutent tant la découverte 
de la cabale, et pourquoi ils redoublent d’efforts pour lancer des fausses pistes 
(extraterrestres, raéliens…) et consolider les mythes existants. Pour preuve, la production 
récente d’un film sortit en salles sur Bob Marley, rajoutant encore (comme si c’était nécessaire) 
une couche de brillantine à la fable du défenseur de la cause des opprimés, des noirs et de 
l’élévation de l’âme par la marijuana !!…  

   La dégradation de l’âme française : 
Je suis quelqu’un qui, prêchant autour d’une église, rencontrais un jour un très jeune vagabond 
aux cheveux longs et à la barbe imposante. Je le pris en pitié. Je me souviens comme si c’était 
hier de l’anecdote. Il me disait qu’il priait son Dieu, YHWH (Jahvé ou Jah …), que parfois il se 
retirait dans une grotte pendant deux semaines et qu’il avait des visions, que la nature lui 
parlait… Il faisait froid, c’était le mois de novembre, je lui offris une couette, et il me dit en me 
quittant : « on est son prénom ». Littéralement, Dieudonné est donc un « Don de Dieu », Alain de 
Soral est sans doute un rappel vivant de la noblesse bien comprise. Mon devoir est la 
transmission cabalistique à grande échelle, comme mon nom l’indique, « le médiateur ». Si mon 
livre se publie, je saurai qu’il y a une volonté divine derrière. 
Je suis un solitaire forcé, contraint à cette solitude, car je suis (j’étais) capable d’aimer au-delà de 
tout, c'est-à-dire d’aimer la vie, au point d’exécrer toute parole négative. Je suis vagabond, je 
connais chaque recoins de France, j’ai vécu dans le nord, dans le sud, à Paris, en province et j’ai 
passé des années à l’étranger sur tous les continents : Inde, Afrique, Etats-Unis. J’ai pu observer 
les mêmes formes de sionisme en Amérique, en Afrique, en Allemagne… (C'est-à-dire la 
conquête au quotidien des âmes et des physiques),  puis enfin, à mon retour en France, j’ai pu 

                                                 
225 Roots (Marley) : « take my soul, and suss me out, take my life if i’m in doubt » (protée du message renforcée par 
la solennité du message) 
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mesurer toute la limite de l’âme française, qui n’a de « française » au sens de la légèreté 
voltairienne qu’une vague réminiscence, car elle est déjà le résultat du laminage sioniste, jours 
après jours, soirées après soirées, années après années, et même dorénavant, générations après 
générations, de la vampirisation de l’âme permanente, sournoise, où l’inversion de toutes les 
valeurs de l’homme prépucé semble atteindre leur paroxysme mondial chez le français. 
L’inversion de ces valeurs va jusqu’à la mise en avant systématique d’un nouveau genre de 
goy chez lesquels le sens naturel du beau a été tué dans l’œuf, généralement par un père déjà 
laminé lui-même, au point de cracher sur le sacré de l’enfant, de ceux qui ne voient dans l’enfant 
qu’un « sauvage faisant des bêtises », alors qu’il est le monde dans toute sa fraîcheur et beauté. 
J’ai écris ce livre, en nomade,  me déplaçant à pied, ne restant pas plus de deux nuit au même 
endroit. J’ose espérer ainsi contrôler tout ce qui arrive dans ma bouche sachant que le cancer est 
un mode d’élimination comme les autres qui a l’énorme avantage de pouvoir invoquer « le 
hasard » pour se débarrasser de quelqu’un. 
C’est loin de ce que l’on peut appeler une vie rêvée… Comme j’aimerais retrouver les plaisirs 
simples de complicité avec sa moitié. Plaisirs simples qui me semblent à jamais retirés, sauf si le 
monde change où que je brouille les pistes et les sionistes me laissent enfin tranquille malgré mes 
connaissances... 

Le romantisme que la communauté confère au massacre : 
Connaissez vous le tube « New soul »: Yael Naim : « This is a happy end, cause you don’t 
understand… » Happy end, cela dépend pour qui… Cette « âme nouvelle »  désigne un petit goy 
qui arrive au monde. Un monde étrange, où elle espère apprendre un peu à donner et recevoir. 
Mais elle éprouve la joie certes, mais surtout la peine, et commet toutes les erreurs possibles et 
imaginables (drogue, alcool, mauvais comportements… dans lesquels les goys tombent 
inexorablement sous l’influence sioniste). Mme Bobo française va se repasser ce petit air 
poétique, va se ruer dans les concerts de Naïm. « Lala lala la », qu’elle chantera en cœur, la 
bobo… Elle capte rien la bobo, jamais rien… Son top 10 musical est trusté en intégralité par 
des chansons qui précisément chantent sa perte, la défaite d’elle, de son mari, de sa 
progéniture, bref, de sa civilisation. Avez-vous déjà entendu des timides « la la la la » d’un 
public bobo dupé, ça vous dégoûte à jamais de votre propre race. Voilà le son le plus 
inassumé, le plus hésitant, le plus « s’excusant » de vivre de l’univers… Hymne à la 
soumission en « la la la bémol de chez molle ». Quel est ce top 10. « New soul de Yael Naim»… 
Il y aura toujours ce surplus de dressage chez la bobo. Un peu comme on apprend à un chien 
d’aller chercher la balle et qu’il se met à vous rapporter le journal spontanément sans que vous 
n’ayez rien à demander. Que demande le peuple ! La bobo, elle souhaite ce petit parfum 
d’exotisme dans ses goûts. Il faut absolument qu’il y ait en filigrane dans ses choix 
musicaux : « voyez que je ne suis pas antisémite ou raciste ! »… Sinon elle peut pas kiffer la 
bobo…C’est même une plus value de l’œuvre. Ça l’a rend « profonde », « souffrante », 
« jérémiante » à souhait… Si elle savait la bobo, ce que ça veut dire. Si elle savait que cette 
petite chanson qu’elle croit être un petit réconfort dans sa vie de merde est précisément 
l’explication de pourquoi elle a une vie de merde !... P… de c… de merde… Va lui expliquer 
la cabale… Vas-y mon pote… Accroche toi bien ! Bonne chance. Là, ça sera pas des « lalalala » 
timides que tu vas te prendre dans la gueule. Là, la bobo elle va trouver des ressources 
insoupçonnées de vice, de méchanceté, de cruauté… Dès qu’il s’agit de défendre le maître qui 
vous donne votre pâté, elle est là la bobo, mais que vous vouliez la sortir de l’erreur, et là elle va 
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vous incendier vous injurier, et quand vous aurez accumulé autant d’arguments que son vide 
cosmique absolu, elle vous dira sans appel « que vous êtes un fou parano !... »… 
 Continuons la discothèque de Christine. On trouve bien entendu  « Over the rainbow » d’Israël 
Kamakawiwo’ole ! Oh comme c’est typique ! Oh comme c’est exotique comme nom ! Oh 
j’achète !... Fais chanter ça par un blondinet elle va se moquer la bobo, dire que c’est mou, que 
ça la touche pas, que y’a pas assez de « pathos »… Qu’il ne doit pas y avoir assez de souffrance 
dedans… Elle ne vénère, comme tout le monde, que ce qui a souffert, donc métissés, noirs mais 
sa propre ethnie, jamais ! Et puis elle dit pas « Israël Kamakawiwo’ole», elle dit « Iz », comme 
on lui a appris dans la pub TF1… Les producteurs tout aussi sionistes, ont de loin surestimé les 
capacités d’analyse de la bobo en ayant ce regain de soucis de dissimulation. Je les imagine en 
salle de réunion pré-lancement du CD : « Quand même les mecs, la bobo, elle va pas percuter 
qu’avec un prénom comme ça que le gonze pourrait être un peu sioniste sur les bords ? »_ 
Penses tu ! Pure solidarité avec la Shoah : les parent Kamakawiwo’ole ont donné, dans un élan 
de solidarité shoahtique, « Israël », comme prénom à leur rejeton._ Très bonne explication… ça 
suffira, mais on va quand même mettre « Iz » sur l’album, je serai plus sûr…_Soit, enfin dé-
stresse mec, tu t’imagines pas que Christine la goy puisse essayer de trouver un sens autre que 
ses petits oiseaux bleus qui volent au dessus des arcs-en-ciel et des cheminée, qui font des vœux 
sur une étoile… Elle aime ça les étoiles, les arc-en-ciels, les nuages, et les cheminées… Faut pas 
chercher plus loin ! En fait elle ne supporte désormais plus que les chansons qui signalent son 
asservissement et sa fin prochaine… Sorte de masochisme cabalistique semi conscient…« La, la, 
la, la… » 
“La la la”, c’est ce qu’elle chante encore en choeur avec Yahel Naim, la bobo. « This is a happy 
end, come and give me your hand, i’ll take you far away »… Les fous rires que Yael Naim a du 
mal à réprimer en plein spectacle !! Regardez sur Youtube si vous avez le temps!!... C’est drôle 
quand on connaît le fond cabalistique de l’histoire ! Vous verrez ! Ce fou rire prend tout son sens, 
quand elle voit le troupeau goy, reprendre en cœur « la la la la la… ». Autrement dit, quelle joie 
de faire chanter son ode à sa propre destruction par la victime… Là on est bien dans la volonté de 
puissance totale… 
Comprenez vous maintenant la puissance de cet élément cabalistique simple, quand un sioniste 
chante « I », il ne parle pas forcément de lui… « I found myself making every possible 
mistake… ». 

Le contrat moral sioniste tacite. Comment les sionistes 
évitent les jalousies intracommunautaires : 
Les sionistes sont mobiles et profitent de la communauté pour voyager, explorer le monde. Le 
monde, tel que le goy le voit est factice pour le sioniste. Ils ne hiérarchisent pas les professions 
comme le font les goys. C’est la où resplendit le concept de peuple-classe. Ils relèguent donc au 
second plan toutes les hiérarchies que se figure le goy. Autrement dit une avocate sioniste va 
comptabiliser un revenu identique à une coiffeuse sioniste, la coiffeuse se faisant fort d’avoir 
autant de répartie que la sioniste avocate et de rouler dans la même voiture. Cette égalité de 
traitement sera une prérogative à la bonne cohésion sioniste. Par extension, le mirage de la 
notoriété n’est pas perçu comme une quête absolue au sein de la communauté. L’appartenance 
communautaire surpasse de loin l’appartenance de classe. 
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Médecine et sionisme : 
Il est évident que l’idéologie sioniste en place doive impérativement gérer la population médicale 
pour que le but de celle-ci ne soit non plus de guérir l’homme, mais de faire mourir sélectivement 
tout individu indésirable au servage goy, en considérant avant tout la santé des hommes comme 
un marché. Il suffit de considérer la furie qui s’exerce contre tout médecin dissident. En 
particulier, le cas du Dr Gernez est effrayant. Mais encore moins que le sort qui a été réservé au 
Dr Hamer. (Sa thèse a été refusée par l’université de Tüblingen ; chef d’un service d’oncologie, il 
a été démis de ses fonctions. Ensuite il a été au milieu de tentatives d’internement psychiatrique, 
son fils est mort dans d’étranges circonstances, sa femme est morte de manière douteuse d’un 
infarctus, il a fini par être emprisonné deux ans à la prison de Fleury Mérogis ! Et ce n’est pas 
fini… Tout cela pour avoir réussi à obtenir un taux de guérison de 92% de patients cancéreux, là 
où la chimiothérapie en sauve à peine 3%. Les médecins qui soignent le cancer sont pourchassés 
par l’autorité sioniste. Les sionistes malades de cancer sont soignés selon les méthodes de ces 
médecins en Israël ! 

Le cancer, arme de destruction ciblée : 
Nous avons déjà évoqué comment le Dr Gernez, par ses néo-postulats médicaux, a prévenu le 
cancer à 93%. Notamment sur le fonctionnement cellulaire dans chaque organe répondant à cette 
règle simple : une cellule souche mère se divise en une cellule souche fille et une autre cellule 
fille qui se spécialise suivant l’organe où elle est. La cellule souche fille va se diviser elle-même 
alors que la cellule spécialisée va mourir à terme. Ce mécanisme simple assure l’homéostasie du 
corps humain. Le rythme de la division cellulaire souche est donc influencé par le taux de 
destruction que l’on met sur un organe. Par exemple, un épithélium bronchique agressé 
quotidiennement par le tabac doit se réparer à un taux plus élevé qu’un épithélium moins agressé. 
Pour pallier à cette « demande » en cellule, le « contrôle qualité » cellulaire va abaisser ses 
standards, car il ne pourra plus se permettre de fournir uniquement des cellules au patrimoine 
génétique optimal. Peu à peu des clones cellulaires ayant leur ADN altéré sont retenus dans 
l’organe. C’est le début de la naissance de souches cancéreuses d’un processus long qui est 
réversible si traité à temps par le procédé Gernez. Le cancer étant la retenue de certaines cellules 
ayant des tares car l’environnement cellulaire a été sur-sollicité ou agressé chimiquement. Bref, le 
corollaire à cette révision d’un dogme explique non seulement le Cancer mais aussi fournit une 
explication brillante des autres phénomènes dégénératifs : athéromatose, sclérose en plaque, 
Alzheimer, maladie de Charcot, Schizophrénie, à la clinique pourtant bien différente.  
Pourquoi il existe cette omerta totale en France sur des travaux testés et approuvés cliniquement 
chez l’homme et chez l’animal à L’INSERM avec un taux de 93% !! Pourquoi ces résultats 
n’ont-ils pas été rendus publiques ? Pourquoi le protocole de cure préventive mis au point en 
1974 n’a jamais été proposé à la population ? Pourquoi ces avancées ont été gardées sous silence 
sur ordre du ministre de la santé de l’époque : Michel Ponatiovski et tous les suivants… ?226 
Pire, l’antimitotique léger (anticancéreux) _l’hydrate de chloral_ utilisé dans le protocole simple 
de prévention a été officiellement interdit le 17 septembre 2001 en France !!! Alors que 
l’hydrate de chloral, est à la base, un sédatif découvert au début du XIXème, dont l’usage était 
                                                 
226 Remarquons au passage l’hypocrysie pour goy d’Attali dans « Une brève histoire de l’avenir », quand il 
s’interroge : « Découvra-t-on de nouveaux moyens de venir à bout du cancer, du sida, de l’obésité ? ». Or il  n’est 
pas l’ombre d’un doute qu’il connaît la réalité du cancer. Il faut toujours revenir à la dichotomie du monde Attalien : 
pour le goy, le cancer est une maladie peu curable. Pour le sioniste, c’est un marché à entretenir comme un autre, en 
plus d’être un contrôle de la longévité du cheptel. 
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autorisé chez LE NOURISSON pour l’apaiser la nuit sans jamais qu’aucun effets indésirables 
n’aient été signalés !!! 
Mais revenons au protocole Gernez. La raison avancée à l’époque par le ministère pour ne pas 
rendre la chose publique était que : « selon leurs calculs, cela allongerait la durée de vie 
moyenne de 7 ans, ce qui poserait des problèmes d’hospices … » ! Cette objection l’emporta 
dans un climat de chantage sur le Dr Gernez. D’un point de vue froid de bureaucrate, on pourrait 
à la limite comprendre, et encore. Mais depuis l’accélération de la furie sioniste avec le 11 
septembre, sorte de consécration planétaire de la puissance sioniste démontrée à la 
communauté, le cancer en plus de ne pas être prévenu, semble être devenu une maladie 
d’élimination ciblée, car il est possible de faire absorber des substance cancérigènes, 
régulièrement à une personne que l’on veut faire mourir en invoquant la fatalité. Ces 
substances peuvent être chimique, autorisées dans les produits de consommation courante ou 
bactériologique, certaines bactéries par exemple, étant reconnues comme cancérigènes pour les 
cancers de l’estomac, sans parler des virus cytolytiques ou oncogènes facilement transmissibles 
qui accélèrent les processus de cancérisation, ou peut-être d’autres procédés, inconnus du 
grand publique, issus du « génie »militaire. Il est possible aussi d’irradier discrètement 
quelqu’un avec la dissimulation d’une source radioactive a durée de vie courte dans son 
environnement intime provoquant des lésions de l’ADN. 

Le quotidien sioniste de laminage goy : 

Les soirées : 
J’ai fais de nombreuses références au mode de combustion de l’âme goy en soirée dont l’œuvre 
fédératrice est « Burning and looting »227 de Marley. Il s’agit, pour les sionistes, d’associer, dès 
le plus jeune âge dans l’esprit goy, la fête à la consommation d’alcool ou de drogue. Pour ce 
faire, la technique consiste déjà à se rendre « leader d’opinion » au sein des cercles d’amis, rien 
de plus simple, quand on a le support invisible mais permanent de la communauté, et que l’on 
possède, via la communauté, à un âge très précoce, tous les secrets de maintien corporel et 
physiques, tout en connaissant les pièges spécialement conçus pour les goys ; ensuite il s’agit de 
se placer à la source même de l’organisation de soirées soit en trustant les postes au sein des 
associations étudiantes (Bureau des élèves), soit en jouissant de la complicité parentale (qui est 
une forme de communautarisme sioniste à laquelle on pense rarement) pour devenir une sorte de 
lieu focal d’habitude et de rencontres, où par exemple, la consommation d’alcool et de cannabis 
va être constitutive du quotidien des après-midi « entre potes ». « Potes » parmi lesquels les 2 ou 
3 sionistes se renvoyant la balle vont se faire orienteur des habitudes et comportements des 
goys dont ils ont la charge. 

                                                 
227 Autre point essentiel de ce texte, outre l’exhortation à la combustion de l’âme goy, il utilise la métaphore 
cabalistique de « l’eau » pour désigner les « chrétiens ». L’eau étant l’eau du baptême. (« You see blood, is thiker 
than water » (La transmission par le sang  est plus « épaisse » que la transmission par l’eau, par le baptême dans 
« Roots » ou comment la cohésion sioniste par le sang est supérieure que celle chrétienne). Les nations chrétiennes 
sont des rivières à franchir. “How many rivers do we have to cross before we can talk to the boss ?” autrement dit, 
combien de nations chrétiennes à contrôler avant l’arrivée du Messie ? Point cabalistique crucial et réellement 
commun à des centaines d’oeuvres cabalistiques. 
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La journée : exemple d’une classe de lycée. 
Prenons un exemple concret, soit un groupe d’adolescents de deux classes de 30 élèves de classe 
de Seconde en lycée autour de 15 ans. Dans ces deux classes, il y a, fondu dans la masse, 10 
sionistes que nous appellerons sioniste A, B, C, D, E, F, G, H, I, J. Les autres 50 sont des goys, 
respectivement Goy 1, 2, 3….50. 
Des groupes « d’affinité » vont se former. Typiquement chaque sioniste, paire de sioniste ou 
triplette de sioniste va faire en sorte d’être un élément phare d’un groupe goy. Par exemple, 
sioniste A (Nicolas) et B (Elie) vont s’occuper de Goys 1 à 5, sioniste C (Julien) va influencer 
grandement goy 6 (Christian), dans une sorte d’amitié exclusive, Sioniste D (Philippe), E 
(Adèle), F (Kyan) vont régenter les activités de goy 7 à 20 se donnant comme « base » la 
chambre de sioniste D (Philippe) et Sioniste G (Emily) va s’arranger pour sortir avec goy 21, qui 
avec son tempérament d’artiste, constitue une cible de choix pour le biais « sentimental » du 
laminage ; sionistes H (Jean-Yves), I (Benoît), bons élèves, vont relativement « ménager » les 
futurs ingénieurs et cadres disciplinés que sont goy 22 à 35, sioniste J (Ali), l’exterminateur, dans 
un rôle de rebelle drogué va sérieusement s’occuper de la plèbe rebellisante, futur chômeuse ou 
dissidente contestataire que sont goy 35 à 50 ; il suffira juste de conforter ces jeunes dans leur 
pulsion naturelle d’autodestruction pour commencer à mater leurs instincts rebelles, notamment 
avec une arme de choix : le cannabis… Ces 10 sionistes mimeront au choix des divisions 
internes entre eux, au gré des impératifs de division goy. Ces 10 sionistes vont s’inventer un 
personnage permettant d’emmener leur cheptel goy vers là où bon leur semble. Ainsi, seulement 
10 sionistes vont mettre en place un grand théâtre quotidien spécialement conçu pour les goys du 
lycée. Il y aura des petites saynètes quotidiennes, des soirées organisées, en connivence avec le 
proviseur si celui-ci est sioniste. A chaque instant, les sionistes sauront ce qu’il en est de 
chaque goy, sauront à quelle sauce ils sont croqués par leurs sionistes respectifs de 
proximité. Le quotidien des sionistes consistera en des discussions de partage d’informations sur 
les goys. Ce  sera ces milliers de petites anecdotes où les goys ont été vraiment rendus 
pathétiques ou bien alcoolisés qui seront partagées. Ce sera aussi le moyen de voir quand un goy 
est honnête et quand il ne l’est pas. Tout cela va constituer leur lot quotidien. Ils vont  quadriller  
50 goys en les orientant au quotidien où bon leur semble, en les laminant en proportion du rôle 
qu’on veut leur faire jouer plus tard, mettant en commun toutes leurs actions, confidences, 
goûts, désirs, secrets de famille qu’ils vont partager comme autant de potentiel de domination. 
Chaque goy va être orienté en fonction de son intelligence vers tel ou tel groupe sioniste. Ainsi, 
pour quantifier mathématiquement le phénomène, tandis que l’amitié entre goys aura une 
« portée arithmétique » de l’ordre de 50x50=25000, le secret unissant les sionistes rendra leur 
marge de manœuvre « géométrique » voire exponentielle, à l’exposant 10 exposant 50, soit 1 
avec 50 zéro derrière ! 
Cette répartition du cheptel goy constitue le grand jeu sioniste à la fac, dans les écoles, les 
hôpitaux ou plus généralement dans toute structure regroupant des goys. COMPRENEZ-VOUS 
MAINTENANT LA PUISSANCE DE CONTROLE À L’ECHELLE MICROSIONISTE ? 
COMPRENEZ VOUS LA SECONDARITE DES COMBATS MACROSIONISTES POUR 
UN DISSIDENT ? 
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Les soirées (bis) : 
Reprenons notre exemple précédent. Goys 1 à 50 sont invités à une soirée organisée chez sioniste 
D (Philippe), dont la mère célibataire va dormir chez une copine pour l’occasion… « Que la 
soirée soit « chaude228 » » va-t-elle lui dire en partant ... 
La soirée commence, les apartés sionistes commencent, partageant en information ce qui 
semble opportun ou drôle de partager en temps réel, en mettant à jour en permanence le 
roman personnel dans lequel chaque goy croit évoluer : quel est l’état de l’intelligence du goy ? 
Quelles sont ses attentes ? Pour quelle fille a-t-il le béguin ? Les infos sionistes, concernant 
chaque goy de son cheptel perso circulent au maximum, soit en aparté ou soit en présence des 
goys en question grâce au mode cabalistique de communication (Par exemple les sionistes 
substituent « il » par « je » dans les discussions, ou utilisent tout l’arsenal métaphorique 
cabalistique pour rendre leurs discours opaque à tout goy se trouvant par hasard dans le cercle de 
la discussion).  
Les goys arrivent au fur et à mesure à la soirée, ils s’empressent de s’alcooliser eux-mêmes, 
comme quoi, ils sont déjà bien dressés…ou s’ils sont réticents, on les y pousse bien discrètement 
ou en les laissant bien s’ennuyer dans leur coin, ou en les obligeant d’un air léger à boire verres 
sur verres, si ce n’est en lançant des jeux d’alcoolisation. Bien sûr les sionistes encouragent la 
pratique, se faisant meneurs, encourageant les jeux d’alcool, étouffant toute initiative goy. Il faut 
que chaque action réponde au desiderata de sioniste A, B, C  ou J… Les goys ne s’y retrouvant 
pas dans cette soirée qui les lasse sont récupérés par sioniste J (Ali) qui a « pécho une beuh de 
ouf ». Et voilà comment, l’ennui légitime d’assister au ballet sioniste se meut en pulsion de 
mort, de suicide par le cannabis… le tout sous la couverture de partage, tout comme on partage 
un « acide »... Sauf que le sioniste n’avale pas l’acide, alors que le goy l’avale… la pilule que le 
sioniste avale n’est pas vraiment la même que celui qu’il fait avaler par le goy (Celle que le 
sioniste avale ne contient aucune substance). 
Sur ce, les sionistes E (Adèle) et G (Emily), « meufs ultra bonne » en langage ado, mais surtout 
« bonne l’air de rien », « bonne alors que je fais rien pour », presque « bonne malgré moi »... 
installent des messages subliminaux aux goys filles présentes : 

• Message 1 : mon petit corps parfait= action bénéfique de la cigarette sur mon corps par 
fonte des graisses... 

•  Message 2 : Boire permet d’être cool, aimée et populaire comme moi. 
•  Message 3 : Faites comme moi, soyez insouciantes et légères, ne vous « prenez pas le 

tête », et bien sûr, mangez des bonbons, j’en raffole, c’est une vielle légende que ça fait 
grossir, fatigue ou donne le cancer… ! Yeepie !...  

Goy 6 (Christian), au tempérament timide et solitaire (timidité qui est une technique comme une 
autre de préservation goy) a finalement été convaincu par son seul pote, sioniste C (Julien), de 
venir à la soirée, où naturellement, il s’ennuie par instinct encore intact de  l’impression de 
faux  ambiante. Il est assis dans son coin, laissé seul, pourtant dès qu’il va se lever et faire mine 
de se barrer, sioniste C (Julien) ou un autre va s’arranger pour le caresser dans le sens du poil, le 
dorloter, le faire participer à tel ou tel jeu d’alcool pour le dissuader de partir, en remplissant à 
nouveau son verre, pour que l’alcoolisation aidant, goy 6 (Christian) finisse par confondre son 
ébriété avec la notion de « bon temps ». Et si malgré tout, dans un élan superbe de préservation 
quasi surnaturel, goy 6 (Christian) part de la soirée, sioniste C (Julien) devra se rendre à 

                                                 
228 Voir la signification du feu pour désigner la combustion volontaire des âmes goys par les sionistes et, par 
extension, tout ce qui est « chaud » fait référence à cet élément cabalistique. 
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l’évidence que goy 6(Christian) ne sera pas si facile que ça à cramer, et qu’il faudra sortir 
l’artillerie lourde, j’ai nommé : l’amourette adolescente… Ok, c’est entendu, sioniste E 
(Adèle) va s’en charger, d’ailleurs, goy 6 (Christian), un soir de confidence par SMS à sioniste 
C (Julien) avait fini par confesser par boutade qu’il était en train de fantasmer grave sur sioniste 
E (Adèle). Autrement dit, c’est du gâteau pour sioniste E (Adèle), il suffit juste d’organiser deux 
ou trois situations où Christian va pouvoir croire la séduire… Ah ça tombe bien, sioniste A 
(Mathias) est assis à côté de goy 6 (Christian) en cours d’anglais tout au fond, il suffit que 
sioniste E (Adèle) et A (Mathias) changent de place « par hasard » lundi prochain, pour que 
sioniste E (Adèle) et goy 6 (Christian) se retrouvent assis l’un à côté de l’autre, le charme fera le 
reste… 
Ainsi quand goy 6 (Christian) se sera bientôt dépucelé, il pourra même se croire être un cador du 
sexe, car sioniste E (Adèle) fera du très bon boulot, se fera la copine parfaite sous tous les angles, 
le faisant atteindre un sommet que goy 6 ne retrouvera jamais (et qui rendra la rupture 
intégrale organisée par la communauté sioniste volontairement douloureuse et 
autodestructrice pour Christian). Adèle, se fera complice de tous ses fantasmes les plus secrets, 
enfin… pour autant que goy 6 (Christian) les ait confiés à sioniste C(Julien) qui s’empressera de 
les transmettre à agent sioniste E (Adèle) en mission avec goy 6. Goy 6 (Christian) planera, sera 
sur un petit nuage, on le fera enfin s’ouvrir à ce monde factice des soirées. Il se croira 
enfin « cool », il baissera enfin la garde, il abandonnera un peu le sport, fumera quelques cloppes 
à l’occasion, ne saura refuser un joint, tant que sa belle approuve, tant qu’il est cool, tant qu’il 
plane sur ce paradis qu’il croit réel. Ça y est, les sionistes C (Julien), E (Adèle) avec l’aide de 
A (Mathias) et de tous les sionistes au courant de la situation seront parvenus à remettre le 
solitaire intelligent Goy 6 (Christian) dans le troupeau Goy. Maintenant qu’il a perdu son 
rejet de ce quotidien qu’il trouvait trop absurde et corrosif, il sera d’autant plus facile de le 
dégrader dorénavant. Une année ou deux peuvent même s’écouler, Adèle peut même se 
surprendre à s’amouracher un peu si Christian est particulièrement brillant et conserve, malgré les 
atteintes, une belle âme… Il peut lui venir l’idée de faire un enfant avec lui, ce qui l’obligerait à 
s’en défaire. Christian, avec son ego de mâle au beau fixe,  peut même s’empresser de rêver à 
d’autres filles à conquérir de temps en temps en se lassant de sa copine qui n’est vraiment plus 
assez inaccessible pour ne pas qu’il la détruise un peu par son « ivresse de blesser » à lui.229 
230. C’est un point extrêmement important : tout goy étant constamment abîmé par les sionistes 
risque lui même d’être malheureusement très corrosif en retour. 
Enfin, quand la confrérie sioniste alentours aura jugé que la phase préliminaire a assez durée, que 
Christian a été assez caressé par Adèle dans le sens du poil, il faudra entrer en phase 2 du 
cramage par le sentiment. Il s’agira d’organiser la séparation du couple de la manière la plus 
tragique, la plus douloureuse, qui soit, si possible en faisant porter la responsabilité à Christian, 

                                                 
229 L’amour se résumant souvent au degré de difficulté à obtenir quelqu’un, à l’inaccessibilité de l’autre. C’est pour 
cela que ce sentiment peut retomber si fugacement une fois l’autre obtenu. Les sionistes connaissent ce phénomène, 
en ne négligeant jamais, juste après qu’une histoire soit lancée, de simuler une séparation immédiate, pour contrer ce 
phénomène et aisni, se redonner ce parfum d’inaccessibilité malgré une première baisse d’arme. Ce sont les amours 
ados, tournant en moyenne à deux séparations et retrouvailles hebdomadaires dans une intensité sexuelle ainsi 
toujours renouvelée. 
230 Oscar Wilde: « Yet each man kills the thing he loves, by each let this be heard, some do it with a bitter look, some 
with a flattering word, the coward does it with a kiss, the brave man with a sword! Some kill their love when they are 
young, and some when they are old; some strangle with the hand of lust, some with the hand of gold; the kindest use 
a knife, because the dead so soon grow cold. Some love too little, some to long, some sell, and others buy; some do 
the deed with many tears, and some with a sigh: for each man kills the thing he loves, Yet each man does not die.” 
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pour lui faire éternellement regretter d’avoir causé l’abandon d’Adèle. Sioniste E (Adèle) sera 
alors absolument introuvable ou injoignable, jusqu’au jour où elle mettra le coup de grâce à 
Christian en s’affichant avec un nouveau copain, pourquoi pas l’ex meilleur ami de goy6 
(Christian), à savoir sioniste C (Julien)… 

Fouillez dans vos souvenirs ! : 
Il devrait, normalement, à ce récit, vous revenir des centaines de réminiscences de ces faits 
troublants, cette impression de grand théâtre se déroulant devant vous, et surtout, il vous 
apparaîtra clair que la frénésie que vous avez observé chez certain à sortir, et leur 
communication permanente pendant ces « sorties » n’étaient que partage d’infos sur les 
goys ambiants. Vous comprendrez leur façon théâtrale de mentir. Vous comprendrez leur 
excitation du secret. Vous comprendrez mieux les grandes effusions de joies surjouées quand 
deux sionistes se rencontrent, vous comprendrez mieux pourquoi certains semblent connaître tout 
le monde où qu’ils aillent, vous comprendrez mieux pourquoi, en moins d’une heure, une 
nouvelle tête semble parfaitement absorbée et au fait de tout dans un groupe d’amis alors que 
vous, vous vous y sentez irrémédiablement à la marge… 

Gouvernance sioniste pour le bien de l’humanité ? 
Malgré la guerre au quotidien menée par les sionistes contres les goys, ils n’en demeure pas 
moins une croyance tenace dans l’imaginaire sioniste : c’est de constituer malgré tout, une élite 
providentielle pour le reste de l’humanité. 
En effet, nous assistons depuis deux générations à la naissance d’hommes multipotents, non 
empoisonnés chimiquement, au physique optimisé. Ils peuvent assouvir tout désirs sexuels par 
microcabale sur le cheptel goy femelle, ou en sollicitant n’importe quelle femme sioniste, car 
c’est considéré comme un service dans la société sioniste que de permettre à un autre 
communautaire d’assouvir ses plaisirs sexuels ensemble. Ils sont à l’aise dans leur vie 
matérielle, pouvant concrétiser facilement tout esprit d’entreprise ou créatif. Ils sont 
assurés, où qu’ils aillent de bénéficier des meilleurs plans, de pouvoir compter sur 
l’hospitalité de la communauté. Ils connaissent les sports délétères pour le physique (sport 
d’opposition à une force) et ceux dont l’action est bénéfique (sport d’amplification d’une 
force, sports d’assise, d’encrage). Ainsi excellent-ils dans toute discipline sportive qui les 
intéresse par connaissance immédiate de tous les secrets d’exécution. Leur maintien de soi est 
d’autant plus optimal qu’ils évitent tous les pièges qu’ils tendent volontairement aux goys. 
Ils ont l’appui et le confort psychologique de la communauté. Leur nature humaine n’est pas 
corrompue par la morale chrétienne au sens Nietzschéen : il appliquent une condition « entière » 
d’être humain capable de faire beaucoup de mal à l’extérieur de la communauté, et par 
ricochet, capable de beaucoup d’amour à l’intérieur. Ils servent naturellement d’idéal, tel 
un mirage jamais atteignable pour le goy qui court derrière ces « idoles » sionistes qu’il ne 
pourra jamais égaler et qu’il n’identifiera jamais comme sionistes. 
 
D’un point de vue macro-sioniste : David Rockefeller explicite textuellement en ouverture de la 
conférence Bilderberg à Baden Baden en 1991 qu’il pense agir pour le bien de l’humanité.231 
                                                 
231 « Nous sommes reconnaissants au Washington post, au New York Times, au Time magazine et à d’autres 
importants organes de presse dont les directeurs ont assisté à nos réunions et tenu leurs promesses de discrétion 
pendant près de quarante ans. Nous n’aurions pas pu développer notre plan pour le monde si nous avions été 
exposés aux regards de l’opinion publique pendant toutes ces années. Mais le monde est maintenant plus complexe 
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Quand il parle « d’une élite d’intellectuels », il désigne aussi bien les « représentants » politiques, 
que les doyens de facultés que les dirigeants d’organes de certification et de contrôle sanitaire, 
que les directeurs de journaux ou de télévision.  
Au niveau des artistes crypto-sioniste, Marley suggère dans « Rat race »232 ou dans « Work »233 
que de toute manière, sans la présence sioniste, les goys finissent par se faire violence entre eux, 
ou restent oisifs si on ne leur donne pas quelque chose à faire. Céline est lucide à ce propos, 
rappelant que le triomphe sioniste a prospéré sur le petit esprit goy paysan enclin à la querelle de 
clocher…234 
Alors, posons nous objectivement la question : maintenant que la mainmise sioniste est en 
place quasi universellement aux Etats-Unis, en Grande-Bretagne, en France bientôt suivie 
en intensité par les autres pays européens, constate-t-on une « saveur » améliorée de la vie ? 
La réponse est oui pour les sionistes, oui pour les goys d’intelligence inférieure car ils sont 
sans cesse divertit pour être maintenus dans l’ignorance. Non pour le reste (classe moyenne 
ou classe dissidente ou jeunesse actuelle non communautaire), clairement : non. Et la 
dégradation de ces conditions de vie n’est qu’un début. 

Les conséquences de la guerre larvée sionistes sur la 
pyramide sociale : 

Le travail de sape dès l’enfance: 
Nous avons pris l’exemple précédemment d’une classe de lycée où la patine des âmes et 
physiques goys prend principalement l’apparence de la fête ou bien des vicissitudes des histoires 
sentimentales douloureuses. Bien entendu, ce n’est pas une seule soirée isolée qui peut affecter 
la spontanéité, l’ouverture, la confiance en soi ou tout simplement la fraîcheur d’un 
cerveau. C’est bien l’accumulation d’événements quasi anodins, mais dont la répétition modèle 
le psychisme goy vers la soumission. Au cours d’une jeune vie, on ne compte déjà plus les 
atteintes sionistes qui vont progressivement égratigner de belles assurances, amoindrir des 
sentiments de supériorité intellectuelle, pour finalement, altérer par la ruse la répartition 
naturelle des individus dans la pyramide humaine. Car, la plupart des individus tendent à 
oublier que le psychisme est un élément fragile et intégrant chaque instant de la vie. Pour 
reprendre une image Eriksonienne235 : le psychisme est comme une pile d’assiette que l’on 
entasse années après années. Si une assiette est ébréchée ou posée de travers au départ, c’est toute 
la pile qui sera déstabilisée, aussi droite que soient posées les suivantes. Chaque individu tend à 
oublier ce recul sur son parcours et son existence, car il est pris dans les nécessités du présent. Or 

                                                                                                                                                              
et mieux préparé à s’acheminer vers un gouvernement mondial (…). La souveraineté supranationale d’une élite 
d’intellectuels et de banquiers mondiaux est certainement préférable à l’autodétermination pratiquée au cours des 
siècles passés. » Ben voyons, Louis XVI ou François Hollande, faites votre choix !...  
232 « When the cJats ‘away, the mice will play, political violence fills da city, yeah… » Rat race, Marley. 
233 « Work » : « we jah, we both can make « it » work… Come together, and make « it » work… Work cause 
« I »ain’t got nothing to do... ». (« I » est à comprendre par “le goy”). 
234 « L’aryen admirablement préparé, notons le, par toute son hérédité… absolument racornie par toutes les sales 
habitudes hypermesquines du passé paysan… Il fait un splendide cocu, méfiant et jobard, un passif orgueilleux, par 
excellence, un dupe extraordinaire… L’Aryen ne voyage jamais, il est bouzeux, provincial, ragotier de tradition, de 
constitution, incurablement. Il ne sait rien, il ne lit rien… il parle toujours, il se grise de ses propos, de ses 
propres paroles… » Bagatelles pour un massacre. 1937 Céline. 
235 Erik Erikson (1902-1994) (psychanalyste ayant travaillé sur les phases de création de la personnalité et développé 
une théorie très intéressante sur les huit stades successifs du développement psychosocial) 
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notre parcours est dès l’enfance marqué par le souci atavique de dominer, tel les chatons 
d’une portée se disputant les mamelles maternelles, ou se prouvant leur force mutuelle, tout cela 
sous forme de jeux. Ainsi, la lutte est d’autant plus féroce et ouverte pendant la préadolescence. Il 
faut, pour s’en convaincre, assister aux jeux de préadolescents pour constater que l’insulte est le 
mode de communication basal. Or c’est dès cet instant charnière de la vie, que le relais 
sioniste parmi les ados commence à biaiser le combat. 
Concrètement, le goy perspicace va être amené à se poser cette amère question en permanence : 
pourquoi ne peut-il jamais vivre selon sa vraie nature, et la véritable fécondité de son 
esprit ? Pourquoi une invisible force semble, jours après jours, le pousser irrémédiablement vers 
des habitudes musicales débilitantes, un vocabulaire restreint et sans nuances, des expressions 
qu’il a spontanément trouvé idiotes, mais qu’il est contraint d’appliquer par volonté de faire 
partie d’un groupe… 
Beaucoup de parents se demandent pourquoi leur enfant chéri est si taciturne en revenant 
de l’école, pourquoi il se détruit par l’alcool ?  Or, dans ces temps de corrosion sioniste des 
âmes universelles,  un enfant qui s’isole peut être une marque de fermeté d’esprit. Un rejet de 
l’autodestruction voulue par les sionistes. Un enfant timide ou solitaire garde encore vivant son 
attachement spontané aux valeurs d’honnêteté et de noblesse qui coulent dans son sang. C’est un 
acte hautement résistant malheureusement si rare que de ne pas subir le dictat d’habitudes 
autodestructrices en permanence instillées par les sionistes anonymes. Ces ados goys sont 
supérieurs intellectuellement, et par instinct. Ils ne comprennent pas comment tant de beauté 
alentours ne puissent pas suffire à chaque individu ! Pourquoi le monde n’est pas plus 
contemplatif. Pourquoi tous ses camarades ne semblent avoir qu’un seul but : se détruire ! Tandis 
que les ados sionistes sont déjà bec et ongle enfermés dans leur dynamique communautaire… 
Rien ne les en sortira. Le goy est déjà un sous-produit de l’humanité dans le paradigme sioniste 
adolescent. L’ado goy supérieur n’est pas de ceux qui tente désespérément de ressembler aux plus 
méchants, car c’est bien connus, « ce sont toujours les plus salauds qui sont les plus aimés »… 
Interrogez un ados, c’est le constat qui reviendra irrémédiablement. Si il savait l’ado, que ces 
« salauds aimés », ne s’aiment qu’entre eux, uniquement entre eux !... 

Le façonnement de l’adolescent par les sionistes à la télé : 
Bien sûr, à 13 ans on est loin d’avoir la culture nécessaire à la méfiance célinienne vis-à-vis des 
directeurs de conscience, des pousses-à-la-boisson, et des vampirisateurs d’âme. On ne connaît 
rien qui pourrait nous tirer de ces influences. Tout est fait pour qu’il en soit ainsi. La télé offre en 
permanence le spectacle de crypto-sionistes, que ce soit au grand journal de canal+ ou chez 
Arthur ou chez Cyril Hanouna, ou autour de la table de C à vous. Il y a toujours trois quatre 
crypto-sionistes et initiés avec parfois un goy ou deux de service, qui partagent leur excitation 
frénétique à partager leur secret devant un goy médusé. Tel est l’environnement télévisuel 
quotidien d’un ado, et j’imagine qu’il en est de même dans tous les pays européens et un 
nombre croissant de pays extra-européens. 
C’est le drame de la formation des esprits par le modèle sioniste télévisuel qui fait mine de mode 
d’échange quotidien. Les ados sont les plus vulnérables et perméables à ces influences qu’ils 
tentent de reproduire. Le seul élément qui les protège est la relative fraîcheur de leur cerveau. En 
instant les ados peuvent saisir l’essentiel de ce livre de mise en garde, ce qui n’est plus possible 
chez un sexagénaire. Mais comment résister au quotidien à une conjuration si vaste et si 
insoupçonnable ? Que peut un livre comme celui là contre des milliers d’heures de 
formatage télévisuel ? 
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Les magazines d’infos ou la manipulation d’opinion à échelle « n+1 » : 
Quelle est la mission permanente du réseau médiatique français sioniste ? : donner un 
vague parfum de réalité à toute information permettant le maintien de la domination 
sioniste. Souvent une grille d’analyse fine à « échelle n+1 » est nécessaire pour comprendre telle 
ou telle focalisation de l’information. 
Par exemple, un reportage sur un soi-disant réseau salafiste se préparant à tuer sauvagement du  
français de souche n’est pas très difficile à analyser : ce reportage, comme 1000 autres découle de 
la stratégie de choc des civilisations inaugurée en grande pompe le 11 septembre 2001 avec 
l’équivalent en moyen d’une grosse production hollywoodienne. Le but est simple : initier la 
guerre chrétiens-musulmans, diviser pour mieux régner. Monsieur le goy français de souche, 
crédule à toute information  va haïr un peu plus les musulmans en les mettant tous dans le même 
sac estampillé « terroriste ». De l’autre côté les jeunes musulmans _poussés par des crypto-
sionistes musulmans infiltrés_ vont encore plus se sentir persécutés et renforcer leur psychisme 
« d’hommes du ressentiment ». Or un « psychisme du ressentiment » est à la base de toute guerre 
car c’est faire de l’autre l’auteur de son malheur. C’est d’ailleurs, on l’a vu, la base fondatrice du 
sionisme, « leur rancune sublime 236» comme la désigne Nietzsche. On constate quotidiennement 
tous les ravages que ce psychisme produit sur les sionistes et à quel point il légitime leur 
sauvagerie. Il agit de même chez le musulmans ou chez le goy et risque de les mener à un 
affrontement dans lequel ils ne veulent pas tomber mais y seront forcés par Israël « par la 
tignasse de leur cheveux » comme le rappelle Rav Ron Chaya237. 

L’Exode de la « plèbe » musulmane, naissance de « l’islam du 
ressentiment » et d’un néo-islam talmudique de banlieue: 
A force de stigmatisation par les médias qui utilisent l’émotionnel en permanence, montant 
en épingle des insignifiances comme les prières de rues, ou l’épiphénomène de la burka,  à force 
d’infiltration de crypto sionistes-musulmans influents dans les milieux défavorisés immigrés 
qui instillent un message de haine à l’égard de la France et du français caucasien en 
particulier, et aussi par pulsion naturellement méfiante de l’homme se sentant proche de son 
ethnie caucasienne, arabe, ou noire, par ressentiment et replis sur soi si spontané en cas de 
difficulté, et surtout, par la situation économique et la misère inhérente à l’arrivée récente sur un 
continent nouveau et donc la nécessité  de commencer dans la vie sans patrimoine familial 
intellectuel ou matériel_ là où je suis, par exemple, le bénéficiaire direct d’une vie de labeur de 
mes grands-parents dans les champs et de tous mes ancêtres sans doute chevillés depuis la nuit 
des temps à ce lopin de terre transmis de générations en générations_ à cause de tout ça,   
certains jeunes musulmans mal ou pas incérés (comme moi et comme énormément de 
blancs d’ailleurs) ont développé un psychisme réellement talmudique du ressentiment envers 
les caucasiens. Pourtant, nulle part dans l’Islam, il n’est justifié d’une telle attitude envers les 

                                                 
236 « Israël n’a-t-il pas, par le biais de ce « Sauveur »(Jésus), de cet opposant, de ce liquidateur apparent d’Israël, 
atteint le but ultime de sa rancune sublime ? N’est-il pas conforme à la magie noire et secrète d’une politique 
véritablement grande de la vengeance, vengeance perspicace, souterraine, à l’action lente et calculée. » Nietzsche, 
GM. 
237 « C’est marqué dans les écrits de Ravi « Amechel Meapt » qu’à la fin des temps, les peuples voudront faire la 
guerre entre eux, mais ils verront, que s’ils font la guerre entre eux, le seul qui va en profiter en fait c’est le peuple 
d’Israël. Alors ils vont tout faire pour pas rentrer en guerre, mais néanmoins c’est marqué : « Par la tignasse de 
leurs cheveux, de force, ils seront obligés de rentrer en guerre, et il a rajouté, on peut dire cela en mon nom, 
comme si on l’entendait de la bouche d’un prophète. »  
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personnes extérieures à la Oumma238. Ainsi, est né ce Néo-Islam artificiel, plus vécu comme 
provocation communautaire criante que réception de la lumière divine dans sa sphère la 
plus intime. Cet Islam est celui du petit délinquant animal et violent de toute sa personne,  
terminant systématiquement chacune de ses phrases par « Whallah »239. Pour cet personne raciste 
et amorale, grâce à un paravent religieux, le vol commis sur un chrétien ou un goy semble 
justifié autant que s’il était écrit textuellement dans les textes de l’Islam. Or nulle par, dans le 
Coran ou dans les Hadiths du prophète Mahomet, quels que soit la variante de l’Islam, et donc les 
Hadiths « acceptés » ou « réfutés » sur les centaines de millier qui sont prêtés aux « à dit » de 
Mahomet, il n’est justifié aux yeux de Dieu de pouvoir voler autrui. Ensuite nulle part il est 
écrit qu’Allah fermerait les yeux sur le vol de tout individu en dehors de la Oumma. Or le 
Talmud fourmille de telles « dispenses » d’équité et morale à l’égard du goy240. Le terme « goy » 
englobant tout ce qui n’est pas sioniste, et donc aussi bien musulmans que chrétiens.  
 Ce concept de néo-islam d’apparence talmudiste reproduit avec moins de discrétion et 
« d’expérience pour la haine dissimulée» que les méthodes cabalisto-talmudiques, le 
dénigrement des chrétiens ou athées principalement blancs.  
Ces pseudos musulmans, « islamo-racailles » en termes soraliens, ont recréé, tel un néo Exode, 
non pas de Thèbes à Jérusalem, mais du cœur des cités françaises à ses banlieues les 
conditions d’un ressentiment éternel contre les blancs. Tout comme le renégat pharaonique 
Moïse exhortait à violer tous les lieux saints des autres croyances241 pendant l’exode, les 
associations boutefeu du ressentiment envers les blancs comme SOS-racisme (création du 
sioniste Julien Dray) ont exhorté à un phénomène qui n’existait pas jusqu’alors dans la première 
génération d’immigré, arrivée dans les années 70 : la quémanderie et la plainte perpétuelle (sorte 
de jérémiade musulmane). Ces musulmans d’apparat, à la mentalité  talmudiques du 
ressentiment, ont dès lors, été encouragé à donner le statut de sous-homme aux français blancs de 
souche, encouragés, il est vrai, par l’apathie des blancs, ainsi que la face déconfite ce ceux-ci, 
dévirilisés, « s’excusant de vivre », dans une dépression identitaire rampante, organisée 
sciemment par l’image d’exploiteur et d’esclavagiste que les médias sionistes ont propagé sans 
relâche. Le blanc n’a pu résister identitairement à la furie accusatoire du repentir qui s’est déversé 
sur lui : puisque ça fait 40 ans que le blanc goy est désigné tantôt comme un génocidaire 
direct de 6000 000 de juifs (d’après l’historchienne C. Fourest), ou un raciste viscéral parce 
qu’il s’inquiète pour le pays de ses ancêtres et aime sa culture… bref, le français blanc se 
dirige droit vers le faciès de bête apeurée, déshumanisés du russe à la pire époque des 
soviets, du Comintern, des camps de concentrations et de leurs cinquante concentrationnaires 
(Kaganovitch, Yagoda, Frenkel, Jejoff, Rappaport, Abramovici, Ouritski, Firine, Apetter, et 50 
autres circoncis au 8ème jour, tous juifs), responsables en fourchette basse cette fois, de la mort 
de 10 millions de Russes… 

                                                 
238 Extrait du Coran, sourate Al Maïda 5 :82 « Tu constateras sûrement que ceux qui nourrissent la haine la plus 
violente contre les musulmans sont les Juifs et les païens, et que ceux qui sont les plus disposés à sympathiser avec 
les musulmans sont les hommes qui disent : « Nous sommes chrétiens. » Cela tient à ce que ces derniers ont parmi 
eux des prêtres et des moines et à ce qu’ils ne font pas montre d’orgueil. » 
239 « Wallah » : « je le jure sur Dieu » 
240 « Dieu donna toute puissance aux juifs sur les biens et le sang de tous les peuples. » Le Talmud. 
241 « Chez Lysimaque, Moïse enjoint son peuple lors de l’exode, de renverser les temples et les autels des dieux 
qu’ils rencontreraient sur leur route » (Aux origines de l’histoire des religions, Philippe Borgeaud Editions du 
Seuil© 2004) 
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La contre-offensive musulmane patriote : 
Heureusement, là encore, la vérité est en marche. Les jeunes musulmans sont de plus en plus 
nombreux à avoir identifié, notamment grâce au travail d’Alain Soral et d’Egalité et 
réconciliation la supercherie sioniste voulue du choc des civilisations vers laquelle les sionistes 
veulent plonger de force toute l’Europe. Le sioniste ayant tout intérêt à opposer le français blanc 
de souche au français musulman maghrébin ou africain d’origine. 
Parfaitement illustrée par l’association de Camel Bechikh « Fils de France », cette mouvance 
salvatrice de patriotes musulmans, d’authentiques Musulmans de France, cultivés religieusement 
mais aussi philosophiquement par Voltaire, De Gaulle, Soral ; vient comme une bouffée 
d’oxygène, un éclair d’espoir dans un océan sioniste. Ces musulmans ont fait déjà l’acte de 
résistance fondamental au sionisme de s’être extrait de la haine de la France traditionnelle, 
appréciant aussi bien l’esprit français que les arts de la table français, appliquant universellement 
la morale issue du Coran et des Hadiths, et non plus dans un racisme « talmudiforme » 
envers les chrétiens ou les athées goys, ces musulmans donc, arrivent enfin comme une bouffée 
d’oxygène dans la guerre civile larvée et entretenue par les boutefeux médiatiques et intellectuels 
communautaire, qui travaillent tous les jours à préparer l’opinion au choc des civilisation 242. 

Rapports des sionistes aux immigrés : 

Les sionistes sont Immigrés eux-mêmes  
Les sionistes sont d’abords eux même des immigrés par excellence, en exile, en perpétuel 
mélange et déplacements plus ou moins contraints au gré des remous causés par les 
populations autochtones 243… Cela donne typiquement des profiles de type : «  ma mère est 
anglaise, je suis née en Australie mais je vis en France… » ou la version africaine : « Je suis né 
en Afrique du Nord, puis j’ai occupé des hautes fonctions politique en France… » ; itinéraire tant 
plébiscitée par nos hommes politiques dont le maire de la Capitale Française. 

Rapports à l’immigration du sionisme « de la haute » : 
Par les discours de Marc Bloch, le financement de ses vols permettant l’acheminement 
d’immigrés nord-africains en France, par la pression pour loi de regroupement familial de 1976, 
par l’apologie constante du métissage244 : nul doute que le sionisme « d’en haut » souhaite 
diluer le creuset identitaire de tout l’espace français sous contrôle. Et plus généralement, de 
toute l’Europe. Il y a pour cela, six raisons évidentes : 
                                                 
242 BHL chez “Zemmour et Naulleau”, 2/12/2011 “ L’islamisme radical c’est le dernier fruit, c’est le dernier 
bourgeon de la vieille histoire européenne des années 30, c’est à dire le nazisme” 
243 Introduction du “Pro perfidi judeais” au VIIème siècle dans la liturgie du vendredi saint. Mesures d’expulsion en 
France de 1306, 1322, 1394. puis l’inquisition espagnole: expulsion d’Espagne: 1492, d’Arles 1493, de Florence 
1494, de Lituanie 1495, du Portugal (1495), de Tarascon (1496), de Provence (1501), du Württemberg (1555), de 
Bavière (1555), de Brandenbourg (1573). En 1492, le judaïsme rabbinique fait de l’unité du peuple juif un point 
central de la Loi. C’est la naissance du sionisme dans le sens qu’il a dans ce livre. 
Références contemporaines à l’infiltration sioniste encouragée: « Cause no matter what they do, let jah people 
comming through… » Exhortation a faire progresser l’arrivée sioniste sur un territoire. (Ride Natty ride, Marley). 
« Coming in from the cold » Description de la migration sioniste vers le nord (le « from » est là pour brouiller les 
pistes). (« well it’s you you, YOU i’m takling to WELL yes YOU stilllibong you oh you i’m talking to now...” 
(Marley s’adresse bien à ses co-sionistes...quand il dit “toi”, “toi”) 
244 « Car il faut faire cette éducation du pays, pour que désormais il apprenne que son avenir c’est le métissage » 
Julien Dray. 
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1_Achever de tuer tout instinct et fierté de race chez le caucasien. L’ethnie blanche doit être 
vue comme répugnante, là où une « touche » de gènes africains, indo-européens, créoles, 
ainsi que la cohésion de ces ethnies, le fait que leur membres s’appellent « frères », tout cela 
doit être vécu comme « exotique », « sympathique », « culturel », tandis qu’un blanc 
appelant son homologue « frère » est désormais vécu comme la pire des abominations, écho 
au crime des crimes : la shoah. L’ethnie blanche et sa fierté est particulièrment dans le 
collimateur du sionisme international et doit être en priorité, affaiblie. En effet, c’est une 
conséquence historique : les seuls bourreaux de la judée, les seuls vainqueurs sur la Judée sont 
des caucasiens, notamment les Romains qui ont détruit leur Temple initial. Or les sionistes ne se 
nourrissent que de ressentiment, c’est leur moteur principal, c’est pour cela qu’ils 
l’entretiennent en permanence par mille commémorations où la France doit se mettre à genoux et 
expier pour des crimes qu’elle n’a pas commis. Le degré de ressentiment des sionistes à 
l’égard des blancs est donc bien supérieur à celui éprouvé envers les autres ethnies, là où le 
monde de « Rome » dont nous sommes issus a été la seule civilisation à mater l’inexorable 
progression sioniste245.  
 
Dans la vision des sionistes de la haute, l’immigré possède toute les caractéristiques au 
maintient et à la consolidation du pouvoir sioniste, à savoir : 

1. Il a un attachement au territoire souvent inexistant, si ce n’est la haine communiquée 
de l’indigène blanc, potentialisé par les œuvres cinématographiques du ressentiment 
sionistes, façonnant son esprit dans ce sens. 

2. Il est dans un stade évolutif où le matérialisme n’est jamais remis en question, et pour 
cause, après des années de vache maigre africaines ou asiatiques à contempler l’opulence 
occidentale, l’immigré devient un acheteur compulsif, victimes privilégiée de toutes les 
modes, par lesquelles il penses compenser un complexe d’infériorité raciale par le dernier 
I-phone 5… 

3. L’immigré offre la garantie de tomber dans le piège dualiste :  
• Gauche=gentil avec les immigrés 
• Droite=méchants avec les immigrés 
• Extrême droite=ouverture après demain de camps d’exterminations d’immigrés… ! (D’où 

le zèle pour que les étrangers puisse voter). Ainsi, le vote immigré retombe 
irrémédiablement dans le camp de la tarte à la crème sioniste avec un « goût » tantôt PS, 
tantôt « UMP », voire « FDG » pour les curieux… 

 
4. Le chemin vers la découverte de tous ces phénomènes de deuxième rideau que 
constitue l’éducation dissidente, est long. Il nécessite un esprit d’analyse et de doute 
assez fin, il nécessite de se dégager de ses propres prisons communautaires. Il n’est 
accessible que par une formation intellectuelle conséquente, et du temps à y consacrer dans sa 
vie, pour ouvrir un livre de temps en temps ou regarder le réseau dissident d’information sur 
Internet. 

(Il faut aussi pour l’élite intellectuelle immigrée de troisième, quatrième génération faisant 
médecine, ou des grandes écoles ou autres études supérieures, être bon élève sans avoir la tête 
dans le guidon. Le plus dur étant de « garder la ligne dissidente » malgré la forte 
fréquentation sioniste des amphis de médecine ou droit par exemple. Un dissident identifié 
comme tel dans un amphi de médecine ou droit va fatalement être expulsé du cursus par la 
                                                 
245 Notamment par la défaite infligée par l’empereur romain Hadrien.  
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communauté d’élèves sionistes invisiblement soudée. Autre risque pour l’immigré de 2ème 
génération : la promesse d’une voie de soumission possible pourvu qu’il « ferme les yeux » 
pourvu qu’il puisse acheter son appart et sa maison, ce qui constitue une victoire suffisante qui 
justifierait toute les compromissions.)  

5. Enfin, en toile de fond, il y a la stratégie de choc des civilisation, inaugurée le 11 
septembre, souhaitant opposer le monde occidental blanc à un islam présenté comme 
« obscurantiste » et sanguinaire. Pour traduire cela en termes concrets sur le terrain, il 
s’agit d’importer sur un même espace deux belligérants potentiels que l’on va forcer 
à se battre, au profit de celui qui tire les ficelles246. Ce sont les deux versants de cette 
prochaine guerre mondiale de « remise à niveau économique et bancaire, tout en 
accomplissant la prophétie du grand Israël du Nil à l’Euphrate (les deux bandes bleues sur 
le drapeau désignent le Nil et l’Euphrate)247 : d’un côté : initier le conflit par une attaque 
israélienne sur l’Iran entraînant l’entrée en guerre de l’alliance russo-pakistano-chinoise et 
des pays arabes soutenant l’Iran contre le bloc Occidental sous contrôle désormais 
intégral américano-sioniste avec le soutien des « islamo-sionistes » du Qatar. 

 Et si le front de guerre direct va épargner l’Europe, ne nous réjouissons pas, car il sera 
organisé, au sein même de ces nations, une guerre civile opposant l’Islam présenté comme 
obscurantiste, terroriste et sanguinaire contre le monde « caucasien » héléno-chrétien, sur 
fond d’effondrement économique global, voire utilisation d’armes bactériologiques ou 
virales volontaires testées « in vivo » lors de l’épisode H1N1, pour véritablement décimer les 
peuples au cas où les populations, décidément, se refuseraient de s’entretuer248. Autrement 
dit, l’immigration de masse répond à une triple préparation de la troisième guerre mondiale, avec, 
à la clé : 

• le chaos généralisé, une hécatombe inégalée dans l’histoire humaine, préparant les 
peuples à l’installation dans l’urgence d’un nouvel ordre mondial où tous les 
individus sont fichés et marqués biométriquement. 

• le problème de croissance infini « structurel » au capitalisme spéculatif réglé249. 
De la même manière que la seconde guerre mondiale a été voulue et financée par 

                                                 
246 Discours de Rav ron Chaya sur « comment arrivera la victoire d’Israël » Vidéo, 2012 : « C’est marqué dans les 
textes que quand arrivera la fin des temps, il y aura une grande guerre dans le monde… On n’est pas prophète ni fils 
de prophète, c’est vrai que tout le monde sent un peu [dit-il en se touchant le nez] que c’est pour bientôt, on sait pas 
quand ça se passera, c’est marqué très clairement qu’il y aura une grande guerre entre l’occident et l’orient, je 
rajouterai même un petit truc : c’est marqué dans les écrits de Ravi « Ameche Meapt » qu’à la fin des temps, les 
peuples voudront faire la guerre entre eux, mais ils verront, que s’ils font la guerre entre eux, le seul qui va en 
profiter en fait c’est le peuple d’Israël. Alors ils vont tout faire pour pas rentrer en guerre, mais néanmoins c’est 
marqué : « Par la tignasse de leurs cheveux, de force, ils seront obligés de rentrer en guerre, et il a rajouté, on peut 
dire cela en mon nom, comme si on l’entendait de la bouche d’un prophète. » » 
247 « A ta descendance, je donnerai ce pays, à partir du fleuve d’Egypte, jusqu’au grand fleuve, le fleuve Euphrate » 
Génèse 15 :48 
248 Rav Ron Chaya : « On n’est pas prophète ni fils de prophète, c’est vrai que tout le monde sent un peu que c’est 
pour bientôt…C’est marqué très clairement qu’il y aura une grande guerre entre l’occident et l’orient.  Je rajoute 
(c’est marqué dans les écrits du Rabbi (inaudible) qu’à la fin des temps, les peuples voudront faire la guerre entre 
eux, mais s’ils se rendront compte que s’il font la guerre entre eux, le seul qui va en profiter c’est le peuple d’Israël. 
Alors ils vont tout faire pour pas rentrer en guerre, mais néanmoins c’est marqué « par la tignasse de leur 
chevelure, de force ils seront obligés de rentrer en guerre » et il a rajouté : on peut dire cela en mon nom, comme si 
on l’entendait de la bouche d’un prophète… Bonne journée » (Vidéo : « comment arrivera la victoire d’Israël). 
249 Ce n’est pas le New deal qui a  permis de dépasser le marasme de la crise financière de 1929 résultant déjà de 
l’aberration structurelle de croissance spéculative infinie, où il faut de temps réajuster le financier au réel par un 
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Wall Street en finançant directement l’accession au pouvoir d’Hitler malgré son 
antisémitisme affiché, qui aurait logiquement dispensé, par tribalisme, la 
communauté financière juive de financer un antisémite se réclamant de « Rome », 
l’éternel ennemi. Les juifs américains n’ont apparemment pas été à un sacrifice 
près, même intra communautaire de juifs polonais sous-considérés (il existe des 
lettres de rabbins polonais aux rabbins New-yorkais attestant de tout cela, et ce 
phénomène de trahison inter communautaire n’est pas unique comme l’atteste par 
ailleurs la livraison par les juifs français de Vichy, de juifs polonais à la gestapo en 
1944250) 

• la neutralisation d’un front musulman anti-sioniste en déclanchant une grande 
guerre avec tous les pays arabes que les USA, Israël et la France se sont efforcés 
de ré-islamiser ces 9 dernières années sous couvert de démocratisation.  

 

Rapport à l’immigré pour le sioniste « du peuple » : 

Impossibilité structurelle du racisme car le sionisme a pénétré toutes les 
ethnies : 
Hormis les émeutes au grand jour en Israël, où l’on voit des israéliens chassant les immigrés noirs 
africains en les coursant dans les rues en scandant « Les soudanais au Soudan ! », le racisme 
purement ethnique est structurellement impossible dans la population sioniste.  
Il faut se replonger dans l’histoire plus ou moins bricolée de ce peuple (cf. Shlomo Sand) mais 
néanmoins basée sur l’infiltration de toutes les ethnies et nations du monde251, infiltrées 
progressivement par des mères sionistes trouvant un autochtone comme géniteur, puis 
élevant leur enfant en mère célibataire. L’impérieuse nécessité de dominer le monde, exige que 
la moindre ethnie, hormis quelques civilisations amazoniennes dussent être pénétrées de 
l’intérieur par les sionistes. Citons certaines formes particulièrement pittoresques d’infiltrations 
sionistes : par exemple le chanteur Israël Kamakawiwo’ole, « Iz » pour les intimes et sa douce 
petite mélodie au Ukulélé qui a bercé tant de goyim sur toute la bande FM l’année dernière. La 
signification purement cabalistique de cette chanson est détaillée à la fin du livre. Cette chanson 
célèbre le contrôle total sioniste sur les nations (Les nations goyim sont le « rainbow », les « blue 
birds » sont les sionistes qui survolent tout ça, volant au dessus de la « cheminée », symbolisant 
la combustion goyim. 
 Plus proche de nous, nous trouvons le bad boy du Rap, « Booba » et ses tatouages explicites du 
lion de Judée aux côtés d’un crucifix en feu sur le torse, sans compter tous ses signes sataniques 
exhibés fièrement dès qu’il prend la pose pour un photographe.  

                                                                                                                                                              
cataclysme humain et matériel ; phénomène que nous vivons : une production qui devient secondaire par rapport à la 
spéculation ; la valeur d’échange qui ignore de plus en plus la valeur d’usage. 
250 « Des Juifs dans la collaboration, L’UGIF 1941-1944 » par Maurice Raisfus (fils de déporté), expliquant le rôle 
de l’UGIF dans la collaboration (UGIF qui deviendra l’actuel CRIJF). Ouvrage rééquilibrant l’insupportable 
accusation permanente faite au français de souche d’une éternelle dette  qu’il devrait expier seul envers la 
communauté juive, au quotidien, même s’il est né 50 ans après 1945. 
251 Infiltration dont la dénomination cabalistique majeure est par exemple « How many rivers do we have to cross » 
(Burning and looting, Bob Marley). Les nations chrétiennes étant désignées comme des rivières (agrégats de gouttes 
d’eau de baptême) à « franchir ». Voir (« Many rivers to cross » de Jimmy Cliff, « By the rivers of Babylon »… 



 192

Bien entendu, Ben Harper, ou Bob Marley, sont le type même d’infiltration métisse sioniste, de 
son père, officier de l’armée et d’une mère elle-même sioniste. (On peut raisonnablement se le 
demander quand la mère de Marley a sortit un album appelé « Awake Zion »…) 
Ainsi l’idéologie sioniste se complaît dans toutes les « races », ou  préférerons nous parler 
d’« ethnies »252 .  

Difficulté de croire au sionisme ethnique pour le goy : 
J’ai remarqué que le sioniste est, dans l’imaginaire goyim : 

• _ soit forcément reconnaissable par les traits physiques de déréglés hormonaux 
acromégales lipeux caractéristiques du circoncis au 8ème jour tels que présents chez Attali, 
Greenspan, Rav Von Chaya...  

• soit, au mieux, avec Cohn Bendit par exemple, le goyim va se faire la discrète réflexion 
qu’il a « vraiment plus une gueule d’allemand que de sioniste »… 

 
Mais l’imagination goyim va s’arrêter là… Pourquoi ? Imaginer un sioniste arabe (Booba) ? 
Métisse ( Bob Marley, Ben Harper)? Noir (Haïlé Sélassié Ier253)? Beau (Kelly Slater), Ideux, 
sexy, énergique, mimant la simplicité d’esprit ( Sébastien Loeb)… Tout ça semble bien 
impossible pour le goy, aussi impossible que de commencer à imaginer que son environnement 
proche est sans doute bien fournit en sionistes qu’il adule, sans le savoir ! 

Le « package » sioniste : 
Le « package sioniste » s’épanouit dans toutes les ethnies, pourquoi ne le ferait-il pas d’ailleurs? 
J’entends par package : 

• La connaissance des techniques de maintien en forme et d’optimisation du corps et de 
l’esprit par une mise en commun multimillénaire, et une vampirisation universelle de tous 
les secrets ancestraux des différentes ethnies conquises. 

• La possession et l’utilisation de la cabale. 
• La redevabilité et l’implication permanente quotidienne dans la communauté qui se 

manifeste par un contact permanent avec le reste des communautaires (« dreadys » ou 
« roots » 254 ) du coin. 

• La plus ou moins constante participation à la désinformation des masses goyimes, soit par 
son activité professionnelle255 soit au sein de sa vie sociale et mondaine. 

Ce package s’acclimate semble-t-il dans toutes les ethnies et y prospère, que le sioniste soit 
Marocain, Vénézuelien, Russe (Pussy Riot), Français… kiné remplaçant, barman, prof de Bio en 
collège, laborantin au lycée, artiste indépendant, représentant en filtres d’eau potable…, 
                                                 
252 « La race est un concept vide,  il n’existe que les ethnies, qui sont le résultat de l’adaptation hormonale à un 
environnement fixe pluriséculaire ». Roger Dommergue Polacco de Ménasce, intellectuel juif non circoncis au 8ème 
jour, dans « Le silence de Heidegger ou le secret de la tragédie juive ». 
253 Haïlé Sélassié Ier, de son titre officiel : « Roi des rois d’Ethiopie, Seigneur des Seigneurs, Lion conquérent de la 
tribu de Judah, lumière du monde, élu de Dieu ». 
254 « Dready’ s got a job to do, and he’s got to fullfill that mission, to see him first would be their greatest ambition ». 
(Ride Natty Ride, Marley). “Some are leaves, some are branches, I and I are the roots” (Roots, Marley) 
255 Citons, par exemple, la contribution quotidienne d’un Jean-Jacques Bourdin, donnant une habile réplique en 
permanence subliminale pseudo objective ou, dans un autre domaine, la chanson « L’agneau » de Benabar. Benabar, 
ancien publiciste reconvertit dans la chanson à message désabusé, faisant constamment, et très habilement 
l’apologie du non transgressif comme nouveau transgressif, du replis sur soi, d’une certaine mesquinerie 
frileuse, désabusée et faux cul comme fin du fin pour le bobo trentenaire goy. 
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restaurateur, coiffeur, plombier, ingénieur, chauffeur de bus, médecin, aide soignante, infirmière, 
journaliste local, éducateur... A noter la prévalence des professions en contact direct avec les 
goyim, à la source de l’info.  

Les falashas : 
Bien que Maimonide considère les « races » africaines comme « sans âme » dixit, les falashas 
comme Bob Marley sont l’exemple type de race infiltrée. D’une manière générale, partout dans le 
monde, les sionistes affichent ce même soucis de « faire local » depuis des générations…256 Par 
exemple, un sioniste Niçois va grossir les traits locaux… Les accents méridionaux résonnent 
comme jamais dans leur bouche ! Ils sont plus locaux que les vrais locaux, eux même trop avinés 
pour ne soupçonner ne serait-ce que l’existence du concept de Judée. 

Attitude du sioniste caucasien versus attitude du goyim caucasien : 
Il est structurellement « impossible » pour le sioniste caucasien d’avoir des penchants racistes ou 
suprématistes car il doit au quotidien composer avec des sionistes d’autres ethnies, car toutes les 
minorités d’un pays se doivent d’être infiltrées pour mieux objecter les consciences, et sans cesse 
pousser au « diviser pour mieux régner ». Le « one love » sioniste efface toute considération 
ethnique (dans une amnésie assez récente car les écrits de la référence rabbinique Moïse  
Maimonide257 sont viscéralement racistes). Il est moins directement affecté par la petite 
délinquance quotidienne, les regards de travers, les vols, dans le sens qu’il a sa petite 
communauté à lui qui lui permet de se défendre, et surtout de se venger de manière plus ou 
moins directe par infiltration, neutralisation, destruction de l’individu auteur de méfaits... 
A l’inverse, le goyim blanc qui n’a pas de recul sur la stratégie voulue de choc des 
civilisations est inexorablement poussé à détester le maghrébin après moult agressions, 
insultes, regards de défis, attitude provocatrice hostiles, malveillantes (voir le paragraphe sur le 
néo-Islam talmudiforme du ressentiment )… Mais, puisque le goyim blanc est l’ethnie la plus 
infiltrée, la plus sous contrôle, le sioniste blanc aura tôt fait, grâce à sa maîtrise de la conscience 
goyime et le relais communautaire, de prouver qu’un tel racisme, une volonté de défendre et 
d’être fier de sa race est la pire des saloperie sur terre, issue du cerveau le plus atrocement 
rétrograde de l’univers ! Ce phénomène prend une ampleur sans précédent juste avant les 
élections, où chaque jeune goyim blanc tenté de voter pour un parti patriote sera 
systématiquement travaillé de très près par son entourage sioniste caucasien pour orienter 
son vote vers le fameux « troisième homme »258. Ainsi, dans les cas les plus extrêmes 
d’objection de conscience, les goyims trotsko-gauchiste- droit de l’hommiste imbéciles 
n’ayant rien compris de leur idiotie utile aux sionistes, seront relativement épargnés et 
confortés dans leur existence quotidienne. En gros on ne les « cramera » pas trop. Tout comme 
les jeunes supporters goys de l’UMP, tout comme les goys formés à science-po pour devenir des 

                                                 
256 « Etes-vous youtre ?... Ah mais voyons !... Y pensez vous ?... Je suis catalan !... Voyez mon poil !...Je suis basque ! 
Mataf ! Sorcier ! Albanais ! Joueur de boules, marchand de cithares, pompiers nanterrois, n’importe quoi mais juif ? 
Fi donc ! Jamais juif ! » Louis-Ferdinand Céline, Bagatelles pour un massacre. 
257 Moïse Maïmonide (1138-1204), compare, dans ses écrits les noirs à des singes. 
258 Systématiquement, à chaque élection présidentielle, les sionistes se sont fait les relais à l’échelle 
microscopique de la stratégie élaborée à l’échelle macroscopique, c'est-à-dire : faire la soudaine promotion d’un 
troisième « homme providentiel » pour écorner le vote FN. C'est-à-dire, en 2007 : promotion de Bayrou. 2012, 
promotion de Mélanchon, spécifiquement là pour faire barrage au FN (seul partit nationaliste goy demeurant) au 
premier tour. 
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futurs traîtres à la botte sioniste contre des bribes de cabinets et un beau costar cravate, avec la 
fierté de maman… Comprenez-vous la portée de l’échelle microscopique de contrôle sioniste?! 

Le personnel médical sioniste : 
Il y a aussi le volet des professions médicales, creuset historique du sionisme s’il en est. Mais 
dorénavant se déclinant en infirmières de bloc, aide soignantes, chef de service en cancérologie, 
affublés à des postes permettant de fermer les yeux sur certains agissements en salle d’opération, 
notamment des complications ou infections nosocomiales « accidentelles », ou des standards bien 
établis, pour écouler un maximum de chimiothérapie dans un cancéreux que l’on sait 
condamné mais que l’on laisse mourir sans que celui-ci s’en aperçoive ; de l’espoir de la 
première chimio, à la première morphine, jusqu’aux soins palliatifs… Tout cela, à grand renfort 
de pub vantant la « prévention » des cancers pour la population. Prévention réelle du Dr Gernez,  
efficace à 93%, qui a été délibérément dissimulée au public en 1974. (Voir le paragraphe « le 
cancer, arme de destruction ciblée »). 
 
Bien sûr, il n’est d’autre choix dans cet état de secret total de la médecine factice, véritable 
mouroir sélectif allopathique où l’on injecte tant qu’on peut à l’animal goyim, tout ce qu’on 
trouve ; il est impératif de former quasi exclusivement des sionistes pur jus dans la vingtaine 
de fac de médecine française. Ou si on daigne accepter un goy dans le numerus clausus, il faut 
qu’il démontre à un stade très précoce un désintérêt total pour la dissidence, si ce n’est, s’il est 
issu d’un milieu bourgeois goyim prêt à toute compromission, de montrer bien des gages de 
soumissions… Sinon, il sera laminé conjointement par l’amphi, par les profs et l’administration 
où il y aura quelques sionistes infiltrés. Et s’il insiste jusqu’à son doctorat, au pire on le laissera 
croupir dans un service ou une fonction sans aucun contact avec les patients ou alors sous étroite 
surveillance occasionnelle de pseudo-patient, par exemple, un « palestinien de passage », histoire 
d’appâter des confessions ou des diatribes anti-israéliennes…, au cas où il se ferait un peu 
bavard… Ainsi les sionistes sont présents à 70, 80% dans les amphis de médecines de seconde 
année, par triche sans doute ou au moins par connaissance d’un sujet ou deux du concours de 
première année, si ce n’est un laminage communautaire organisé des autres concurrents… Ces 
sionistes poursuivront le cœur léger ces études qu’ils devraient renommer : « études vétérinaires 
des pathologies goyim » pour 90% du programme, en écoutant bien religieusement les rares 
cours sur quelques maladies génétiques affectant majoritairement certains séfarades. 
Notamment, ils se feront un plaisir de taire les évidences médicales salvatrices qui pourraient 
sauver des milliers de vies telles que les travaux du Dr Gernez sur les cellules souches, le cancer, 
la sclérose en plaque, Alzheimer, Parkinson, la myopathie… Toutes ces maladies faisant l’objet 
de protocoles de quasi éradication cachés au public! 

L’éternel retour sioniste (bis) 
L’histoire nous enseigne que la population autochtone se manifeste par des pics de colère à 
l’encontre du sionisme, à intervalles réguliers. L’exaspération de l’autochtone est une progression 
cyclique s’établissant sur 50 à 100 ans, de 3 à 5 générations, même si le nomadisme est constitutif 
des sionistes. L’exacerbation des tensions internes, la naturelle propension à blâmer l’étranger 
mais surtout, indéniablement le mépris inhérent à l’idéologie talmudiste mène de manière 
certaine,  inévitable à une confrontation très brève et intense, une prise de conscience 
générale goy, qui n’est autre que la mise en commun et au grand jour de problèmes 
soigneusement confinés dans la sphère privée. 



 195

Il est à noter un accroissement de la férocité sioniste de générations en générations, à mesure que 
leurs aînés dominent l’endroit infiltré. 
Ainsi les ados goyim actuels sont victimes d’un acharnement tout aussi discret que féroce pour la 
vampirisation de leur l’âme. Non seulement l’entreprise de destruction de la cellule familiale et 
des repères ancestraux progresse, mais surtout les produits disponibles sur le marché pour les 
droguer et le paradigme d’association systématique de la fête à la destruction entraînent 
véritablement des drames humains sanitaires. Ce potentiel physique malmené constitue autant 
de force vitale et intellectuelle dilapidée pour la suite de leur vie. Pire, ces ados sont semble-t-il 
encouragé à condition qu’ils développent une nature mesquine, désenchantée, égoïste, et surtout, 
à la condition qu’ils évitent un goût trop prononcé pour la culture dissidente. 

Comment en arriver à ma lucidité ? Qui suis-je ? 
Il est certain que j’ai succombé à ce que Marley appelle « the devil’s illusion »… Les illusions du 
diable, ou péchés capitaux (énoncés dans l’œuvre de Dante), je suis en perpétuelle quête, en 
recherche de maintien de la forme et de l’esprit. En tant qu’être non communautaire, au tissu 
familial caucasien pas spécialement bienveillant, voire compétitif, la vie est structurellement 
dure. Non seulement le critère de respect unique est la réussite sociale, mais en plus la 
connaissance de l’état de mensonge de la société que j’ai, et du concept même de dissident est 
étranger à tous mes proches. Spontanément, j’ai d’ailleurs toujours ressentit que le goyim 
avait une très large propension à détester avant tout son propre clan, avant, bien avant le 
sioniste, par vénération spontanée de la force communautaire et rejet « naturel » mais 
inconscient de la morale chrétienne.  
J’ai suivi l’itinéraire de l’artiste bousculé dans son monde par l’injure esthétique que constitue 
l’empreinte du mensonge sioniste sur le monde. Si le lecteur pouvait voir l’agneau que j’étais, les 
yeux mouillés pour cette « ex » emblématique. Sioniste bien sûr. Je me suis replié vers les arts 
et la contemplation désenchantée du monde de rebelle inculte. Malheureusement, c’est une 
catégorie qui se prend de plein fouet la furie sioniste, car elle porte l’indiscipline, l’insoumission 
assez fermement en elle. Ces rebelles jouisseurs sans causes ne feront jamais de bons chefs de 
rayon de supermarché, leur esprit trop épris d’infini ne pourra se résoudre à cette 
existence…  ils ne se résoudront jamais à devenir des employés dans leur unique existence sur 
terre pour une tâche unique aussi ingrate. 
C’est à la fois la malédiction et la bénédiction de l’artiste : avoir trop peur de perdre sa vie en 
s’engageant dans quoi que ce soit. C’est aussi l’apanage du rentier et de l’hyperclasse, mais en 
plus il a la possibilité capitaliste d’être riche. Cette possibilité n’étant en grande partie que la 
connaissance réelle du monde et donc de son mensonge, donc de son sionisme. Mais au fond, 
c’est plus une dispersion de ma personne vers des domaines diamétralement opposés qui m’a été 
fatale aux yeux sionistes. Un intérêt trop large pour trop de domaines opposés, alors que le 
sioniste aime les être caricaturaux, les obsédés monomodes, les prévisibles… ça le rassure. 

Cabales médiatiques au rang « n+1 » et Marijuana: 
Il s’agit pour le goyim de comprendre que toute la marge de manœuvre sioniste se situe à un 
degré de travail subliminal de l’esprit. C’est l’échelon supérieur, « +1 », et l’influence au 
quotidien qu’il exerce. 
Un exemple : Michaël Phelps, multiple champion en natation dominant la discipline pendant 10 
ans, a été au centre d’une soi-disant affaire de vidéo où il fume de l’herbe. N’y a-t-il pas 
clairement le message subliminal suivant : l’herbe rend meilleur… ? Ne comptons même pas 
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les milliers de vidéos Youtube vantant les mérites de l’herbe pour le cancer ou tout autre 
ineptie du genre, et les occurrences systématiques, (Cypress Hill) ou épisodiques, voire unique 
dans toute une œuvre (Soan, Jason Mraz, Ben Harper) des bienfaits de la marijuana… Ainsi cette 
promotion de l’herbe initiée par Marley et Island Records ne s’arrêtera sans doute jamais tant 
elle permet encore de dézinguer allègrement du goy, tout ça sous une scrupuleuse pénalisation 
conservée par les politique tout aussi sionistes et tout autant au courant de la réalité de la 
Marijuana. 

Le milieu saisonnier : 
Le rebelle artiste jouisseur sans cause que j’étais s’est donc retrouvé à travailler au minimum, et 
naturellement je me retrouvai dans le milieu saisonnier. Là, les sionistes, en plus de glaner tous 
les « bons » jobs des stations balnéaires ou de ski, se font fort de méticuleusement égratigner les 
âmes des saisonniers goyim. Pour ce faire, rien de plus facile : la promotion permanente de 
l’alcool et de la drogue. Là se joue des drames humains qui passent pour des accidents, des 
personnes qui tombent dans des lacs la nuit en traversant la glace, des goys qui s’endorment 
dehors en sortant ivre des bars, sans jamais se réveiller un soir où il neige. Ils sont retrouvés au 
printemps, à la fonte des neiges… 

L’effet galvaniseur du 11 septembre sur le sioniste : 
Avant le 11 septembre, l’exhortation « Demain à Jérusalem ! » était encore prise comme une 
sorte d’exotisme sympa communautaire, vaguement fédérateur, mais pas vraiment ancré dans le 
réel. Après le 11 septembre, Monsieur sioniste du peuple a dû, quelque part, prendre conscience 
qu’il était pris dans un processus qui le dépassait, car après tout, il aurait pu se contenter de 
profiter de la communauté pour draguer facilement quelques goyim, obtenir tel appart ou tel 
viager accéléré, sans pour autant se sentir solidaire du grand Israël en formation. 
Mais quand on rajoute 3000 morts de sang froid dans la balance immédiate de l’époque, en 
effectuant, sous faux drapeaux, un détournement d’avions de ligne. Là on rentre dans la guerre 
concrète pour le sioniste. Il ne s’agit plus de faire fumer quelques pétards à des goyims en 
soirée… Le double effet qu’à eu le 11 septembre sur le cramage goy au quotidien par les sionistes 
a été de déculpabiliser les sionistes de base dans leur action commune de laminage, tout en 
envoyant un message clair à tous les sionistes en dilettante : l’Armageddon biblique et le Grand 
Israël ne sont plus si loin que ça. 

« Alain Soral se foutrait de ma gueule avec mes histoires de 
cabalistique falasha »… 
C’est ce que je me suis fais dire par quelqu’un peu au courant du mouvement dissident. (Etait-il 
sioniste infiltré, c’est possible.) 
Avec le respect que j’ai pour Alain Soral, il m’est quasi certain, que tel Néo, il a dû déjouer de 
nombreux pièges pour maintenir ce degré d’érudition, d’intelligence et de partage 
d’informations. Peut-être,  avoir pénétré les médias par le biais des thématiques de la mode et de 
la drague n’est pas étranger à une stratégie personnelle pour franchir initialement la barrière 
des médias sans traiter d’emblée en public DU sujet. 
Cependant Alain Soral avait mon âge en 1987, en pleine période d’invention du racisme 
institutionnalisé en France par SOS racisme, organisme sioniste préparant sous l’alibi droit-de-
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l’hommiste, le métissage extensif et les problèmes ethniques insolubles instrumentalisés 
prochainement en guerre civile par les mêmes qui ont industrialisé l’immigration en France. 
Or Alain Soral n’a pas pu être victime aussi directement que la jeune génération actuelle de la 
furie sioniste s’exerçant chez les plus jeunes dans « cours de récré » ou en « amphi »… Ainsi a-t-
il été moins exposé à la micro-cabale lui-même et ne s’y est jamais initié. 

Hypocrisie sioniste : 
Ultime inversion accusatoire, inversion transfert de la férocité de sionistes, il y aura toujours un 
sioniste pour penser et affirmer que ce mode de gouvernance exercé par le petit peuple 
« méchant » au milieu des « gentils » est préférable pour l’humanité, autrement dit, l’hypocrisie 
(semi-volontaire) sera toujours là pour dédouaner tout sioniste de tout agissement de mouton en 
habit de loup.259 

Une évidence : 
On ne peut pas dénoncer un secret organisé du haut en bas de l’état depuis 50 ans, se basant sur 
des moyens cachés de subversion exemptes de toute morale en ne choquant personne ou en ne 
tombant pas sous le coup de la loi mise en place pour par ceux que je dénonce, c’est d’une 
logique mathématique. 

Le réel déni du sioniste pour sa région d’origine : 
« Parce que je crois que le piège principal d’une vie juive sur la terre d’Israël c’est de céder à la 
tentation de l’autochtonie et de l’enracinement ». Smuel Trigano 
Partons, par exemple d’un sioniste Breton. Bien sûr, il aura toujours ce farouche souci de faire 
local. Mais, en filigrane, il y aura toujours cette grande dérision du terroir, qui consiste à grossir 
en permanence les traits et expression du cru. Derrière cette posture taquine, transparaît le 
profond irrespect qui habite tout sioniste pour le local et les traditions enracinées. Grossir 
les traits, avoir toujours le ton taquin envers le terroir, c’est en fait transversal pour tous les 
sionistes que j’ai rencontrés. Ce ton de dérision retranscrit toutes ces heures, où dans le secret, 
ces sionistes se sont gargarisés des pauvres cons de goyims locaux. Car malheureusement, 
quelle que soit la valeur, la beauté, la belle candeur du goyim en face d’eux, celui-là est considéré 
comme une sous-merde, précisément parce que chaque sioniste sait comment, au quotidien, 
tout goyim est décérébré, ce phénomène s’étant amplifié quasi exponentiellement depuis le 
11 septembre 2001. 

Le choix de la transmission par la mère : 
La femme étant par nature de type « émotionnel et viscérale », plus qu’analytique, elle détient en 
elle, beaucoup plus que l’homme cette capacité d’adhésion totale sans s’encombrer 
d’analyses, à une idéologie qu’elle croit n’être qu’une tradition validée par les siècles, sur 
fond de ressentiment, et, d’une manière moins directe, sur fond de conquête « féminine » d’une 
place centrale dans le paradigme sioniste. C’est ainsi, que la femme sioniste constitue, par effet 
mouton et crainte des représailles de la communauté, l’acteur idéal de la transmission de la 
cabale car un fils ne remet pas en cause spontanément sa mère comme il peut le faire de 
manière oedipienne avec son père, ni une fille ne conteste sa mère dans son complexe 

                                                 
259 « Some are wolves in sheep clothing, woyooo, look at them ». (Marley, “roots”) 
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d’Electra, mais plutôt essaie de lui ressembler. La femme sioniste, qui a pour mission de 
produire un enfant mixte avec un géniteur goyim avec lequel elle se séparera rapidement, est à 
l’abri des angoisses des femmes goyimes avec des maris goyims : mari abusif, crétin et de 
plus en plus crétinisé par le laminage sioniste… D’autant plus que, comme le suggère Attali en 
ricanant dans une interview, « il n’est sans doute pas de Goyim n’ayant pas un peu de sang juif en 
lui». Autrement dit, statistiquement pour Attali, nos femmes ont toute goûté tôt ou tard aux 
hyper-mâles circoncis dans le giron desquels, rien n’est plus facile de les faire tomber quand on a 
le soutien de la communauté.  

Mères célibataires et pornos : 
Autre avantage pour la sioniste : elle peut assouvir son besoin naturel de sexe, délesté du 
sentiment illusoire d’amour entre hommes et femmes, (apanage goyim par excellence). La 
femme sioniste _mère célibataire_ peut allègrement demander à se satisfaire par un membre de sa 
communauté, comme il est suggéré dans la chanson de Goldman « Elle a fait un bébé toute 
seule » : « Un peu comme un grand frère un peu incestueux… puis son enfant c’est presque le 
mien, sauf qu’il a les yeux bleus… » 
Il est à remarquer comment les femmes sionistes se font aussi un point d’honneur à tourner des 
scènes de X en amateur pour le profit de site comme xxxbunker ou autre site porno « amateur ». 
Vous les reconnaîtrez260 à ce petit je ne sais quoi de déséquilibre glandulaire et surtout des 
physiques très fluets, optimisés. (Je rappelle que « X » est la cabalistique de « fait pour le 
chrétien » par référence au crucifix que cette lettre symbolise). A ce sujet, comme sur de 
nombreux autres, Jean-Marie Le Pen est très lucide sur le business propre à Marc Dorcel (alias 
Marcel Herskovitz…) entraînant la dévirilisation des peuples. Pour qui a l’œil éduqué, il est très 
simple de poser un contexte sur n’importe quelle scène de porno amateur : de déterminer qui est 
sioniste qui ne l’est pas… 

Le casting sioniste ou la distribution des rôles au sein de la 
communauté : 
En présence d’une sentinelle sioniste qui avait réussi à tromper ma vigilance car elle présentait, 
physiquement du moins des caractéristiques cyphotiques que je croyais seulement possible chez 
la goyim non informée des secrets de maintien corporel, je compris un phénomène à un degré 
supérieur : l’activité professionnelle exercée par un sioniste est véritablement un rôle de 
composition au quotidien. Reprenons l’exemple d’une infirmière sioniste : elle travaille dans un 
service d’oncologie. Mettons que dans ce service, il y ait 15 personnes, dont une personne, Mme 
A. s’est vue communiquée un cancer de l’estomac par empoisonnement discret avec des 
cancérigènes au long cours, au cours d’invitations mondaines ou en plaçant pendant un mois une 
petite barre de césium radioactif sous son lit. Mme A n’a jamais « vu » son cancer. On ne lui a 
jamais prouvé qu’elle avait une extension péritonéale ni des ganglions atteints. Mme A a eu le 
malheur d’exprimer ces temps ci quelques opinions antisémites dans un cadre mondain. Rien 
de bien méchant, des opinions pas vraiment documentées, un peu floues, mais pointant 
notamment leur tendance à ne vivre qu’entre eux, pour eux. Il se trouve que Mme B, qui était 
présente à ces dîners mondains, amie d’enfance de Mme A fait partie de la communauté 
organisée. Elle a dû alerter son rabbinat local, si ce n’est les autres membres de la communauté 
                                                 
260 Il est cependant déconseillé de fantasmer sur ces images lointaines, car elles sont à la base de la dévirilisation et 
homosexualisent les populations. 
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de cette petite ville de 20000 habitants. Il a été décidé dans la dynamique communautaire que 
Mme A n’était pas du tout irremplaçable et éprouvait même des difficultés dans son métier de 
professeur, ce qui la qualifiait pour un mode d’élimination indirect par le cancer. Monsieur C, 
électricien venu faire une installation chez Mme A s’est débrouillé pour que Mme B distraie 
Mme A lors de l’intervention, ce qui lui a laissé le loisir de placer la petite barre de césium ou 
toute autre pastille radioactive sous le lit de Mme A. Un autre membre de la communauté est 
venu enlever le barreau de Césium dès que Mme A a commencé à se plaindre de douleurs 
intervenant bizarrement « à chaque fois qu’elle s’allongeait dans son lit » !... Le professeur 
Violaine est assez évasive quand Mme A demande des perspectives… Pr. Violaine connaît la 
nature du cancer… Une forme atypique de cancer de l’estomac a-t-elle simplement dit… 
Comment Mme A pourrait trouver un lien de cause à effet entre ce qui lui arrive et ses 
positions antisémites imprudemment affichées ? Mme A va être baladée de chimios en 
chimios. Au bout de 6 chimios d’un premier type, ça va être le second type pour 6 fois 21 
semaines. A chaque fois, « il y a réponse de la tumeur » dit Pr. Violaine à Mme A pour lui donner 
un vague espoir. Mais Mme A commence de temps en temps à « sentir un point »  dans le foie ». 
Puis au bout de 8 mois, Mme A ne sent plus sa jambe gauche, elle a une compression de la 
moelle par une métastase. Elle est maintenant en fauteuil. Elle a compris manifestement que ça 
sera pour bientôt, qu’il n’y avait plus d’espoir à avoir... Ainsi, discrètement va-t-elle mourir sans 
s’en rendre compte, de chimios en chimios… Pourtant, jusqu’au bout, Mme A vantera le 
« professionnalisme » et le « sourire » du professeur Violaine et des infirmières du service… 
Jamais Mme A n’irait imaginer qu’elle a été assassinée à petit feu, jamais Mme A ne 
penserait que Pr. Violaine et l’infirmière savent très bien que leur mission et de s’assurer 
que Mme A meure en l’entourant de grands sourires… 

But premier de ce livre : 
Il s’agit de permettre à chaque goyim de se demander, à la lumière de ces vérités, si les influents, 
les respectés, les insaisissables, ceux qui semblent nous avoir été si proches et qui se sont 
évanouis dans la nature sans jamais reprendre contact étaient de cette communauté là. Peut-
être ces lignes n’auront même pas le temps d’être lues que le chaos social et la guerre civile 
éclatera en Europe. Ainsi, il n’y aura même pas eu le temps pour le goyim de comprendre ce qui 
leur est arrivé en l’espace d’un demi siècle rendant vraiment justice à la phrase de Yahel Naim261. 
Attali redoute cet éveil quand il exhorte à s’inspirer des Marranes dans le futur dans « Survivre 
aux crises »… Est-il vraiment besoin de rappeler la nécessité de se cacher et de mentir sur 
son identité quand on fait du mal à autrui ?!.. C’est là du bon sens… 

                                                 
261 « This is a happy end, cause you don’t understand, everything you have done. Why is everything so wrong ? This 
is a happy end, come and give me your hand, i ‘ll take you far away...” 
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PARTIE III 

Exemples d’études cabalistiques sommaires que le lecteur 
peut désormais mener seul : 
Ce sont des textes au double sens aisé, que j’ai déjà évoqué tout au long de « L’homme 
trafiqué », et qui constituent un bon départ pour découvrir, s’il vous en reste le temps, la réalité de 
monde. 

Matisyahu : 
King Without a Crown (chute inexorable du goy) 
Jérusalem (description de la troisième guerre mondiale) 

Marley : 
Real Situation (constat que la « destruction totale est inévitable ») 
One Love (Hymne fédérateur pour exécuter l’Armageddon final) 

Red Hot Chili Peppers 
Scar tissue (renvoie aux souffrances que les sionistes ont traversé, et le baiser de Judas exercé en 
retour sur les sarcastiques Monsieur-je-sais-tout comme moi, pour qu’ils ne sous-estime pas les 
souffrances endurées pendant l’histoire… Eternelles victimes va !) 

Smashing pumpkins 
Bullet with butterfly wings (description de la misère du goy vampirisé, le goy est ce rat en cage 
qui ne peut pas être sauvé) 

U2 
The sweetest thing (description du mode de destruction goy par les relations 
amoureuses...”Baby’s got blue skies up ahead, but in this i’m a rain cloud… ». Le nuage est le 
goy (métaphore de l’eau), voir explication détaillée plus loin du clip avec les images 
cabalistiques. 

Iz alias Israël Kamakawiwo’ole 
Over the rainbow (Chanson de l’avènement de la domination sioniste internationale) 

Johnny cash 
Ring of fire (Destruction goyim par le mariage, “l’alliance de feu”... Je suis allé de plus en plus 
bas et les flammes de plus en plus haut…) 

Amy Whinehouse 
Our day will come (Simple comme le titre...) 
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La première version de « l’Homme trafiqué » explicitant en 
détail la cabale sur certaines œuvres: 

Partie 1 : Messages cabalistiques dans la culture populaire 

"Over the Rainbow" de Israël 
Kamakawiwo'ole 

 
« Iz » en train de nous servir la variante insulaire du signe satanique 

index/petit doigt. 

Israël Kamakawiwo’ole est appelé  "Iz" dans les pubs sur 
TF1 (« Iz » ça fait moins juif-sioniste qu’ « Israël »)… Ce 
petit air gratouillé au Ukulélé, aux sonorités tellement de 
paix et d’amour cache un second degré nettement moins 

« peace and love »…  Cette chanson a été  omniprésente sur toutes les radios FM récemment. Et 
pour cause, c'est un hymne fédérateur communautaire, explicitant textuellement que les juif-
sionistes touchent au but de leur hégémonie mondiale totale… 
Le texte:

Ooooh, oooh ooh...ooooh... 
Somewhere, over the rainbow, 

Way up high 
And the dreams that you dreamed of, 

Once in a lullaby 
Somewhere over the rainbow, blue birds fly 

And the dreams that you dreamed of, 
Dreams really do come true ooh oooh 

Someday I'll wish upon a star, 
Wake up where the clouds are far behind me 

Where trouble melts like lemon drops 
High above the chimney top 
That's where you'll find me 

Oh, somewhere over the rainbow, bluebirds fly, 
And the dreams that you dare to 

Oh why, oh why can't I ?... 

1er niveau de lecture (toujours très flou, « imagé », qui de manière surprenante satisfait toujours 
le goy) : Quelque part au dessus de l'arc-en-ciel, les oiseaux bleus volent. Et le rêve que tu as rêvé, qui était à 
l'époque une comptine ; ces rêves deviennent véritablement  une réalité. Un jour, un vœu que je prononcerai sur 
une  étoile se réveille  au moment où les nuages sont loin derrière, loin derrière. Où les problèmes disparaissent 
comme des gouttes de citron. Très haut, au dessus  du sommet de la cheminée, c'est là que tu me trouveras. Et ce 
rêve, que tu oses, pourquoi ne pourrais-je pas ? 
Clés de compréhension cabalistiques : Oiseaux bleus=les  juif-sionistes (bleu Israël)/ clouds = chrétiens/arc-en-
ciel=nations chrétiennes/ « l’étoile »= l’étoile de David / « chimney top »=sommet de la société, en bas les goys se 
consument. 
2nd niveau de lecture : Iz parle des juif-sionistes. Les juif-sionistes sont les "oiseaux bleus" qui survolent la 
situation de "très haut" (way up high). L'arc-en-ciel est un agrégat de gouttes d'eau. Métaphoriquement, ces gouttes 
d'eau sont autant de gouttes de baptême. Cette métaphore est capitale et revient sans cesse dans la cabale. Ainsi 
l'arc-en-ciel est une des métaphores pour désigner les nations chrétiennes juxtaposées. L’arc-en-ciel représente ces 
nations  chrétiennes  éparses que les juif-sionistes survolent (dominent). C'est une ode à la  réalisation presque 
achevée de domination totale communautaire. « La comptine » (« Lullaby ») représente les prophéties de conquête 
totale du monde après diaspora. Ce rêve devient réalité (dreams do come true). Le vœu est prononcé sur une 
« étoile », référence à l'étoile  de David. Il se  réalise au moment où les nuages sont loin derrières. (Les nuages se 
composent aussi de gouttes d'eau, le nuage est une autre déclinaison de la métaphore de l'eau pour désigner les 
chrétiens, comme nous le verrons aussi pour « les rivières », ou « l'océan »). (High above the chimney top, that's 
where you'll find me) : au sommet de la société (au dessus de la cheminée), survolant les chrétiens qui se consument 
au labeur, et par le laminage sioniste des âmes et des physiques, c'est là que tu me trouveras. (Cette image du feu, 

de la combustion du chrétien relégué à l'état de 
vulgaire bois, de combustible de la société est 
transversale à beaucoup de chanson cabalistiques 
dont la plus emblématique "smoke on the water" 
dont le sens se comprend désormais aisément... 

Petits triangles vers le 
haut...nous verrons plus loin à 
qui s’adressent les triangles 
vers le bas
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(smoke on the water : combustion des chrétiens car la "water" est une déclinaison des gouttes d’eau. Exactement la 
même métaphore presque mot pour mot se retrouve dans le "hit" s'intitulant "set fire to the rain" actuellement en 
vogue…. 
 
 
Conclusion partielle : A ce stade l'explicitation de la combustion des goys peut encore sembler farfelue, ainsi que la 
métaphore « eau= façon de désigner les chrétiens »  un peu « tirée par les cheveux », et  il est possible, voire très 
probable de se dire : " j'veux bien, dans ce cas là, je peux voir un sens caché partout comme je veux"... Cependant 
ces sens cabalistiques de « l’eau » et du « feu » se retrouvent de manière transversale, avec bien d’autres chansons 
que nous allons découvrir. C'est ce que nous allons voir avec le deuxième exemple avec d'autres sens cabalistiques 
redondants. 
Kabbale 1 : Cette métaphore de la combustion des goys comme du vulgaire bois, 
signifiant leur avilissement, leur servitude, et leur diminution physique est un 
pilier de la compréhension de la kabbale. 
 
Kabbale 2 : Cette métaphore de l’eau du baptême sous toutes ses formes (pluie, 
océan, nuage, piscine)…pour désigner les goys est un autre pilier  fondamental 
de la kabbale. 
 
 Exemple 2 :   

 “Many rivers to cross” Jimmy Cliff  
 

Jimmy Cliff et sa belle étoile de David « stylisée »

Many rivers to cross 
But I can't seem to find my way over 

Wandering I am lost 
As I travel along the white cliffs of Dover 

 
Many rivers to cross 

And it's only my will that keeps me alive 
I've been licked, washed up for years 

And I merely survive because of my pride 
 

And this loneliness won't leave me alone 
It's such a drag to be on your own 

My woman left me and she didn't say why 
Well I guess, I have to try 

 
Many rivers to cross 

But just where to begin, 
I'm playing for time 

There are times I find 
myself thinking 

Of committing some 
dreadful crime 

 
I've got many rivers to cross 

But I can't seem to find my way over 
Wandering I am lost 

As I travel along the white cliffs of Dover 
 

Many rivers to cross 
And it's only my will that keeps me alive 

I've been licked, washed up for years 
And I merely survive because of my pride 

1er niveau de lecture : Beaucoup de rivières à franchir, mais il semble ne pas y arriver, il  s’égare le long des 
falaises de Douvres. Beaucoup de rivières à franchir, c’est seulement sa volonté qui le maintient en vie. Il a été rincé 
pendant des années et a  à peine survécu grâce à son honneur. Cette solitude ne le laisse pas seul. C’est si pénible 
d’être seul, ma femme ma laissé sans dire pourquoi, il faut que j’essaie… 
2nd niveau de lecture : les « rivers to cross» représentent les nations chrétiennes à contrôler pour les juif-sionistes. 
La chanson de 1969 emprunte des accents mélancoliques avec quelques vers pour semer la confusion avec une 
banale histoire de cœur (cliffs of Dover…My woman left me and didin’t say why). Or il parle des juif-sionistes, qui 
ont été malmenés par les goys  « been washed up for years… ».  Ensuite, cette solitude ne le laisse pas réellement 
seul). Le vers suivant est particulièrement intéressant. « such a drag to be on your own ». Au sens littéral, il s’agit 
d’une proposition avec un « you » d’ordre général traduisant « c’est si pénible d’être seul », mais en l’occurrence, 
le « you » indique « que TU sois seul », il parle des chrétiens qui sont divisés et solitaires par rapport à la solidarité 
juive-sioniste.  
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Kabbale 3 : Rivers to cross= nations goys à conquérir. (How many rivers do we 
have to cross ? (burnin’and lootin’ Bob Marley) . “By the rivers of Babylon… 
there we remembered Zion”…. 
Rq: Cette chanson a été reprise par Lenny Kravitz, UB40 entre autre… C’est une 
véritable hymne juive. Il est aussi a remarqué que quand Jimmy Cliff la chante 
dorénavant, il dit “Many rivers I HAVE CROSSED…”, voir ses prestations live 
de 2009 par exemple… 
 

” I can see clearly now the rain is gone"... Jimmy Cliff  
(Chantée quelques années plus tard par Jimmy Cliff, comme pour montrer que la boucle est 
bouclée depuis son premier hit  « Many rivers to cross », la progression sioniste a aboutit…Les 
rivières ont été franchies, la pluie (les chrétiens) ont été écartés...

I can see clearly now the rain is gone.  
I can see all obstacles in my way.  

Gone are the dark clouds that had me blind.  
It's gonna be a bright (bright)  
bright (bright) sunshinin' day.  
It's gonna be a bright (bright)  
bright (bright) sunshinin' day.  

 
Oh yes, I can make it now the pain is gone.  
All of the bad feelings have disappeared.  
Here is the rainbow I've been praying for.  

It's gonna be a bright (bright)  
bright (bright) sunshinin' day.  

 

(ooh...) Look all around, there's nothing but blue skies. 
Look straight ahead, there's nothing but blue skies.  

 
I can see clearly now the rain is gone.  

I can see all obstacles in my way.  
Here's the rainbow I've been praying for.  

It's gonna be a bright (bright)  
bright (bright) sunshinin' day.  
It's gonna be a bright (bright)  
bright (bright) sunshinin' day.  

Real, real, real, real bright (bright) bright (bright)  
sunshinin' day.  

Yeah, hey, it's gonna be a bright (bright) bright (bright)  
sunshinin' day. 

1er niveau de lecture : je peux voir clairement maintenant que la pluie est partie, je peux voir les obstacles  dans 
mon parcours, les nuages noirs qui me faisaient aveugles sont partis, ça va être un jour de grand soleil. C’est l’arc-
en-ciel que j’ai demandé dans mes prières. Regardes partout, il n’y a que du ciel Bleu, regardes droit devant, il n’y a 
que du ciel bleu. 
2nd niveau de lecture : maintenant que les chrétiens (toujours la même métaphore de la pluie pour les goys) ne sont 
plus aux commandes, je vois clair…Regarde partout, il n’y a que des juif-sionistes (blue sky), regarde dorénavant, il 
n’y a qu’un monde bleu-Israël devant nous… Les goys sont comme j’ai voulu qu’ils soient (the rain-bow I’ve been 
praying for). 
 
I-3/ Exemple 3 : 

« Killing in the name of » Rage against the Machine (RATM). 
Zach de la Rocha ne sort jamais sans ses petites cornes sataniques…

Some of those that wear forces, 
Are the same that burn crosses 

Killing in the name of! 
And now you do what they told ya 

(Now you’re under control) 
Those who died are justified 

For wearing the badge 
They’re the chosen whites (ones) 

Com’on  motherfucker! 
 

 En train de « Killer » les goys du public  

 
 
1er niveau de lecture : 
certain de ceux qui possèdent 
le pouvoir sont ceux qui 

brûlent des croix. Tuer au nom de ! Et maintenant tu fais ce qu’on te dit, tu 
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es sous contrôle. Ceux qui sont morts sont justifiés, pour porter le badge ils sont les blancs choisis. Enculé de ta 
mère ! 
2nd niveau de lecture : certains de ceux qui possèdent le  pouvoir sont ceux qui brûlent des croix (Attention ! RATM 
joue sur le fait que l’auditeur va penser qu’ils parlent du KLU KLUX KLAN, or il n’en est rien. Croix=crucifix= 
chrétiens). En effet, il utilise la métaphore de la combustion des chrétiens, ainsi que la métaphore de la croix pour 
désigner les chrétiens. Tuer au nom de… Yahvé ! Après il s’adresse aux chrétiens : « et maintenant tu fais ce 
qu’on te dis, tu es sous contrôle). Ceux qui sont morts sont justifiés, pour avoir porté l’étoile. (Référence à la 
shoahnanas). Ils sont les élus. La situation de contrôle juif-sioniste est bien supérieure aux Etats Unis bien que la 
France, avec sa plus large population sioniste d’Europe, soit bientôt rattrapée dans l’art de devenir un état policier 
sous contrôle anonyme communautaire.  
Le triangle dirigé vers le bas de l'étoile de David, 

Symbole de la pression vers le bas exercée par les juif‐sionistes, nécessaire à leur ascension  vers le haut. 

 
Kabbale 4. Cette métaphore de la croix, du « X » symbolisant 
le crucifix pour désigner les chrétiens, ou ce qui est fait pour 
les chrétiens et un pilier de la compréhension de la kabbale. 
C’est d’ailleurs un aspect capital de la kabbale. La croix, la 
lettre X pour désigner tout ce qui est fait pour, qui désigne, 
ou qui se rapporte aux chrétiens. Pensez au « X-files », 
concours de chant « X-factor », fait pour que les goys rêvent 
de gloire, « X-games » qui permet à des millions d’ados goys 
de finir polytraumatisés ou invalides en essayant d’imiter les 

figures à risque de cet événement sportif… Sans parler des « film-X » qui sont là 
pour avilir les chrétiens, les rendre impuissants et homosexuels... Soyez attentifs 
à la signification de « X » accolée dans un titre ou pour désigner un produit. A 
coup sûr il s’agit de quelque chose pour avilir, empoisonner, ou dénaturer les 
chrétiens. 

         
Fims « X » : Marc Herskovitz alias Marc Dorcel, juif‐sioniste, mission : avilir le goy, X factor : cultiver le rêve de gloire du goy, X 
games, : rendre le goy invalide avant l’âge en faisant la promotion des conduites à risques et traumatisantes. 

 

Smashing pumpkins “Bullet with butterfly wings” 
 

 Le leader en train de nous gratifier d’un double 6 de la main de profil, signe satanique, 
avec son beau T‐shirt étoilé… 
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« Cartouche avec des ailes de papillon »… Ou comment tuer en toute discrétion, avec la manière douce, 
insouciante… Le clip est très parlant, Bill Corgan porte l’étoile sur le T-shirt, les speakers en forme de crucifix, les 
esclaves représentent les chrétiens dans leurs vies laborieuses, qui traînent dans la boue et se font baptiser au jet 
pressurisé, tout ça sous un ciel bleu rempli d’étoiles… Bill a une tendance à cracher beaucoup dans ce clip… Ah ah 
génial, c’est ça l’art juif-sioniste… Une petite branlette sur quelques signes, et hop on se croit maîtres du monde…

The world is a vampire, sent to drain 
Secret destroyers, hold you up to the flames 

And what do I get, for my pain? 
Betrayed desires, and a piece of the game 

 
Even though I know - I suppose I'll show 

All my cool and cold - like old job 
 

Despite all my rage I am still just a rat in a cage 
Despite all my rage I am still just a rat in a cage 

Then someone will say what is lost can never be saved 
Despite all my rage I am still just a rat in a cage 

 
Now I'm naked, nothing but an animal 

But can you fake it, for just one more show? 
And what do you want? 

I want to change 
And what have you got, when you feel the same? 

 
Even though I know - I suppose I'll show 

All my cool and cold - like old job 
 

Despite all my rage I am still just a rat in a cage 
Despite all my rage I am still just a rat in a cage 

Then someone will say what is lost can never be saved 
Despite all my rage I am still just a rat in a cage 

 
Tell me I'm the only one 

Tell me there's no other one 
Jesus was the only son, yeah. 
Tell me I'm the chosen one 

Jesus was the only son for you 
 

Despite all my rage I am still just a rat in a cage 
Despite all my rage I am still just a rat in a cage 

And someone will say what is lost can never be saved 
Despite all my rage I am still just a rat in a cage 

 
Despite all my rage am I still just a rat in a- 
Despite all my rage am I still just a rat in a- 

Despite all my rage am I still just a rat in a cage 
 

Tell me I'm the only one 
Tell me there's no other one 

Jesus was the only son for you 
 

[x4] 
And I still believe that I cannot be saved 

 

 
 Les "étoiles" dominent la scène sur fond bleu...          ….tandis que les goys sont baptisés au Karcher… 

1er niveau de lecture: Le monde est un vampire réglé pour aspirer, des destructeurs secrets te 
portent vers les flammes, et qu’est ce que j’obtiens pour toutes mes peines ? Des désirs floués et 
une espèce de jeu… Malgré toute ma rage je ne suis qu’un rat en cage… Jésus était le seul fils 
POUR TOI… ET je pense encore que JE ne peux pas être sauvé(x4) 
2nd niveau de lecture :   Bill Corgan dit que le monde est un vampire… (pour les goys). Qu’il 
existe des destructeurs secrets qui  vous mènent vers les flammes. Toujours cette métaphore de la 
combustion. La vie des goys se résume à des désirs jamais atteignables (« betrayed desires ») et 
une sorte de jeu minable (piece of game)… C’est un aspect à comprendre de la kabbale, et un 
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pilier fondamental : l’utilisation de « JE » qui ne désigne pas le narrateur mais bien les goys. 
Bien qu’ils aient la rage ils sont esclaves comme un rat en cage… « Jesus was the only son, 
yeah »… Le « Yeah » veut dire « ouais c’est ça… ». D’ailleurs Corgan précise après “Jesus was 
the only son for YOU…” Et je crois que “I” (les goys) ne peuvent toujours pas être sauvés… Le 
message est clair, l’holocauste goy quotidien perpétré par les juif-sionistes ira jusqu’au 
bout… 
Kabbale 5 : Cette façon de parler à la première personne pour désigner en fait le 
goy est un pilier fondamental de la compréhension du sens cabalistique. Les juif-
sionistes utilisent cela aussi au quotidien pour parler de vous à votre insu quand 
ils sont ensemble et que vous êtes présent. Bob Marley parle de « I and I » quand 
il parle de « lui et du juif-sioniste en lui ». Quand il dit « I », cela peut désigner 
les goys… 
Exemples d’ artistes juif-sionistes (Lenny kravitz, Ali Campbell (UB40), Bono (U2), Jimmy 
Cliff, Bob Marley, Lady Gaga, Amy Whinehouse, Smashing Pumpkins, Rage against the 
machine, Johnny Cash, Jason Mr AZ (Jason= “Jah son” prénom sioniste par excellence…). 

Partie 2 : la conquête des nations par les femmes juives-
sionistes. 
 Les ruptures sentimentales volontairement douloureuses infligées aux goys. La transmission de 
la kabbale par les mères juive-sionistes célibataires : 

Au cours des dernières décennies, de nombreuses communautaires ont séduit un goy, sont 
tombé enceinte de lui et ont fait en sorte de se séparer très vite après la naissance de l’enfant pour 
pouvoir l’éduquer dans l’alcôve de la transmission maternelle juive. C’est typiquement ce qui est 
explicité dans la chanson « Elle a fait un Bébé toute seule » du communautaire Jean-Jacques 
Goldman. Le bénéfice est double pour la communauté : faire des bons soldats de la cause avec 
des traits goys (« yeux bleus ») donc moins facilement repérables, et « brûler » un goy (le père) 
au cours d’une séparation douloureuse organisée avec maestro où le père goy se verra si 
possible affublé de tous les torts. (Il est très facile de solliciter une sioniste pour entraîner le mari 
goy dans une aventure d’un soir et lui faire porter tous les torts). Si vous rencontrez une jeune 
mère célibataire, posez-vous toujours la question de son appartenance… (Les mères sionistes se 
remarient quelques années plus tard avec un juif-sioniste cette fois et ont un ou plusieurs autres 
enfants qu’ils élèvent ensemble cette fois… Ces mères ont trois noms de famille sur la 
sonnette : leur nom de jeune fille, le nom du père goy, le nom du mari juif-sioniste).  Cette 
union désastreuse est explicitée par la chanson du Juif-sioniste Johnny Cash « ring of fire » en 
utilisant encore la métaphore de la combustion du goy… sauf qu’ici il est consumé par l’anneau 
(le mariage…). Regardez autour de vous, posez-vous la question de qui pourraient correspondre à 
cette situation… 
Cette utilisation de la sensibilité des goys pour des revers amoureux est une marge de 
manœuvre connue et utilisée des jeunes ados communautaires à cet âge de formation 
sentimentale, qui rendent un goy éperdument amoureux d’elles, avant de disparaître purement et 
simplement après avoir (avec l’aide de sa communauté), organisé une conjonction 
d’événements particulièrement traumatisants pour le goy victime. (Racontez cette histoire à Eric 
Naulleau par exemple… il deviendra sans doute une peu plus lucide sur le monde). Le goy ainsi 
traité, au pire, se suicide, au mieux tombe dans l’autodestruction (drogue) ou au minimum le 
machisme, ou le désenchantement amoureux le plus complet. 
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II-1) « Ring of fire » Johnny Cash 

                                 
 Petite vidéo d'un fan juif‐sioniste assez zélé dans l’explication de la chanson...tiens, ne serait‐ce pas de l'hébreu sur le 
« Ring »?.....  Et à droite : une tête de « bon catholique », une !!.... 

(Que quiconque doute de la judéité de Johnny Cash regarde sa figure attentivement 2 mn… De 
toute manière rien que le film Hollywoodien dithyrambique sur sa vie devrait écarter tout 
soupçon qu’il soit goy… sans compter la signification kabbalistique de ses autres chansons) 

Love is a burning thing, and it takes a fiery ring 
Bound by wild desires, I fell into a ring of fire 

I fell into a burning ring of fire, I went down down down 
And the flames went higher, 

And it burns burns burns, the ring of fire…the ring of fire…etc 
1er niveau de lecture : l’amour est une chose qui brûle, et cela nécessite un anneau de feu. Je suis tombé pour un 
anneau de feu. Je suis allé de plus en plus bas et les flammes de plus en plus hautes, et ça a brûlé, l’anneau de 
feu… etc. 
2nd niveau de lecture : Cette chanson explique la façon qu’ont les femmes juives de conquérir les nations chrétienne 
en provoquant l’anéantissement des goys en entretenant avec eux des relations amoureuses toujours funestes pour le 
goy dans leurs déroulements. Ceci est explicité en faisant recours aux métaphores explicitées précédemment dans la 
chanson suivante.  

 

II-2) « The sweetest thing » U2 
Que quiconque doute de la judéité de Bono regarde aussi sa 
tronche attentivement 2 mn… (sans ses lunettes), ce qui donne 
tout son sens à sa présence aux réunions du Bilderberg !Le 
clip de cette chanson est bourré d’allusions. (Présence des 
Boyzone, boys-band goy, doigt d’honneur de Bono au début, 
dance juive à la fin,  goy  « rôti » servi sur un plat, mime du lapin 
au début (le lapin, par son dos courbé est une image classique 
pour désigner le goy…) 

 

My love she throws me like a rubber ball 
(wOhowo the sweetest thing) 

But she won’t catch me o break my fall 
(wOhowo the sweetest thing) 

Baby’s got BLUE SKY up ahead 
But in this I’M A RAIN CLOUD 

You know she likes a dry kind of love 

Bono mimant le lapin (=goy au dos 
courbé) 

Petit doigt d'honneur ultra furtif...
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(wOhowo the sweetest thing) 
I’m losing you…wohowo I’m losing you 

Blue eyed boy with a brown eye girl 

Can’t sew it up but you still see the tears 
I’ve tried to run but she made me crawl… 

Eternal fire she told me to straw…

Les goys de service (Boys band Boyzone)…..le goy est désolé  pour ce qui lui arrive…. Et un goy à la broche, un ! Ah qu’est‐ce 
que c’est drôle, hein Bono, t’en peux plus  !! 

  
Toujours les mêmes sens : la fille est bleu-Israël, le mec est un nuage…elle le fait ramper, il 
l’a perd. Elle lui fait « avaler le feu éternel»… Le goy se croit responsable « very very 
sorry » dans le clip… La version française de cette chanson trouve son équivalent dans 
l’interprétation de la juive Isabelle Adjani « Pull Marine » (où tous les jours sont un 1er 
avril dans le clip… La piscine étant une autre déclinaison de la métaphore gouttes d’eau du 
baptêmes= goys, le pull marine désigne ce qui se trame autour du goy). 

 
« Le goy  a touché le fond de la piscine, dans son petit pull bleu‐juif‐sioniste, qu’elle avait fait pour lui… « Je » (voir Kaballe 5) 
me sent tellement abandonné… » Tous les jours sont un 1er avril dans ces relations femme juive/homme goy…Illustration du 
rôle primordial des femmes juives dans la conquête et l’avilissement des goys… Regardez le clip ! 

 
Cette liste d’interprétation se complètera mais il est d’ores et déjà possible au lecteur de 
percer le sens kabbalistique de beaucoup de chansons avec ces éléments. 
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II-3) « Le sens double des textes de Bob Marley » :  

                                                        
Bob  vous la met profond... Marijuana + foot, le cocktail gagnant pour durer dans la vie… (Bien sûr cette position de son 
majeur  est tout à fait fortuite!!!!)… Et la petite étoile aussi… The conquering Lion of Judah… 

II-4) les autres chansons et groupes juif-sionistes français: 
 On peut citer Soan (prosélyte de la rebellitude/autodestriction), Ben Harper (endosse le rôle du 
goy chrétien mais utilise la kabbale dans un propos talmudique comme Marley cf. « Burn one 
down… » qui joue sur l’ambivalance du fumage de joint et du fumage de goy.)  
 
IAM : Premier single : « je danse le Mia ». A comparer aux danses traditionnelles juives 
(dandinement ). Cette chanson explicite la version moderne du juif-sioniste moderne infiltréà la 
cool. 
Empire du côté obscure : « Le sombre monarque débarque, la puissance de l’ombre s’installe… 
etc… « Pour éradiquer ce niais Jean Claude Godin Skywalker » (Initiales JC God, « skywalker » 
(n’a pas les pieds sur terre, référence à l’obsession sioniste de «garder les pieds sur terre », 
garder une assise pour respirer la force par leur voix et gestes. Le « skywalker » est celui qui 
n’a pas les pieds sur terre. Les juif-sionistes se décrivent souvent ainsi avec malice : « La tête 
dans les étoiles, les pieds sur terre »…. 
 
SOAN : Un maquillage noir, un rôle de composition permanent. Rebellitude étudiée au 
millimètre. Dossier accablant pourtant, une ancienne chanson intitulée « Adonaï Iré » (je crois en 
Dieu en araméen). Apologie dans les textes de l’alcoolisme, de la prise de drogue, du droit de 
vote aux immigrés… ( Nous l’avons vu, ce qui constitue le meilleur moyens pour conserver une 
pseudo alternance droite-gauche clichéenne en agitant l’épouvantail « raciste » pour discréditer 
tout programme de défense nationale). Chanson EmilY avec un Y qui reprend le rôle de la femme 
juive qui combustionne du Goy… 
Catherine Ringer (Rita Mitsuko), Niagara, BB Brunes, Sizzla, Capleton, Deep Purple… le choix 
est vaste pour déchiffrer le sens cabalistique des textes. 
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Partie 3 : les signes juif-sionistes de reconnaissance au 
quotidien : 
III-1) Facebook comme directeur de conscience 
Les profils de crypto-juif-sionistes sur facebook font systématiquement la promotion de 
comportements toujours insouciants et légers, souvent autodestructeurs alcoolisés, ou 
dangereux,... Toujours le message, « faites la fête, il n’y a que ça de vrai ». Ne lisez pas, ne soyez 
pas « prise de tête »… Les juif-sionistes savent que les pauvres goys, n’agissent que par 
mimétisme de ce qu’ils observent chez les êtres épanouis du moment : les juif-sionistes. 

III-2) les signes cabalistiques de la main. 
Signe sataniques : index et auriculaire tendus les autres doigts repliés. Variante « insulaire », 
pouce et petit doigt comme Iz ou Obama (au moment de sa réélection). Les deux doigts en signe 
de V (index et majeur), qui est un moyen de faire un doigt d’honneur inaperçu. Variante plus 
récente, signe de Satan avec majeur tendu au milieu ; (pouce, majeur, auriculaire tendus, index et 
annulaires repliés, traduire « satan t’encule ! »). 

  
Deux Juif‐sionistes goûtant les joies du  dernier "tricks" juif‐sioniste à la mode: rajouter le majeur au signe satanique...ah ah 
génialissime !!…. A droite, un juif‐sioniste et un goy prennent la pose… Mais à qui s’adresse ce doigt  si ce n’est au voisin avec 
un beau tissus de bon chrétien (imprimé écossais) que les juif‐sionistes ne portent pas. Remarquez le gentil goy, grassouillet,  
déséquilibré, cyphosique, scoliotique,  la tête penchée et  le  juif‐sioniste tonique, sec au fait de tous  les secrets de maintien 
corporel depuis sa naissance…  Comme le goy est détestable… Pourrait‐il être aimé et en‐dessous de la pyramide humaine ? 
« Could you be loved and BELOW ? » chante Marley… Vies lamentables, gâchées, existences sacrifiées, crucifiées…poussives, 
inesthétique, visages dissymétriques, atteinte permanente des juif‐sionistes envers le cerveau droit des goys, toute trace de 
génie humain systématiquement amoindries, bafouées, toute spontanéité refoulée, puis oubliée…Tel est le programme que 
concoctent nos maîtres au quotidien pour nous.  

III-3) Les autocollants derrière les voitures. 
Les juif-sionistes se reconnaissent par différents autocollants accolés sur leurs voitures. 
Les taureaux (référence à l’utilisation de la métaphore du taureau pour désigner les sionistes par 
Marley dans « Duppy conqueror »… 
Des marques  de glisse spécifiquement assimilées aux juif-sionistes : DC Shoes (étoile dans 
logo), NIKITA (femme juive spécialisée dans le brûlage de goy), Moskow (référence à la période 
Bolchévik), Jart (message qui s’adresse directement aux goys, les juif-sionistes s’arrangeant pour 
que les goys qui posent problème portent cette marque, qui veut tout simplement dire 
« dégage » !), …lost dont certains logos font apparaître un mouton noir qui encule un mouton 
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blanc ou de 2 moutons blancs et un mouton noir juxtaposés… Ce sont autant de signes de 
reconnaissance. 

III-4) La cigarette : 
Il n’est plus à prouver la nocivité de la cigarette dans les cancers les plus tueurs (poumons, 
pancréas, vessie, colon…), dans les accidents vasculaires cérébraux, embolies pulmonaires, 
infarctus du myocarde. Bref la cigarette est un vrai génocide déguisé que les sionistes se doivent 
donc de promouvoir par deux messages subliminaux : 

1. La cloppe c’est cool et sociabilisant 
2. Pour les filles, ça permet d’avoir la ligne. 

Pourquoi les goys se mettent-ils tous à fumer ? La réponse est simple, par ce qu’ils imitent les 
juif-sionistes, qu’ils sont obnubilés par eux sans le savoir. Et que les cryptos-juif-sionistes par 
leurs ramifications et leur « aisance » contrôlent tous les cercles d’amis. Les juif-sionistes, en 
perpétuelle représentation savent susciter la vocation de fumeur et transmettent ce vice aux goys. 
MAIS, et là est toute la feinte, les juif-sionistes fument sans inhaler la fumée. Ils l’avalent, ce 
qui est moins nocif. 
Femmes juives et promotion de la cigarette : Les femmes juives aux plastiques parfaites se 
baladeront systématiquement et toujours très ostensiblement dans la rue avec une cigarette à la 
main, distillant en permanence le message subliminal aux femmes goys « voyez, c’est ça le secret 
pour être mince… », à leurs homologues goys, qui, si elles s’y mettent, non seulement ne 
maigrissent pas mais développent comme les hommes goys, leur cancer bronchique… 
 
Les seuls juif-sionistes non anonymes (portant une kippa, ou le revendiquant haut et fort) seront 
les juif-sionistes handicapés mentaux ou les rabbins, ou ceux dont le nom ne laisse pas de doute 
(Levy, Kahn, Cohen, Epstein, Lehmann)… Eux il n’y a pas de risques à ce que quiconque 
découvre leur judaïté, puisqu’ils n’ont pas développés ni d’existence crypto-juive ni d’existence 
de juif-sioniste « pittoresque » rassurant… (Comme Michel Boujenah, Jean Benguigui, 
Enrico Macias…). Ces juif-sionistes déclarés possèdent une arme suffisante pour vendre 
n’importe quel projet de conquête guerrier, c’est la reductio ad hitlerum ou point godwin, 
c'est-à-dire systématiquement tronquer le débat si l’interlocuteur marque un point en le traitant de 
ce fait d’ « antisémite ». La shoah et la culture des « 6-millions-chambres-à-gaz » étant là pour 
clore toute discussion qui friserait avec l’hystérie de toute manière. 
Annexes 
Ma découverte de tous ces phénomènes : 
 J'ai 27 ans. J'ai grandi dans l'ignorance la plus totale du concept même de "juif". 
Premier contact rétrospectif avec la kabbale, sans conséquence : Ma copine de lycée m’avait un 
soir, tenu un discours assez obscure sur « un monde caché » qui me surveillerait et auquel je 
devrais faire attention toute ma vie, et que ce que j’avais de mieux à faire était de « choisir un 
boulot » et « le faire sans se poser de question » sinon « je finirai obligatoirement mal », « ils 
se chargeraient de moi »...  C’était à une période où je voulais tout envoyer bouler pour vivre de 
mes passions… J’étais loin de déterminer de quoi elle parlait, mais je me souviens encore à 
l’heure actuelle de l’intensité de son expression et de son regard... Elle m’avait vraiment fait 
une forte impression... Elle ne pouvait pas blaguer avec cette expression... Cette copine, élevée 
par une mère célibataire, m’a fait vivre un paradis puis un enfer trop organisé pour être naturel. 
Cependant, ce soir où elle s’est un peu livrée sur son rôle et cette « organisation secrète » qu’elle 
n’a pas nommé, je me rends dorénavant compte du risque qu’elle a pris, et j’analyse ça comme 
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une trahison pour mon bien, du secret absolu auquel elle était tenue en tant que sioniste, et, 
quelque part, je lui en suis gréé, bien qu’elle soit sioniste et qu’elle aie appliqué le mode de 
destruction plus tard. C’est aussi ainsi que j’ai pu réaliser dans quelle mesure, les juif-sionistes 
sont aussi prisonniers de leur communauté, et appliquent avec plus ou moins de réticence, la 
destruction goy.  Certains juif-sionistes doivent se poser la question de la pertinence du projet 
juif-sioniste. Mais la communauté rétribue chaque sioniste à mesure de « l’élagage » goy qu’ils 
sont parvenus à réaliser dans une sorte de surenchère morbide, sans parler de l’exhortation 
permanente par les chansons crypto sionistes. On pourrait presque se demander, au fond, qui est 
le plus manipulé… 
Bien des années plus tard : l’affaire Dieudo. Le détonateur a été « l’affaire Dieudonné ». Je 
trouvais depuis longtemps Dieudonné bien supérieur aux autres comiques depuis « pardons 
judas ». Le remous provoqué par le sketch du colon israélien m’a fait me pencher sur la 
question… MAIS, mon initiation historique s’est faite de paire avec une initiation concernant ma 
vie personnelle. Or c’est apparemment cette démarche qui fait cruellement défaut aux goys, 
bien que ces goys soient très pointus et informés du lobby juif-sioniste historique et 
géopolitique. J’ai fais le parallèle entre ce que je découvrais au fur et à mesure de mes recherches 
historiques, et les événements quotidien dans ma vie de goy anonyme, ainsi que les événements 
marquants qui semblaient véritablement avoir façonné ma personnalité. J’ai pu, par mes lectures, 
et en remémorant les étapes de ma vie rétrospectivement, déterminer les modes d’actions 
corrosifs que je présente ici. Les démêlés de Dieudo avec LE lobby m’ont amené à creuser la 
question d’un point de vue théorique.  J'ai bouquiné. Je connais mon Céline (pamphlets), mon 
Drumont (La France Juive), mon Rebatet (Les juifs et l'antisémitisme), mon  Faurisson (Thèse), 
mon Hitler (Table Talk /(Mein Kampf), mon Roger Dommergue et ma Dana Goldstein262 ; ) sur 
le bout des doigts. J'ai particulièrement été sidéré par l'analyse que fait le juif Roger Dommergue 
du drame juif et ému de la démarche héroïque de Dana Goldstein, ayant choisi la voie périlleuse 
de juive dissidente, élargissant la problématique encore plus vastement. J’ai ensuite déchiffré 
les aspects de la matrice communautaire, en avance aux Etats-Unis. La propagande populaire 
sionistes s'est servie des chansons pop, rock, reggae comme vecteur pour galvaniser le peuple 
"élu", et transmettre "l'air de rien"... un modus operandi diablement efficace pour la guerre 
sournoise contre le goy.  

Ensuite, le phénomène des mères juives célibataire que j’identifiai m’expliqua pourquoi 
tous ceux que je soupçonnais de sionisme n’avaient pas des physiques typés séfarades. Cela 
m’expliquait la fabrication  dans ma tranche d'âge de toute une série d'hybrides Juif-sionstes/goys 
à apparence autochtones, ce qui facilite exponentiellement la mainmise hégémonique juive sur 
tous les secteurs clés de l'Europe actuellement, par une perversion systématique et diffuse de la 
jeunesse goy en toute impunité.  
Mon coming-out imprudent de célinien révisioniste... 

 Après m'être fait une culture, j'ai été pris d'une rage assez violente d'informer autour de 
moi, de crier à l'énormissime supercherie communautaire! Mon coming-out imprudent de 
"Célinien-révisionniste"  connaissant son "Bagatelles pour un massacre" sur le bout des doigts, je 
me suis ouvert à mes amis, je leur parlais de mes "découvertes" sur les dessous de la révolution 
Bolchevik, la FED, l'assassinat de Kennedy, la mort d'Aron Russo, la composition de l'assemblée 
nationale, le CRIJF, les médias juif-sionistes, la propagande via "l'Entertainment juif-sioniste"... 
Bizarrement je n'ai pas pu susciter le moindre engouement dans mon "cercle d'amis"...! Cercle 
d’ami qui se désagrégea mystérieusement… Quelle ne fut pas mon erreur de  me livrer ainsi! 
                                                 
262 Dana Goldstein, dissidente juive : blog intitulé « La vraie nature du judaïsme ». 
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Mais quelle ne fut pas LEUR erreur de me « prendre en charge » aussi ostensiblement !! C'est là 
que j'ai commencé à envisager qu'il n'y avait pas que des "bon catholiques" dans mon entourage... 
Ce n'était pas possible, après tant d'arguments irréfutables de ne pas susciter un vaste mouvement 
d'adhésion...Et c'était rien de le dire! Ça foisonnait de Judas ! Comment aurais-je pu imaginer  
que ces personnes étaient communautaires! Pour la plupart, rien, absolument rien de leur 
physionomie n'aurait pu l'indiquer!... Blonds aux yeux bleus pour certains, tous avec des prénoms 
bien franchouillards...! Des "Nicolas", des «Pierre », quelques "Simon" un peu plus connotés 
mais rien de méchant, des "Jonathan", des "Cédric", mais aussi des "Jérémy", "Aymeric", des 
"Emily", des "Nelly", beaucoup de prénoms avec le "Y" de Yiddish ou le K de Kabale, 
typiquement les orthographes "Emily" à la place de "Emilie", Mark à la place de Marc... ou des 
déclinaison des prophètes "Elie" ou « Ali » où on rajoute le "K" de Kabbale, ou bien les deux, 
comme le juif-sioniste surfer "Kelly Slater" par exemple et ses origines "Syriennes...touche à 
mon cul vois si ça fait de la musique...".  Pensons à "Kylie", Kailie, Ali, Isaline, Aline (pour 
qu’elle revienne…) etc...Maintenant je me méfie avec l'expérience des prénoms doubles qui en 
disent parfois long sur la dualité des personnes qui les portent (Jean-Marie, Pierre-Simon, voire 
Pierre-Elie, Jean-Yves...) Cela dit, maintenant je peux aisément reconnaître un teint un peu 
chiasseux tirant sur le verdâtre, un lobe d'oreille un peu zarbe,  une implantation de barbe 
trahissant une première puberté circoncise,  des mains molles de traître, particulièrement 
hideuses chez certaines femmes pourtant très fluettes, un trait ou une expression déjà vue 
chez un autre Juif-sioniste, et assurément cet œil torve et toujours ce sentiment de 
mensonge et d'apparat dans l'attitude, ce petit temps de latence avant une réponse,  doublé 
d'un côté "branleur à l'aise parce que ya les copains pas trop loin" en toute situation. Quant 
aux juives-sionistes, un physique souvent "trop" parfait pour ne pas être au fait de tous les petits 
"trucs" et pièges de la vie à éviter, toujours mimant la naïveté, l’étonnement… Elles sont belles, 
désirables, avec des pommettes bien dessinées, des bouches en cœur, elles se maintiennent 
bien avec l’âge, des corps et des visages bien symétriques, bien surveillés pendant leur 
développement, bien remis en place par le chiropracteur circoncis local. Toujours 
« malmenées » soi-disant par la méchante vie, toujours à plaindre, important à retenir aussi, 
toujours simulant un conflit avec leur mère, toujours simulant aussi quelque conflits avec 
quelques autres juives-sionistes pour semer le doute… Toujours insouciantes, légères, sûres 
d’elles-mêmes… Toujours "des petites fesses bien désirables"... Car elles savent les petits secrets 
(Jeûne, aliments appropriés, manger kasher, manger « Ital. », manger cru...). La merde qui fait 
grossir, elles ne pratiquent pas… La merde qui fait grossir, c'est ce qu'elles font manger à leurs 
amies goys, qu'elles font semblant de consommer bien entendu, je parle de tout ce qui est conçus 
spécialement pour les goys (style le coca, les sucreries, le Mac Do...), pour leur bloquer les 
artères et leur faire faire des cancers et des culs énormes... tout ça les petites communautaires 
savent éviter. Sans jamais oublier de faire croire qu'elles se goinfrent "sans grossir! Comme c'est 
bizarre... Les juives-sionistes sont diablement attirantes, ce sont des êtres très sexués, elles sont 
belles, énergiques, heureuses de vivre, je crois même qu’elles ont un appétit sexuel attisé par le 
fait de « duper » ou « tromper » du goy, si j’en crois la faculté d’excitation physique 
importante facile qu’elles ont. Qui a déjà goûté à une communautaire ne regardera même plus 
une goy ... Il y retrouvera un miroir de ses propres perversion… mais qui s'y frotte s'y pique...  
Chaque « amourettes » avec une sioniste se paye cash d’une manière ou d’une autre, mentale, 
physique ou les deux.  Certaines sionistes possèdent des tableaux de chasse goys impressionnant : 
« Un divorce, deux suicides à mon actif, deux enfants élevés en mère célibataire » par exemple… 
Faire enrager du mec goy, l’avilir, c’est leur tâche de fond, leur raison d’être, c’est leur 
petite contribution perso au grand dessein messianique de Moïse… 
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 Toujours cette sorte d'expression sur le visage sioniste épanoui qui veut dire " tu peux crever, 
je sais que  je suis un enculé mais explique-moi en vertu de quoi je te baiserais 
pas la gueule!" …  Tout ça sous un grand sourire, mais qui n'autorise jamais le fait d’être tout 
à fait relâché en leur présence. Cette dualité des communautaires n’est pas envisageable pour la 
plupart des quinqua/sexagénaires goys comme mes parents et même pour la plupart des 
quadras… Et pourtant eux aussi, se font arranger la face à l’occasion… Maintenant que l’heure 
de la retraite a sonné pour les baby boomers, il faut les faire crever assez vite, les rendre 
très vite cancéreux à souhait, diviser les vieux mariages qui subsisteraient aussi. Diviser, 
encore et toujours… Le goy se doit de crever seul, cancéreux, et vite. Vous croyez avoir mériter 
la paix maintenant que vous êtes en retraite ? Détrompez-vous, ça ne fait que commencer… 
Les jeunes générations sont plus sensibles à la vraisemblance de tous ces phénomènes, car ils 
sentent bien que quelque chose de franchement hostile se trame contre eux dès l’enfance et 
l’adolescence. Les jeunes maghrébins ou noirs sont largement épargnés par leurs 
comportements tribaux, leur communauté est un rempart, mais malheureusement pour 
eux, les crypto-sionistes noirs et arabes sont aussi nombreux. Il n’y a que le mâle blanc post-
chrétien qui soit vraiment seul face à la furie sioniste. C’est d’ailleurs, manifestement la 
tranche de population la plus abîmée et donc à bien des égards, la plus exécrable. Je ne connais 
pas faute de pratique, le degré d’infiltration des communautés maghrébines ou noires par des 
Juif-sionistes ni leur mode d’action, mais cette infiltration a lieue, c’est certain. Ces infiltrés 
Juif-sionistes de ces cercles immigrés poussent à la haine du blanc insidieusement. 
 Les sexagénaires ont du mal à réaliser que l’histoire de la mainmise communautaire en France en 
2012 n’est pas la même qu’en 1971, quand eux-mêmes avaient 20 ans… Ils calquent la 
perception du monde et des mœurs sur ce qu’ils ont vécus… La destruction était moins 
intense à l’époque, les goys avaient encore un impact sur la culture et la formation des 
esprits, les communautaires étaient numériquement moins nombreux. (Les juives ont eu un taux 
de natalité bien supérieur à la moyenne dans les années 80, d’où le nombre important de crypto-
juif dans chaque ville de France autour de la trentaine). Or les adolescents goys paraissent à leurs 
parents mélancoliques, distants, tristes, drogués… Ils ne comprennent pas tout ce qu’ils 
subissent comme kabbales divers dès le collège. Surtout si cet adolescent montre une 
intelligence supérieure. A ce moment là, il est garanti que la puissance de feu communautaire se 
fera maximale contre lui. 
Les goys  imbéciles sont laissés tranquilles, bien sûr. Et même, ils participent au message 
subliminal que l’existence heureuse correspond à une légèreté de l’être, une insouciance… 
pour ne pas dire bêtise… On en fait la promotion constante (télé-réalité, chanson…). Les 
goys particulièrement dociles sont laissés tranquilles aussi. La dernière catégorie est les goys 
collabos, fils de franc-maçon, au fait de la supercherie communautaire, mais collaborant au 
nom des éternelles valeurs bourgeoises qui s’accommodent bien de la trahison du petit 
peuple. 
  Donc, pour revenir à mes fréquentations sioniste,  rien ne les différenciaient à par peut-
être leur pénis circoncis que j'avais pu observer au passage, au grès de bains de minuit, lors de 
soirées arrosées, concoctées spécialement pour mon avachissement et celui des goys 
alentours mais sans me poser plus de questions que cela... Rien ne les différentiait, à part 
quelques expressions un peu brutes, un peu blessantes, que l'on prend pour une amitié virile. 
Ils étaient toujours sûrs d’eux,  toujours détachés, flirtant toujours avec la malveillance, et 
surtout très "populaire" : rencontrant quelque soit l'endroit des complicités inexplicables… 
Ils avaient des amis de partout!... Sans oublier des circonstances, pur fruit du hasard..., et 
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systématiquement en ma défaveur que je ne savais pas m'expliquer... Des situations 
d'exclusions, des brimades psychologiques, des revers féminins assez inexplicables aussi... Ils ont  
une tendance prononcée à  faire discrètement, l’air de rien, la publicité de tout types de drogues, 
et d'alcool, faisant systématiquement montre d'un mode de vie autodestructeur, à imiter 
pour leur ressembler, pour être « amis ». Car, ce sont EUX qui mènent la danse, ce sont à 
EUX que l'on veut ressembler coûte que coûte263... Ils sont si cools, si populaires, si bien 
charpentés!... Ils le savent, ils en jouent... Alors ils font semblant de fumer, de boire, de se 
droguer. Jusqu'à ce que nous nous disions "Mais c'est bien sûr, qu'est-ce que je suis coincé! 
C'est donc ça le grand secret de la vie!!! Se lâcher! Boire, fumer !!...  Quand on est goy, on en 
vient automatiquement à échafauder des raisonnements absurdes du style : "le fait de se lâcher 
produit un effet tellement bénéfique pour le corps, qu'il efface les stigmates de la cigarette ou 
du shit sur le corps et l'esprit"... Voilà vers quels méandres ils nous embarquent! Et ils y 
arrivent systématiquement !...  Ils affichent bien sûr un manque de culture et d'intelligence de 
façade, alors que leur pupille traduit une intelligence vive, des neurones bien préservés, un 
regard d’aigle qui balaie à 360° en permanence... Comme un réflexe inné d’individu traqué sur 
des générations… Et pour les communautaires au corps avantageux, ils ont le DEVOIR de se 
trimballer en permanence avec une cloppe au bec…  Voyez comme ça fume dans les collèges!... 
MAIS LES COMMUNAUTAIRES NE FUMENT PAS, NI NE CRAPOTENT, ILS 
AVALENT LA FUMEE. SANS LA FAIRE PASSER DANS LES POUMONS. 
L'ILLUSION EST COMPLETE, LE TRUC VIEUX COMME LE MONDE... BIEN-SUR, 
CA MARCHE TRES BIEN POUR FAIRE CROIRE QU'ON FUME DU SHIT OU DE 
L'HERBE. ESSAYEZ ET SURTOUT OBSERVEZ !! Respectivement : les femmes hyper 
bien roulées, qui toujours très ostensiblement se baladent avec une clope à la main, instillant aux 
femmes goys le message subliminal suivant : "Vois tu, si je suis si fine, c'est BIEN GRACE A 
LA CLOPE pardi! C'EST LE SECRET DE MON PETIT CUL... Tandis que toi, avec ta 
culotte de cheval... et ton attitude de Sainte-n’y-touche, tu ferais mieux de t’y mettre…". 
Pareil pour les joints. Les garçons juifs dont le rôle est "MEC COOL DANS LA VIE" se doivent 
aussi de faire croire aux  garçon goys : "VOIS-TU GOY, Si JE SUIS SI COOL ( ET AUSSI SI 
BIEN CHARPENTE, ET POPULAIRE) C'EST QUE JE FUME DES JOINTS ET DES CLOPES 
AU TAQUET!!! C'EST CA LA VRAIE VIE : L'INSOUCIANCE!!!". Et le goy fait pareil, mais 
bizarrement, sans jamais obtenir les mêmes résultats... Lui, le goy, il s'avachit, il grossit même, 
alors qu'il croyait que fumer des joints allait le rendre aussi longiligne et dynamique que son 
camarade crypto... Au fur et à mesure que le goy fume, toute trace d'intelligence quitte 
lentement les traits de son visage ... Il prend vraiment une apparence de sale goy… 
Cyphosé, double menton, grassouillet, mou, boutonneux, séborrhéique,  sans honneur ni 
intelligence, sans Dieu ni conscience spirituelle, sans histoire, sans futur… Le goy ne se rend 
même plus compte de son état. Au fond le goy ne comprend pas le concept de « Juif-
sioniste » car il se croit plus beau qu’il ne l’est. Il se croit Juif lui-même, 
jusqu’au jour où il ne peut vraiment plus le croire devant sa bedaine, sa peau 
ridée et dégueulasse et ses maux de tête…Il continue à fumer de l’herbe,  il se perd dans 
des transes masturbatoires (la vasodilatation comme réaction du corps à l'empoisonnement du 
cannabis entraîne une érection plus forte, alors il se branle avec des films X (rappel "X"= "Pour 

                                                 
263 « Comme toutes les autres classes créatives avant elle, celle-ci exercera une influence déterminante sur le mode 
de vie de ceux qui s’évertueront à l’imiter ». Attali (en parlant de Hypernomades, classes d’élite de l’hyperempire du 
futur…) 
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chrétien") qui détruisent son érotisme, l’essence sacrée du sexe, puis le goy a très faim... Normal, 
son corps est passé au travers d’une telle épreuve pour réguler l'empoisonnement, qu'il est 
totalement déminéralisé/déshydraté/ Oxydé. Alors il faut se goinfrer pour reconstituer un niveau 
normal de réserves, de préférence avec des aliments gras, bien cholestéreux, stocker les poisons 
ingérés dans les graisses.... Les poumons eux accumulent patiemment les goudrons… Cancer du 
poumon : 15% de survie à 5 ans..... Au suivant!...A ce tarif, la force de la jeunesse, se dilapide 
très très vite, et les jalons des cancers futurs qui vont permettre d’économiser la retraite d'un 
vieux improductif sont déjà bien posés. 

*** 
 

 Revenons à nos moutons ( !)… Je ne mesurais donc pas le 
danger à l'époque de parler du secret des communautaires, mais 
depuis, j'ai appris! Ils ont fait en sorte que tous les goys 
authentiques se désunissent de moi... Rien de plus simple, leur 
puissance de feu est telle, le goy qui n'est pas "initié" est si facile 
à tromper, et si difficile parfois à tirer de sa torpeur !! Il pense 
que sa vie est un pur fruit du hasard. La vérité est que le goy est 
placé où on veut quand on veut… Les sentinelles 
communautaires sont là pour être nos confidents privilégiés… Et 
nous influencer l’air de rien dans notre « voie de soumission »… 

Et si le goy n’est pas assez docile, on l’élimine discrètement… Ce phénomène se traduit par la 
peur des parents goys  pour leurs enfants… Une peur qu’ils ne s’expliquent pas et ne 
s’expliqueront jamais, mais une angoisse instinctive, bien réelle… 
 Aujourd'hui, Je suis désormais victime d'une hostilité dissimulée, une surveillance de tous 
les instants, ultra vicieuse, pratiquement inexplicable à toute personne qui ne connaît pas les  
modes d'actions des communautaires, et qui ne saurait ne serait-ce qu'imaginer que des 
êtres humains puisse ourdir un tel plan contre d'autres. Ma famille est incapable de 
comprendre quoi que ce soit, j'ai d'ailleurs renoncé, je fais comme si de rien était, je parle des 
petites choses du quotidien… Point. Le fait d'envisager la laideur de ce monde est physiquement 
impossible pour eux. (Ils restent désespérément dans la Phase 1 des 3 phases de la découverte de 
la vérité présentée par Schopenhauer : Phase 1 "La vérité engendre un rejet catégorique, 
viscéral...". Arthur, J'ai bien constaté! Tu avais raison là-dessus... Ils son bien dans ce petit monde 
juif, ils veulent y rester, s’y dorloter… y crever ! Bon, soit… 

 … Et pour cause, les communautaires sont tous (à l’exception des communautaires 
« pittoresques », gras et mimant la connerie légère et bonhomme pour l’exemple), des gens bien 
secs à la David Pujadas, Nagui ou Frédéric Taddeï jeûnant scrupuleusement chaque vendredi ou 
(shabbat)  (après la soirée « burn du goy » traditionnellement le jeudi soir dans les universités), 
ils n'ont pas des embolies en préparation, eux, qu'ils se le disent... Ils le savent bien. Et ils savent 
bien que le goy est une sorte de vide-ordure qu’il faut remplir de nourriture cuite pleine de 
substances cancérigène. On lui dilate bien la pense au goy. L’ « oktober fest » a été détournée à 
cette fin… Une fois l’estomac dilaté avec du pain blanc (Bretzel), de la bière… du sucre, bref, de 
la merde, il se retrouve toujours en surproduction de suc gastriques, qui lui procurent donc une 
sensation de faim quasi perpétuelle… Il se goinfre de merde qui ne nourrit pas son corps, il 
est fatigué par toute cette digestion, et l’action bénéfique pour la spiritualité procurée par le 
jeûne (anciennement pratiqué par les catholiques dont la liturgie a été purgée de tous les 
rares éléments bénéfiques). Donc passé 15 ans, et même avant, le goy grossit, alors le goy se 
lance avec excès dans des sports qui l’usent prématurément, qu’on lui vend à grand coups de « X-
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games » ou ligue des champions… mais il renonce souvent, se ruine en « Bio », se fait « brûler » 
par les sioniste de son entourage. Si malgré ça, si par miracle, il se maintient intellectuellement et 
physiquement, il est pris en charge par la patrouille communautaire, se trouve soudain au centre 
d’une existence mondaine trépidante, les invitations pleuvent, il ne les refuse pas, il plonge 
gaiement dans l’alcoolisme mondain, puis constatant que les « meneurs » fument et 
prennent de la coke du LSD ou du cannabis, eh bien il fait pareil, le goy… Puisque que tout 
le monde fume, il refume… Puis quand il s’en est assez pris dans la tronche, on le laisse mijoter 
dans la solitude, on créé des situations de type « ring of fire » ou « sweetest thing » où les 
petites communautaires bien roulées finissent le travail de laminage… A grands coups de faux 
espoirs, moments d’extases puis lendemains douloureux… Là surviennent des périodes de 
dépression, où on le laisse en mode autodestructeur solitaire, succomber à cette sempiternelle 
« pulsion de mort » évoquée par Céline dans « Bagatelles »,  puis on va le rechercher, de toute 
manière il revient de lui-même… On lui redonne espoir, on le cajole, on le re-mondanise… Le 
goy se dit qu’il a des « amis » sensationnels. A la vérité, il n’est fier UNIQUEMENT et 
EXCLUSIVEMENT de tous ses amis crypto. Et il est fier d’être accepté par eux. Il se pense 
similaire… Il développe parallèlement une aversion pour sa propre espèce qu’il trouve 
misérable puisqu’il s’en croit différent… Diviser encore et toujours… Et ainsi de suite : 
résultat, il se vide de son intelligence, de sa foi, accepte un job de merde, fait le deuil de ses 
rêves, accepte le travail pour lequel on le prédestinait, puis prend son crédit, élève 
laborieusement un gosse (qui subit aussi vite la même prise en charge que son père). Il a 
l’espoir que ce gosse ne fasse pas les mêmes erreurs que lui. Ce gosse devient sa réalisation 
la plus ambitieuse, pleine d’espoir… Mais le gosse se fait vite ratatiner la gueule… Il se 
cyphose, devient laid… Au final, il renvoie au père son image de goy de lui-même qu’il haït 
tant… Puis les années passent, le renoncement devient plus patent, il fait moins attention à lui, il 
abdique, il fait son embole ou son cancer puis crève en regardant rétrospectivement la vie comme 
un long chemin amer… Tout en ayant consciencieusement été un bon employé de bureau n’ayant 
coûté que 4 à 5 ans de retraite, avant de clamser… Voilà ce pour quoi le goy est programmé, 
voilà ce qui vous attend. 

« Big Brother » La surveillance de mes faits et gestes est constantes, (intrusion dans mon 
appartement, maux de têtes violents caractéristiques des céphalées par empoisonnement aux 
métaux lourds... Toutes ces menaces constantes, quotidiennes m'attestent véritablement que 
je suis détenteur d'un savoir très gênant... Et ce savoir je tiens absolument à le transmettre... 
On ne sait jamais... Ils cherchent à éliminer tous ceux qui posent problème... Or leur unique 
problème est de conserver leur anonymat pour continuer de bénéficier des énormes 
avantages du mode secret de fonctionnement communautaire… Alors ils éliminent les 
éléments non dociles, non productifs ou dangereux comme moi… Tranquillement… 
Accidentellement… Je connais l'histoire de Yann Moncomble, mort à 36 ans d'une crise 
cardiaque. (Dénonçant dès les années 80 le Nouvel Ordre Mondial...!). Je n'aurais jamais pris un 
tel risque si j'avais su à l’époque tout ce que j’ai appris à mes dépens depuis…Mais je suis 
démasqué avant que je n’aie pu prendre conscience de toute l'ampleur de "Big Brother"... (via 
Facebook, traçage des IP, googlemail etc...) et surveillance de terrain. 

*** 
 
La tâche de fond du jeune crypto-juif est triple: 
-Construire et consolider en permanence sa "i-ration". 
C'est-à-dire se créer une image factice souvent assez 
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pittoresque pour passer inaperçu parmi les goys. (Exemple : impliqués dans les sports de glisse, 
musicien, clubber, teuffeur, Bar man... Tout est envisageable, du plus bas au plus haut étage de la 
société. Ils doivent être représentés partout. Représenter des sortes de parangons auxquels les 
goys veulent ressembler.) 
_"Consumer" un maximum de goy qu'ils rencontrent sur leur passage. C'est pour cela que les 
sionistes sont très affables, et très ouverts. Ils vont très facilement vers les goys. Les goys qui 
reçoivent des brimades depuis l'école primaire ont toutes les chances d'avoir un abord plus 
fermé, plus méfiant, et pour cause, ils sont la cible permanente d'une machine infernale de 
destruction des âmes et du physique de la part des communautaires. Les communautaires le 
savent. Ils connaissent toutes les portes d’entrée pour aborder un goy, se repassent des infos sur 
les gens. Chaque ville, chaque village est quadrillé de la sorte.  Ce phénomène a pris une ampleur 
exponentielle depuis les réseaux de surveillance informatiques et téléphoniques. Nos fichiers 
personnels s’étayent de détails hallucinants exploitables par quelconque sioniste muni d’un 
smartphone pour  trouver une porte d’entrée dans notre vie et nous surveiller ou neutraliser si 
besoin. 
Il s’agit de détruire un maximum les neurones des goys en utilisant par exemple la Marijuana 
(chaque prise de drogue correspond donc à un avachissement proportionnel, même s’il existe une 
certaine plasticité pour récupérer): 
Pour résumer : 
Goy+ Marijuana =>  Doc Gyneco 
Juif+ Marijuana  => Bob Marley 
Appréciez la différence de « puissance » entre les bonhommes…  
Un goy qui fume véritablement de la marijuana sera avachi, cérébralement comme « doc 
Gynéco ». 
Un juif-sioniste qui fume soi-disant de la marijuana ne le sera pas. Pour la simple et bonne raison 
qu'il avale la fumée sans la faire passer dans les poumons (il suffit pour cela d’abaisser le 
diaphragme, créer une dépression qui stocke la fumée, maintenir cette pression pendant qu’on 
prend cette fois une petite inspiration d’air en surface des poumons. Il s’agit après de recracher la 
fumée tout en maintenant cette pression en parlant, par exemple, pour expulser la fumée. 
L’illusion est totale.). Cependant, il se fera fort de paraître défoncé de temps en temps (pour être 
crédible) mais sera toujours très vif intellectuellement. Ainsi, faire semblant de fumer du 
cannabis est un truc si simple mais encore si efficace pour décérébrer des millions de goys 
de par le monde, sans parler du marketing artistique pour faire la promotion de l’usage du 
cannabis par des groupes de « Roots ». (Pensons à « Sinsemilia » en France  par exemple). 
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Résumé de « l’Homme trafiqué » 
 

Objet : J’adresse ce livre à mes frères humains sur tous les continents, surtout dans des sociétés 
encore naïves où le sionisme emprunte les mêmes chemins qu’il a emprunté en Europe pour 
s’imposer. J’y explique  le sionisme tel qu’il est au quotidien, notamment dans sa transmission. 
J’y explique les sens cabalistiques présents dans les chansons dites "populaires" (pop folk rock 
reggae) de ces dernières décennies. Ces chansons sont souvent concoctées dans le territoire sous 
contrôle intégral sioniste que sont les Etats-Unis, mais les sionistes sont tout aussi productifs en 
France, en Afrique du Sud ou en Europe. 
Présentation : Je souhaite partager avec le plus grand nombre de résistants possible, la façon dont 
il faut comprendre les textes  de chansons dont on ne s'imaginerait pas une seconde qu'ils sont des 
instruments de propagande communautaire. D'autant plus qu'ils passent à la radio en boucle toute 
la journée...  
Conditions de compréhension : Comme ce qui touche à la Kabbale, la transmission de ce savoir 
n'est pas évidente, il s'agit plus d'une "initiation"... C'est pour ça que je présente avant tout un 
contexte, des situations pour comprendre la psychopathologie de masse qui habite des êtres, et la 
dynamique communautaire morbide du ressentiment qui les plonge irrémédiablement dans leur 
fonctionnement en vase clos...  
Ma démarche : Elle n'est pas géopolitique, ni historique,  ni médiatique, ni explicitant LE lobby. 
Ces démarches existent déjà et sont brillamment exposées par Alain Soral, Thierry Meyssan ou 
plus anciennement Drumont, Rebatet... ou par la dérision avec Dieudo). Mon analyse concerne le 
support efficace que sont les modes « festifs », sentimentaux, et la sous-culture musicale pour 
redonner sempiternellement une cohésion aux communautaires anonymes et les conforter dans la 
nuisance envers les goys. Ces communautaires anonymes avilissent au quotidien les goys, tout en 
prenant possession des postes clés de la société. C’est ce phénomène de centrifugation / 
diminution des goys qui constitue réellement l’avènement du Nouvel Ordre Mondial. La 
culture pop est un vecteur de ces messages haineux sous une apparence vague et indéchiffrables 
pour les non-initiés. Ainsi un communautaire est au quotidien rappelé à sa mission de subversion 
à chaque fois qu’il croise ces chansons. C’est une exhortation quotidienne pour tout 
communautaire pour qu’il remplisse sa mission. Ils se sentent galvanisés par ces messages qu’eux 
seuls comprennent. Cela les renforce au quotidien dans la nécessité de servir leur communauté. 
Ça les fait se croire supérieurement intelligents et raffinés… Manier le double sens leur procure 
aussi une excitation particulière, comme une stimulation de celui qui vit toujours avec le souci de 
flirter avec la découverte de leur vraie nature… Cette exposition au risque les stimule et les 
conforte dans leur position de victime éternelle. L’existence d’antisionistes est même la condition 
sine qua none à leur cohésion. Cette méthode permet aussi de financer ces artistes crypto-
sionistes qui sont paradoxalement adulés des goys !!! Chaque artiste communautaire joue un rôle 
(Bob Marley, Ben Harper, Smashing pumpkins, Rage against the machine etc…) très caricatural 
pour ne pas élever de soupçon sur sa judéité et pour toucher subliminalement une catégorie 
précise de goy.  Le Nouvel Ordre Mondial, c'est avant tout eux avant d'être les gouvernants, les 
décideurs, les politiques. 
Contexte personnel : voilà quelques quenelles "clés en main" faites maison. Ce sont des anti-
quenelles à effet boomerang pour ce qui est de leur dénomination officielle, qui se nourrissent du 
déchiffrage de la cabale... Je suis poursuivi par la meute communautaire depuis  près de 2 ans 
maintenant, depuis que j'ai commis l'imprudence initiale de m’exposer, et de m'ouvrir à ceux 
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que je croyais être des "amis". Ces "amis" n'étaient que des "sentinelles" communautaires 
sondant les quelques goys pas complètement encore décérébrés, donc potentiellement à 
éliminer. La plupart des goys intelligents n'ont quasiment plus que des communautaires 
pour "amis"... Le vide est créé systématiquement autour d’eux. Les groupes de chrétiens sont 
systématiquement infiltrés puis atomisés. Diviser pour mieux régner, toujours et encore, telle est 
l’ultime vérité sioniste. Ils me surveillent de manière toujours plus resserrée, sans pitié, 
prenant de moins en moins garde à la vraissemblance de mon élimination... Je vis dans la 
peur. Je prie pour voir ces connaissances s’étendre progressivement à tous les pays, 
notamment au Venezuela, à l’Iran, et à la Russie, puis diffusées dans la dissidence 
européenne, qu’elles  engendrent la réaction populaire qu'elles méritent, et que des goys 
ados ou dans leur vingtaine aient le temps de progresser encore plus loin dans la cabale en 
se préservant pour former une saine élite pour demain. Bien à vous, frères dissidents, si 
dignes, si humains dans l’adversité. Prions et agissons pour un monde conforme à la nature 
profondément divine de l’Homme non trafiqué. 
 

Hamed Raivelot, Montpellier 2012. 

Annexe : 

Supercherie initiale du christianisme (Table Talk en version 
originale). 
Cette idée de supercherie initiale du christianisme est énoncée très clairement par Hitler dans ses « Table talk », à la 
nuance près, qu’il exempte Jésus du primum movens de la supercherie mais qu’il rend le juif Paul de Tarse (St Paul), 
le véritable cerveau du retournement de la doctrine de Jésus pour permettre la revanche sur l’occupant romain 
confiscant l’or que les juifs accumulent dans leur temple. Ainsi, dans la section « religion dans l’empire romain », 
Hitler dit au cours d’un dîner : « Originally, Christianity was merely an incarnation of Bolshevism the destroyer. 
Nevertheless, the Galilean, who later was called the Christ, intended something quite different. He must be regarded 
as a popular leader who took up His position against Jewry. Galilee was a colony where the Romans had probably 
installed Gallic legionaries, and it's certain that Jesus was not a Jew. The Jews, by the way, regarded Him as the son 
of a whore—of a whore and a Roman soldier. The decisive falsification of Jesus's doctrine was the work of St. Paul. 
He gave himself to this work with subtlety and for purposes of personal exploitation. For the Galilean's object was to 
liberate His country from Jewish oppression. He set Himself against Jewish capitalism, and that's why the Jews 
liquidated Him. Paul of Tarsus (his name was Saul, before the road to Damascus) was one of those who persecuted 
Jesus most savagely. When he learnt that Jesus's supporters let their throats be cut for His ideas, he realised that, by 
making intelligent use of the Galilean's teaching, it would be possible to overthrow this Roman State which the Jews 
hated. It's in this context that we must understand the famous "illumination". Think of it, the Romans were daring to 
confiscate the most sacred thing the Jews possessed, the gold piled up in their temples! At that time, as now, money 
was their god. On the road to Damascus, St. Paul discovered that he could succeed in ruining the Roman State by 
causing the principle to triumph of the equality of all men before a single God—and by putting beyond the reach of 
the laws his private notions, which he alleged to be divinely inspired. If, into the bargain, one succeeded in imposing 
one man as the representative on earth of the only God, that man would possess boundless power. The ancient world 
had its gods and served them. But the priests interposed between the gods and men were servants of the State, for the 
gods protected the City. In short, they were the emanation of a power that the people had created. For that society, 
the idea of an only god was unthinkable. In this sphere, the Romans were tolerance itself. The idea of a universal god 
could seem to them only a mild form of madness—for, if three peoples fight one another, each invoking the same god, 
this means that, at any rate, two of them are praying in vain. Nobody was more tolerant than the Romans. Every man 
could pray to the god of his choice, and a place was even reserved in the temples for the unknown god. Moreover, 
every man prayed as he chose, and had the right to proclaim his preferences. St. Paul knew how to exploit this state 
of affairs in order to conduct his struggle against the Roman State. Nothing has changed ; the method has remained 
sound. Under cover of a pretended religious instruction, the priests continue to incite the faithful against the State. 
The religious ideas of the Romans are common to all Aryan peoples. The Jew, on the other hand, worshipped and 
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continues to worship, then and now, nothing but the golden calf. The Jewish religion is devoid of all metaphysics and 
has no foundation but the most repulsive materialism. That's proved even in the concrete representation they have of 
the Beyond-—which for them is identified with Abraham's bosom. It's since St. Paul's time that the Jews have 
manifested themselves as a religious community, for until then they were only a racial community. St. Paul was the 
first man to take account of the possible advantages of using a religion as a means of propaganda. If the Jew has 
succeeded in destroying the Roman Empire, that's because St. Paul transformed a local movement of Aryan 
opposition to Jewry into a supra-temporal religion, which postulates the equality of all men amongst themselves, and 
their obedience to an only god. This is what caused the death of the Roman Empire. It's striking to observe that 
Christian ideas, despite all St. Paul's efforts, had no success in Athens. The philosophy of the Greeks was so much 
superior to this poverty-stricken rubbish that the Athenians burst out laughing when they listened to the apostle's 
teaching. But in Rome St. Paul found the ground prepared for him. His egalitarian theories had what was needed to 
win over a mass composed of innumerable uprooted people. Nevertheless, the Roman slave was not at all what the 
expression encourages us to imagine to-day. In actual fact, the people concerned were prisoners of war (as we 
understand the term nowadays), of whom many had been freed and had the possibility of becoming citizens—and it 
was St. Paul who introduced this degrading overtone into the modern idea of Roman slaves. Think of the numerous 
Germanic people whom Rome welcomed.Arminius himself, the first architect of our liberty, wasn't he a Roman 
knight, and his brother a dignitary of the State? By reason of these contacts, renewed throughout the centuries, the 
population of Rome had ended by acquiring a great esteem for the Germanic peoples. It's clear that there was a 
preference in Rome for fair-haired women, to such a point that many Roman women dyed their hair. Thus Germanic 
blood constantly regenerated Roman society. The Jew, on the other hand, was despised in Rome. Whilst Roman 
society proved hostile to the new doctrine, Christianity in its pure state stirred the population to revolt. Rome was 
Bolshevised, and Bolshevism produced exactly the same results in Rome as later in Russia.” (Hitler’s Table Talk 
1941-1944 His private conversation, translated by Norman Cameron and R.H. Stevens, Copyright ©Enigmabooks 
2000, New York) 
 
 


